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Av ORABLE Lectévr, VoJ'ant 
aucc regret le mauuais traitement, que 
fouffrc la Chymie de ceux mefmes, qui 
_ femblent auoir iuré fur les oracles 
d'Hippocrate , i'ay voulu recognoiflre fi elle auoic 
ftiefité d'eftre fi mal traidec , û elle cftoit 
digne de profcription > de la haine des fçauans ôc 
du reproche que les ignorants luy ont acquis par 
le mauuais vfagc de fes diuins fecrets & remèdes 
tres-profitables. Apres vne diligente Ôc curieufc 
enquefte , ie fuis demeuré fatisfait de fon innocen- 
ce, trouuant par les informations qu'elle eft à tore 
preuenue , Ôc que partie le faux tcfmoignage de 
quelques enuieux , partie l'incompétence des 
luges Ta rendue criminelle. L'iniure eft mani- 
fcfte , Ôc trouucrois aflcz de raifons percmptoî^ 




tes pour drefîcr vnc Apologie en fa faucur: 
mais ie me contenteray de faire \>6]r , noir feu- 
lement rvtifité , mais auffi la neceffité d'icelle 
eftablic par la doctrine des deux principales co- 
Jomnes de la Médecine , Hippocrate <& Ga- 
lien : & que û de leur temps elle eufl: elle en 
ïcù.it que nous l'auons maintenant , ris l'euf- 
fent plus chérie Ôc honorée que leurs feda- 
teurs , qui n'en font pas grând Conte. Hip- 
pocrate au liure de la Médecine ancienne, 
nous enfeigne que le pouuoir de nuire & iecou- 
rir, qui Te trouue en la nature des chofcs, refide 
pluftofl: es humeurs immédiatement adhéren- 
tes aux fubftances , que non pas es premières 
qualisez d'icclles. Dont infcrc neceffairement 
que celle faculté denuifancc (Scdéfecours, eftant 
particulièrement attachée à vn certain fuc, non 
fufceptible de pourriture , qu'il appelle ne 
fe peut feparer de h fubllance du corps mixte, 
que par le bénéfice de lextradion fpagyriquc. 
Voila donc ce me lêmble la Chymie allez au- 
thorifee par l'opinion de ce diuin vieillard , à 
qui les vrais Médecins dogmatiques doiuent 
les loix & règles de leur fcicncc , puis qu'elle 
prend fa dénomination de ce fuc imputriblc 
At'wis , & les effets de Textradion qui s'en peut 
faire par rcntremife du feu , ainfi que Tcxpericn- 
ce nous le monftre. Galicn pour tcfmoigncr à 
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la poftcrité de quelle paflion , il recherchoijt: la 
Ghymie, protcfte au liure premier Simpl. Med. 
cap. 19. qu'il cuft volontiers employé tou5 
les iours de fa vie , <5c tous fcs moyens à la recher- 
che dVn fecret , qui peut feparer les qualités- 
contraires du. meflangc des corps mixtes , com 
me nous les voyons fcparees au laid, par le bé- 
néfice de la nature aidée de rinduftrie des hom- 
mes. Ces grands pcrfonnages auroient fubjet de 
fe plaindre de leurs fedateurs , qui mefprifent 
ceftc induftrie , qu'ils ont tant cllimee , Ôc ne 
veulent pas rechercher es fecrers fpagyriques 
les remèdes autant agréables que puiflans pour 
rccounrer la fanté , ôc affranchir noftre corps 
des infirmitez qui nous client le bon-heur de la 
vie , ôc nous engagent aux douleurs que nous ne 
pouuons plus fauorablement combattre , ny plus 
heureufcment vaincre , que par les armes de la 
Ghymie , comme celle feule qui nous peut 
donner ce fuc , qu'elle, tire du fein des chofes, 
pour la rcftauratioh de noftre en bon-poind, 
lors que les remèdes ordinaires des boutiques 
n*ont pas peu chafler le mal qui nous afflige , 6c 
nous rendre la fanté. le ne penfe donc pas obli- 
ger peu le public & honorer la Médecine, fi par 
quelque loiiable effort ie tafche de remettre 
en crédit & valeur celte partie de la Pharmacie, 
autant vtile qu'elle eft auiourd'huy mefcfti- 

â iij 
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mee. Car il «'eft que trop aisé de monftrer com- 
bien elle peut enrichir la pradi que ordinaire, ôç 
enrichir le prix des médicaments communs , puiç 
qu elle peut conduire le Médecin à la cognoif- 
fance plus intime des fecrets de la nature , la- 
quelle il peut contempler à nud , & la contem- 
plant , remarquer les traids & perfedions de fa 
beauté, quieft voilée des accidents groiïîers & 
terreftres , comme d'habillements , ou pluftoft 
obftacles importuns à la tranfparence de celte 
lumière naturelle. Ceft elle encore qui auec 
vnc prudence finguliere fepare le bon d'auec 
le mauuais , le nuifîblc d'auec IVtile , purgeant 
toute forte de fimples & mixtes de leurs qua- 
litez oiFenfiues, & les rendant tres-cfficaces pour 
le falut des hommes , fi les Médecins dogmati- 
ques vouloient prendre' la peine de les difpen- 
fer auec autant de difcretion , quils peuuent 
apporter de foulagement aux maladies opiniâ- 
tres , & comme defefperees , fî on fe fert fcule^ 
ment des remèdes grofficrement préparez. 
, Car pourquoy n'employer par les bonnes ver- 
j tus des minéraux , lors que par les règles de la 
Chymie ils feront purgez de leurs mauuaifes 
conditions & qualitez venimeufes , veu qu'il eft 
très-certain qu'ils ont de très-bonnes propric- 
tez , & que cét efloignement de la qualité vi- 
tieufc fe peut aufïî aisément pratiquer par la 
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voye que la nature du feu nous ënfeigne, co.- 
me le peuple lefçait bien faire, en tirant les ver-^ 
tus des chofes vegetables & animées. Puis qui ^ 
fera fi opiniaftre Ôc reuefche à la raifon de ne ; 
vouloir confeflcr que les médicaments corrigez 
par celle induftrie , raffinez & efpurez de la 
lie , & defchargcz de leur marc terreftre , ne 
fe rendent beaucoup plus vtiles, & auec plus 
d'adion ne produifent les effeds que nous en 
pouuons attendre , tant pour eftrc appliquez 
fur les membres par dehors , que pour eftrc 
admis intérieurement au fecours & afliftance 
des parties offenrces. Que fi quelque mauuais 
interprète veut impofer à mon dcflbin , & me 1 
veut reprocher que ie fembie fauorifer la fede ^ 
des Paracelfiftcs , ie proteftc d'eftrc leur enne- 
my iuré, & comme eftant nourriçon de l'efcol- 
le de Médecine de Paris , ie fcrois tres-aifc de 
leur pouuoir donner la chaffc , comme profa- 
nes & indignes d'eftre admis aux myfteres de la | 
Chymie , de laquelle ils ont corrompu le droict 
vfage, bien qu'à fa faueur ils sefleucnt effron- 
tément contre les vrais Médecins , qui font les 
truchements & conferuateurs de la nature hii- v 
maine , fur lefquels ils] entreprennent preue- 
nans les efprits populaires , abufans les plus crédu- 
les, aufquels pour quelque bon <Sc fauorable ef- 
fet de leur temcritc, quils font voir aux defpens 

a iiij 
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de la vie dWti nombre infîny d'autres l qu'Ai 
I vont affrontans par Je moj^dc , ils peuuent lèuls 
inipunément vuider la boiirfe & ruiner infenfî- 
bicmcnt la fantç. Nous Ibmmes tous prefts dç 
conjurer la perte de ces impofteurs, mettant au 
iour ce que Ion peut attendre de la Chymie, 
^ faifant cognoiflre non feulement leurs* frau- 
des 6c abus , mais aufîî les fruits de l'art qu^ils 
I prétendent fcauoir , pourueu que J'Elcole des 
Médecins yueille confpirer auec nous , & pro- 
curer leur baiiniirement de la focictc ciuile^ 
*i Celle mienne refolution me promet que Ton 
receura de bonne volonté , que ic donne gra- 
tuitement au public ce que iay acquis auec 
beaucoup de peine «5c de frais, trauaillant à ren- 
dre les médicaments mpinç odieux aux mala- 
des qui pour le dégouft qu'ils y trouucnt com- 
munément , ayment mieux foufpirer foubs les 
douleurs , que de prendre vn breuuage fafchcux 
& defgouftan.t pour leur foulagement, ce qui fe 
^ peut facilement taire par la fcparation des qua- 
iitezmal plailantes: de forte que ny Todeur, tiy 
legoufl: , ny la quantité ne les face abhorrer à 
ceux qui en ont befoin , & qu'ils opèrent auec 
pIU3 defpcace à fhonneur des Médecins qui 
les ordonnent : des Apothicaires qui les pré- 
parent : & pour le bien des malades qui les re- 
çoiuent: & que les charlatans ne fe puillent plus 



vanter d'auoir des fecrets incogneus ^ui vraîi 
Médecins pour abufer le peuple. Tay fécondé 
Béguin en ce deflein , qui a alTez fidelicment 
traidé de la Chymie «médicinale , & monftrc les 
opérations d'icelle : mais d'autant qu'il eft fuc- 
cind en des endroiâ:s , ôc par confequcnt ob-» 
fcur , Ôc qu'il s'eftoit referuç beaucoup de par^' 
ticulantez , defquelles la cognoiflancc clî 
trcs-nccenaire à celuy qui veut auec fînceritc 
6c méthode , préparer les remèdes Chymiqucs,' 
lefquels il euft peu mettre en lumière en ccftc 
féconde édition Fraiiçoife , s'il n'cuft efté pre- 
uenu de la mort ; i'ay pcnsç qi^e Je ferois chofô 
agréable aux Médecins, aux Apothicaires, 3c à 
tous les amateurs de cet Art, fi ie prehois la plu- 
me pour tafcher de fuppicer non feulement ce 
qui manque aux rudiments de la Chymie pour 
les rendre accomplis , comme font la ftruàure 
des fourneaux , les figures ôc vfages des vaif- 
féaux, les degrez du feu , les chofes & manières 
de Ce feruir des médicaments : mais auïfi pour 
amplifier cet œuure de plufieurs fecrets, def- 
quels l'expérience nous a fait voir les effets , com- 
me ceux qui ont definclinationà cet Art, pourf 
ront iuger par la lecture & confideration dé 
mes additions , lefquelles ie m'afleure deuoir 
trouucr place en la bonne grâce de ceux qui 
les liront fans paflîon , & qui me donneront 
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{khicd: de pouffer plus iaînt mes êftudcs pour lé 
bien commun de la Société humaine, pour laquel- 
le trauailler cft le plus grand honneur que nous 
puilfîons dcfîrer en ccftc vie , laquelle le te fou- 
haittc autant hcureufc qu*à moy-mefme. Adieu. 
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LIVRE 

PREMIER, 

DES ELEMENS 
DE C H Y M 1 E. 

Définition de Chymie. 

Chapitre I. 

A Chymie efl vn art , qui en- 
feigne à diflbudreles corps 
mixtes naturels, & les coa- 
guler eftans difloult , pour 
faire des medicamens plus 
agréables, falubres, & aflcurez. 

Le mot de Chymie cftGrec,{jgnifiâten ^tymohgi* 
Frâçois l'art de faire liqueurs, ou réduire J^^^"^^ ^' 
en liqueur les chofes folides.ainfi appellé 
par excellence , d'autant qu'il apprend à 
diflbudre(ce qui eft plus difficille,)&auiïî 
à coaguler. Si quelqu^vn la veut nommer 
Alchymie , à rimit^tion des Arabesjpar 

A 




£ Liure ^f^mier des 

viuttf noms j^Qj. Il dénote fon exi**^cncc : Si Spa- 
tw?"-gyne , il marque fcs prino^KUs opéra- 
Jons. tions , qui font fepârer & conioiMre : Si 
art Hermetic , il tefmoigne fon anti<^«ii- 
té : Etfi art deftillatoire , il defcouurefa 
plus belle & principale fçnftion. 

Or puis que toutes les fciences font ou 
théoriques , ou pratiques: & que la Chy- 
mie ne fe contente pas de la feule con- 
templation & cognoiflance des corps 
14 chymie niixtes, commc fait la Phyfique : Mais a 
f^ï^tr pour fa fin l'opération , ou la manière de 
faire toutes fortes de magiftcres, teintu- 
res ,quintefiences, & chofes femblablcs: 
fans doute il luy faut dôner lieu entre les 
fciêcespratiques: Bienqu ilfe trouue des 
perfonnes qui dépourueuis de maiftres 
capables, ou occupez en des affaires plus 
importantes , fe contentent de la feule 
théorie , & ainfi par accident nè s'addon- 
nent aux opérations gentilles de cet art. 
obiec} de u UohieBd^t la Chymie,eft le corps mixte 
& compofé , non en tant que mobile,car 
en cefte coniîderation il appartient à là 
Phyfique: mais en tant qu'il eft foIuble& 
coâgulable.Or tout corps mixte efl mix- 
te imparfaitement, comme la rofee , la 
grefle,la neige:ou parfaitement, comme 
lcsplante5,picrres,metaux,& animaux de 



ihynvie. 
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Elemens de Chymiel j 
toute erpcce : Et par telle latitude d'ob- 
ied fc voit combien lourdement ic trom- 
pent ceux ; qui oyans le nom d'Alchymi- 
ûc foudain s'imaginent vn homme qui 
nefe méfie que de latranfmutation des 
métaux, ôc ne fongc qu'au myAere admi- 
rable de la Pierre des Philofophes. 

Laji/t de la Chymie eft de préparer les 'f ^4 
medicamcns en telle forte, qu'ils foient 
plus agréables au gouft ,plusfalubres au 
corps, (Se moins dangereux en leur opera- 
tiô. Etainfi diffère cet art d'auec la Phar- 
macie vulgaire , qui prépare bien les mc- 
dicamens > mais non pas auec telle perfe- 
élion ny femblable vertu. Car pour le ^" meàica- 
gouft,ileft certain qu Vn malade prendra ZT' ^'T. 
bien plulioit vn peu de conferucderofes^ piftt 
OÙ on aura meflé enuiron 4. grains de 
Mercure, purgeant feulement par le bas, 
que 4..0U 5 . dragmes du Catholicon.PIus 
al aigrement vne pilule de la Violette,oà 
deux de fon eleduaire Panchymagogi- 
qucqueç. ou io.piIuIes/$»<'^/y/^/^, fœti- 
des , 6c femb labiés : De meilleur courage 
3 ,ou 4. grains du Bezoar minerai du trcs- 
fameux Hartmann us, ou 8. grains de l'an- 
timoine diaphoretiç de Crollius,qae non 
pas vn plein verre de potion fudorifique 
faite à l'an tigue, 5c fera meilleur vifagc à 

Ai^ 



4 Liure Vremier des 

vn boUillon où on auta mis vn peu de 
cremcur oumagiftere de Tartre :qu à vn 
plein gobelet de quelque apozeme ou fy- 
rop magiftral,tait auec vn lôg trauail, fé- 
lon quelque ordonnance longue de ie ne 
Içay combien de pieds. Et de fait on voit 
bien fouuent que les malades , à la feule 
veuè de tels breuages , mefmes auant que 
les tenir en main , font tellement efmeus; 
non point par quelque occulte & magne- 
tique vertu : maisbien par l'imagination 
de leur faneur & odeur , quelquefois tel- 
lement abominable , qu'ils font côtraints 
de fe vuidcr haut & bas sas autre cérémo- 
nie, chofc laquelle on n a point encore 
veu faire aux remèdes chymiques. Mais 
dira quelqu'vn , & bien que les Spagyri- 
ques fe glorifient de la grâce & fuauité de 
leurs remèdes , fi faut - il pour le moins 
qu'ils donnent celle ioiiange aux remè- 
des préparez dans les boutiques d'Apoti- 
caires , félon la forme ancienne , d eftre 
plus falubres, & moins dangereux en leur 
adion ( car à leur compte , tant s'en faut 
que nos remèdes foient fains & fans dan- 
ger , qu'au contraire plufîeurs font vene- 
neuxA du tout ennemis de la nature hu- 
maine , comme tirez de chofcs métalli- 
ques,^: minérales , plufîeurs grandement 
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Elemens de Chyme] j 
acres Se corrofifs , & plufieurs accompa- 
gnez d excefïîiie chaleur & empyreumc.) 
Voila de terribles coups,& bien capables 
^leterralîer les Chymiques ! qui les rece- 
uans furie bouclier de la raifon,&de lex- 
perience , fè moquent de tout ces contes; 
Nous ne nions pas , que beaucoup de nos 
remèdes ne foient de niluftre famille des 
métaux Ôc minéraux : màis que pour cela 
ils foient vencneux,<5c côtraires à la natu- 
re de rhôme , c'eft afnerie que de le dire. 
Car û les anciës les ont mis en vfage tous Les remèdes 
cruds, (Se fans aucune preparation,comme ^h*''T'" 
on peut voir dans Galien , Diofcoride, JJ^^'t.,,.. 
Tantidotaire de Nicolas MyrepfusA au- ««'^ en- 
tres lieux ; Et fi des Medccins modernes T'""''" f 

r nature de 

trcs-tamcux, en ont fait de mefme , com- ihomme , 
me j^ntre autres , Rondelet qui vfe du 
Mercure crud en fes^^ilules de Bzrbc--fs"JJZ^ 
roulTc contre le mal deNapIesiCratô mé- 
decin très -heureux de trois Empereur^, 
qui vfe du Cinabre cotre le vertige : Car- 
Idanjulien Alexandrin , & Mathiol , qui 
ont pratiqué lantimoine: Gefncrus qui 
s'eft feruy du vitriol : Fallope qui a guary 
les iauniiïes aucc le crocus de Mars , âc 
tant d'ciutrcs extollent le fouffrcpour les 
maladies des poulmons; A quelle occa- 
sion ne nous fera - il permis d'vfcrèn me- 
' A iij 



^^^^ 
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^ Liure Vremier des 

decinedcccsmémesrcmcdestrcfblëprc^ 

parez & derpoiiillez de toute veneneufe 
malignité?Veu que mefmes nous voyons 

tous les iours quantité de mahdes,quiné 
pouuans recouurer leur fanté par les re- 
mèdes vulgaircç des Apoticaires/ont par 
ordonnances des Mifocjiymiques mef- 
mes , rcnuoyez comme à vn dernier re- 
fuge aux bains &fontaine§ mincrales,par 
IVfage derquellcs ils guariflbnt de leurs 
longues maladies, autrement deferperees 
par ces habiles gens, d'pu fc tire vne con- 
fequençe infaillible , qu'il fautqu en ces 
métaux & minéraux foit caché & enfer- 
mé vn certain baulmc fix , & des eCprits 
tres-puiffans , millement fubieds à corru- 
ption. Ce qui fe prouue encorparles 
Chirurgiens , qui n!ont prefque aucun re- 
mède importârtt ôcde grande efficaces 'Il 
n'y a du métal ou du minerai meHé par 
dedans. Or à Dieu ne plaife que nous 
foyons d-auis de les faite prendre par la 
bouche, toU^ cru ds;& fans préparation, 
comme faifoient les anciens , & font en- 
cor de prefent quelques modernes, qu'au 
contraire-nous.GntendQns quelVril foit 
tres'bien fèpairé de l'inutilrla mumie fa- 
vraye cor^ lutaitc d'auec le venin , le noyau d'auec la 
rt^ion des coquille,& la moiielie d'auec i'écorce. Et 
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lors s*iîs font ordonnez par vn doâ:e , ex- meitc^mem 
pert,6c bien auilé Médecin, félon lesloix ^-"Il^r*. 
de la Thérapeutique , il n y amaladie de- 
fefperee qu'ils n'emportent foudaine- 
ment , alleurémcnt , & ioyeufement. 
Ainfi la Vipère , bcfte veneneufc , eftant 
bien préparée, fert de bafc à cet antidote 
vniuerfel , tant célébré de tout temps, 
qu'on appelle Thenaque. Ainfi des vul- 
gaires ferpens fefait tous les iours vnre- 
piede preferuatif, <Sccuratif très a fleure 
contre toutes Ibrtes de venins. A in fi la 
Viue a vne efpinc fur le dos , laquelle 
oftee, la Viue fert après de viande tres- 
delicate. Et en mefme façon peuuet tous 
minéraux eftre réduits à vne medipcrité 
dénature qui nous foit familière & amia- 
ble, faifantrefolution du tout en fes par- 
ties, &: retranchant les malignes qualitez 
qui font capables d'auancer Theure de la 
mort: de forte que ceux qui vferontdl- 
ceux légitimement préparez, Icsefprou- 
ueront pluflofl: pour hofl^es doux & bé- 
nins, que pour ennemis & aflalTîns, & 
pluftoft pour Antidote, que pour poifon. 
Et qu'ainfi ne foit , difcourons par raifon. 
Si la venenofitc des métaux ou minéraux 
defpend de Icurforme, qui ne voit claire- 
ment que la forifie du côpofé fe perdant 

A iiij 
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par la reColutiô d'iceluy en Tes trois prin- 
cipes, il faudra que le^ ma lignes qualitcz 
d'iceluy fe perdent aufïï , (Scs^eCuanouif- 
fent quant & quant ? Que û Ton veut dire 
que la malignité foit en quelquVn des 
trois principes, (comme il efl plus croya- 
ble )tant plus facilement fc pourra elle fe- 
parer d'auec ce qui eftbonj le tout eftant 
diuifé en Ces principes ou parties. Et par 
làfe voit combien eft neceflaire cefte fa- 
lutairefaçô de corriger les medicamens, 
qui ont en eux quelque maligne qualité. 
Que les Myfochimiques donc cefTent 
d'auoir en horreur les métaux & miné- 
raux prins par la bouche : <Sc de craindre 
vnc feinte Iliade de maux , qu'ils penfent 
fortir de leur intérieur. Au côtraire qu'ils 
apprennent des vrays Chymiques le feul 
& vnique moyen de dompter la maligni- 
té de tous les remèdes dont s efl: feruy la 
vénérable antiquité, comme del'âtimoi- 
ne,du Mercure,de Tellebore blâc & noir, 
de toutes efpeccs de tithymal , de la pi- 
tieufe,dc la coloquinte,de rcuphorbe,de 
lafcammonee,de Torpigmêt, <Sc mille au- 
tres qui ne fe corriger vrayemct,que par 
la feule feparation des parties hcteroge- 
nees Se veneneufes, Se par l'accouftumee 
addition du mafl:ic,du tr.igagât , de la ca- 
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nclle & chofes femblables. Carquicoquç 
tafchc en ceftc forte d amortir ou oller 
lesveneneufes qualitez des fîmples me- 
dicamens , eft du tout femblable à vn fot 
& ignorant cuifinier ,qui ayant par ha- 
zard rompu & ouuert la veiîîe du field'v- 
ne carpe eu 1 eucntrant, voudroit ofter 
l'amertume, non point en lauant la car- 
pe rm^iseï) niellant parmy le fiel vn peu 
de miel ou de fuccre: ou à vn qui voulant 
donner à manger des tripes , les lail- 
feroit pleines de merde , & fc contente- 
roit pour les rendre délicates au goull de 
les faire cuire auec vn peu d'ambre ou 
quelque huile odoriferât.Chofe à la veri- 
te tres-ridicule , (k qui monftre combien 
lourde & aueugle a efté iufques icy l'i- 
gnorance des hommes. Mais, diront-ils, 
les remèdes Spagyriques ne font point i-esremcdis 
falutaires & font fort à craindre à caufe 
de leur acrmionie , & de ce que par la^/Vy?r<r /Ti/m. 
violence du feu leur eft imprimée vnc ^ 
vertu cauftique & corrofiue , d'où vient 
mefme qu'ils fentent toufiours l'cmpy- /^'^«^ '^^^fj. 
reume. Hé bon Dieu I fi les medicamcns 
acres & corrofifs ne doiuent nullement 
eftre prins par la bouche , combien de re- 
mèdes fau .ira il ehaller hors des bouti- 
ques des vulgaires Pharmaciens > quel 



l o Lfure Premier des 
nombre jcn faudra-il retrancher des An- 
tidotaires ? ^ combien de fauces faudra- 
il bannir des cuilînes? Voyia les canthari- 
des,qui par Galien font mifes au rang des 
mortels medicamens(car i'erofîon qu'el- 
les font à la veflîe, caufe la mort ) & tou 
tesfois luy-mefme accorde que prifesçn 
petite quantité & deuemet méfiées aueç 
les diiiretics , ou remèdes qui rompent la 
pierre, elles font fort fouueraines. Le vi- 
triol combien cft-il corrofifï toutesfois il 
entre en la compofition de la Thcriaque. 
Les aulx, les oignôs,la moutarde, <5c fem- 
blablesfont-iisfansacrimopie^toutesfoi^ 
on en vfe tous les iours parmy les viandes 
& en grande quantité. Les fucs de limons 
ôc de citrons , diflbluent les corps tres-fo- 
lides des perles & des coraux , toutesfois 
quand il eft befoin dVn médicament cor- 
dial , en vne extrême défaillance de for- 
ces>on n'a pourTordinaire aucun remcde 
plus prompt ny de plus d'efficace. C'efI: 
donc bien folie de craindre l'acrimonie 
des remèdes Chymiques , veu mefmcs 
que la plufpart d'iceux perdent leur 
force corrofiue eftans prins parla bou- 
che , ou à caufe de la refîftance que leur 
fait la chaleur natiue j ou à caufe des hu- 
meurs froides ôc vifqucufcs qui fc trou^ 
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ucnt dans reftomach.loint que toutainfî 
comme nous ne mangeons pas le fel à bel- 
les poignées , ny n'en mettons pas plu- 
lîeurs liiires dans le potage , ains feiile- 
merit vnc petite quantité , ainfi du vi- 
naigre & des efpicesen faifant les fauces 
& condimens : De mefme quand la ne- 
cefïitc contraint les Médecins Spagyri- 
ques de venir aux acres medicamcns , ils 
ne paflent pas vn ou deux grains,oubiea 
vne ou deu?( gouttes , & lî encore ne les 
donnent-ils point fèuls , ains meflezpau- 
my des liqueurs conuenables. Et qui plus 
cft, il n'y a médicament fi acre ,qui ne fe 
fuifle tellement adoucir, qu'il fera def- 
poiiillé de toute acrimonie , comme on 
peut clairement voir dans Teau forte & 
Teauroyallc quand onymefle du fel de 
terre. Quant à ce qu'on obiede du feu, lesmed, 
c'eft chofe a friuole qu'elle ne mérite l^^^"^' 
point de refponfe : Car Galien mefme 



toint 



chapitre i8. de la Theriaque àPifon , dit ^'^"î^f 
quc le feu rend plufieurs choies meil- ^^„„^^\u 
leures qu'elles n'ont eftc faites par la na- aci^uierent 
ture , & bien fouuent nous defcouure '^f"*' 
l'occulte propriété 6c nature des choies, 
& les rend après à l'vfage que nous vou- 
lons. D'où vient qu'à bon droid Cicc- 
ron appelle cet élément le maiftre des 
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arts. Et pour conclufion nous voyons 
que Galien pafle plufîeurs choies miné- 
rales par le feu pour leur ofter Tacrimo- 
nie & vertu çorrofîue, qu'ils auoient de 
la ]S[ature. Ainfî le chalcitis bruOe eft 
moins nuifible au corps, que celuy qui 
I5*eft point bruflé. Et le benqui au rap- 
port de Mefué purge haut & bas,perd en 
Taflation fa vertu vomitiue qui fe tient 
en la partie plus humide, ne luy reftant 
par après que la feule vertu de purger 
par le bas. Le Mercure fublimé qui eft 
trcs acre, palîé auec l'antimoine par vn 
feu très- violent, fe rend très -bénin & 
très -fouucrain Antidote. Et le fer quand 
il eft réduit en crocus de Mars, par cal- 
çination ou feu de reuerbcre, ilfouftient 
vue chaleur de flammes très -violentes; 
Et toutesfois tant s'en faut qu'en cefte 
violence de feu il acquière aucune acri- 
monie ou vertu corrofiucqaaù contrai- 
re il en fort auec vne vertu tellement fti- 
ptique & aftrigente , qu*en toutes fortes 
de flux de fang ou d'autres humeurs , IV- 
fage d'iceluy eft très fréquent & très vtil. 
Au contraire l'eau «Se fhuile de canellc 
font rendues^ très acres par la feule va- 
peui-du bain: <5c a in fi en eft-ildu vinrDôt 
la caufe fçra afiez cuidente à celuy qui 
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comprendra la raifon pourquoyle Soleil 
endurcit la boue & liquéfie la cire , blan- 
chit les linges , & noircit la face. Dauan- 
tagc Tempyreume des remèdes Chymi- 
ques, n'cftpasdcfî grande importance, '^^...^ 
que pour cela les Médecins GaleniItcs""j^T 
les doiuent auoir en horreur , <Sc tenir ;«;<y«e5 «vjî 
pour dangereux : car s'ils ont de Tempy-/** ^ ^^"'^ 
rcume , ils letiennent eu d'vn feu mode- 
ré,ou dVn feu violent. Si dVn feu mode- 
ré , & que pour ce fubied les remèdes 
Chymiqucs foientnuifibles, fans doute 
les remèdes vulgaires , <Sc mcfmcs nos 
viandes ordinaires feront autant en- 
cores plus dangereufes , vcu que la plu(- 
part de ces chofes fe prépare auec vn feu 
qui furpaflb le nioderé , comme on peut 
remarquer en la cuitte de la ceruoife, ou cm»^,„t 
Torge eft en premier lieu deffeiché à feu/' '"^^^S" 
violent , puis encore cuit auec vn plus ""*'"^^^ 
grand: Et pareillement en certains vins 
de Rheins( dont les Septentrionaux fe 
feruent prefques en toutes maladies ) qui 
ne peuuentarriuer à leurvrayc maturi- 
té que par la force du feu élémentaire. Et 
encores aux poiflbnsroftis, chairs endur- 
cies à la fumée Â: mille autres chofes : Si 
dVn feu violent, encor n'y a- il point de 
danger, ycu que par ablption ou dige- 



1 4 Liurc Premier des 
ftion,rempyreumere peut corriger,çom^ 
me il fe voit aux cendres, fur lefquclics 
iettant de Icau, elles fe defpoiiilient dans 
ialelîîue de rcmpyreurtie que le feu leur 
auoit laiflé : Voire mefmc fi l'ablution eft 
trop réitérée , elle rend les purgatifs chy- 
miquement préparez ineptes à purger. 
Et quant à la digeftion , c'eft chofe il no- 
toire que toutes chofes s'adouciffent par 
icelle , qu'il fcroit fuperflu de le prouucr. 
Que fi paràuanture par ce mot d cmpy- 
teume l'on entend la chaleur potentielle 
du mixte enfeuelie dansla matière, & de- 
liuree de fes liens par la force du feu, 
pour agir aucc plus de vertu : ou bien la 
chaleur efparfe par tout le corps du mix- 
tCjVnie &ramaflee fous peu de matiere& 
d efpace par le mcfme feu , il ne faut en- 
cor pour cela craindre cet empyreume 
chaleur exceffîue,veu que le Médecin 
qui fçait bien fon meftier , nVfera iamais 
de ces remèdes qu'aùec beaucoup de 
prudence, & en fort petite quantité, de 
peur de nuire par vne quâtité démefuree. 
le diray donc pour concIufion,que Tacri- 
monic Ôc chaleur exceflîue des remède? 
La prépara- Chymiques , ne font ny dangercufes 
^Z'det'chy'^y ^ craindre. Mais i'entcns ce me fen> 
mi^es ne blc les Mifochymiqucs qui crient cnc6- 
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Elefnens de Chymie] 15 
plus fort dVn autre colle, & difent que ^'fi^"'*^ 
nos medicamens font inutils parce qu 'ils {"'"^/'^^ 
font morts , pour eftre tirez des corps misu. 
mixtes deflruidils, Ôc corrompus, & pri- 
iiez de leur humide radical. Maisie leur 
demande. Si les corps mixtes ne doiuent 
point eftre refouls ou deftruids '(afin que 
i'vfc de ce mot qui leur femble odieux: ) 
Pourquoy eft - ce qu eux - mefmes rom- 
pent & ruinent l'harmonie de la mixtion? 
pourquoy font-ils des infufîons, des dé- 
codions, & des fyrops à violence de feu? 
J^ourquoy fc fcruent-ils de diftillntions, 
d'alfations & dVftions ? pourquoy pren- 
nent-ils le Diàgrcde , 6c non la Scammo- 
nce entière ? pourquoy les trochifques 
Alhandal, & non la Coloquinte ? pour- 
quoy en vne extrême foiblcfle & débili- 
té, font- ils confommer & deftruirevn 
chappon , pour nourrir les malades qui 
font aux derniers abbois, auec l'eau qui 
en eft diftilee ? Eft ce point qu'en cecy ils 
veulent imiter la nature , laquelle n en- 
noye pas aux parties , pour leur nourritu- 
re , les viandes toutes crues 6c entières 
commeellcs font iettees dansl'cftomach: 
mais changées , digérées , deftruides, 
& fcparees des plus groffiers cxcrc- 
mens , 6c encores réduises, en quin- 



Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



i6 Lture Premier des 
tcffencc danslcfoyc? Qii' ilsrtle difentviî 
peu , Il lors que les enfans qui pendent 
çncor à la mammclle , (ont purgez par le 
laid de leur nourrice,à laquelle on auta 
fait prendre du reubarbe , le tempera- 
liientde ce purgatif eft dertruid dans lé 
laid, ou bien fi fa forme a palfé par diuers 
fubieds, ik. en fin s'eft trouuce encore 
entière dans le laid , pour purger comme 
auparauant ? le croy fans doute que de Li 
vient quVn tas de Mifochymiquesa en 
horreur le beurre & le formage , non 
point par naturelle antipathie :mais à eau* 
fe de ce que craignans qu'en ces chofe» 
ne foit abolie la forme du laid, ils pen- 
fent quant <î$c quant quelles ne fontplus 
propres à la nourriture du corps. Mais 
qui plus eft,quand ils difentqueles reme* 
des chyrtiiques font des corps morts Ôc 
defpoiiillez de leur humide radical : Ils fe 
contrarient eux- mefines , & parlent con- 
tre la vérité. Car s'ils ne font que des fche- 
letes defiiuez de toute vertu , pourquoy 
difent-ils autre part, qu'ils agiflentauec 
plus de véhémence &dé force, que ne 
, peut fiipporter la médiocre température 

Its remèdes'^ ,„ > i 

chymiques dc 1 hommc ? D auantage ne raut-il pas 
font point necelTairemcnt que les végétaux &: ani* 
maux foknt priuez de la vie ^ de laquelle 

" ils 



hlemens de Chyraie , 

Ils viuent à cux-mefmes, c'eft adiré par 
laquelle ils le nourriflcnt (ic s'augmentent, 
I auajit qu ils puillcnt feruir pouir la noiu- 
I. riturc 6l l'vfage de l'homme ? Il le faut 
fans doute: Car les Scythes melmes qui 
font vn peuple fortbarbaie en leur façon 
de viute, bien qu'ils mangent les chairs 
toutes crues , fi ne les. m^ngt^nt ils pas 
toutes viues; Etajnfi faut .il que les plan- 
tes meurent, û nous voulons qu elles pro- 
duifent des adions vitales dans le corps 
humain ; C'cll à dire qu'il faut qu'<-lles 
loicnt arrachées de leur terre natiue, 
d'où elles tirent i'aliment qui leur con- 
ferue la vie , & qu'elles foient préparées 
& réduites en mcdicamcns fouuerains, 
pour conferuer la fanté , & chafler les 
maladies j comme font toutes les herbes 
auec vn tres-heureux fucccz , iî auant 
quelles entrent au corps de l'homme, la 
vraye & légitime feparation de leurs par- 
ties a procédé. Mais c'eft alRz auoir refu- 
sé leurs friuolcs raifons , par Icms propres, 
■ondemens, & veux dire maintenant pour. 
Rcs faire palier des ténèbres d'ignorance, 
çn la lumière du fçauoir, que les opéra- 
tions Chymiques ne deftruifent point la 
vie des végétaux , ny ne confommcnt 
point leur humide radical. Etqu'ainfi ne 
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Itj foit, Tcxperiencea faidvoirvnc infinité 

de fois, que fi les fels des herbes princi- 
palement cliaudes font femez en certain 
temps cogneu à nous, ils produifent d'au- 
tres herbes de leur efpece. Et la Violiettè 
au 23. chapitre de farcfponce à TAnony- 
ine pour la vérité de la Médecine Herrhe- 
tique apporte des exemples & expérien- 
ces touchant cecy qui fcmblent miracu- 
leufes. Voire mefmes aux Ardennes,& eft 
plufieurs autres lieux deferts , tterilés , & 
arides , pour auoir p lus fertile moilîbn aiï 
temps de Tefté : Les laboureurs ont ac- 
couftumc de brufler les efpincs , gencfts,^ 
& ronces , puis d'efpandre les cendres par 
la campagne , afin que le fel d'icelles fcpa- 
ré par les pluycs qui tômbént defTus , ôc 
mclléparmy la terre , Fa rende plus graflè, 
& plus fertile , ôc luy face produire vne 
plus agréable & plus copicùfe môilTon 
des femences cuoniette daiisicelle. Car 
\ de faid ce fel de cendres fertdc fienàla 

terre , &:le fien n'engraifl'eroitiamais les 
champs, s'il n'efioît imbibé des vrines ôc 
des fels des animaux , vcu qu'il y a vne 
certaine graifTe dans le iël, comme après 
Ariftote a fort bien remarqué Plutarquc 
en fon premier liure des propos de table 
queft. p. Or que le fel foit caufe de la ge« 
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Elcmens de Chymie] 1 9 
|ieration , ie le peux prcnifier en ceftefor- 
" • Prenez de la terre grafle qui a accoii- 
liUiiic de produire toutes fortes de plan- 
tes, & en feparez toutes les petites pier- 
res, puismettezdansvn pot déterre qui 
foit perce' au fond , & l'exposés en temps 
de pluye à l'air où le Soleil ne puifle luire; 
dansvn mois vous trouuerez que voftre 
terre aura produid des petits vers ^ li- 
mafles, voila fanimal : des herbéttes $ voi- 
la le vcgetable j & des petits caillou xj voi- 
la leminerai. Puis prenez ccfle terre, 6c 
en feparez ces trois fubftances fufdides 
Ôc toutlefel, faifantpafler plulîeursfois 
^e l'eau chaude par defllis, ce faid remet- 
tez la mefme terre dans lé mefme pot 3c 
en me(iTielieij,auec autant de temps com- 
me defllis 3c d'auantage s'il vous plaifl: , 6t 
vous troiiuerez que vôftre terre ne pro- 
duira rien pour tout. Ceft ce fel herma- 
phrodite qui caufe la génération, par le 
moyen duquel on peut faire des merueil- 
les fur terre , eftant marr^ n'auoir permif- 
ifion de celuy qui mefa communiqué d'en 
dire d'auantage, pour le defirque iay de 
bien faire au public, le ne nie point toute- 
fois que plufîeurs chofes encores viuantes 
ne puiffent eftrc falutaircment appliquées 
pour la fantc , comme entre autres le cul 

Bij 
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déplumé dVn poulet vif , pour extraire 
le venin d Vn bubon pcftiferé , vn icu- 
ne chien , mis contre vn eftomach froid 
&imbecil]e, pour èlhe doucement ref- 
chaufte & tempéré , & plufieurs autres 
femblables: &ne nie point auiïî que plu- 
fieurs chofes ne foient plus excellentes en 
leur entier, que diuifees en leurs parties: 
Mais il faut de meime qu'ils confcllent, 
qu ifs vient de choies dcftruitcs & diuifees 
comme les Chymiques. 

Il ne refte plus qu vne difficulté , qu» a 
fort trauaillé ferpnt de plufieurs, ôc fuf- 
pendu leurs volontez d'accorder Tvfage 
des remèdes Hermétiques. Ceil qu'ils ont 
prinsopinionque tels remèdes ( principa- 
lement s'ils font métalliques ou miné- 
raux ) diiîipent en peu d'heure les efprits, 
la chaleur natiue , & laiflent aux parties 
principales , vn malin ferment de reliques 
funeftes, & vne tres-inauuaife difpofition, 
d^ou vient que quclques-vns guaris par 
hazard> &puis rccidiuans, onteflécon- 
àtschymt' train ds de de (loger de ce monde auant 
tjues nim- \q terme. Mais ie diray pourrefponfe , que 
^fl^'lZ c'^^ ^ grand tort qu'on blafme ainfî les 
wmmife rcmedcs Spagyriquemcnt préparez , veu 
d,fpofition ^ .| quelque chofe de 

AUX parues a r n i 

frinapaies. cc quc dclTiis , cc n'cit pas des remèdes 
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que vient la fautermais ou de TArtifte qui 
les a mal préparez, ou du Médecin qui les 
a mal à propos ordonnez, & fans les con- 
iîderations neceiraires. Car chacun Icait 
aflcz combien grand eft le nombre de 
ceux , qui fans iugcment ny fçauoir fe jet- 
tent fur la pratique de cefte fcience tres- 
noble, & qui inftruids non parTexpe- 
rience :mais par la fimplc ledure des li- 
ures, fe bazardent temeraiment & fans 
confcienccà préparer Tantimoine & l'ar- 
gent viG & le faire prendre par la bouche. 
D'où ne fe faut eftonner fi les précipitez 
de tels chymiques , précipitent au fcpul- 
chre ceux qui en vfent,& fi quelques mal- 
aduifez j5c prodigues de leur vie, ache- 
ptcnt non la vie, mais la mort, & quelque 
fois bien chèrement. Tels accidens fi cf- 
tranges arriuent auflî bien fouuent par 
la faute de ceux qui baillent aux malades 
tels medicamens , fans fcauoir leur vray 
& légitime vfage , ny mefme aucune me- 
thode de Galien, ny d'Hippocrate,tant ils 
fontignorans& ftupides, femblables du 
tout aux luifs & charlatans, qui comme 
larrons & homicides fe ioiient à plaifir 
de la peau des hommes. On blafmetout 
demcfmesles vulgaires medicamens, <5c 
principalement ceux qui font plus vio- 

B iij 
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kns , tenans de la Scammonee ou de TEl- 
Icbore , s'il arniie qu'ii ayent efté mal 
préparez par quelque ignorant Pharma- 
cien , ou mal ordonnez par quelque Em- 
pyrique^ôc mal aduisc Médecin : Bien que 
préparez comme il faut Ôc ordonnez à 
propos ce foient des fouucrains & tres- 
falutaires remèdes. Et partant ic cpnclu- 
ray qu'il n'y à aucune apparence de raî- 
fon , que les doâ:es & Ibges Médecins 
( pour lefqucis ic veux combatre en cecy) 
s'ablliennent d'orcfnauant de IMase des 
remèdes Chymiques. Car s*ils les pren- 
nent des mains dVn bon Artifte ( entre 
lefquels paroift en France pour le iour- 
d'huy le fieur Bonne excellent Pharma- 
cien du trcs^illuftre Duc deBoîiilIon , au 
Chafteau de Sedan, qui a vne boutique 
remplie de tous les plus fignalez remèdes 
tantGaleniques^ue Spagyriqucs,t& prin- 
cipalement de plufîeurs fortes de The- 
riaques communes , & eflenfifiées tres- 
ingenieufement , 6c fidèlement prépa- 
rées felort les loi X de la Violette ) & qu'ils 
lesprefcriueut méthodiquement, jamais 
ils ne deftruiront hy les efprits , ny la cha- 
kur naturelle , qui font les fitcllites de 
Tamc, ny n'introduiront dnns les parties 
iaobles aucune mauuaifc difpofition. 
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lurques icy ie penfe auoir fuffifamment 
prouué , combien de tort font quelques f ^''^»»'^^* 
Vns aux remèdes Chymiques, de leur de- fo„tptmfa- 
nier droid de bourgeoifie dans la repu- '«^^ cr 
blique de la vraye Pharmacie. Mainte- fZ'i^J"' 
nant il ne me refte plus qu a monftrerm. 
qu'ils font plus falubres & moins dan- 
gereux que les remèdes vulgaires. Et en 
premier lieu il eft jaaffez euident parce 
quei'aydidcy deflus , toutcsfois pour le 
faire voir en cor plus clairement, i'en cot- 
teray icy les plus pregnantes raifons, le 
dis donc que les remèdes fpagyriquemcnt 
préparez font plus falutaires ôc alfeurez; 
d autant qu'en eux le pur eft fcparé de 
l'impur, l'vtil de l'inutil , le fpirituel du 
corporel , & le cordial d'auec le poifon. 
Et ainfi ils ne chargent poinr 1 eftomac, 
n'engendrent point d'impurctez , ne 
caufent point de nouuelles obftrudions, 
ny ne font tardifs en leurs opérations: 
mais quant & quant viennent aux mains 
aucc les maladies vidorieux les con- 
traignent de quitter la place. Ainfî la 
eruoife dépurée eft plus falubre qu'auec 
la lie : ainfi le vin feparc de fon tartre, 
eft meilleur au gouft & àlafanté, que ti- 
ré fraifchement de la grappe. Ainfi les 
viandes que nous prenons, eftant feparecs 

B ni} 
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par la nature , d'auec leurs excremen.< 
après plufieurs & plus fubti les décodions, 
& réparations dcxcremcns dans le foye, 
& dans les veines, fetrouucntcn fin plus 
propres pour la nourriture des parties: 
Ainfi leau ou lebaulme de canelle, re^ 
ftaurc plus foudainemcnt le cœur quand 
fes forces viennent à faillir, que ne fai6fc 
pas la canelle entière : <Sc ainfi quelques 
gouttes d'huille daniz chymiquement 
préparé , font plus d cffcd que plufieurs 
dragmcsd'aniz entier, & ainfi des autres. 
Mais le vulgaire rejette toutes ces inge- 
iiieufes préparations , & aymc mieux vler 
deschofes en leur entier, que diuifeesen 
leurs principes , oufeparees parnoftrc ar- 
tifice de leurs impuretez, fe côtenant feu- 
lement de leur adioufter des corredifs, 
qui fouuent ne font ny comicnables ^ ny 
capables de les corriger. D'où vient 'que 
les panures malades les ayans prins de leur 
main , & aualé les parties nuifibles, excre- 
menteufes , & vencneufes des mcdica- 
\ mens, aucc les parties falubres & vtiles , fe 

trouuent fortans de la maladie furchar- 
gez de fymptomes plus pernicieux que 
la m;ïladie mefme. Outre ne voit-on 
pas que les eaux chymiques retiennent, 
& cmporteiîtl odeur, ^la faueur entière 
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Blemem de Chymiel t$ 
des végétaux , & fe gardent plufîeurs an- 
lices , au heu que les eaux vulgaires né 
font que phlegme infipide Ôc facile à 
pourrir , qui à peine dure vn mois ? Et tant 
s'en faut quelles ayeht la vertu de leurs 
lîmples , quViU contraire elles empruntent 
vne maligne qualité des vafes de plomb, 
dans lèTqucls elles font tirées. Auflî vau- 
' droit-il beaucoup mieux donner de Teau 
de lariuiere aux malades, que telles eaux 
deftilees. Et autant s en peut dire des dé- 
codions, qu'ils font danslesvafesde cui- 
iire , qui fc rendent encore pires par la 
perte de leurs plus fubtilcs parties qui 
s'cnuolcnt en l'air , d'où vient que quant 
& quant elles fc corrompent & dcuien- 
nent inutiles. D'auantage quel profit ap- 
porte à rhomme leurs remèdes cor- 
diaux, & les perles mifes en poudre , puis 
criblées, enfemble lesfueillesd'or, (înon 
que ces chofes encrouftent Teftomach , & 
s'il eft ja débile Teneruent tout à fait? 
Au lieu que les quintelTences des Cliy- 
miques, & leurs magifteres tirez des mcf- 
mes chofes, enfemble la teinture de l'or 
faide fans corrofif , fe dilToluent facile- 
ment en quelque liqueur que ce foit, Ôc 
prins par la bouche amfî diflbuls r'cfta- 
bliffentprefquc en vn moment les forces 
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affoiblics, Ôc rendent la priftine vigiieur^ 
Finalement les remèdes vulgaires fort 
rarement font vn effed defiré aux lon- 
gues maladies , comme eftants feulement 
tirez des végétaux, qui n'ont pas la force 
d'extirper & defraciner les maladies con- 
tumaces : Mais les remèdes Chymiques, 
principalement ceux qui font tirez des 
métaux & minéraux, ont vnc vertu & vne 
efficace toute autre , ik pource guariffent 
rCpilepfie , la Lèpre , la Goutte , la ficure 
quarte , Thydropifie, ôc pluficurs autres 
maladies tenues pour incurables , & ce 
auec toute douceur , viftcffe & feureté. 
Amû fe voit que non fans caufe au fron- 
tifpice de ce liurc nous auons defîny la 
Chymie eftre vn art qui rend lesmedica- 
mens plus falubres, agréables êc afleurez. 



le princi- 
pal point 
de tout art 
0» fiiente. 



De la folution , principes de 
la Chymie. 

Chapitre 



II. 



N tous les arts &fciences, il 
^n'y a cognoiffance plusneceP 
faire, que celle des principes, 
puis que d'icelle dépend toute 
autre cognoiflance , ny plus difficile, puis 
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Elemens de Chymièl Î7 
quiii ic tiennent toiifiours au plus intc- 'fi^^'^t^» 
prieur de Tobicd , cachez aux fcns , & co-^f^^f,7. ' 
gncusdc la feule nature , ne pouuant au/»", 
fefte paroi lire que par la refolution Ôc 
anatomie de lobied , ainfi qu'Ariftotel'a 
cnfeigné au i.cha.du i .liu.de la Phyfique. 
C eltpourquoy nous ne pouuons parler 
de la Solution <5c des principes Chymiques 
que conioin(:i:einent. Mais autant que de 
palier outre , ie defire que les Phyfîciens 
Médecins entendent, que les Cliymi- 
ftcs ne font rien cotre eux,quand ils con- 
ftituent d'autres principes que les leurs. 
Car puisqu'Arirtote auec toute la philo- '/'P'^fP'' 
lophie enlejgne au premier hure de h mie ne 
Demonftration,quc deux arts ou fciences'^''-/^'"'*'^'»* 
peuuent bien auoirpourobied vne rnef-^-"!//, 
nie matière , ou vn mefme obied mate- u Tby^ 
riel, mais non pas le confiderer félon me f-^ff^ 

* Médecine. 

mes principes propres , & intrinfeques, & 
fous vne melme formalité, & qu'eux ad- 
uoiient, que la Chymie eft vn art différent 
de la Phyfîque, & de la Mcdccinc : Il faut 
par confequcnt qu'ils tiennent auec 
nous, qu'elle doit auoir d'autres princi- 
pes propres & intrinfeques , formelle- 
ment conftitutifs de fon obied.Et pour 
faire voir p?.r exemple cefte théorie, ie 
diray que le Phyficicn , le Médecin <5c le 
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18 Lture Premier des 
Chymifle peuuent bien traitter dVn mcf- 
mc corps , mais diuerfement confideré, 
& fcloridmers principes. Carie Phyfîcien 
le contemplera comme nature) , & capa- 
unf. bledc mouiiement <5c de repos, àraifon 
decm.KS'U des principcs Phyfiques & conftitutifsdu 
corps naturel, entant que naturel ( qui 
le corps di- font la matière & la forme ) parce qu'en 
nerfimtnt. celle manière il cft fou obicd. Le Méde- 
cin confidcrera le mefme corps entant 
qu'il efV capable de receuoir fanté , ou de 
Jacaufcr , examinant iceluy par les pre- 
miers principes qui caufent ou deftrui- 
fent la lànté, aflauoir par les 4. premières 
quai itez, froid, chnud,fcc, & humide, qui 
conftitucnt le tempérament du corps, 
d'oiirefulte la fanté ou la maladie. Et Iç 
Chymique le confiderera encore a fafa- 
çon,fçauoir entant qu'il fe peutrefoudre 
coaguler : ôcqu'ilaplufieurs vertus en 
fon intérieur, qui peuuent eftre manife- 
flees par art , & rendues plus vtiles. Et 
d'autant que le Mercure , le Souphre , 6c 
le Sel, font les principes qui rendent le 
corps mixte foluble & coagulable , & les 
racines de fes vertus internes , ou les 
vrayesfubftances Chymiques, c'cft a dire 
les principes qui fouftiennent & fubften- 
tent toutes les vertus & accidens inter- 
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Blemens de Chymie, 29 
ncs du compofé , le Chymifte doit pro- 
céder en tous ces examens, théories , & 
opérations par ces trois principes : autre- 
ment Tes cognoiflanccs » & artifices fe- 
roient (àns fondement , & hors de fes prin- 
:ipes. le veux prouuer cecy , parce qu'A- 
rillote did, que toutes chofeslb refoluent 
en ce dequoy elles font compofees : car 
oùlacompofition a commencé, là doit 
finir la rciblution , c'cftpourquoy en tous 
les arts & fciences la refolution réelle , ou 
rationnelle de l'oblcâ: en faid cognoi- 
ftre les principes. On a cogneu par ce 
moyen quelamatiere,& la forme eftoient 
les principes naturels & Phyfiques des 
corps naturels , parce que la corrup- 
tion , qui eft la refolution naturelle des 
chofes , s'arreftoit à ces principes , & ne 
les pouuoit plus refoudre en d^autres. 
Les Médecins ont femblablement trou- 
ué, que les 4.Elemens prins cbnioinde- 
ment, auec leurs quai irez chaud, froid, 
fec & humide , eftoient leurs premiers 
principes : parce que toute faute ou mala- 
die fe refout à l'harmonie , ou intempérie 
de ces 4. premières qualitcz , «5c que Tef- 
prit de l'homme ne peut palfer outre en 
la refolution ou recherche anatomique 
du corps , entant qu'il cft capable de fan- 
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te. Le^Chymiftepar ccftemcfme voyc .1 
dcfcouuertfes principes Mcrcur?, Sou- 
î)hre,& Se], voyant par expérience que la 
rcfolution Chyniique ôc artificielle pou- 
uoit bien paruenir iufqu'à ces 3. princi- 
pes , aufquels clic s'arreftoit : mais non 
pas paflcr outre , fi ce n eftoit pcut-cftre 
en dcflruifant totalement la vertu du 
corps refoult : Mais alotsce ne feroitplus 
refolution Chymiquc , qui touliours doit 
conferucrlesvertus des mixtes, Ôc s'arre- 
fler aux principes qui les foufticnnent, 
pournefortirhofsde fa fin, qui cft fouî- 
dre & coaguler le mixte , fans rien perdre 
defes vertus internes. 

Nous auons monftrc quels font les 
principes de TAlchymie : Ilrefte mainte- 
nant de voir comme la nature les a tacite- 
ftient approuuez, enfeignez&: donné fu- 
lespnna^es ^ fliommc dc Ics reclierciicr : Car il 
de la n'y a artifice an monde, vtile & legitin^e, 
chym,e. duquel la uatutc n aye donne quelque in- 
dice, enfeignemêt, & approbation tacite, 
Et pour monfi:rer que la nature vniuer-. 
fellen eftpas moins mere, maiftrefiè, Se 
tutrice,de nofl:re art,que hraisô & l'expé- 
rience, voyons comme elle la engendré. 
De ce que la nature compofc plufieurs 
corps (5c en refoult d'autres , efl venue 



Nature a 

defcomert 
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Elemens de chyme] 31 
la nâiflance de plufîeurs arts , les vns 
ciefquels tirent cognoiflknce de leur 
obiectenlecompofant, comme TArclu- 
tedure, laquelle adiouftant pierre à pier- 
re, «clacouuerture à la maflbnneric, don- 
ne eftre à Ton obied ; & les autres au con- 
traire eri la refoluant , & ouurant pour 
voir Ton intérieur , Ôc le fonds de fa nature. 
Et voila la double méthodique conipofî- 
tîon , & refolution , qu'Ariftote enfeignc 
lî fouuent. Or la Chymie doit eftre rap- 
portée entre ccux-cy , puisqu'elle refoûlt 
les mixtes pour cognoiftre leur intérieur 
& les plus recelées puiiîances de leur na- 
ture , <Sc en tirer les vertus ou cachées 
tout à fai 61, ou feulement enfeueliesfans 
point , ou auec bien peu d'adion dans 
leurs impuretez, afin de leur donner vne 
force plus libre de tous emperchemens,<& 
par ce moyen plus capable de quelque 
grand cfFed , joind aulTî que toufiours 
elle opère à l'imitation de nature : car 
nous voyons qticn quelque corp^ què 
ce foit, nature a toufiours plufieurs ver- 
tus internes , qu'elle ne peut monftrer <5c 
mettre cn'aa:e,fi ellen'cftaydee parquet- 
que fccours naturel ou artificiel. Etain- 
il les arbres ont bien dans eux la vertu 
de bourgeonner & de produire des fiieil- 
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les, dés fleurs, des friiids, des cou leurs, dc^ 
faueurs , des odeurs , 6l autres lemblables 
qualitez , encore qu'elles ne paroiflent 
.extérieurement , iufques à ce qu'elles 
ibient excitées & aydecs par la chaleur 
naturelle du Soleil , car alors 1^ feue ôc 
Tefcorce viennent à fe refoudic naturel- 
lement , & s'attendrir <5c ouurir , afin que 
Je bourgeon & toutes ces choies paroif- 
fent. Le mefmefe voit en toutes les plan- 
tes: 6c bienfouuent (ce qui eft a noter) les 
fueilles, les fleurs , &les fruids ont des 
vertus & proprietcz ou différentes de 
celles qui paioiflfent en l'extérieur du 
tronc , ou bien les melmcs , mais en vn de- 
gré plus eminentôc parfait:: comme fi la 
nature vouloir monftrer à T'Alchymifte, 
qu'eftant aydee , elle peut perfcdionner 
les vertus qui fe recognoiflènt en elle , & 
faire voir celles qui cftoient incogncucs 
auparauant. 

Mais les inuenteurs de cétart, ont eu 
cncor meilleur indice de leur artifice en 
la protludion des femences : Car confi- 
dcrans qu'en cela les plantes ne mon- 
flrcnt pas feulement leurs vertus inter- 
nes d'engendrer: mais qu'aydees du So- 
leil par larefolution de leur humeur, el- 
les produifent, ôc jettent hors vn princi- 
pe. 
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ElemensdeChymie, 35 
de génération , à fçauoir la femence, 
que ie peux appeller fubftance genecati- 
ue à la façon des Chymiftcs, puis qu elle 
fubftante, ôc fouftientla vertu generati- 
ue, extraite & feparce de Ton corps 6c 
principal principe: ilsontpensé («ScTex- 
perience les en a puis après rendus plus 
certains ) que par quelque refolution ar- 
tificielle on pouuoit tirer des corps mix- 
tes quelques principes , & fubttances , qui 
contiendroîent leurs vertus tant occul- 
tes que manifeftes , plus (ubtiles , efpu- 
rees, & feparees de Timpur des corps. Ce 
que la nature fait en i aliment leur a peu 
confirmer toutcecy. Car auant que d'en 
nourrir l'animal , elle le refcult par la co- 
dion naturelle en quitre humeurs , Icf- 
quelles font quatre diucrs principes de 
plufieurs qualitez différentes , lefquellcs 
on n'apperccuoit point enM'aliment: Ce 
qui faitaflez foupçonncr , que par quel- 
que codion artificielle, ou autrement ou 
pourroit refoudre vn cofps mixte ' en 
tirer quelques principes &c fabitanccs 
incogneuès auparauant. Qui donc pour- 
ra nier , que la nature n'ayc cnfcigné à 
refoudte les corpsmixtes, & en tirer les 
principes ou fubftances, aufquclles leurs 
vertus font attachées , pour les nuoir 

" — • C 
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plusefpiirees, <Sc en vn degré plus éxcc> 
lent. 

Maintenant pour fçauoir le nombre 
de tels principes en chaque corps , puis 
qûe la feule expérience le peut faire pa- 
roiftre:eIIe feule én doit eftre creuè en 
fes opérations. Si doncques nous parlons 
des principes en général , fous lefquels 
font compris & les premiers principes , & 
ceux qui en dépendent, le nombre en fe- 
Trincipes ta auiiî grand que la Chymie pourra faire 
de chym e d'cxtradious différentes , de quinteffen- 
nombZ ces,d'hailles,d eaux, de magifteres & fem- 
blables opérations en chacun corpsiMaiS 
fî nous parlons feulement des premiers 
principes , qui n^ dépendent d'autres 
premiers, 6c defquels tous autres dépen- 
dent: L'expérience nous les réduit à trois, 
à fçauoir au Mercure^Souphre, & Sel, lef- 
quelselle nousfait voir Ôc toucher parla 
folution Chymiquc , que nous definifTons 
( afin de procéder par ordre ) vne opéra- 
tion Chymique par laquelle le mixte na- 
turel eft refoult en fcs trois principes cy 
deffus nommez , defquels il eft composé 
par la nature , feparant les parties hetero- 
gences. .Car ainfî qu'Ariftotc a donné 
trois principes phyfîqucs au corps natu- 
rel , à fçauoir la matière , la forme , & la 
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piiuation : lefquels le Chymiftc doit 
ignorer , parce que fa rcfolution ne doit 
aller fi auant : à demelmequeGalicn a 
mis pour principes de ce mefaie corps, 
entant qu'il tHk obied de la médecine , les 
quatre Elemens Ainii le Chymirtc bien 
aduisé à rechercher les premiers princi- 
pes Chymiqucs des mixtes , luiuant fcs 
opérations , en aconftituétrois , le Mer- 
cure , le Souphre , & le Sel , conformé- 
Jthent à ce qu'Ariftote cnfeigne au 3. li- 
iàxtdecœîo , texte 60. Lequel paflage Ra- 
rnus , & après luy Kragius rapportent mal 
à propos contre les PeripatcticienS , puis 
que les principes Chymiques ne dellrui- 
fenC point les Phylîques cîk: naturels. Or 
il nefautpaseftimer , que par la relblu- 
tion Chymique on puille tirer des corps, 
tels Mercures, Souphres & Séis , comme 
ceux qui fe vendent es boutiques des mar- 
chand : mais il fuffit que ceux que nous ti- 
rons, principalement des animaux & ve- 
gctaiix aycnt quelque rapport au:c les 
liiinerauxj&qu'entt'euxilsayentparpro- 
portion les mefmes dirferen ces en leurs 
eflenccs , avions , & proprietcz en leur 
genre , que les minéraux aux leurs. 
Le Mercure eft ccfte liqueur accide , per- 
méable, pénétrante, cthcrce, & tres-pure, 

C i; 
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de laquelle prouicnt la nourriturd deâ 
corps , le fentiment & mouuenient , les 
forces 6c couleurs , ôc le retardement de 
la vicillefle.Oiilecoinpareà l'air , parce 
qu ailement il s'altère à la moindre cha- 
leur ÔL s'enuole j & à Teau , parce qu il ne 
peut cftre facilement contenu en Tes pro- 
pres termes : mais feulement par d'au- 
tres. 

Le Sûup/jre eft ce baulme doux , oléa- 
gineux , Ôc vifqueux , qui confetue la cha- 
leur naturelle des parties, 5cqui eft J'in- 
ftrument de toute végétation , accroif- 
fement 6c tranfmutation > Torigine & la 
fourcc de toutes les odeurs , tant bonnes 
que mauuaifcs. On le compare au feu, à 
caufe qui s'enflamme aisément , comme 
tous autres corps huileux Ôc refineux. Il 
a de propre la vertu d'adoucir , & de con- 
joindre les extremitez contraires. Car 
tout ainfî qu'on ne peut iamais faire de 
bon lut auec de l'eau ôc du fable , fi on ne 
me (le de la chaux, ou quelque autre ma- 
tière glutineufe : De mefme le Mercure 
volatil, & le Sel fixe , ne fe pcuucnt join- 
dre, (Sclier en vne mefme fubftance que 
par le moyen du Souphre , lequel partici- 
pe de l'vn ôc de l'autre, ôc tempère par fa 
vifcofité la fecherefie du fel ôc la liquidi. 
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t.eciii Mercure : par fa fluidité molle, la 
denfité du fcl , & la perméabilité du Mer- 
cure : & par fa douceur , lamertumc du 
Sel , & l'acidité du Mercure. 

Lefel eft ce corps fec 5c falc , qui empel^ nature dt* 
çhe la corruption du mixte , qui a des ad- 
mirables facultezdediflbudre , coaguler, 
nettoyer , <Sc euacuer , duquel dépend la 
foliditéen toutes chofes , la deternima- 
tion , les faneurs , & vne infinité d'autres 
vertus. 11 a quelque rapport & analogie 
auec la terre , non pas en ce qu'elle eft fe^ 
chc & froide: mais en ce que cét Elément 
eft ferme <Sc fixe , & le fubied de la géné- 
ration ordinaire des corps. 

Or pour parler proprement de ces prni- 
dpes à la façon des Chymiqucs , ils ne 
font ny corps (parce qu'eftans imprc- 

\ r i 1 r tttre moyen- 

gnez des lemences des chofes par les m- m entre u 
flucnces celeftes , ils imitent prcfque la ^^'"/'^ 
lubtilité des elprits , ) ny auffi du tout ef- 
prits ( d'autant qu ils font corporels : ) 
mais ils participent de la nature de tous 
les deux. Et les Philofophes leur donnent 
plufieurs noms , qui fouuent ne leur con* 
uiennent que par allufion , métaphore, 
ou analogie , comme on le peut voir en la 
table fuiuante. 

C iii 
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Sel. Soulfhre, Mercure^. 
Sel commun. Salpêtre, 
j^efche çjr amer. Doux. 



Corps. 

Matière. 

Patient. 

Vart. 

Le Sens, 

CMateriel. 



Tout cwps 
m:x:e fi 
peut ri- 
fittdre en 
ces trois 
pi'incipet 



SelÂrmoniaC\ 
Acide. 

Ame. Bjprit. 
Forme. Idée. 

Agent. Informat & moumnt . 
Nature , Intelligence. 
Jugement. Entendement. 
Spirituel.Gloneux. 
Mais en fuitte de nodredeHein ,quox 
que nous puiilions montrer par viues 
raifons , que tout corps mixte fe peut re- 
foudre en ces trois principes , duquel fa- 
chjmiqttis. crc tcmairc fc peut entendre ce quedi- 
foit Pythagoras , tout & toutes chofes fe 
terminent à trois : Parce toutesfois que 
l'expérience oculaire eft toujours plus 
cuidente ,noiisle ferons voir par exem- 
ples tTrez de toutes fortes de mixtes , en 
faueur des apprcntifs de l'art.Et commen- 
cerons par le bois verd, lequel fi tu brul- 
les , fortira en premier lieu vne vapeur 
aqueufequi ne fc peut enflammer, mais 
bienfepeut refoudre en eaufi ellecflra- 
maffee , ( & ainfi n'eft pas impofible de ti- 
rer des flamm,esdequbyboyre, ) Laquel- 
le eau s appelle Mercure. Apres fort vnc 
autre vapeur oléagineuse ôc facilement 
inflamiîiable , laquelle retenue fe chan- 
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Siemens de Chymiel J5> 
eii liuille, & s'appelle Soiiphre. Fina- 
lement demeure vn corps fec & ter- 
reftre aux cendres , qui fe fepare par le 
moyen de l'eau , fe refoule eu lieu froid 
& humide , & fe coagule par la chaleur, 
lequel on nomme Sel. Ainfi le laidt 
contient la fubftance butyreufe , qui eft 
fulphuree^Iafereufe qui eft mercurielle^ 
& la fromageufe qui eft faline. Aux 
peufs le blanc reprefentele Mercure, le 
moyeu le Souphrc , & les peaux & co- 
ques le fel. Ainfi de la femcnce de lin, 
nous tirons l'huille par exprcfîîon, puis 
IcaUjlafeparantd auec l'huille , & le fel 
du marc. Ain fi des gyrofles fe tire vue 
eauë mercurielle tres-excellentc , vn 
huille fulphureux tres-fouucrain , &: le 
fel des feccs. Ain fi le nitre fe diuife en 
aquofité, greife, & fel. Ainfi du fel marin 
fe fait vn Mercure doux amer, vn criftal 
doux &tout fulphureux, & vn fel trcs- 
fixe. ^ Ainfi de Tantimoine fc tire le re- 
gul qui eft fon Mercure , puis vn fouphre 
rouge , qui s'enflamme , & en fin vn fcl 
vomitif.^ Et ainfi fe peut vérifier en tous 

autres mixtes. 

a Le regul fe tire bien de l' Antimoine , ntais 
H n'efi^ivs le vray Mercure djteluy , ains feule- 



ment yi, ig^ue chofe cquifollent. 



C iiij 
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^ V^ordmaire il n'efi foim vomitif -^ c0 
les fels nom le plus fouuent quv ne faculté 
diaphorettque dr diurétique , combien que 
quelques fots ils lafchent aufsi le ventre. 

Il faut toutesfois noter, qu'aucun des 
fufdits pr,in<^pes neft fi fcul , & fimple, 
tju'il ne tienne quelque peu des autres. 
Car le Mercure contient vne fubftancc 
fiilphuree & vne faline. Le Souphre vne 
fubftance , faline, & vne mercurielle, & le 
Sel vne fubftance (lilphuree, & vne mer- 
curielle. Faut tncorc marquer qu'en la 
Spagyrique refolution des mixtes, outre 
les trois principes adifs cy-deflus nom- 
mez, trouucnt encor deux jutres corps, 
qui toutesfois ne font mis au nombre des 
principes par les Chymiques : d autant 
qu'ils font dcfpoiiillez de toute faculté 
td tefle Hippocratique , & ne fcrucntaux princi- 
nwte O- pesque de vedement & d'efcorce. LVn 

le pblegnie , >. - 

neiont pas Cil fcc commc tctrc fablonneufe & cendre 
principes, laucc , qui s'appellc terre damnée ou tefle 
morte y qui n'a autre vertu que deflechante 
& emplaftique , fe pouuant facilement 
changer en verre. L autre eft humide & 
aëree accidentellement , qui fe nomme 
féle^/e înfipide & fans'Odcur , <Sc qui a feu- 
k^mciit vertu d'humcder fansautre facul^ 
ou adiuité mcdiciaalc. 

/' 

/ 

/ 
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De la Calcmatton. 

Chapitre III. 

L y a deux efpeces de folution, 
à fcauoir Calcination , & Extia- 
dion. 

Çalcimtim eft vue reduâ:ion du mixte caUination- 
en chaud , appellee par Gebcr puiuerifa- 
tion du composé faide par le feu, ^ qui 
priueiceluy compose de riuimeur, ^ qui 
confolide fes parties. Or par ce mot de 
chaux , les Chymiques entendent toute 
poudre tres-fubtile , ùide pardiflipation 
de 1 numidit^é , qui iioit les parties , 6c 
principalement des minéraux. Et quand 
la poudre ou chaux eft rendue inpalpa- 
blc, comme farine tres-fubtile, ils l'ap- 
pellent Alcool , duquel mot ils fe feruent -^/'W. 
aufîî pour exprimer l'efprit de vin tres- 
fubtil , & plufieurs fois redifié , lequel 
ils nomment Alcool de vin. 

a Semoir Chjmique. Car toute fukerift- 
tion ne fe fait point far feu , ains feulement la 
Chymique ftfait far le feu ou aBuel , oufoten- 
tiely tvn l'autre venant à confommer les 
\ liens de la ce m ïnnité. 




Cprrrfion. 
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h Sçauoir accidentai y car l humidité c ffen* 
tielle ne feut ejlre confommee far le feu ,fi 
f on ne fait vne incinération , cjui diffère de là 
c alcinat ion , en ce que far icclle l'humidité tant 
effcntielle , qu accidentelle efl oftee , & far la 
calcination l' humidité accidentelle feulement. 
Or la calcination {ç,î^\x,o\x far corrojron, 
oufarignition. 

Corrofwn ed vne calcination du com- 
posé , par chofes corrofîues , qui Te fait en 
plufiçurs manières .-mais principalement: 
en 4. Tçauoir par amalgamation, precipi- 
tationjfluatiiîcation, & fumigation. 

Amalga7natinn cft vne corrofion du me- 
tal,3 faide parrargentvif,&fc fait quand 
le métal quel qu'il foit,( excepté le fer ) 
étendu en petites lames , eft mefléauec 
8. parties plus ou moins de Mercure, (Se 
que de tout fc fait yne maife vniformç 
pour dilfoudrc le métal : laquelle mife fur 
Je feu , Fargentvifs'euapore, ôc le métal 
demeure diflbult en forme de chaux 
fubtile. 

^ Comme font l' or ^ l 'argent > le flomb él, 
teflain. Car les autres métaux ne s'amalga- 
ment f oint , a caufe que leur nature ne fymbo- 
lix>€ aucunement au ce le Mercure. 

V Amalgamation a frins fon nom du mot 



i 

m 
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^Jitn4g^^»^^^^^fig^^P ^^'^^ 
ptetd tellmenr mcorporé auec l'argent vif, 

^ amolli , qu'on le peut efiendre dam la fatme 
4e la main comme du beurre, 
; Précipitation eft vne corrofion faide 
par eaux foutes , i:> Ôc fe fait quand le 
corps^ eft plongé dans la liqueur corro- 
fîue: ou eftant corrode & folut s eft puis 
après reduid en chaux : oupar^fepara- 
tion de l'eau forte ou autrement. 

^ Ou far les ejprits aigu^ ou liqueurs acres, 
( omme font l'ejprtt d'alun, huile acide de Sou- 
^bre , vinaigre diflillê ,fuc de Imons, fuc d'ef 
■pine vinnette , faSiure, les eaux alumincnps. 
Us eaux vitriolées , ieau de miel agutfee par 
pn propre fel , l'ejprit de tartre, à* infinies au- 
tres liqueurs tant naturelles qù artificielles, 
c Sçatioir minerai ou métallique, 
<^slapresladiftblution du corps l'eau 
forte ne quitte point la chaux, les artiftes 
ont accouftumé dy adioufter les chofcs 
qui en caufent la feparation , fçauoir ou 
de l'eau commune,atin que par ce moyen 
l'eau forte ayant perdu fa force , quitte 
ladite chaux & la laifle/'m7/'//ry ,c eft à 
dire , defcendre au fonds , oii ilsyad- 
jouftent du fel , ou de l'eau falee chaude: 
mais félon la diucrfité de la matière les 
réparations fc font diucrfemcnt :comme 



T)eciptta' 
tu ». 
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pour réparer la Lune , ils ont accouftume 
cty mettre dedans vne lancine de Venus, 
à laquelle la ch?.ux de Ja Lune Ce vient 
joindre 6c attacher par vne propriété 
occulte. 

StrAttfuation eft vne corrofîon faite 
par poudres corrofiues , & fe fait quand 
le croifct ou le pot cft remply de pou- 
dres corrofiues , & de lamines de métal, 
le tout accommodé S. S. S. C eft à dire 
mettant premièrement dans le croifct 
vne couche de poudres , puis, au delfus 
vne fubtile lamine de métal , & ainfî con- 
tinuant iufqucs à ce que le vafe foit plein, 
après on met des charbons tout autour 
du vafc , ou bien on luy donne vn feu de 
reuerbere , l'augmentant félon qu'il cft 
de befoin. Elle s'appelle auflî Cemcmn- 
de laquelle s'approche fort vne au- 
tre efpece de corrôfiori , qu on nomme 
commxthn , par laquelle le corps eft méfié 
âueclespiôudrescôtrofiues , & puis mis 
au feu , fe reduiâ: en chaux. 

"Pumigatrcn eft vne çorrofion de mé- 
tal faiâ:eparfumée> ou vapeur acre. Elle 
fc faia en plufieurs façons , fuffit feule- 
ment de fçauoir en gênerai que le corps 
metallic eftant cftendu en petites lami- 
nes , eft fufpendu ou fur les eaux fortes 6c 
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Blemens de Chymk, 4 5 
■vinaigre, ou fur la vapeur du Mercure & 
du plomb fondu , ou de Icmblables choies 
acres,6c ainfi communément fe prépare la 
: cerde, ÔdeTaffrandeMars. 

L'ignition eft vne calcination faite par 
le feu , & y en a deux fortes , fçauoir cinc- 
fadion, & reuerberation. 
1^ C'mefaciion efl vne ignition , par laqucl - cutcfuaim. 

le les corps vegetablcs & animaux, font 
i reduids en cendre a feu violent. 

Reuerberation eft vne ignition , par la- nemrhcrA- 
quelle les corps font calcmcz en vnfour- 
j^neau de reuerbere à feu de flamme. 
^ A rignition fc rapporte la deficcation de M^^^is^- 
riiumidité naturelle , comme on la fait au 
vitriol,fel,alun, ôc chofcsfemblables. 



Ds tExtracîion, 
Chapitre IIII. 



I 



^fr~:^M Xtradion eft \'nc efpece de 
olution , par laquelle les par- 
l^^ cics plus fubtilcs du corps 
in ixte , font feparees des plus 
gcoiiicie6.il y en a de deux efpeces. Uvne 
s'appelle extradion générale, fautre ex- 
tradion fpeciale. 




tion* 
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La générale fc fait en 3 . façons , rçaùoi^ 
E^^njon par A(cenfion, Defcenfion, & moyen in ■ 
rencra,. terttiede. Outre ce-rAfcenfion eft ou fe- 
chc , ouhumide : la feche fc nomme fiibli- 
mation : Thumide deftilation. 

Lafuhtimation cft vnc extradjon des 
parties fcches plus fubtiles > efleuées en 
haut par Je feu , <Sc adhérantes au vafe. 
ElJcfefait quand la chofe qu'il conuient 
fublimer, eft préparée comme il faut, fça- 
uoirparlotion^ codion, brullement, cal- 
^:ination>ou autrcmentrpuis eft mife tou- 
te feule ou meflee auec quelqu'autre ma - 
tière , dans vn pot rond ou plat au fonds, 
îufquesàceque le vafe Toit demy plein: 
fur lequel on lutte auec luefalc, vn alu- 
deleneuoenhaut,pardeirus le forneau, 
&rur laludel femet vn alembic fans bec, 
ayant toutesfois vn petit trou au mitau 
defacimcpourlaifler exhaler les efprirs 
humides. Apres on donne le feu par de- 
grez , & quand toute rhumiditc eft exha- 
lée C ce qu'on cognoift quand appliquant 
âu trou, vn verre, ou vné lamine de fer 
bien polie, la vapeur ne femonftre plus) 
on bouche le trou auec du lut , & aug- 
xnente onlefeu,pourpoufler en haurle^ 
cfpritsfecs. Or puis qfic félon Geber fa 
.fiiblimation eft vne efleuation faidte par 
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feu dVne chofe fcche qui adhère aii 
vafe , il appert combien mal à propos les' 
vulgaires confondent la fublimation auec 
la diftillation , & auec quelle raifon les 
eaux diftilees font didcs fublimees par 
quelques vns. Et outre ce faut remarquer 
que cefte opération Chymique n'eft pas 
vne nouuelle inuention: mais qu'elle a 
efté cogncuè des anciens. Car félon Galien 
& Diofcoride , la Cadmic fe prépare en 
cefte façon , «Scd'iccllele Pompholix , <Sc 
lefpode. 

Ld diflilation eft vne extradion des par- vifidiatmi 
ties humides , atténuées <Sc efleueesen va- 
peur par le moyen du feu. Et la pratique 
de cefte opération fait voir à f œil ce 
qu efcrit Ariftote au 4. des Mefcor. quand 
il dit que fart imite la nature. Car com- 
me les vapeurs tirées de la terre par les 
rayons du Soleil & cfleuees en la moyen- 
ne région de f air, par la froideur d'icel- 
îe s efpeflilfent & retombent en pluye: 
demefme f Artifte Chymic , feparantpat 
le miniftere du feu , les fubtils cfprits cua- 
porablcs , d'auec les parties crafles , <5c 
plusgroflîcres, & les e/lcuant vers la voû- 
te froide du chapiteau, tire feflence des 
çhofes humides en forme de liqueur. Et 
ainfî au corps de l'homme , quand les va- 
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pcvirs font efleuecs des parties baflcs , en 
laregion aérce du Miciocofme , comme 
en vn alambic, elles font coadenfees par 
la froideur d'icelle région , en vn excré- 
ment pituiteux, quidiftile par après, oii 
par le nez, ou parle palais, ou bien fait 
defluxion fur les autres parties du cotps, 
de là vient qu'en faifant boiiillir les vian- 
des , nous mettons vn couucrcle fur le 
pot, afin que toute la vapeur qui s'eflcue 
6csepeilît en eau, retourne encoràfon 
origine. Et quand nous voulons entre- 
tenir la chaleur des viandes, nous cou- 
urons les plats ou elles fontauec vn au- 
tre plat, <Sc de là s'enfuit que les vapeurs 
des viandes, incralleespar la froide an ti- 
pcriftafc cfc coutiercle retombent fur la 
Viande en petits globes d'humeur. Or la 
diftillation félon la diucrlc pofition des' 
vafes eft droite a ou oblique, fans parler 
des autres différences. La droid:e fefait 
par lalembic ou par le refrigeratoire , 6c 
loblique parla retorte, qui fcrtprincipa- 
lement pour diftiler les chofes dont lés 
cfprits montent plus difiicilemcnt. 

3 Selon la diuerjttê des corfs mixtes , fur 
kfquclsl'artifte trauatllc , il a trouué différen- 
tes façons dr moyens de fefarer le fur dé 
i-'irrifur ^é^diuerfesrmnieres dedifiilleir y Uf 

quelles 
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V^fulàs toutes ftuuan atsément efire raffor- 
tecs AUX deux ejpeces que l Autheur met uy, 
^cauoîY A la diitiiUtion dro 'ick , & à UL'/- 
que , [ubimifant la dm^e en celk , qui fe fut 
jarleleuation , & celle qm je fAtffar àfuntc, 
En la première efiecc de diplUtton , qui cfi it 
Àrotcie, lesflmjubtiles partie s humides efiant 
chapes du f eu' y &epeuees toutdrei^ en haut 
afferme de vapeur, & venant a rencontrer 
les voûtes froides de l'alemUc , qui far leur 
dcnfité lesen-.pefchcnt de f a{ftr plus outre yse f- 
foifùjjenty sappcfantijf nt, erferefoluent en 
Itqueur , qui eflant peu a peu amaff ?efurUre^ 
hordde l'alemùicy vient a tomber goutte a ^ 
goutte par le canal d'iceluy {qui eft ou drot^ 
ûu tortu y & alors fi nomme firpentin ) d-U^s 
ie vaiffeau quon y a mis drfous pour le recc- 
noir. Cep rcfoluticn des vapeurs <pit\ 
efeuez. saduance grandement fi en arroufe 
tout a l'entour l'alembic de cuiure ou le ferpen- 
imd'eau froide. La façon en efi telle. L'onmet 
la matière quon veut dtpUer en vnecucurht- 
tt de verre droite , a^e%. ample & d'vne 
bonne hauteur , oudansvne vefsu de cuture,^ 
furicelle en pofe vn grand aicmiicabec, qui 
fuijfe aisément contemrles epits& vapeurs 
qui montent en haut , & les fatre refoudre e» 
liqueur. Apres ayant euefgatd a la nature de 
la chofe , qui doit epe epme,on luy donne vne 
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chaleur frofortiomeefàr le moyen oisduham 
marie, ou de quelque fourneau é' ayant ada- 
pévn récif te Ht au bec de L'alembic fourrece- 
itoir U liqueur qui en dtjlille , ér toutes les 
iointures eftant bien bouchées , l'on allume 
le feu dejfous far degrez, iujques a ce que U 
chaleur ait foufé& fait fajfer toute l'humi- 
dité far l'alembic dans le récif icnt. A cejiâ 
marner e de difiillAtion fe raf forte la diftil- 
lation par la campa ne , far le moyen de la- 
quelle fe tire l'huile àe foufhre, & U diftil- 
lation par le plat , lequel afr es y auoirmis 
les fleurs odoriférantes , pur lef quelles dtftil- 
ter elle fert f rincif dément , l'on fofe fur vn 
fourneau ^ feu fort lent y ourechaut j é* J^on 
metdcffom vn autre flat quelque feu enfan- 
te , & vn linge entre deux , lequel receuant 
lesvafeurs y les fait tomber goutte a goutte à 
trauers le linge dans le fot mis deffom. La fé- 
conde efpece de dillillation droide, qui 
fe fait far la de f cerne des vafeursenbas , efi 
fort feu vfitee aux labourât oires des Chymi- 
quefftce neftfour difliller les huiles de certaim 
bois y qui ne sefteuent point en haut far la for ce 
de la chaleur. Diftillation oblique efl af- 
fellee celle, en laquelle ton fait fortir lesejprits 
farlecoftédu vaiffeau ,6- Tcelleeflfrincifale- 
ment en vfage aux dijlillatiom des minéraux j 
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Encore que par fois il faille auft s'en fer uir pour 
difliller certains vegetAbles , comme fera les 
lurm^f des arbres, les gommes ér, autres cho~ 
fcs de femblable nature , desquelles, four ejlre 
fefàntcs y Les vapeurs & cffrits ne montent 
quauecfdne. Le.vaijfeau auquel clic fe fût , 
fott déterre ou de vûirrc , tft appelle comixQ 
ou retorte, laquelle après auoir receu la matie- 
te deuèmcnt préparée ,fe met qu fur le feu ou- 
uert yOubteH dans vne terrine remplie ou de 
cendre , ou d' arène , oh de limaille de fer , afn 
que par le moyen de ces chofes la retorte ve- 
nant a ejîreefimjfee peu a peu du feu de def- 
fûus , les vapeurs & efprits montent enhaut, 
dr lÀ^ayant rencontré la fupcrieure partie de la 
retorte pareillement efhaitffee ,&efiam re- 
f.fiujfés par. la chaleur d'icelle foyent contraints 
de pajferiufques dedans le récipient adapté au 
col de la retorte , & là sejpoif/r dr fi 
refoudre en liqueur. C'eft pourquoy ÏAr- 
tifle doit eftre Çoigneux de bien ioindre , & 
mec difcretion , les recipicns au col des re- 
tmeSiaf n qu AUCUNS efprits y venants a for- 
tir ne fe perdent 5 & de chotftr des 
rtcipiens propres pour receuotr les ef- 
frits de la matière fur laquelle il traudille: 
parce quily a certaines chofes qui requiè- 
rent de necefiti des grands & amples 
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fecifiens , d'autant que la force des ejprtts caf~ 
ferott le récipient s'il efioit petit , comme fe 
peut 'voir en la difiilatioH de l'huile d'antimoi- 
ne , de 'vitriol , à'c. Les autres nont hefoin 
que de petits recipiens , comme les eaux com- 
munes les ejpicerics . Par toutes ces cjpeces 
de dijlillationjjl elles ont immédiatement pour 
but les médicaments Chymiques, l'on prépare 
principalement les efprits, les eaux, les hui- 
les, qui font en vfage en la médecine. 

-Reaifiut- A la diliilation fe rapportent la redifi- 
cation, Ôc la cohobation. 

La rectification cft vne reïtcree deftila- 
tion des liqueurs pour les dauantage pu- 
rifier ^ exalter , a ce qui par fois fe fait 
aiiiîîpar fimple digCllion. 
^ C'efl a dire, les rendre plus efficacesyau^en- 
ter leurfc rce vertu médicinale . 
La Cohobation eft vne rc itérée dift ilation, 
en laquelle la liqueur diftilce eft derechef 
refpanduc fur les fèces , préalablement 
broyées , ^ & fe verfc la liqueur peu à peu, 
afin que les fèces s'imbibent, puis eft de- 
rechef deftilce. 

(o:o';ation. ^ cohobation fe pratique a deux fns, l'v- 
ne afin que U matière refiee cmmunique quel- 
que chofe ou defes forces on de fa fubflance a 
la liqueur ta diflilee , iceiie eftam une ou pin- 
fîcurs fois rcfpandué fttr ladite matière ou 
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fiasy l'autre afin que le fdtBes fèces retiennent 
quelque qualité de la diÛe liqueur , que ïonen 
'veut fcfarcr. Par cefie mefmc opération l'on 
rend les chofes fixes volatiles , éf l<^^ volatiles 
pxes. 

L'cxtradion générale, quife fait par 
defcenfion , cft double, fçauoir chaude, J^^M^tion 
ou froide La chaude cù.zc\\c par laquelle 
les parties fubtiles fontfcparees des plus 
greffes par le moyen du feu, d'où vient 
quelle s'appelle aufîî diftilation par def- 
cenlîon,<îk: le pratique en la côfcdlion de 
la poix, quand le feu eftant allumé au mi- 
lieu dVn monceau de brâches,& les trous 
eftans bouchez de toutes parts , on f ait 
couler la poix en bas , comme fè voit dans 
Pline , a & Mathiol , qui defcriuent celle ^ , 
opération fort exadement. La froide eftc^*/'. i6- 
quand par defcenlîon on fepare les parties 
fubtiles d*auec les groflîeres fans Tayde du 
feu : & d'icelle y a deux efpeces , fçauoir 
filtration Ôc défaillance. 

Filtration eft quand les humeurs aqueux 
font coulez & paffez ou par vn entonnoir, 
a ou par le papier gris plie en façon dVne 
manche d'hypocras , ou par vne petite 
pièce de drap, ou autre chofefemblable, 
les parties plus groiîîcres, & craffes de- 
meurantes au filtre, ou vafe. 

D l'ij 
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a îJautheur a di6f m Latin , pcr tritcP 
t\mr\,entendant le tamjs. La filtration fefra- 
Uique en ccfleTnaniere : L'on roule ou plie d» 
papier gris en forme d'vne manche d hippo^ 
i ras y ou bien en lieu d'iceluy on cou vne piect 
^edrap velu en façon defac, ou on l'accommo- 
de dans vn entonnoir , tellement que la liqueùf 
quony met ypuiffe paff 'r au trauers peu a peu, 

dijlilUr dans le vaiffeau :,qù ony a mis def^ 
foui pour la receuoir. Ce qui efi y ne fois paff 
s'ilncfi affez^ efpuré , on réitère cefle opéra- 
tion : après en raclant on ojle la matière ef- 
poiffe,quiy efl demeurée fans p^^ffer ^fi elle 
efi vtile : ou bien on laue ladite pièce de drap., 
fi le demeuraM rie fért de rien : mais ft ladièie 
matière empefche entièrement la liqueur dù 
pajfer , il faut changer de drap , ou pa- 
pier gris. Il y a, aufi certaines chofès aufquelles 
ilfautvferd'exprcpon: mais ce qut fe filtre 
Jansexprcfiion , l êla efl plm clait , & qM fè 
faff 'par exprepon , efl plus trouble, il y a aufi 
des chofes qui doiuent ejlrc filtrées plus d'vne 
f m pour les efclaircir. Au refte fi ce sot des fucs 
lents , vif queux & gluants , il les faut aufii 
chauffer. Et fi ce font chofes precieufes 0* 
pleines d'ejpriis , qui fe perdent aisément 
par exh dation , on les filtrera commodè- 
incnt par vne double r et or te , comme enfcignt 
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DefnlUme eft quand les chaux impures, DefaiUancc. 
les Tels , & femb labiés chofcs liquablcs 
font mifes à defcouuert fur vne table do 
marbre, ou furvn verre penchant, ou bien 
(ont pendues en vn fac en quelque air va- 
poreux , ou elles rendent leur humeur 
toute pure. Il arriue neantmoins quel- 
quefois que par le dclique ou défaillan- 
ce, ne fe fait aucune feparation des par- 
ties, comme quand les fels repurgez & 
choies femblables font mis en vne caue, 
ou quelque autre lieu froid & humide, 
car rhumiditc externe s'infinuant prom- 
ptement dans iceux fels, lesrefoulten li- 
queur, qui tombe en vn vafemisau def- 
fous pour la receuoir. 

L'extradion qui fe fait par moyen inter- 
mède , eft celle par laquelle les parties plus 
pures des chofes liquides , ou des fechcs 
humedees , font feparces a des groflîercs 
impures fans diftilation ny fublima- 
tion. Et d'icelle fe trouuent 3. efpeces, 
fçauoir digeftion , putrefadion ôc circi;- 
lation. 

a Ou extraiÛes. cep eferatien cy fe 
peinent principalement les Artiftes , afin de 
dcxtrewct feparer la vertu formelle des mixtes 

D \\\) 
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de qui dépend U principale efficace de guarl 
d auec f t propre madère j ou marc grofster, inu- 
tile, terrefire, ou euenx:car Von tire par l'extra- 
clton après que la liaifon , qui tcnoit La majfc 
matérielle vnic , efi desfaiÛe hors du corps 
par f on propre^ déterminé nienjl rue ( car un 
mefrne mcnflrué n attire pas a Çoy toute forte 
d'((fence) l'effence d'tceluy, qut ejl la plus fc- 
crctte ejr intérieure fuhflance , que nature a 
enclos ^ caché comme aux entrailles d'ice- 
luy , afin qu elle ne fufl aisément offensée par 
les accidens iniures externes. £t après l'on 
retire ledit menflruépar euaporation ou âifiil- 
lation , I fffence demeure au fonds de la eu- 
curbite en confiftence de hcùiUie bien cuitte, 
idr alors on l'appelle proprement extraiffy 
mais fi elle eft encore en forme liquide con- 
ioinBe auec fan ' menfirué repre (entant la 
couleur de U chofe d'où elle eft tirée , elle fie 
F^'troifl f2(mme proprement teinture. Il faut icy noter 
que y encore que l A ut heur mette au nombre 
T.'i»'itre des extraiÛs ce qui fe fait des fucs exprimez^ 
^ue c efi. herbes vertes ejpurees , que néant moins 
pour parler proprement , le nom d'extraiSÏ 
eonuteht à ce que Ion tire à" prépare des cho- 
fes feches par le moyen de quelque liqueur, la^ 
quelle c(l appelle e par les Arttfies menftrue. 
Car fi Les fimp'.es de f quels on veut tirer tex- 
tr^cine fônt fecs , l'humditê cflr angere & 
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^fuferfitte emfcfche le mnftrué de pénétrer df 
smlinuer tuf que s au dedans, du corps, pour 
dtfuelopper & attirer dehors cejle ejfence qui 
< cfi enferrée é' conferuee par la nature, 

Di^cflion 3 eft vne opération par la-r> 
quelle Ics cliofcs font cuittes par vn feu 
digeftif , tout ainfi comme en la natu- 
telle digettion , les viandes font cuit- 
tes dans l^eftomac. Car comme Kefto- 
mac digère , & cuit les' viandes qu'il 
reçoit , ^uec vne chaleur tempérée , & 
lescuifant les changeen Chyle, afin que 
les excremens eftans feparez , & chailez 
dans les inteftins , la meilleure &: plus 
pure fubftancc puific toute feule ellre 
attirée par le foye. Tout de mefme la di- 
gcftion Chymique par le moyen de la 
chaleur conuenable à chaque chofe, fc- 
pare les parties fubtiies , d'auec les grof- 
fieres , fubtilile cncor les chofes craflcs, 
cuit les crues, adoucit les afprcs& acer- 
bes, & en fomme eft de telle vtilité, qu on 
peut fans doute efpercr beaucoup plus 
dellence des chofes digérées que des 
autres. 

^ Le tres-dode Libauiusdcfcritainfi co- 
rne elle fe fait. On met la chofe qu'on veut 
digérer en vn vafc comme en vn ventri- 
cule , lequel on bouche tres-bien dçtous 



'(rejli)it^ 
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5^ Liure Premier des 
eoftcz , excepté lors qu'on veut faire eu? 
porer quelque chofe , comme en la corre- 
i^ion de rempyreume, en la coagulation, 
éc autres femblables, car alors on laifle 
petit trou au couuercle, ôcfc prend-on 
garde, de peur qu'il ne fe perde rien de h 
fubftance. Que fî ce qu'on met en dige- 
ftion eft vn fuc ou vnc liqueur , on n y ad- 
îoufte rie : mais fi ce font herbes couppees 
par le rncnu ou chofes femblables, il leur 
faut lailTer leur fuc, ou leur en adioufter 
vn autre , qui leur foit proportionné : ôc le 
mefrnc fait-on encore quelquefois en plu- 
Ceurs fortes de liqueurs, comme quand 
on met les huiles digérer auec 1 efprit de 
X' in. Et lors que ce qu'on veut digérer 
tend à putrefaftion , & que le menftruc 
n*eft aflèz capable pour l'en preferuer , il 
y faut encore adioufter dufel , pour cm- 
pefcherla putrefadion , laquelle on doit 
éuîter quand on digère , bien que la dige- 
ftîon foit vnevoyeà la putrefaftion. Le 
vaifleau donc eftant bien accommodé, 
fe doit mettre en vn feu de digeftion , oà 
il y ait chaleur fuffifante, & y demeure* 
jufques à la fin dcfiree , dont le temps eft 
dîuers félon la diuerfité des chofes , & des 
vfages de la digeftion. Par exêplc les her- 
bes récentes ôc humedecs de leur fuc. 
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Siemens de Chymie] 59 
derquelles on veut tirer reflcncc par dî- 
Itillation , doiuent eftre macérées ou de- 
meurer en digeftion refpace de s.iours: 
les herbes feiches arroufées de vin , refpa- 
cèdë7.iours:lesfemences, & chofes aro- 
tnatiques , refpace de 1 5 • iours: les racines 
feiches, vn mois: Et les minéraux, Tefpacé 
dVn mois Philofophic, qui eft de 40. iours 
ou plus long temps félon la diucrfîté dii 
menftrUc. Il y a des chofes qu'on macère 
par deux fois , arroufces de vin grec, 
comme quelquesfois les aromatiques, 
qu on humcde , puis digère iufques à 
fccherclTe : Puis on les broyé & humedc 
derechef, pour eftre mifes en digeftionl' 
La foliditc , & rareté caufe auflî de la 
différence. Les eaux diftillees mifes 
en digeftion au foléil , fe redifient 
en quinze iours , le va(è eftant bierl 
fermé , les deuj^ tiers pleins & vn tiers 
vuide , & quelquesfois on met vn tiers 
d'iccluy en terré dans le fable , princi- 
palement quand les eaux font de qua- 
lité froide : Mais les eaux & huiles qui 
font de qualité chaude , fe rcdifient le và- 
fe eftant enfeuely iufques au tiers dans le 
fable froid , en vne caue humide par Tef- 
^ace dVn mois. Quand on adiouftc vnc 
humeuf cftt-angcre , il faut qu'elle foit 
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telle en qualité quelle puifle ayder à di: 
gérer la chofe , fans corrompre fa fub- 
Itance : Et Ci eJle eft en petite quantité, & 
familière à la chofe qu'on digère, ou al- 
J:crableen fa nature , on ne la fepare pas 
après !a digeftion:mais (î autrcment,on la 
ifepare. Aux chofcs plus folides & den- 
fes , faut vn menftruë plus acre , & quel- 
quesfojs corrofif, com.me le vin picquant. 
Je vin aigre, l efprit de vin & autres :Mais 
aux chofes moins foiides 5c compactes. 
Je menftrue fera plus doux , comme l'eau 
de pluye diftilee, 1 eau rofe & fembîabks 
6c quelquesfois des huilles. Finalement 
tout ce qui cil: d eflrangere nature, «Se qui 
pendant la digeftion s'eft ramafle à part, 
doit eftre ofté & feparé. La digedion fert 
TJon feulement aux diftilations , ou ex- 
tradions : mais encore à la rcdification, 
coagulation , fixation , edulcoration des 
chaux préparées aucc eaux fortes 5c fem- 
blables : Et s'appelle par fois Maccrationy 
parce que la macération a auflî la vertu 
de pénétrer, 5couurir]es corps, 5c en fe- 
parer lesimpuretez. 

^Ilya vne fi grande affinité entre la digefiien 
Ô' U macérât ton, que bien f ouuent les autheurs 
'vfurpent l'tn pour l'autre-^ & neammoim ils 
font difiingucz, par leurs fins. La fin de la di- 
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^ejlion (ft amollir far vne chaleur externe 
tmferee les corps me f rues les plus durs , Us 
fendre maniables éf propres pour ejire mis e?i 
auurc, corriger la crudité qui refie en eux , ^ 
l'amener a "vne Parfaire cociion , afin quon 
en tire plus grande quantité d'ejfence { ce que 
la macération fimplene caufe point^ faire en 
forte que leur menjlrue les pénètre quert 
iceluy pajfe leur teinture , dr que par mefme 
moyen ce qui rcfle d ordure de fèces foit fe^ 
paré , précipiter au fonds les parties pefantei 
dr terreflres , dr faire nager fur la fuperficedû 
menflrUé , en forme dUfcumet ce quieflde plus 
léger : fuhtiltfer les humeurs cjpoiffes df '^if 
queufes y digérer l'aqmfité qui re fie aux fucs^ 
addouctr l'ajpreté : La pra5iique en efi telle: 
L'on met le fmple ^ qu'on ^eut digérer en vn 
'voirre bien clos d^ fermé au bain marie , oU 
autre lieu chaud , d* l^ laiffe-on la quelque 
temps plus ou moins félon la diuerfîté delà na^ 
ture des ftmplcs fur le f quels on trauailie. Ainft 
vne chaleur tempérée ag^lfant fur iceluy elle 
.enfepareles mpHYetes:>pèfames y ierrvftres di* 
gr opères y d' en ofle les qualite^L eflrangeres d* 
nuifihles. 

Putréfaction vue o|>€ration , par ^^^^^^^ 
quelle le corps mixte fe rcfeult par pour- awn. 
riturc naturelle : ce qui le fait lors que 
riiumcur du mixte vient à ftrtmonter le 
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fecquile termine, parla chalcLir externe > 

qui l'attire : Et c eft afin d'extraire l elîenir .4 

ce , <Sç la feparer d'aucc ce qui eft dç ^ 

diuerfe nature. Elle fc fait ainfi, C.ç ç 
^ qui faut pourrir cfl en premier lieu pre-r 

'^tji' "^^^^ comme il conuient : Puis eft mi* \ 

en vne cucurbitc de verre : Et s'il eft 3 

fec , ou qu'il n'ait pas allez d'humiditç \ 

pour tomber en pourriture , on verfe de^ f 

fiis quelque ftic ou menftruè approprié \ 

(ainfi s'appelle toute la liqueur (eruant à \ 

1 extradion des chofes , foit que ce foiî* \ 

rhumeur propre de la chofe , ou quelque ' 

autre appropriéjOu bien de Teau: Et prend \ 
ce nom du temps de la putrcfadion , qui I 
eft pour la plulpart vn mois) afin qu'il \ 
humede le corps , dcftruife la mixtion. S 
attire à foy 1 eflence , & la conferuecntie- 
te y incorrompue mfques à lextradion. 
Et de peur que la chaleur auec fon humr- 
de ne s exhale, on ferme le vafe herméti- 
quement Puis on le met dans le fien de 
cheual ou fon vicaire , & luy confcruc-on 
la chaleur ;ufques au temps prèfix. Or le 
propre de la putrefadion , eft de changer 
les couleurs, odeurs , & faueurs de toutes 
chofes , <Sc deftruifant leur vieille nature 
en produire vne nouuelle. 
çirMon., Circulation eft vne opération , par U^^ 
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"quelle là liqueur purgée a de Tes qualitca 
ciementaires , Ôc corruptibles > eli: eflc* 
uee à vu degré plus haut ôc excellent, 
dans le Pélican : ^ ou agitée de diucrfes 
circonuolutioris , elle pofe tout le reftc 
de fes impuretez , elle fe fait ainfi. Oa 
met la liqueur dans vn Pélican , ou vafc 
circulatoire, duquel les 4. ou 5. parts de- 
meurent vuidcs. Puis on met le vafe dans 
le fien ou dans le bain, iufqucs à la hauteur 
de la liqueur, ouvn peu plus, (Sctoutle 
refte demeure en Tair froid , afin que la 
chaleur du fonds du vafe , atténue Ôc face 
cuaporerla liqueur, & que la froideur dtt 
fommct condenfe Ôc coagule la vapeur. 
Et ainfî demeure le vafe en chaleur mo- 
dérée & continuelle , iufqucs à ce que 
Tartiftc foit paruenu à fon but. Et lors 
tout ce qu'il y auoit d'impuretez , fe trou- 
uc au fonds du vafe. 

a Comme font les eattxjes eJpritSy (jr les huiles 
diflilees , le f quelle s on veut rendre plus fubtiks 
par la circulation. Cequifè voit enl'efpritdt^ 
vin qui défia eflat reÛifié , pajfe far le moyen dt 
la circulation en vne tr es-bonne cjr tres-efficact 
effence^qu' ils appellent quinte-effcncedu vin. 

h Le Pélican efl vn vaiffeau propre pour y 
faire moter ér de (cendre les efprits en les fubtili- 
fant exaltât leur vertu par leurs réciproques 
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circomolutiôns & tournoyemens. Au lieu âr 
■Velican on fe f eut feruir auju de l'alembic 
aueugle four circuler. Mais le Pélican eji fro~^ 
f rement nommé vaiflèau circulatoire , oi& 
vaiflèau hcrmetic, comme la fermeture dice- 
luy Jènomme fignaturc hermétique , par le 
moyen de laquelle on bouche fi exaÛcment les' 
ioin^ures cr troU'S que les exhalations les fln^ 
fubtiles n en peuuent fsrtir . Dauantage les oi- 
feaux hermétiques ne fint antre chofe que 
lesefprits contenus dans le -vaijfeau hcrmetic, 
^ut montent tantofi vers lacimed'iceluy , tan- 
tûfi tournoient en rond & defundentf 'ur leur 
terre au fands du vaiffeau. 

Icy fe peut à bon droit rapporter la Ver- 
mentation, bien l'ouucnt queparicelle ne 
fe face pas tant vne cùidente feparation 
de parties fubtiles, d'auec les groflfîcres, 
comme vne certaine difpofition à extrai- 
re vne trcs-noble eflènce. Or la fermen- 
tation eft vne exaltation de la chofe en fa 
fïibftancc, par laquelle moyennant la di- 
gefl:ion la chaleur actiue furpaflè, ôc chan- 
ge en fa nature , ce qui eft paflîf. Ce qui fc 
fermente cfl: ou liquide où folide. Ce qui 
eft liquide , Tcfl: ou fîmplement , comme 
Teau, le moufl:, ou bien ilefl: mol, & efpais 
comme lemicl, ôdeviii cuit. Leschofes 
liquides {implcmcnt , 3cquifofît àt chau- 



Elemens de Chymie. ^5 
^de qualité, le fermentent d elles mcfmes 
^tommc le ius de poires ou pommes , Ôc le 
moud : Maiscellesqui font froides, com- 
me les fucs froids exprimez, demandent 
laddition de quelque chofe externe , quf 
puifle aduancer 1 ebullition 6c fermenta- 
tion , comme de la lie de vin , ou de cer^ 
tioife, de fel , ou d'autres chofcs aigres* 
Mais les chofcs efpeffcs & molles fe fer- 
mentent comme s'enfuit. Prenez par 
exemple dix liures * de miel, & leur ad- //y^^^^/ 
iouftez cinquante liures d'eau, & laiflcz -^ineum, 
demeurer le tout en vnc chaleur modérée, 
l'efpace de vingt quatre heures : puis le 
faides boiiillir à feu lent, & lekumez. 
Apres faides exhaler la tierce partie ^ ou 
bien quand il bciilt, iettez vn oeuf frais 
dedans , car s'il monte au deflus , c'eft vn 
Çgnedeparfaidecodion : Et alors oftez 
la liqueur de deffus le feu , & la coulez 
chaudement par vn linge double , puis la 
mettez au Soleil <^ en vn vafe conuenablc;, 
y adiouftant deux dragmes de fel de tar- 
tre ou de fel commun , ou bien vnc once 
de quelque chofe aigre , <Sc la lailfez ainiî 
demeurer Tefpace de quarante iours ou 
cnuiron , & iufques à ce qu ellefoit claire 
& aye le gouft de vin : car alors il. faut 
boucher le vafe & conferuer cefthydro- 
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mel dans vne cauc pour s'en feruir au 
befoin. Les chofcsfolidesôc dures, com- 
me les femen ces, le froment, lefenoiiil, 
.Taniz, les bayes degeneurier, les chofes 
aromatiques , & femblables doiuent eftre 
pilees , ôc arrousées d'eau , puis on leur 
doit adioufter leur propre fel , ou quel- 
qu'autre qui leur conuienne, ou quelque 
aigreur , ou la lie devin , & de laceruoi- 
fe, pour aduancer la fermentation, en tel- 
le proportion neantmoins , que fur vn 
tonneau ^ de matière on ne mette plus 
dVne pinte de lie. Mais les chofes plus 
dures comme les pierres , doiuent en pre- 
mier lieu eftre calcinées , puis fcrmentees, 
comme il fera dit cy après , parlant du 
plomb ôcducoral. 

a La façon en efi pins aisée, fi l'on frend huicl 
farts d'ean four vne fart de miel. Il faut icy 
noter que ^)uercetan fe fert toufwurs du tartre 
cru y bien nettoyé four faire l'hydromel. 

^ Voire flufiofi la moitié. 

^ Ou bien auprès vn four, ou fourneau , en 
hyuer. 

<i Cefi a dire 240. liures. 

L'extraBion fpeciale eft celle , par la- 
quelle les parties du mixte plus fubtiles & 
nobles font extraides par quelque men. 
ilrue, ( la partie craffe & tcrreftre dcmeu- 
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ElemtJS de Chywlel éy 
fàht au fonds ) puis par cuaporatîôn , oa 
diftillation de l'humeur cftrangcre, font 
cfpcflîes en forme de fyrop ou de vin cuit. 
Elle fc fait en eeftc forte. Sa matière qui à 
teinture eft mifc cti ihfufion dans quel- 
que menftruc conuenable , puis en dige- 
fîion le vafe eftant bouché : après on ou- 
urelevafe 6t fcpare-on par inclination le 
menftruè coloré : Puis on remet delîus vn 
autre menftruë , pareil au premier, & re- 
met-on le vafe fermé en digeftion , réité- 
rant cela tant de fois, que le menftruc ne 
tire plus aucune couleur j finalement 
tous les mcnftruës affemblez font filtrez, 
circulez, & coagulez, Tcxtraid demeu- 
rant en forme d'huile , ou quelquefois 
tout fcc fclon la nature & Wù^c de la 
chofe. 

a Exemple. Prenez^ autant de rhabarbe qu'il 
'vom flaifi , ^ fur icelle grofierement pulue- 
rifee verfez^ dans vne cucurbite autant d eau 
d'endiue , ou de chicorée , ou de buglojfe , ou de 
bouroche, ou de quelque autre eau propre, quel- 
le fumage de 4. doigts , mettez* la en digeftion 
cubain marie l'ejpacede 4. iours , le vaiffeau 
eftant bien bouché 3 lequel après vous ouurirez^ 
our f parerla liqueur colorée dauec la racine, 
par inclination , y ayant derechef versé de f 
fus nouuelle liqueur, vom remettrez, le vaijf '^au 



6S Lture Premier des 
bien bouché en digeftion, réitérant cecy iufques 
a ce que le menfirué ne f renne flus aucune cou- 
leur : Car alors toute la teinture ejfence de 
la rhaharbe ejl extraiÛe. Finalement verfez, 
enfemble toutes le s liqueur s colorées dans une 
cucurbite de veirre, retirez^ en le menfirué par 
le bain marie , é" refcruez-le four vom en fcr- 
uir vne autre fois a me fine jin^ cr l'ejfence njous 
demeurera au fonds de la cucurbite , laquelle 
garderez fioigneufiement four euacucr la bile, 
dr chaffer toutes les maladies aufiquelkslarha- 
barbe entière efi profitable. 



Delà Coaiulation, 
Chapitre V. 

O V s auons parlé iufqucs icy de 
la Ibliîtjon , & de fes efpcces, 
refte maintenant à parler de la 
coagulation. 
CoaquU- La coagulation donc eft l'autre des plus 
twn. principales opérations chymiqucs , par 
laquelle les chofes molles & liquides/ont 
rendues folides par priuation deleur hu- 
midité. Et bien quelle foit quafiinfcpa- 
f ablement conioinde aucc les efpeces de 
folutlon^, comme auec la précipitation. 
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amalgamation, fublimation , diftillation 
& femblables,elle fe faidtoutesfoisdVne 
façon particulière. 

Premièrement par exhalation , par la- 
quelle riiumeur de la chofc coagulablc 
s'euapore. ^ 

Secondement par decodion , par la- 
quelle les chofcs liquides font reduides à 
vne confiftance plus folide. 

Troifiefmement par congélation, com- 
me quand dans les caues les crillaux font 
produids par le froid, d 

Quatriefmement par fixation , par la- 
quelle les chofcs volatiles Ôc qui fuyent 
le feu , font accouftumees à demeurer 
dans iceluy. Ce qui fe faid ou par addi- 
tion de Médecine fixe , ou par mixtion, 
ou par fublimation , ou par ciment , ou 
autrement félon la nature de chaque 
chofe. 

' Cela Je voit en la f réparation de tom les 
^fels. 

^ Cela fe voit en la préparation des crifiaux 
îe tartre cr de vitriol cy-aprçs au chap .17. 



« ■ < • • • 
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Des Lutations. 
Chapitre VI. 




OvR fuiurc Tordre encom* 
mencé, il fcroit maintenant 4 
propos de parler des four- 
"''^ neaux , v^fcs, vtenfiles Chy- 
miques , & du régime des feux diuers. 
Mais parce que ces chofes s'apprennent 
pluftoft par demonftration occulaire , que 
par reigles «Se préceptes, nous les paierons 
fous filence, ôc feulement dirons icy quel- 
que chofç des luts des Philofophes. 

Doncques pour baftir des fourneaux,' 
pren3 terre gralfe de quelque couleur 
qu'elle foit , méfie la , <5cla pcftris auec fa- 
blc, fiente de cheual, <5c eau falec. 

Pour lutter les cornues , bien que ie ne 
les lutte iamais, foit que ie diftile parle 
lâble, ou par le feu nud , ou par le fep de 
rcuerbere ferme , qu par feu de fuppref- 
fion : Prcns terre de potier , fien te de che- 
nal lauee , ^ defleichee, farine de brique, 
& efcaille de fer, & peftris le tout auec 
eau commune. 

Pour faire le lut de Sapiencc, qui rc- 
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tient les efprits plus fubtils: Prens chaux 
viuc , & blanc d'œuf réduit en eau , meflc 
bien cela , & l'applique foudainement, 
car il fe defleiche affez toft. a 

Pour confoliderles verres , & pots caf- 
fez. Prens du bol armcne , du minium , & 
de la cerufe autant de IVn que de l'autre, 
mets le tout en poudre ûibtile, & lede- 
ilrempe auec Thuile de lin, ou vernis liqui- 
de, ou de la chaux viue &c du vernis feuls. 

Pour lutter les verres enfemble , i'ay 
toujours vsé^ & fort heurcufement, de 
veflîesdeporc, ou de bœuf, pour lutter 
l'alembic, aueclacucurbitc, en diftilant 
tant leseaux,qu'e les efprits acides. 

Pour lutter le bec de l'alembic auec le 
récipient .• Prens cire vne once refine & 
colophone de chacun vne dragme , fais 
liquéfier le tout enfemble en vn vafe de 
terre,& y adioufte vn peu d'huile,remuant 
auec vn bafton pour faire incorporer le 
tout , après ofte le pot du feu & l'emplis 
d eau froide, puis peftris le tout. 

Pour lutter les retortesauec leurs reci- 
piens, en diftilant les efprits acres.- Prens 
le lut cy-delfus efcrit pour lutter les cor- 
nues, & le peftris auec eau falee. Ou bien 
mefle-le auec la colophone mifeen pou- 
dre, & l'applique. 

E iiij 
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a Jpres eftcndez^-îe fur vn moneau de cuir y 
ou de linge y & apfhquez>-le jùrles ftntes ou 
ruptures des vaijf eaux. 



DES FO VRNEA VX. 

'A P o T I Qj^ A I R E Cljymi- 
que dcfireux de yUiir le feu, 
quil auroit remarqué cjlrt 'VÀ 
fuijsant agent en la preparatim 
des médicaments remèdes prejquc de toute 
forte , afn de l'appliquer aism ent a fa matière 
ou fubje& , ér lereigler ér conduire à fa volon- 
té dr intention , a trouué l^vfage des four- 
neaux pour retirer tant l'agent que la matière 
fubjette. 

Ces fourneaux font de deux fortes, les vns 
portatifs , & aifez, à. mouuoir , les antres fixes 
& arrefez. Les portatifs font de diuerfes fa- 
çons faits auec très bon lut , çjrfe vendent pu- 
bliquement. Les fixes font plm commodes ^ 
necefaires , ^ partant nom ferons voir le 
moyen de les baflir & drefser. 

T>eux chofes font à remarquer dans le four- 
neau Chymique ^ fçauoir la matière la for- 
me. La matière eft triple , les quarreaux ou 
briques, le lut, e^ les ferremens. Les quarreaux 
doiuent eftre pluftoft cruds , que cuits» tant a 
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Elemem de Chymle, 7; 
raifo» /^«V/f fe femcnt aisément confier 
former qu'a cattfe qu'ils Je lient mieux auec 
le lut , longuets , quarrez> p^trof hauts , droits 
(^Çtvom ne les dcftrcz, courbez, enferme à' arc ) 
pur faire vn fourneau rend dedans é* dehors^ 
cir de matière tenante , & foigneufement af- 
preflee. 

Le bon lut fe fiiBde terre vifqucufe , foint 
ficrreufe , auec vn feu de fable & ^c^^ y fi 
vous dejirez> fahlee , le tout bien dr longuement 
fi tri & réduit en maffe. Vom fourrez, l'en- 
gr ai fier y adiouftant fente de cheualfaffee& 
criblée auec vn feu d'eau , & la rendre flm 
gluante & tenante auec feu de faille , ou bourre 
commune , ou bourre lame curieufementcher- 
f ie & eflendue. Vom cflerez, les fierretes en 
criblant & laffantla terre ,fi elle eft feiche , & 
quelle fe fuiffe filer yfmonvousladiffoudrcz, 
dans l'eau, laquelle far inclination &f anche - 
ment fe fefarera factllement â auec la terre, 
qui tombera au fonds. 

Les ferremens font de deux fortes , les vns 
font petites barres de fer ef^aiffes de deux 
doigts, lefquellesferuent afuffortcr les vaif- 
féaux y contenant meàiatemcnt ou immédiate- 
ment la matière , fur laquelle on doit trauaiU 
Icr y & defqucllesilenfautdeux y quelques fois 
une pif fit : les autres font verges de fer quar- 
rees de l'ejpaijfeur du fetit doigt chacune , lef- 
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quelles ageancees droiBcment & au niueau en 

^Jgale , médiocre frofortionnee dtjlance 

''^fJ^»tvnfetitgril,quifr^^^^ 

O-fatetfaffage aux cendres. 

âltant à la forme ou figure, en gêner al la 
rende, en U partie intérieure principalement, 
^fi flt^ aifee dr commode y d'autant que le feu 
^gitmeux autour du vaiffeau. Et en particu-^ 
lier le four ne au doit eftre composé de trois efla- 
ges ou parties. Laplm baffe reçoit les cendres, 
& ejl nommée le cendrier. CeUe du milieu 
fepareedecellededeffom, & baffe par vn petit 
grtl de fer , eft pour receuoir & foufenir le 
charbon O-fenommel^ fouyer. La plus hau^ 
te nommée ouuroir ou petit laboratoire, 
Jert pour receuoir & enclorreles vai(feaux& 
Jugeas 4 ouurer & trauailler. Le fouyer a 
'^f^' petite ouuerture ou porte pour mettre, 
Joufjlcr é- ofter les charbons. Le cendrier 
a pareillement vne porte , afin de tirer les 
cendres , dr donner de lair au feu. Vou- 
uroir ou plus haut eft âge a auf^i en fa fimmité 
quatre pertuis quarrément oppofez, , nommez, 
regiftres , pour laiffer fortir lair & animer 

^^^^^^"^ f^^^fiionfon deffein, 

aufi bien que les deux petites fortes, a^ran- 
dirou appetiffer , ouurir ou fermer , afin de 
croiftre ou diminuer , ou du tout efteindre le 
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Elemens de Chymk. 75 
JF/ ce nejlajfez, de donner le ftu gYdnd ou 
petit en la manière fufdite , car tl importe en- 
cores grandement de regarder fi la matière fur 
laquelle en trauaille e(i touchée du feu à def 
couuert immédiatement , ou par l'entremife 
^e dément de quelque mince & tenure vaijfeatê, 
ou m y a d autres corps entre deux pour affoiblir 
: adoucir la force de ï agent : car de la fi 
baftifftnt fourneaux de diuerfes façons , &^ 
prennent diuers noms . 

' Eftant autre le fourneau à vent & cal- 
cinât ion y dans lequel le feu touche a nud & ^ 
defcouuerty le vaiffe au qui contient la matie^ 
re , dr lequel fe nomme aufi four de reuer- 
hcrçjft on met au dejf ^ vn couuercle en for- 
me de toidi voûté , qui recha(fe ér rahbat la 
flamme qui s^efleue, afin qu agitée de tous co- 
fiez, elle lèche ér attouche immédiatement la 
matière a calciner» qni efi dans le vaijfeauou 
creufet. 

Autre cflle four à terrine , dans louuroir 
cuplu4 haut eftage duquel on pofe âge once» 
entre le s quatre regiflr es , vnvaiffeaud'arain 
ou de terre , de grandeur compctante , dans le- 
quel on met loin du feu la matière ou médica- 
ment contenu dans vn autre particulier vaif- 
feau , & encores ce vaijfeau efi ou vuide , rem- 
pli feulement d'air chaud y & s'appelle cftuuc 
feiphe ou bajn aëriçn : ou bien {Ici» de U 
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sapeur dvn feu d'eau qui eft au fonds , 
s'affelle bain vaporeux, pu bien ilefirem^ 
fly d'eau chaude , & s'appe/le bain Marie 
ou Marin. Ou en fin efl remfly de maùere 
fâche & terrejlre , comme cendre , fable , //- 
wailk de fer ou autre y&delafe nomme^îoxx r à 
cendre, à fable, à limaille. Orileflaisê 
tnchangeantyoftant ou mettant ces va/ fe, 
changer les fourneaux & dvn en faire 
autre. 




DES VAISSEAVX ET 
de leurs diucrfcs figures. 

PRES les fourneaux fument 
les vaiffeaux , qui ne font pas 
tant necejfaires à conferuer que 
a faire é' préparer les remèdes 
'Chymiques'^ d'autant qu'on ne 
metguercsfoMuent fur le feu la matière toute 
nue & defcouuerte , ains enclofe dans des 
'vaiffeaux conuenables , qu on pofe dtfcrette- 
ment & habillement furie feu y & ce qu'elle 
'verfe é- diflille efl foigneufèment ferré & 
gardé. 

Les vaiffeaux font aufsiconfderez>, ou fé- 
lon leur matière, ou félon leur forme, comme 
à^ux effentielles parties ^ pour lefquellcs ils 
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font employez^ a l'vfage Chymique , ^ efi leur 
différence frefque injime. Nous tien rappor- 
terons teutesfois icy que les flm vjitez, , &lef 
quels feuuent feruir à flufteurs fins d'autant 
que notis ne traittons de la Chymie qu'en gc- 
ncrd. . 

La matière des vaiffeaux doit eftre choifie 
la flm. nette eft refferree , & qui imprime le 
moins fes qualité au médicament, comme font 
principalement la terre a potier cr le verre, 
aufquelsferoit a defirer v ne pareille fermeté dr 
dureté y d autant que nous ejprouuons qu'ils ne 
Je rompent pas feulement par le choc entre- 
heurt des uns contre les autres : mais aufii 
qu'ils fè fendent & fiffurent , fi froides on les 
expofe hafliuement a vne grande chaleur 
eu chauds a vne grande fiotdeur principale- 
ment humide , dequoy il n'efi pas bienatfe de 
rendre raifon , fi ce nefi a mon aduis , que l'air 
contenu dans les pores , de [quels , ai nft que tout 
I autre corps composé Je verre efl pleinMen qu'ils 
Soient flm petits que les pores des autres corps. 
Ou bien comme tout corps mixte efi compo- 
sé du fec& de l humide , fes petites particules 
^ atomes humides font auf^i toft attendries^ 
enflées y érgrofiies parle feu y en forte que ne 
fouuant fi promptement fortir par les cofiez, 
elles je font voye par force , rompent les par- 
ties voifincslesplm fâches , ce qui arriue pins 
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Aisément fi Us fores fuferficiels font enduits 
font bouchez far quelque humidité eftrange. 
Le mcfmearriue Ji les vaiff eaux chauds 
ardents font foudainemem attaquez. & fatfis^ 
far la froideur de l'air frincipallement humide^ 
qui ramaffe & eftreim par trop les dtuerfes 
qualitcz, du verre , &cét air nommé hri fur 
farHyppocratemcfme. l oint au ft que la partie 
de l'humeur njf errante sinfmuant & gliffant 
dans les pores lors ouuerts , eft pluflofieftcndué 
far la chaleur, &ainftlehrif ment ef aide. 

Il eft encore vifbie que le verre eft plein de 
pores dr d'humeur en ce qu'outre la rat fin fuf 
dtte , il ne fe ployer oit ny romproit , ou du moins 
il nefepourroit amollir , fondre , ny calciner: 
& de la vient aufi que le verre plm eftais 
fe rompt plus aisément au feu , que celuy 
qui a le fonds plus délié &tcnure, dr que ce- 
luy dure phs , qui mis au derrière du four a 
verrier a cuit plm longuement & receu v» 
plus parfaia meflange de l humidité dr de la 
feichercffe, 

S^m au Cuyure , qui frt en la dtflilation 
des vegetahles, il ne foudre telles incor^moditcz. 
par cequ'ainftque les autres métaux il eft plut 
tenant cr aisé a eftendre. 

Pour ce qui eft de la forme des va/Jfeaux , elle 
eft diuer/ifiee filon la diuerfitédes opérations, 
d'autant quUn premier lieu pour la diftila- 
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tion // faut des vaiffeaux ou réfrigérants ( qnï 
forit ordtnairemem d'airain ) & des cucur- 
bitesy quel que s fols des matrats , qui ayent U 
bouche large & ouuerte auec chacun fon alehic 
d bec de terre ou de verre quelquesfois feuls^ 
aucune fois les vns fur les autres. Faut au fi des 
\ cornues oh retorts & de grands récipients, 
\ Pour la digcilion ou circulation , il faut 
des matrats d'emboucheure eftroitte : mais 
frincipallernent des pélicans anfez^ ou fans an- 
fesy coHuerts d'alembics aueugks quelquesfois 
des cucurbites sentrebaifants & ayants leurs 
becs les vns dans les autres , & des cornues les 
vnes contre les autres four fublimer les fleurs , 
" cnfe fert de l'ylluder qui efl vn vaijfeau de 
terre long (jr rond en forme de Cylindre, Onfe 
fertencores de l' affemblement de flufieursfots 
percez, au fond collez, les vns fur les autres. 
Pour fondre faut des creufets gobelets cafles a 
fondre & lingotieres finalement four calciner 
ér exhaler faut des terrines , efcuclles é'baf- 
fins de terre l'vfage de tous lefquels s apprendra 
mieux dans les èfe6is & pratiques: &pour le 
frefent , la page fuiuante en reprefentera les 
fgures. 



POVRNEAV SERVANT A 
toutes les opérations de Chymie. 



tcndrier. 



b Cendrier» 



c Gril Jiê 



c Id porte 
du fvnyer* 

f Les hitrrcs 
(le fer pour 
Jupporter le 
taifpatp 
tmunant 



ou petit la- 
hor^ttoire» 




h Fente 
pour piijjer 
le col des 
cornues 
es* autres 



1 le cou- 
uercle du 
foHrntau à 
, .rcg^flres. 
1 les re^i* 
fircs. 



B fourneau icyfourtraici peut ftruirde 
^ fourneau à vent & calcination fi on 
ageance dans louuroir le v^iffea-u contenant 
de te lie façon que le feu le touche a defcouuert: 
four de reucrbcre on couure l'ouurotr 

de 
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de fon cotiuercle les regijlres eftant fermez (jr 
le vaijfeatt contenant y ejlant touché du feu a 
nud:àc bain Marie yjionageancedansl'ou- 
uroir vn vaiff ?4« remfly d'eau chaude , àms 
laqut Uc on met le contenant de telle façon , que 
le col du contenant forte far le trou du mit an 
du couuercle, qui couure le vaiffeau flcin d'eau: 
de bain vaporeux , fi on ageance en Touuroir 
^jn vaifseau flcin de vapeurs, ^f'^ iceluyle 
contenant : d'eftuiie feiche ,^?// bain aérien, 
fi le vaifseau dans lequel efl fosè le contenant y 
cft feulement remfly d'air chaud: de fourneau 
à cendre , à Table , à limaille de ïcx,fle 
vaifseau qui efl fosé dansï ouuroir y & qui efl 
touché du feu a nud, efi remfly de cendre ^ de 
fable , de limaille de fer ,four fofer & ageancer 
la dedans le vaifseau contenant la matière , fur 
laquelle Ion veut trauailler. 
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Fourneau de Maiftre lean Béguin , auec fcs di- ' 
mennoiTS & proportions. Sur ce four fe font les 
putrcfadions , diftilations , macérations , dige- 
ftions, circulations, codions & plufieurs autres 
opérations Chymiqucs , comme pourrez co- 
gnoiftre cy-apresen leur lieu propre. 
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\ es cuuetes de cuîure ou ham marte, 
mfseauprofre four dijltler du vinaigre à* cj^rit 
tj(^ autres liqueurs. 

e cendrier fur lequel l'on peut faire feicher t opium) 
fajfran quand on en veut tirer l'extrait, io^ium^ 
'tfy digérer, & en cuire. 



F i; 
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F O V R A LAMPE. 



Bfour a Lm/pe ccnJJruit dr h^fly , comme il h 
^fgfirê, clou ejlrcdc deuxpteceSyfçauoirle foÀ^ 
fcn iûumrcle on chaphcatt de neuf poulces de h.t^^ 
c hactm, à" dcfix a fcpt foulas de dUmetre par dt da. 

yîii mit m y doit auoir vne platine de fer en j''^ 
rtv?7e efcumotre decincja fix poidcesde di mtctrc . 
- , .ui!repoulc€S a l'emour pour la pofer fur le haut du ^ 
& faut qtitl y ait vn poulce d'ej^ace almourdelM 
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je four fafscr U chaleur en hant. Et aunihandi- 
' une fetite efc uelle de terre de la largeur de la paulme 
main pleine de cendres bien criblées , fur lesquelles 
"lofy vaifscaudc verre contenanilamaticre que 
Çjircui ,uirc. 

r bas du fond pûfrcz vne lampe agencée fur vn 
'trépied de fer ou de bots fut exprès. Faut atfsiqtul 
me petite porte par boa , pour voir quand il fera be- 
sd' accommoder & rafiaijchir ladite lampe d'huile, 

igmenter de feu fion que la necefité le requerra, 
mrir l\m 'r-ncnt ition du f n qui fe doit gounerner p^r 
^ , , . . cncemcnt auec trois fils feulement, 

en faudra mettre quatre , fuis cinq eu fx de terr^ps 
mps, ou bien faire deuxmefches four le plus fort feu, 
totsftbefoineft. 



S6 
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DV LVT DES VAIS- 
fcaux, & colles pour leurs brife- 
mcnts & fifTares. 

OV s auons faict voirdiuersvaif- 
j féaux y flujieurs defjucls fe mettent 




* enftmhlefour vne feule opération, 
^^iC^é- fourceil Us faut bien agcanccr 
dr ioindre. Pour exemple, £nU Cin uUtion, 
qui eji vne fj}cce d'dtcrdtion , A Vclican 
(Jleue en haut U vapeur, & LiUmhic aucngle 
l'abbat à- cha(fe contrebas. En U diftilation, 
qui eft vne ej}cce de fcparation , U cucurbtte 
contient U matière a feparer , & l'alembic , qtd 
a vn bec , U partie feparee en forme de vapeur, 
qu'il ejpaifit en liqueur , & la faicicouh r dans 
^n varjfeau quon nomme Récipient. Ces 
V ai (Te aux doiuent donc eftrciomts, ce quife 
fatt entant le bout & extrémité de l'vn dans 
ï autre. & mettant par dejfm quelque chojc 
quilesÇerre& ioii^ne mieux. Car bien que l'a- 
lembic ou chapfefe repofe droi^ement fur U 
cucurbiteouvefie,& s y vni[fe eftrcUtcment; 
par [on propre poids, 6- qf*e le Recipent em- 
bouchant comme vne mammcllc , le bout dti 
bec ou caml de l'alembic ,foit fouflcnu , et* 

î iiij 
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8 8 Lture Premier des 

far le moyen de quelque corfs é* ^^f^J qt^on 
met contre la terre dr flace au d'.pm àudit 
Récipient , pour le foujhnir é^ jttiportiry eu 
bien par vne petite fjf clle muce & attachée 
au bouton de Calembtc ; il jaut mantmoirjs 
pour empcfcher l'entrée de l'air , ou jcrtie de 
l'exhalatfon dr des (fprits defircz. Loucher Us 
bords auec des banaeUttes de vtfic de porc 
humcCîees , ou bien auec empl^^re fatct aucc 
farine de froment , réduite en ^ ^'^r r.urc 
blanc d œuf bien battu, il faut c.. ..ls 
bandes de linge ou de papier , ér s'il tji be- 
foin auec la colle fuiuante. Prenez, frag- 
ment s ou morceaux de bonvtrre , borax , 
ambre iaune , efgales parties puluerifas c^r 
tamifees , é- en faites pafle auec eau d'/n- 
fufion de gomme Arabique , laquelle appli- 
quee aux iointures dr feichee , von's la frot- 
ter ez> auec vn fer rouge , afin qu'elle tienne 
bien & s vniffe aux vaifjcaux , ^ dcuicn- 
ne comme femblable a iceux. La me (me pafle 
ferutra pour reioindre dr coller les fentes dr 
frjfures des vaiffeaux, comme aufril'i&yocolle 
ou colle de poiffon diffoulte en eau de vie, la- 
quelle après lenduifement eft allumée en- 
flammée. 

D'ailleurs pour conferticr les vaiffeaux 
quon doit expofer aufcufoit deftouticrt , fcit 
de fable , ou merde de fer , & qu'ils ne fe 
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rompent ou fendent fi aisément ^onles enduit 
far dehors , ou du lut cy-deffu4 Jpecijic peur le 
hajlirnentdes fourneaux , ouhun y adicujî.mt 
dt la foudre de brique tamfee, de eh aux vtue, 
/ "V rnerâede fer , pejlrisauec blanc d œuf re- 
ti*ui> en eau , oh fang chaud de quelque be(le 
fiaifihement tuee après auoir lutte vojlre 
tvai^feauy il faut auant le faire traitaillcr , fi- 
fjer bien J on lut Cr doucement , de peur qu'il ne 
/y f^Jf^ fentes , ct- quajnfi le verre 

demeure inégalement garny, ^ auft de crainte 
mil ne fe ro?npe. sd je fiici des fentes , // 
w faut ren^plir auec le mifr ^ r7'i-f'[^^rr rr 
\alcr (jr addoucir le tout. 
Tt dautant quil y a certaines n:aiie- 
\s y qui ne fe peuuent après l'opération tirer 
vatff 'au fans le rompre , on a de eoujlu- 
de le fendre par le milieu dr àiuif. r m 
deux auant y mettre aucune ehrfe , puisltre- 
teindre auec emplaftre , qui fe puiffe ofîcr en 
l'humccLwt j après l opération fitcic (jr fi- 
nie. 

il faut aufi quelquefois ejlirgir la heu- 
dje , ^ entrée principalem.cnt des eucurbi^ 
}esy en eouppant ^ comme attcfldnt leur phts 
Mlle partie , d'autant que p>tr la faute des 
?rriei's , qui les fouffl nt , ils fmfent en 
ejîroit. Pour faire donc ledit atteftement 
H faut auoir tout preji , & ï la main des ' 



col 
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5)0 - LiureVremier des 
cercles de fer ^ attachez, a dt s haftons longs oï 
manches , Cvn def quels ef gaiement approfrl 
en fin intérieure fuperjicie a la partie çjr en 
droit du verre , qui doit eftre couppee , fera mp. 
au feu , & rougi. Puis appliqué en le tournam 
doucement en luy fera ferrer le verre ejlroit- 
tementy dr l'ayant oflé quelque peu après, il faui 
foudainement efpancher fur le lieu ef chauffe 
par le cercle quelque goutte de faliue ou de au 
froide ér ainfi fe couppera le verre , l'cf chauf- 
fant auec mèche aarquehufe allumée par le. 
bout ) ou auec le bout d'vne verge de fer rou- 
gicyla partie du verre ainft ef chauffe e tou- 
chée auec le doigt mouillé fe fendra àuf^itofl, 
s allongera (jr croiflra la fente ou fffure en la 
façon que vous voudrez, en wouuant ^ ad' 
uançant peu a peu la rneche ou verge , ce qui 
reufira flus hcureufement , fi auparauant vous 
marquez l endroit é* U^u a couppcr auec efme- 
vil ou diamant , 



D V F E V. 



\ E Chymique a choifi pour effe- ■'- 
I Ûuer ce qu'il dcfire , la chaleur 
comme première entre toutes les ' 
qualité aciiues , p^^ '^oble W 



entre les foubs-lunaires , caufe de toute mix- 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Elemens de Chyme. ' 9 1 
fiûff & perfe&ion. Et bien quil VemfYinîte 
quelquefois du Soleil , dr par fois du fient 
fourry , toutefois il efprouue que le feu luy 
efl bien plus propre , par ce que comme plus 
obcyffant il le peut aysément croiflre ou di- 
mimur , voire mejrne i,e changer de lieu at 
lieu, s il cfl en fujtB mouuant. Dans le feu 
fe remarqmnt quatre merucillcs : La premiè- 
re , quau liiu quê tons les autres corps foubs - 
lunaires , après leur cngendremcnt fuhjiflcnt 
s'arrcjlcnt quelque temps , le fcu Jeul a 
fin ejftnce arre/lee dans l'aèlion continuel- 
le , coulant fins ccjfe comme vn flcuue, La. 
féconde , en ce quil tire de la nature le remède 
a. fefien coulement continuel , trouuant par 
la pniffance qudade feflendre & multiplier^ 
fin aliment & nourriture dans les corps mix- 
tes y & principalement dans les vegetabics, 
La troifiefme , que femblant l'n corps ires- 
fmple , // luy faut néant moins diux fortes 
d aliment pour le moins, vne certaine gr ai ffe 
ou exhalai fon grafe , qui efl toufiours <i-n 
corps mixte , & l'air cnuircnnant , toute* 
fois quelquvn n'ayme r^ietix dire l'air ((Ire 
caufe concurrente , pluflofl que maicridle. 
La quatriefme, d'autant que ne or es que tous 
les autres corps foyent corrompus par l'cim 
contraires , tant s en faut que le feu foit ajjoi- 
hly par le froid, ny quvn rude hyucr dùns le 



9 2- Liure Premer des 
p^js glacé mefme en efieigne la moindre 
cjtmcdle , au contraire il fe flaifi & ref~ 
iouyftfar 'vn petit foufflement d'airfioid , de 
forte q$til ne scjlcim qu'en luy ofiant fa 
double nourriture , non pa^ mcfrne par Icau 
^'vcrfee dcffm^fice nejlencmpefihant l'exha- 
laifongraffe , ou chafint t atr entièrement. 
Codais ajin de retourner de ces caufes phjr 
f cales a noftrc propos & fubjecî , àifons 
qu attendu que la chaleur agent fi ne ce(f ai- 
re ne reçoit prefque point autre différence 
que l'intenfiue & remifiue , qui dcjfend de 
ou petite quantité du feu { ie parle 
icy de l'intenfion & rendfion cffccîuelle & 
non formelle ) de la diftance d'entre l'agent 
& le patient , ^ finalement des corps qui 
font entre-deux, il s'enfuit que k feul régi- 
me de la chaleur , conffie en vn iufie degré y 
&foHrniff -ment fur tout de conuenahle quan^ 
iitc de feu. Le feu cft donc accreu fi befcin 
tfiyoucn mettant quantité de charbon dw<: 
le fourneau , eu en donnant entrée . u 
pltii grand air par la porte du cendrier , 
éffué par les regifires , ou bien en le fou f fiant 
auec foufflets , tant pour chaffer les cendres de 
dcfftis les charbons allumez, y que pour commu- 
niquer le feu aux charbons^ encore s noirs dr 
non allumez. 

Tareillemcnt on laffoiblit par le contrai- 
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EUmens deChymie] 95 
re pk en ofiant les charbons , ou du moins en 
ny en mettant d'autres ^foit en bouchant les 
ouuertures empejchant l'air d'y entrer , foit 
aufsiencouurant lefcu de cendres , ç^l'ejhuf- 
fant. D^cu fera remarqué en fanant qu'on 
feut ojltr du double aiment du feufufdit , les 
charbons immédiatement 5 mais non fa^s l'air, 
fi ce ncft far l addition de quelque autre 
chofe. 

^uant à la di fiance du vaififeau qui contient 
la matière a freparer, il ne la faut toujwurs 
changer j veu quej ouuent le vaiff .'au efi ferme- 
ment attaché collé a l'ouuroir , ou troiftefme 
efi âge du four ne au ^auquel cas faut faire comme 
vient d'ifiredit. 

Mats il ejl certain que fuiuant les moyens 
entrefofez» , far le f quels le feu agit contre les 
njaiffeaux , ainfi que nous auons dit en l' Article 
des fourneaux , la chaleur du bain efi moindre 
que celte des cendres , ^ celle des cendres que 
du fable & lirnadle àc fer -, & cclles-cy que d'^ 
feuouuert , de reuerbere ou de fupfrefsion : qui 
efi quand le vaijfeau efi enuironné dtffm 
dfff 'iU'S des charbons ardents , é'four cefubjtcî 
faut choifir ce fourneau ou celny la , félon la 
diuerfe intention de l'artifie , nature & qualité 
du médicament. 

Pour la larfieur vniuerfelle de la. chaleur^ 
file a ejlé diu/fec en quatre dcgrex^ , far lef 
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94 Liure Premier des E^em. de Chim. 
cjuels il eft très- bon de fafser feu a feu, hauf- 
fant ou Matfsmt le feu , à" ayant ejgard 
tant a la matière , fur laquelle on trauatUe^ 
quUuxvaifseaux , afin qu'ils ne rompent. Ce 
qui fe fera commodément en le croifsant ou 
diminuant petit à petit. Vne ihofereftea re- 
marquer , que le feu fe peut garder toute la 
nui^prefque fi on ejpand dr couure les char- 
bons ardents de fiejd , ou poufsiere de charbon, 
dr que toutes les petites fortes f oient bien fer- 
mees. 
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LIVRE SECOND 

DES ELEMENS 
de Cliymie. 




Ovs auons parle au premier 
liurc de la folution , & coa- 
gulation en gênerai , mainte- 
- ^"'^nt il nous faut traitter des 
cfïc£ts d'icelles opérations. Il feroitforc 
neceflaire dedireenfpecial, la façon de 
diflbudre toute forte de corps , & le fcrois 
icy tres-librement : mais mon deflein 
n'eft pas pour le prefent de mettre en lu- 
mière vn liure qui traitte de toutes les 
particularitez de laChymie, ains feule- 
ment vn abrégé de fcs principales rè- 
gles <Sc opérations. Nous dirons donc 

Ique les principaux effeds de folution , & 
coagulation ( qui par quelques vns font 
appeliez efpeccs Chymiques ) font ou li- 
quides , ou mois, ou durs. Les liquides 
font comme les eaux tirées des jfleurs. 
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(jCy Luire Premier des 
herbcs^racincs, efcorces,bois,caux forte 
cfprits , vinaigre , huiles , teintures liqii 
des , (Scfemblables. Les mois fonteomm 
les baumes , teintures molles , extrait 
Et les durs font comme les Tels , fleurs, n 
magirteres, cJiaux, & teintures feiches. 



CHAPITRE PREMIER. 

Juant que parler des formes liquides 
le f quelles four U fluf^art fefont par 
difiilUîion 5 // fera fort à propos da \ 
mettre tcy quelques carions généraux i 
ytiles à cefi ejfeSt , dont njony U 
premier, ' 

1. 

Ve les vafes ou on diflile ne foien 
point de plomb, » car ils impri-ii 
ment vne qualité maligne aux' 
liqueurs , les rendent vomitiues, ^ leur i 
oftent leur faueur naturelle , 6c fouuenti ; 
mcfme iceux vafcs font rongez par l'acri- 
monie des vapeurs de la chofe qu'on difti- 
Ic. Et fi Galien , & tous les plus fages' 
Médecins , reprouuent l'eau qui coule 
par des tuyaux de plomb , pour la mali- 
gnité 




Elemens de Chymiel 9 7 
gnitc ( ennemie des parties nobles ) qu'el- 
le emprunte du plomb. Il eftaiséàiiigcr, 
pn quelle eftimc on doit auoir. les eaux 
diililees en vafcs de plomb , veu mcfme 
que n on laifle repoler quelques iours 
telles eaux , & qu on iette dans icelles vne 
goutte ou deux d'cfprit de vitriol , 011 
verra tomber de la cerufc au fonds, qui 
tJura cfté raclée de l'nlembic de plomb. 
Et autant en peut dire des vaifleaux 
d'eftain , de fer , <Sc de cuiure , excepté du 
refrigeratoire, où les chofcs qu'on diftile, 
)aflent foudainemcnt. 
a Têutesfois il arrme fuuuent qu'il faut di- 
fltlcr le vinaigre dans des vaiffcaux deplomb\ 
farce qu'en îccux ils'addoucit dauantage. 

Non fas toujiours : car les eaux dtjiilees 
d'elles -me (me s n attirent pu atsémtnt U fa- 
culté vomit iue des vaiffeanx de fbmh ou au- 
tres. 

I L 

Plus les verres font hauts meilleurs 
ils font, car ainfi vnc diftilation vaut 
lieux que trois redifications. Et les eu* 
:urbites doiucnt eftre pour la plufpart 
lautcs de deux ^ coudées, 
a S^auoir aux diftilations des chofes f lânes 
\d'ejprity mais a ce qui effxe, comme al' hui- 
de cire & d'autres chfes fmhlables , kf 

G 
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vcfYes hauts ny font fas frofrcs. 
b Cejl à dire , trois ficds. 

I 1 I. 

En quelque diftilation que ce foit , il né 
faut point trop remplir Icsvafcs, &pouc 
le plus feur les cucurbites fe doiuent 
remplir iufques au quart , les cornues 
iufqucs à moitié ou enuiron , <Sc le refri- 
geratoire iufques aux trois quarts & de- 
my. 

I V. 

Les chofes fiatueufes comme la cire, 
a refine , & fcmblables, enfemble celles 
qui bouillent facilement , doiuent élire 
mifesen plus grands vafes, & plus petite 
quantité, adiouilant dufel, du fable, ou 
chofes femblables. ^ 

^La cireja refme autres Jim fies de mef- 
me nature doiuent eftrc me fez auec l' arène , les 
cendres , drc tant fourrefrmer aucunement 
leurs fatuofiteZjqtie four les fefarer^ de f unir: 
Car les chofes fluides (jr g^'^Jfcs, venans k 
saffaijferen elles me f me s nemontentf as aisé- 
ment, 

b Commue font la cendre , le bol , la farine de 
briques y la fierre fonce calcinée, ïargtlle ,14 
fciettreou Umeure de fer. 

V. 

La diftilation parle bain eft propre aux 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Blemens de Chymie, ^ 
chofo de légère mixtion. 11 fefauttou- 
tcsfois prendre garde en diftilant les her- 
bes chaudes, ^ comme l'abfynte , la (auge, 
le rofmarin, & fcmblables, qu on ne don- 
ne trop débile chaleur , autrement au lieu 
de leflènce , on ne tirera que le phlegme 
inutil. Mais en diftilant la laicluë, lendi- 
ue , & autres qui ont la fubftance allez; 
fnbtile , fuflît vne chaleur modérée , <5c 
quelquesfois la feule vapeur du bain,la- 
c[uellc n'imprime aucun empyreume ,ny 
hedillîpc les parties lubtiles & aérées. 
^ Semoir , à caufe de leurs huiles, 

VI. 

. Ladiftilation par les cendres , ou le fa- 
ble, conuient aux chofes de plus folide 
confiftance , comme aux femences raci- 
iies , bois , & femblablcs. 

V 1 1. 

La diftilation par le r:efrigcratoire, con- 
uient non feulement aux chofes de légè- 
re mixtion : mais auilî à celles qui font de 
[forte compolition jtoutesfois prcalablè- 
nentmacerees-en leur menftruc. ' 

Oufrofre ^ou ayant la mefme force. Far 
exemple la femence d'anis y peut eflre macérée 
eu en l'eau d'anis ou en le au commune, 

V I 1 1. 

.a diftilation parla rctorte , tire non 

' " ~ " G ij 
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feulement les efprits plus pefans des mi- 
néraux : mais encore extriid les eaux 6c 
leshuilcs,des chofcs plus fubti les, comme 
desbois,remences>racines,gommes,ren- 
iîes,&femblabks. 

I X. 

Qii;nd on veut diftiler les herbes récen- 
tes , ôc pleines de leur fuc , il les faut pi- 
ler, puis exprimer le fuc,(5c le diftiler au 
bain , en vne cuturbitequi foit haute. 

X. 

Les herbes qui font feiches de leur ^ na- 
ture, ou pour auoir eftc gardées , doiuent 
en premier lieu eftre pilces , puis arrou- 
fees de leur propre eau , ou d'eau com- 
mune, ou de rofee de May, ou bien de 
vin , en telle quantité qu'elles fe puiffent 
macérer dans le mcnftruè* * Et les ayant 
fuffifamment macérées , on les diftilera 
au bain. Et fi on les veut diftiler par le re- 
frigeratoire , faut fur chaque liure d'her- 
bes, vcrferfix^ liures d eau , puis diftiler 

félon Tart. 

a Comme le Satyrium , le fer follet, é'C- 
^ Il vaut mieux nen ver fer e^ue trois liures, 
XL 

Énlamefmcfaçonfediftilentpar ie rc- 
frigeratoire, toutes les chofes aromati- 
ques , foit racine, efcorce, bois, femcnce. 



Elemens de Chymie. \oi 
fueilles , fleurs , ou autres chofcs: Et Thul- 
le fort auec l'eau. 

XII. 

Il y a des chofes qui demandent grand 
feu pour leur dittilatioii , toutesfois il 
faut prendre garde qu'il ne foit trop vic- 
ient , a de peur que leur nature ne fe cor- 
rompe du tout. 

^ Sçatioir ait commencement , car aux opéra- 
tions chymùjucs H faut toujours ohfcruiT les 
degrez» du fin. 

XIII. 

QujDn fe prenne garde que le lut dont 
on lutte les vaics diftillatoires, nerendc 
quelque vapeur , de peur qu'il n'infede 
la liqueur , par la qualité eftrangere ., lors 
principalement quil faut diftiler à feu 
violent. 

XIV. 

La diftilation des chofes aigres ^ a cecy 
de particulier , que la partie moins noble 
fort toujours la première, & la plus no- 
ble la dernière. Et partant en les rcdifiat 
faut toufiours feparer ce qui fort le pre- 
mier , comme flegme inutile, 
a Comme du vitriol y duvinaigte , &c, U 
^ nature dcfcjuellcs chofes eft comme changée par 
laputrcfaéfion , far laquelle elles fefont :& 
combien que le vinaigre procède du vin ( don 

G ii) 
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I o t Liure Second des 

ml* appelle \ m mort ) toutesfois Itur diflild- 
tion eflàu tout différente arc e qu au vinl'ef 
prit fort le premier , &au vinaigre l'cjprit en 
fort le dernier. Le vin laiff ' fon phlegme après 
foy & le vinaigre l'enuoye ctcuant , ce qu'il 
faut obfcruer. 

XV. 

Si les eaux a diftilecs fentent Tempy- 
reumc , ou viie chaleur ignée efparfc par 
petites parties, on corrigera ce vice , lai(- 
fant repofer le verre quelque efpace de 
temps en lieu froid b & humide. 

^ Elles peuucnt accueillir l' empynurrje , non- 
iccmme eaux , ains comme participants d' huile^ 

^ Ou en ïarcne hunnde ou froide. 
XVI. 

Quand on veut redifierau Soleil, les 
liqueurs diflilees au bain Marie ; Il faut 
remplirles deux parts, ou pourle plus les 
trois parts du verre , & trouer de plu- 
fîeurs coups d'erguille le parchemin , du- 
quel on ferme Icvafe, afin que le phlcg- 
meinutil puifle exhaler à trauers les pe- 
tits trous, a 

^ Celafefai&pluflcjl de peur que les vaif- 
feaux ne viennent a fe rompre les effrits n'ayat 
point â efpace affi ample. 

XVII. 

En diftilanc quoy que ce foit , quxjn 



Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Elemens de Chymte. i o 5 
continue la diftilation iiifques à ce que la 
liqueur qui fort ne fente ^ plus la chofc 
qu'on a mis dans le vafe. ^ 
a C'ejl a dire , tiaje fins ny le gouJl,ny l'odeur 

de U chofe dijUlee. 
b L^difiUationdes eaux desvegetables,com^ 
e fleurs, herbes yracincs/fcorces, femences bois 
fefak, ou dans vne vc^ie de cuyure: ou dans des 
cucurhîtes de verre La pratique de U diftilation 
farlavefiee(l vulgaire & aifee. il faut pren- 
dre t herbe cueillie en fa vigueur , la couder me- 
nu & filer, afin que toutes les veine s, fibre s y & 
parties d'icelle eftantef cachées le fuc en forte 
flm a l'aife , tout ce qu'il en faut tirer : U 
mettre dans vne vefie , &y ^y^^t versé de (fus 
quelque liqueur propre (partie de peur que U 
matière ne fe bru fie .partie que cejh eau férue 
tant de menfirue attra^if^que de véhicule pour 
efleuer la portion medïcamenteufe en haut ) 
comme eftl eau de fontaine , oudepluyediflilee, 
ou l'eau demefme vege table de l'année précé- 
dente , ou d/4 vin blanc , &c. Bt ce en telle 
quantité quelle fumage le hachis des herbes 
quelque peu : luy adapter vn alembic , le bec 
duquel entre dans vn canal trauerfant^ vn 
tonneau plein d'eau froide ( afin que l'eau, 
faffant parla fecondenfeplm fermement 
quelle ne vienne afe refoudre derechef & 
temoKtcr a eau Je de la chaleur du canal , qttf 

G iiij 
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s tf chauffe feu à peu par l'eau chaude qui y 
pajfe conimHclhnanty a l'ûrijice du canal 
quîJoYî hors du tonneau -, adapter vn récipient: 
âpre s allumer le feu petit a petit , ért augmen- 
ter iufquts A ce cju-tme goutte pùnjfc l'autre, 
^ainji le cotitiriutr iufquesaU fin. Et aprts 
que tout fera refroidi ( de prur que les vapi urs, 
qui voltigent encores ça ^la ne fe perdent ) 
*vom fcrrcnz* ci fie eau difiilee peur vous en 
f( ruir , dam vn vaiffeau de terre ou de verre, 
fi elle ne vcmfiemhle /jffiz> efficace , vom la 
pouucx, verft r derechef fur fi mblable matière, 
dans la mefme vefiie hit n nettoyée auparauant 
•& par Y. itérée s difi Hâtions renforcer fis fa- 
culté z, : car elle en tirera mieux la force à eaufe 
quelle efl de mefin^e nature , & par mefhie 
moyen quittera parrr/y les fèces les parties 
tfirangercs. A ci fie nu fmcfin on peut fe feruir 
aufii de la cohohation en rerm ttant l'eau vne 
fois dfiilee fur f en marc ou terre , pour l en re- 
tirer plrn efpurec. Il neft pas hors de propos 
aufii de l'exalter par lareHification ou flpara- 
t oire y ou digefliue , é' finalement laffaifonncr 
par l'adieÛion de fio» propre fiel ( c'efl, à d/réi 
du fielextraiÛ de la mefime plante ) la laif- 
fcr fermenter pour la rendre plmparf ai Be , dr 
p/us durable, ^ue fi vom rec/ifieX' dans vne 
(ucurbite longue l' eau de ejuel que plante chau- 
de dr odorifierante , qui défia a eflé plufieurs 



1 
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Elemsns de Chymie, 105 
ffpis rectifiée dans la vcfie au bain Marie , il en 
fûrtira vn ejfrit ardcnt,fcmlsilabU a celuy qnon 
tire du bled , de la lté de vin , de ccruoije , de 
l'hydromel , des gommes ^ ^r. voire niefmes dis 
rofcs , lejqmllcs toutesfcts il faut au frealable, 
après Us auoir bien ehoifies 0* filées dansvft 
trcrtier de ficrrc , (jr rwn de luyure, frcfftr 
tjlroittcment dans vn vaiffcau de bois y y adîou- 
fiant quelque feu de Icuam ou de fel fondu dans 
le fuc des rofes , ^ les mettre bien enfermées en 
futrefîcîion dans vne eaue far l\Jpace de 2. 
eu ^ .mois:car ainfi faiÇant toute l'huile fe tour- 
nera frefque en ejprit , lequel Vous retirerez, 
far la retorte. Mars dans des vaiffcaux de 
verre , l'on dijîtle au bain Marie des eaux 
beaucoup plus excellentes , que par la vefie. 
RernpUffez, donc enuiron la troificfyne partie 
d'vne tucurbitc de la plante [echee à l' ombre, 
hachée légèrement arroufee de quelque li- 
queur conuenable , enfonfez» la dans le bain 
Marie , en forte que le au monte de trois doigts 
plus haut que la matière , dr ^p^^^ auoir ai nfi 
arrejlé la cucurbitc , & luy auoir adapté vn 
alembic auec vn récipient , & bien fermé les 
hoin^fures, donnez, au commencement vn feu 
^lent , & augmentez le par degrez , & afin 
mêla chaleur recherche toutes les parties de 
la matière , remuez-la par fois atiec vn bd- 
fion : niais pror/îftement , de feur que beatt- 
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cou^ de vapeurs ne viennent à s' ifuànotiy 'i, ^ 
Qn peut de mefme façon tirer les eaux au bam j 
vaporeux : mais il vaut encores mieux ^a-i 
cher ï herbe bien menu , la filer en vn mortier; }à\ 
de pierre , en exprimer le fuc , le paffer parw 
vne pièce de drap , le clarifcr auec le blanç ^t^ 
d'œuf^ ^ le digérer long temps au bain , 4 
fin quil foit bien nettoyé de fcs fèces é* fi - il 
nakmtnt diftilcr le fuc clarifié a la maniè- 
re que nous auons dit. Ainfi vous aurez^^\ 
& 'vne eau très-bonne , O' peu fubieâfe àfk^. 
gaftcr , é'.cyijemblement l extraici de l'her- f 
h.e refiant au fonds de la cucurbite. Mais f 
afin d'auow vne eau qui reprc fente le goufi, \ 
l'odeur (jr U couleur du fimple duquel elle efi. \ 
tirée y prenez^ que/le herbe , fleur , bois , raci- \ 
ne y ou autre partie de vegetable que voudrez, : 
filez, la y & vcrftzy diffus le triple du pror ♦ 
fre mcnftrue d'icdle y ou autre de mefme nA- - 
turc y mettez, la dans vne cucurbite couuerte ; 
de fon aUmbiç aueugle , toutes les ioinà'/ures 
efiant bien fermées y laijfez la bcuillir iuf- 
(jues a la confomption dç la moitié , afin, que 
lia matière deuienne quelque peu ej^aiffe. 
Ce quife fai£i neantmoim bien tard , wai^ 
d autant mieux- Oficz après ce fie matière de 
h cucurbite , & exprimez en la liqueur, 
ér 'la mettez dans vne autre cucurbite a col 
longuet & eflroit 3 ne larempliffant qua moi-^ 
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Blemem de Lhymie, loy 
fié fur icellemettcz> alembicde qui le fonds 
aille en f ointe far dedans , & les mncïures 
ejlant exacîement fermées , afin qut rien nex- 
', haie , mette&-la dans les cendres , ou dans le 
^ahle jfrocedant dvne chaleur lente a vneflm 
■forte, iufques a ce quelle bouille, alors l'on vcr- 
'rarnontcrlamatiere en vapeur , & derechef 
i de f cendre en forme de rofee. Ce fie ejleuationér 
dtfcente des vaf^urs doit durer iufques a ce que 
on voye les gouttes autrement colorée es qtiau- 
^arauant^ tomber delà forme du fonds de la 
H:ucurbite. Cela faiHon laiffe refroidir le tout, 
a près on l'ofle onle met dans vne cucurbit e 
a col court accompagnée de fon récipient a bec, 
on le difltle en l'arcne a feu fort iufques ace 
qu on en aj étiré toute l'eau dans le récipient. 
Voyez, fltis amplement cefle opération dans 
Huiler U6 au liure quatriefme, chapitre deux, 
Miraculorum Chymicorum , ou la figure 
des V ai ff eaux efl très- bien repref entée. Notez> 
que pour confluer longtemps quelque eau di- 
flilee qu'il faut tirer le jel du marc de la chofc 
diflilee , & mettre dans l'eau diflilee. 
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Vîuerfis 
façofîs de 
Affilier 
Vcati de 
rofcs, 
I. 



Des eaux defl::urs , ht^rbcs , racines , ff- 
corcei sfemences bois. 

Ci ' I T R E II. 

Eau de "^ojes, 

V'^jf '£au de rofes fe prépare en diucr- 
Ces façons. Les vns prennent des 
f/TS' s!^t rofcs autant que bon leur femble, 
&les laiflcnt digérer par trois iours dans 
le bain, puis les difnlent à la vapeur de 
Teau chaude. Les autres fans les digérer 
les mettent dans i'alembic ,& les diftilent 
parles cendres : mais faut prendre garde 
queTcau ne fente rempyrcume.Lcs autres 
plus curieux de leur prolit, que de la faute 
des hommes , les prennent toutes entières 
c^mme elles font cueillies , & auec vne 
grande quantité d'eau commune les di- 
llilentdanslerefrigeratoire ,OLi de tren- 
te liures de rofes , ils tirent cent liures 
d'eau pour vendre. Les autres pilent ^ les 
fleurs , les diftilent au bain moyennement 
chaud , fans leur donner aucun menftruè, 
bou tout au plus ne les font qu'arroufer. 
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Elemens de Chymie, 109 
i; &pourcxtraireplusviftcmentlcm- vertu 
refrigcratiue , après les aiioii* arroulces 
auec eau commune , ou vieille eau rofe, 
\'. lesdiftiknt vnefois : maispcur tirer leur 
. vertu refngeratiue & odorante, ils les in- 
. fufentplufieursfbiseneau dillilce. Pour 
[<i moy ie fuis d'aduis qu'on la prépare ainfi. 
Il fciifant dillindion entre les rofes blan- 
i'f ches & incarnates. Les blanches ^ qui 
font fort refrigeratiuc? , doiuent eftte pi- 
leesen vn moitier de marbre , ellans au 
[ préalable arroulees auec vn peu d'eau de 
( pluyediftilee, puis faut exprimer le fuc 
par vn preflbir, & lediftilcr. Les incarna- 
tes qui font plus corroboratiues , doiuent 
eftre pilees lans qu'on les arroufe , puis 
I' portées en la caue dans vn grand vatc de 
Verre, <5c trois iours après faut exprimer 
Icfucpour diftilerau bain : ^ Et lors ou 
â vneeautres-odofiferante, & qui garde 
I' fon odeur plu ficurs années. Il y en a qui 
prennent encor le marc de cefte eau , & le 
laiflent macérer Tefpace de huid iours 
dans eau commune. Puis diftilent ou par 
le bain , ou par le refrigeratoirc , & tirent 
vne eau qui ne cède en rien à celle qui fc 
jirend communément. 
3 JSIûn en vn mortier de cuyure , aws de mar- 
hreondefer. 




Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Tio Hure Second des 

^ S çauoir propre , comme efi l'eau tirée de 
rnefmepUnte y ou quelque autre eau equipo- \ 
lente. 

c Aufquellcs fe rapportent aujsi les rojes fau- vft 
uagesou rofes de chien , qui font meilleures^ 
que les rofes blanches des iardins : cefle ma- , *^ 
inicre de difltler l'eau de rofes refrigerente , efh \ 
très- bonne. 

^ Dans vne cucurbite de verre , ou vaiffeat^ 
déterre plombé. 

Eau ^ ardente de rof ?5. 



Ml 



L'eau ardente de rofes fe tire fur îe 
grand fourauec les vaifleaux à ce idoi- 
nes , comme auflî de tous autres fîm- 
ples. 

Tout ainfî comme de toutes les 
chofes alimenteufes on peut tirer v- 
ue eau ardente & de bonne odeur, 
par le moyen de la fermentation, 
de mefme en peut on tirer des ro- 
fes , bien qu'on les tienne de qualité 
froide. 

Prenez donc des rofes incarnates, 
cueillies Tair cftant ferain , defchargees 
de la rofee , pilez les trcs-bien , & les 
mettez en vnc cucurbite de verre, 
laquelle vous fermerez eûroittementy 
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Elemens de Chymie. 
fiUii Là porterez à la caue pour les iau- 
fer fermenter , & lors quelles com- 
[( menceront à fentir l'aigre , b prenez en 
vnc partie , & la diftilez au bain : puis 
verfez Teau diftilee fur vne autre par- 
tie des rofes fermente es , ôc les difti- 
lez derechef , & contini^ez ainfi iuf- 
ques à ce que toute la quantité des ro- 
fes fermentees foit diililee , mettant 
toufiours à part les fèces qui reftent 
au fonds. Finalement diftilez au bain 
toute leau qui a efté tirée des rofes, 
^ en lepârez cnuiron la douziefme 
'partie, que vous redifiercz û bon 
vous femble , <5c ainfi vous aurez vnc 
eau c tres-agreable & odoriférante , qui 
s'allumera aufïï viftc comme faid l'clprit 
de vin. 

a C'ejl flujlojl l'ejprit des rofts , que 
feau. 

h L'aigreur ejl vne marque de fuffifante 
fermentation. 

Foire jVneJprit. 
L'on peut faire vn ejprit de rofes coposé fort 
excellent , eny adtouflant les efpeces fniuantcs 
en cefle façon. Prenex> huiB parties d'ambre 
gris récent , mufc à Alexandrie bien odorifé- 
rant vne partie , '^^ de fuccre candy 
tresblanc , reduifc^le tout en foudre tres-fub- 
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m Liure Vremu . . ^ 
tile i laquelle far apes voi^s hroycrcx> auec i, ej~ 
frit de refesajfez, longtemps y afin queletouJ 
fe reduîfe comme en botdie . Se rrez^ Ic dans'vne 
fhiole OH cticurhtte propre , (igtllee hermétique- 
ntent, & gardez^ ic elle l'cf 'pace d'vn mois , l'en- 
terrant iufques à ce que le total deuienne homo- 
gène, lequel temps c fiant paf^éj vous le de fl rem- 
uerez* derechef Je broyant auec l\Jprit de rofcs, 
1ère ferrez, comme auparauant, après gardez^. 
Le pour vous en feruir. Ceft vn excellent 
vrayement royal confort atif ^ qui fortifie gran-, 
dément tous les vifceres, ér principalement U 
faculté d'engendrer, La dofe efi d'vn petit pois. 

Eau de Chicorée. 

Prenez douze liures de fuèilles,6c raci- 
nes de chicorée , cueillies enuiron la my- 
May, & les pilez ou conppez fort menu, 
puisverfez defllis vingt liurcs d'eau corn-: 
munc , & les laiflfez.niaccrer par trois 
iours, finalement mettez les dans le refiir 
geratoire , & en diftilcz au moins huid 
liurcs. 

Eau de FenoùiL 

Prenez quatre liures de fcmencede fe- 
noiiil, la broyez a grofïxercnient , pUiS 

Ricttez 
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Elemens de Chymiel 113 
tne ttez macérer ^ en lieu chaud , uaui 24. 
Jiuresd'ean commune , y adiouftât deux 
onces de tartre , ou Tel commun : Puis di- 
flilezdans Jerefijgeratojre ainfilcau 
paflera auec Thuile qu'il faudra feparer, 
a Dans vn mortier déterre, 
b Dans vne vepe. 

Eau A de Cane lie, 

Cejle manière de faire vne eau de canelle 
comfofee eflfltis excellente , que la Juiuante 
de lAuthcur, Macérez, vne demy liure d^ 
canelle , racine de dîiîame crctic , angelique^ 
de chacun deux onces en trois liures de 
ntaluoijie ou autre bon vin far trois iours À 
h chaleur lente du feu j afres coulez» le & en la 
colature dfjf alitez, vne liure àe fucre très blac, 
finalement cuifez, le tout a feu lent iufques 
Aconfîflence de fyrof , auec lequel vous m.tjle- 
rez,vn feu dejprit devin, il conforte a mer- 
ueiUele cœur & les ef^rtts animaux. La dofe 
(fl enuiron trois onces frinfets ou toktfeulon 
0 / bien auec quelque autre chofe cenuenable. 

Prenez vne liure de très bonne canelle 
broyée grofïïcrement , & verfez deflus 
trois liures d'eau rofc , & autant de vin 
blanc, puislesfaidesmaccrcr en chaleur 
fuffifante de fien ou de foH» vicaire tant 
^ull fera de befoing b Bnalement difti-; 
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lez au bain , mettant à part la preAiicifi 
eau qui eftla meilleure, puis la féconde 
qui peut ferUir de menftruë aux macéra- 
tions, & reiettant la troifiéme qui neft 
que phlegmc inutil. 

^ il faut icy rafforter la marner e de tirer 
l'eau à* l huile de cancUe que defcrit CroUitH 
en fon palais Chymique , qui tjl toute la meil- 
leure. Vrenez> delà canelle choi/Ie , rompez» U 
€ff petits morceaux , mettez^ la dansvnere- 
torte de verre, ô' dijlilez> là au bain vapO' 
yeux , l'eau ^ l huile for tir ont enfcmble : ver- 
fez» cejle eau fur d'autre bols de canelle noi*- 
ueau , é* pourfuiuez>en voflre difltlation , ^ 
continuez, la de mcfme façon par plufieurs 
fols \ vous aurez» vne grande quantité 
d'eau ér d huile: à* les fèces au fonds du tout 
arides aucunement noires dr infipides , qui font 
fortvtiles pour en tirer le fel. Cefie huile con- 
forte toutes les parties nobles du corps , princi- 
palement le cœur , le cerueau , chaffe l'halei- 
ne puante , empefche la pourriture par dedans y 
confolide toute forte de playes dr vlceres , eft 
très-bonne pour les eflemacs froids : ofle la toux 
froide d" l^^ douleurs de la tefie , refwuyt lè 
cœur & tous les membres ^ fi on les en frotte, 
frouoque les mots , auance les accouche- 
ments , dr eft vn fingulier remède aux fynco- 
p^s ^ défaillances de cœur. Comme aufi 
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Ek^^fis de Chymie, 
îcffence de ftffran extraire par k moyen de 
U'eaftde vie ,eftvn très -feuuerain re me de lors 
que quclqù'vn eft comme tombé en defejpoir 
de trop grande trijliffe. La dofe efi deux ou 
trois gouttes dans dû vin , eau de meliffe y ou 
autre eau fpecifique. De cefie façon (on p£ut 
tirer prefque de tous les aromats , comme clous 
degyrofie, noix mufcade, macisj érc des huiles 
% plus efficaces que celles qu'on prépare à l'ordi- 
haire: mats fi Ion veut fe feruir de ces huiles 
en médecine , que cela fe face le ventre libre: é* 
AUX femmes enceintes, il n en faut pas bailler 
dauantage quvne goutte. Vvfage de l'huile 
de canelle eft plus conuenable en Hyuer , que)^ 
jBjlé. Crollius. 
f Sl^ ^ft chaleur du bain Marie, 
^ S.çauoir quatorz>e iours. 
Tant pour extraire fon propre fuùu ci , que 
pour extraire autres chofes. 



Bau acide de chefîie ^ de geiieurier^ 
de gdyac > de buys, 

. 'Toute s le s eaux acides fe tirent fur le four^ 
fçauoir de chefne , gêneur ier , gayac , buys, 
cornouiller é* autres , comme toutes les eaux 
fortes, & efprits tant de vitriol^ felcommun^ 
de nitrc, tartre, & autres. 

H ij 
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Prenez fcicure de chefnc , genévrier; 
gayac, ou petites pièces de buys, &: les di- 
ftilez a par la retorte iiifques à ficcité; 
b PuisfeparezThuyle d'aiiec leau par le 
papier gris, &reaificz l'eau au fable lur 
fes propres cendres, puis par diftilation 
c réparez le phlegme , d'auec la liqueur 
a acide , ne gardant que la tierce partie 
quifort la dernière. 

Elles fert a difloudrc ics coraux & les" 
perles , pour extraire leursteintures. 

^.Parlefeudubamfec, ou far le feu clos dU 

reuerbtre. ' 
b Des rejïes de la fcieure qui font dans U 
retorte' fe tire vn fel furgatif far calcination 
faiBe dans vne terrine fur le feu , tant quelles 
foient rcduittescn cendre blanche y &c. 
c Au bain Marie. 

d Cefte liqueur acide efi affellee le vin-^ 
aigre yfour di(foudre les coraux. Elle fert aup 
far dedans le corfs aux me fines chofes , four 
lefquelles l'on vfurpe les ingrediens , ainfi elle 
frouoque abondamment la fueur. 

Eau de Canelle corr.fof e, 

. Il faut macérer, & diftiler la Canell< 
comme deffus , adiouftant du didamc 
creticA d angelique de chacuji d cu^or 



MX 
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hlemens de Chymie, i {y 
:cs, puis en leaii diftilee faut adiouftcr 
Sautant de fuccre blâçque faire fc pourra, 
& mettre le tout digérer par l'cfpace 
dVn iour naturel. Fjnalemcnt faut par 
diftilation tirer Teau fuperfluë , iufques à 
cequelereftefoit eu confiftance de fy- 
rop , auquel on adiouftera deux onces 
d'eau de vie redifiee , qu'on méfiera très- 
bien , & lors on aura vne eau d'admirable 
vertu, pour la peQe , & difficulté d accou- 
.chement. 



Des Eaux fortes. 



Chapitre III. 



Es eaux fortes qu'on appcl- 
^ ^ ^^^^ cauftiques , feparatoi- 

p^ll^ëa ^^^y regales, & de gehcnne,font 
ClTW^ tirées à violence de feu du vi- 
triol, ralpetre,felarmoniac , antimoine. 

Mercure rublimé,aIun,cinabre,&chofes» 
feniblables.Defquelles celle qui eft la plus 
cauftique,5ccorrofiue fe nomme ftygienne, 
& celle qui diflbut l'or fe novm\ç, royale. 

Comme font le fel commun , U fclallcali, 
le fel gemme , ^c. 

H ii; 



Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



ii8 



Liure Second des 



Eau forte commune. 

Prenez 4eux liures de vitriol defleiché, 
&vnc liure de falpetre commun. Broyer 
& meflez bien le tout cnfemblc puis le 
mettez en vne retorte très bien luttee, 
dans yn fourneau de reucrbere , & ayant 
adapté vn ample récipient , diftilez par 
degrcz rcfpace de vingt heures, a Puis 
quand vous verrez les elprits blancs <5c 
nébuleux fe diflîper dans le récipient, laif- 
fez refroidir le tout peu à peu , après cla- 
rifiez l'eau diftillee par largent en ceftc 
forte. Prenez le quart ^ d'icelle eau , & iet- 
tcz dedafts vnc df âgme d'argent fin , & le * 
diflbliiez '^ fur les charbons , puis verfez la 
folution fur les trois autres parties d'eau, 
^ elles deuiendront blanches commé 
laid. Laiflez repofer le tout, & verfez ^ ce 
qui fera pur. Si vous voulez qu'elle foit 
royale, dilToluez vné once de,fel armo- 
niac , ou de fel commun defleiché fur 
quatre onces d'icelle eau , & alors elle 
diflbudra l'or. 

Vluftofi vingt quatre heure s. 
Ou du moins vne once ou deux. 
' £n vne cucurhite haut e. 
4 JEt gardez-le en vn verre bien fermé. 



a 
h 
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Edu forte perpétuelle , c^r* le mojcn 
de fatre yn beau cinabre. 

Diflbus le Mercure en eau forte , ôc 
luy adioufte autant a pefant de foulphrej, 
puis diftille le tout par la cornue , & tu au- 
ras vne eau plus forte qu'auparauant, <?c 
le cinabre ^ au col de la cornue. 

f^PluftoJllatroiftefine partie y oh four le fins 
la moitié. 

^ Lors que fur la fin le feu efi plus fort hn 
)evoit le cinabre scjleucr. 

Eau philo fophi que ou Roy ail j, ^ 

Prenez falpetre commun , & fel armo- 
niac de chacun deux onces. Broyez & 
méfiez le tout cnfemblc : ^ Puis mettez 
dans vne grande cornue , laquelle vous 
adapterez vn grand récipient légèrement 
lutte auec la cornue. Puis diftilez dans les 
cendres , ^ iufques à ce que toutes les va- 
>eursroient forties par violence , & qu'il 
le tombe plus aucune goutte delarctor- 
te. Alors tirez la cornue toute chaude , 5c 
meflez la mefme dofe de (èmblable ma- 
tière que deflus aucc la tefte morte : puis 
diftilez comme deuant. 

H iiij 
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a On l'affelle eau r ega lie ou royale ;, farce 
quelle dijfoutl'or ,qui cfi le Boy des métaux 
ûnl'appclleaufiï'cmdes deux champions, 
farce que le nitre dr le fel armoniac , comme 
€ fi ans ennemis iurez» , combattent de la premiè- 
re rencontre. Le fel armoniac eft aufu appelle 
r Aigle ,parcequil enleue quant dr foy l'or, 
comme l't^igle emporta Ganymedcs j lequel or 
far après ffepare aisément dauec îeau. 

b Auec la troifiefme partie de caillou ou pierre 
fonce calcinée. 

c A feu fort modéré. 

à. Car il ne faut pas fe ftruir de l'eau royale:, 
fi elle nefi grandement efclaircie & efpuree. 




Des ef^rits. 



Chapitre VI. 




Es efprits participent en par- 
tie de Teau, & en partie du feu 
& les appelle-on eaux , ou hui- 
les, fel on qu'il s tiennent plus 
de la nature de Tvn ou de lautre. Ceux 
toutcsfois qui font tirez des minéraux 
font communément appeliez huiles. * Or 
entre les e(prits celuy qui fe retire du 
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. Tang humain excelle parmy les animaux, 
celuy du vin parmy les végétaux , ôc ce* 
luv du vitriol parmy les minéraux. 

a Ma/s improprement. Les efprits font men- 
jlrués tirez> d'vne chofe fimple , ains acre, 
ayans la nature d'vne exhalaifon ignée. On 

Plis appelle menftruès , pource que bien fou- 
uent on les vfurpe en lieu dHcenx des exhalai- 
fons ig'iees , pource que la principale partie 
â iceuxiftvne exhalaifon ignée , meflee auec 
vne partie yaporeufe , ^ pour cefle caufe ils 
ont vne confiflence d'eau. 

Vefirit du vin fe tire auec les vaijfcaux 
adaptez fur le grand four y&fur le four mef 
me } comme auf^i celuy du vinaigre, 

Ej^rtt de njirj. 

PrensdVnvin excellent & le mets di- 
gérer dans lefien , ou Ton vicaire , ^ en va- 
fes circulatoires b de conuenablc gran- 
deur, par refpace de huid ou dix iours: 
Puis les vafes eftans refroidis, vcrfe le vin 
dans des cucurbites hautes ^ fur lefquclles 
tu mettras des chappcs , & fermeras tres- 
bien les iointures auec vcflie de porc ou 
de boeuf, & puis diftilcras au bain Marie 
félon Tart. Premièrement fortira ^ Tefprit 
quctufcpareras changeant de récipient: 
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Puis chafleras le phicgmc iufqu'à ce quç 
la matière demeure au fonds delacucur- 
bite, efpelTc comme miel liquide, laquelle 
tu mettras dans vne retorte pourdiibler, 
donnant lefeupardegrez, & tu en tire- 
ras le Tel après aUoirefté calcine, vcrfant 
le phlcgmedefllis, digérant , puis filtrant, 
& coagulant. Et fi tu defiresquctonef- 
prit devin foit plus excellent , il le faut 
redi fier par réitérées diftilations, feparant 
le phlegme à chaque fois. 

il Sçauoir le bain Marte. 

^ Comme font la cucurhite auecfonalembic 
aueugle, le Pélican, &c. 

c Suiuant la féconde reigle de la diftilation. 

d £lui eftla fixiefme fartiedutres honvin, 
0H la hui6îiefme du médiocre. Le refte nejl que 
jhlegmcinuttl. 

Ej^rit de urtre. 

Prcns cinq liures de tartre blanc & pur, 
l> mets les dans vne cornue de verre fur feu 
de cendres,auec ^ vn récipient allez grandi 
puis donne le feu par degrcz , ^ & l'efprie 
fortira le premier, ^ puis rhuile,lefquelstu 
redifieras, ^ & fepareras. 

Ccft vn excellent apéritif, g & qui 
faid des mcrueilles en la rétention 
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des moys , en la paralyfie , i en I4 
iauniflc , & femblablcs. On s'en fcrt 
auili en l'hydropille l aucc les eaux, 
&: liqueurs conuenables , 6c en la lepic, 
vcuole , n pleurefie , fquinance , " ôc 
Autres. Sa doic eft vne dragme ou 
/deux , dans quelque liqueur appro- 
priée. 

a Paracelfe l'affclle j'aftre du vin. 
^ Oh de crème de tartre , de laquelle l'An- 
theur parle cy bas. chap. 1 7. 

^ Pluftûfi d' arène : Mais fias aisément & '^'f- 
Jîement le peut -on dtflilcr fans cendres eu fable 
entre deux, àonnant le feu par degrés. 

^ il faut adapter vn récipient affcz^ grand a 
U cornue, & bien luter les iointures. 

e Premièrement par la chaleur modérée le 
fhlegme diffilera , par après la chaleur e(lant 
augmentée , l'ejprit blanc for tir a en abondance 
auec les fumées blanches , me fié auec l'huile, 
Bt d'autant que ceflc huile efl fort pumte , il 
la faut fcparcr d'auec l\fprit par l'entonnoir, 
aup tofl que les 'vaijfeaux Jeront refroidis, 
& re6îifier Ivn & l'autre, a fcauotr l'efprit 
far cohobaticn au fourneau de cendres , le di- 
fttlant far l'alembic emnron cinq fois , & 
l'huile trois au bain Marie d.ins vne cucur- 
bite baffe. SjL^nt a cefie huile elle a grande 
force aux playes & licercs , iceux ejlants 
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Attfarauant Ltaez^ mec du vin blanc : On I4 1 
f rend fort rarement par dedans Le corps: a eau- 
fe de fa grande puanteur yft ce nefl aux affe- À 
citons hylleriques. ^^nefi on la reàifie quatre^k 
0tt ànq fois auec vinaigre dijltlé , & vne fois \ 
duec le fi l de tartre , elk quitte prefque toute | 
puanteur , & on st r^fcrt de me fine que de l'ef- 
prit yquicftvn excellent apéritif aux ohflrn- 
Biens desvîfccr es yfévres putrides, é'c. 

^ En cefte façon. y otfs tirerez, le fel delà te- 
pe morte noire félon l'art , & lefpureté par 
fûlutions ér coagulations réitérées , puis le 
vnettri z> auec ce qui efl forti en la première di - 
(liUtîon, & le digérer ez^ au bain marie en vn 
vaiÇ "au bien bouché , iufques a ce que le fcl foit 
pr if que s diff lut , ce que voyant mcflez>-le tout 
mec de ï argile feiche , & fai6iesen vne paflc, 
de laquelle vow ferez, de s foule aux de la grof 
fcur du petit doigt , lequels vous mettrez, 
(lamv?ieretorte les poufferez a feu nudy 
le fet en fort ira f^irituellement quant à* 
^uanttef^rit & l'huile reBiÇiés , qui ne s en 
pourra feparer , & le rendra plm efficace dr 
pénétrât if Apres il faudra feparcr l'huile a- 
uecrefl^rit & en corriger la puanteur. 

'^frimifahment celuy quia eflé prépare a- 
ttfclf vitriol. 

Ily en a qui le préparent a la manière qui 
fuit. Ils prennent vne liurc de fmple ef^rit de 
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tartre jOuec laquelle ils meflifjt quatre o?iC€S 
\ <i:effrit de viHtres-hcn.De ce ni((lmgeil$ ^r- 
Youfcnt deux liures de vitriol CAlciné a rou- 
geur ,érlahhreuuant feu a feu le digèrent mi. 
bainlUJfacede hui^ tours. Afres ils le fouf- 
fentfarlarctortefaffant far tom les dcgriz> 
du feu , & ce qui en ejl fort) ils le verfent fur 
la tcfte morte noire du tartre ,(i* le digèrent 
farl'ejpacede 2+. heures,afYesilsfefaremfar 
inclination t eau imbue âeU teinture du tar- 
tre , dr calcinent a blancheur les fèces du tartre 
qui reflent,d( J quels au préalable ils tirent Nau 
teincie & le/el , le laijfmt en lieu chaud far 
24. heures fur ipe m cefte eau far le feutre y 
é'senftruent auec heureux fuccez, four gua- 
rirles obflr unions ofiniajîre s des vif ères y les 
fafes couleurs , les fièvres chroniques , Ihydro- 
' fifie , ^c. 

Il Bans leau d'armoife , ou dans J^infufton 
des ^urs de hourroche buglofe auec les vio- 
lettes , ou auec le vin de famniere. 

iSi onenfaiâHvfer trots fois le iour en eatt 
oufluftoflarcanum de meliffe il frofte beau^ 
couf : car il fenêtre tout le cerfs , dcltur^ les 
nerfs de fituitc vifqueufe , & les conforte , ce 
qui efi grandement requise» ce [le maladie. 
K En la dccecîion de fraifurs ou fraifes. 
! Auec l'eau de foldane :a d hieble , à* 
en ce c<t5 cy lej^rit de tartre faiB aueclevfi- 
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triol cy-dcfftu mentionné , excelle. On le prend 
aufsi auec l' huile de vitriol : lors il fur ge leS 
eaux far Ivrine. 

» // chajf " fulement la lefre,qt4and elle com - 
mcnce,pris dans du TÏn. 

" Si auparauant on fai^ prendre vne ou deux 
fois de turhith minerai , & far après lejprit de 
tartre en eau ou arcanum de curage , cueillie fur 
la fin de Septembre , Car il chajj ? hors la verolle 
qui eft au dedans, & fait tomber les crouftes des 
"Vlceres d icelle , après les auoir oin^d huile de 
Gayac. 

îlefi bon a là pleure fie dr efquinancie en 
Veau de chardon benifl ,dr en l'eau Je fafauer 
rheas ou coquelourdes. Il prouoque aufsi les 
fueursprinsenvin , eft bon aux pointes dek 
flancs en eau de chardon benifl. il fait fort ir 
toute galle qui vient du vice du fang , gratelle^^ 
taches.roufjesfrins en eau defnmaria. On sen 
fert aujsi aux maladies du chef en eau dt^ar^ 
iolaine, drc. Voyez, CroUim. 

tfl^^ ît de térébenthine. 

Prens de h térébenthine claire , & la 
mets a dans la vefïîe d'airain auec fon ré- 
frigeratoirc quafi plein d'eau,puis diftile, 
& fortira refprit , que tu verras nager fur 
reau , (Se qui fe pourra rectifier ^ au bain 
Marie. 



Elemens de Chyu.ie, i 17 
Lvrage d'iceluy eft trcs-frequent en 
médecine, car il guarit la toux, c & la 
phthifis. ^ 11 rcfifte aux venins ^ delape- 
ûc , il purge Teftomac ^ de fcs ordures , ôc 
vifcofîrez , il prouoque Tvrine g & luy 
donne vne odeur de violette, ilchalTe la 
pierre Ôc le fable des reins , il guarit la dif- 
ficulté dVrincr , h & les viceres ' de la 
velîîc , il delbpile les nerfs <Sc les conforte, 
il refchauffe les vafes fpermatiques, I <Sc 
excite l'appétit vénérien , il diiîbut le 
fangrn caillé il purifie la matrice, " ôc cft 
fort vtilc aux fu locations d'iccUe , Ôc par 
dehors on s en fcrt o très vtilement aux 
contufions. 

^ 0^ metU térébenthine bien Uueeenïem 
fiêide dans vne grande retorte de verre a» 
four Hem de cendres à feu lent , on fait faf- 
fer l'efprit ou l'huile blanche d Ans le récipient. 
En apes augmentât le feu il fort vne huile iau- 
ne, finalement le feu eflant très fort ^ vne huile 
rouge , qui eft vn baume très excellent pour les 
flayes : mais auec toutes ces huiles dernières f ort 
nufi le vinaigre de la térébenthine , qui en doit 
ejire feparee par l'entonnoir. Au fonds de U 
retorte demeure vne certaine matttre dure que 
Ion appelle colophone, de laquelle on peut en- 
core s tirer vne quatriefme huile , par la retor- 
te au troifiefme quatriefme degré de feu» 
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i^ui eft grmàement home aux douleur sd e 
ioufe froide. Ces huiles ejpaijf a feruent appli- 
quées extérieurement aux vie ère s jplayes , me- 
bres paralytiques, gouttes froides y 0* aux reins 
fuhieÛs au calcul fi onleseri frotte, 

b L'on peut aufi diJlUer la therehenthine 
AU bain Marie par l'alembic auec de l'eau com- 
mune t ér lors il ncfi péu hefom de re^if ca- 
tion. 

c Auec eau de plantain , ou de queue de che- 
ital' 

a Auec le lai& de foulphre, 

c Auec eau de menthe, 

f Auec du vin, 

g Auec eaud'Alkekengi, 
Auec dulai^tf erré, 

^ En eau de chamxdrys. Mais t'ejî plufiof 
ï huile qui fort la troifiefme,qui guérit les vl- 
(ères de la vepe , que l'ej^rif. 

1 En maluoifie, ^ 

^ En eau de cerfueiL 

" En eau iarmoife, 

G En Uniment auec V onguent pepulcum. 
AdiouJîez,icy quel'cfprit de térébenthine 
^Jlaul^ifouuerainpourfatre pafftr les coliques 
de caufe froide. 'JA/lais en toutes cespracîtques 
fuf dîtes y il faut diligemment confiderer ft quel- 
que fièvre maligne n'en defenà tvfage. 

Efprit 
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:Efprit de fûtdfhre. 

Mets fousvne cloche a de vcrre> vn va- 
déterre plein de fculphrc à petit canô, 
& rallume : Mais accommode tellement 
le vale fous la cloche, que la fumée du 
foulphre ne puilTe efteindre la iiammc, 
ains qu'eftant librement efleuee dans 
icelle,elles'erpaiirifle en liqueur,diftillan- 
te dans vue cicuelle pofecpour la recc- 
uoir. D'vne liure de foulphre tu tireras 
vne once ^ d efprit : duquel Léonard Fio- 
rauantinne peut allez admirer les vertus 
eftant prins dans le corps. 

Il s'en peut donner auec eaux ou (y- 
rops conuenables , 4. 5 • ou 6. gouttes : Et 
fe peut mefler auec les Eleduaircs & pi- 
lules pour les maladies tant froides que 
chaudes. Par dehors on s'en fcrc pour 
blanchir les dents, pour guarir les vice* 
fcs de la grolle vérole , le mal des. genci- 
ues, les verrues , & les fiftulcs du foti be- 
rnent & autres parties. Quelques vns l'ap- 
pellent auilî huille , mais c cft abufiuc- 
incnt. 

a Ou dam vne retort e trouée par defûUf^ 
b Cela H^fi fos toufiûurs vray : car far^ 
fûts hn n'en tire que deux drames , far fck 
^ l 
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mfiflui d'vne once. 

^ Comme cet ejprit d le mefme goufi qnC 
l'efprit de vitriol, ainfi a il aup prejque les 
me fines forces , fmon que les Médecins chymi- 
que s croient que plm particulièrement il fym- 
bolize auec les poulmons , a caufe du foulphre 
dont il efi tiré. On le recommande donc aux 
obfiru fiions des poulmons , aux fiéures , hydropi- 
fies, calculygangrencyfifiules, vlceresydentsga- 
fiées, é*c. 

Efprit de Vitriol 

Il y a trois efpeces de vitriol,le blanc,le 
vertA le bleu, participans de la nature du 
fel, de Talun , & du foulphre, félon le plus 
& le moins. Car le blanc tient plus deTa- 
lun , le vert plus du fel , & le bleu plus dn 
t ^o^^P^^"^^* Tous neantmoins font compo- 
^hmnZxi. parties aqueufe , terreftre , ôc nio- 
ycnnc entre ces deux : laquelle moyen- 
ne partic/elon Riplieus en fa pupille d'Al- 
chimie , ne peut eftre fcparee des autres 
deux extrêmes , que par le moyen dix 
Mercure, qui félon Geber retient ce qui 
eft de fa nature , <& reiettece qui n en eft 
pas. Cefte fubftan ce moyenne & diapha- 
ne eft par fublimation exaltée à Vne blan- 
cheur de neige , qui contient occulte- 
mcnt vne fubftancc fulphuree rouge 
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^omme efcarlatte. Etpourceeft ditenla 
Turbe. Les Philofophes fe font efmer- 
ueille^ de ce quVne fi grande rougeur 
cftoit cachée dans vneli grande blan- 
theur. Et de ce foulphre parle Geber au 
vingt-huidiefme chapitre de fa fomme, 
difantpar le Dieu très haut , il illumine 
& redifie tout corps : car il eO: alun <5c 
teinture. Cell cefte eau de vie , 6c celte 
eau feche, qui ne moiiille point. Cefl ce- 
tte eau congelée & ce (cl anime , duquel 
parlant Raymond Liille après Al phidius, 
ditquelcfeln'eftquefeu, & k feu n'eft 
que foulphre , & le fouphre n'cft qu'argct 
\^if, reduid en celle precieufe & incorru- 
ptible fubftancc, que nous appelions no- 
ttre Pierre. Et vn certain faifant allufion 
fur les lettres de ce mot, Vitriolum a dic. 
Vifitahts Imeriora T err£ , KeSïijjcando h»- 
ucmesOccultum Lapidcm Vcram Mediamm. 

Or il y a grande controuerfc par- 
my les Artiftes, lequel virriol eft le plus 
excellent entre tant d'efpcces qu'il s'en 
tlrouue. Les vns préfèrent celuy de Cy- 
prc , les a autres le Romain , les a utrcs ce- 
luy d'Hongrie. Pour le Cypricn & Icb 
Romain , à bon droit ils font fufpcds , car 
ils font , diucrfcmcnt fophiftiquez. Et 
pour cclu}/; d'Hongrie les Marchands 



êl»cl efi le 

meilleur 

yitriol. 



le yitriol 
l anti- 
moine 
d Hongrie 
fe portent 
rarement 
attxatttres 
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François , & AlJemans , qui nous vendent 
vn certain vitriol bleu , & par fois vcrda- 
Ihe , mais diaphane , pour le vray vitriol, 
qu on apporte de Pannonic , mentent 
impudêmcnt. Car Tan i6i i. cftant allé en 
Hongrie pour voir les mines de Schitm- 
nez , afin de m'inftruire plus parfaide- 
mcnten la cognoiflance des minéraux/ 
rilluftre 6c généreux Seigneur de Blo- 
cnftain, gênerai des minières du Royau- 
me d'Hongrie , de fa cotirtoifie m'aHeu- 
ra,qu encore qu'il fetrouue là deux for-* 
tes de vitriol y iVn blanc & fort alumi- 
neux, duquel ils font des eaux fortes, <Sc 
l'autre bleu y beancoap plus excellent: 
que neantmoins îa mine du dernier , bien 
que tres-fcrtile , n'eft point cultiuec, par- 
ce qu'il ne fctrouuc point de Marchands 
qui daignent l'achcpter , <Sc porter aux 
terres eftrangcrcs , & le mefme me difoit- 
ilde l'antimoine , qui fe trouueen tres- 
grande abondance dans les mines d'or. 
Or le plus excellent entre tous les vi- 
triols , eft celuy qui fe tire du cuyure, par 
Je moyen de l'eau commune comme fera 
ditcy-apres: A iceluy fuccede en bonté 
ccluyquieft bleu, qui contient plus d'or 
en foy , qui change plus de fer en cuyure, 
& qui fouftient plus long-temps V^ilzt 
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ïnendufeij deiiâtqa il rende fes derniers 
cfprits, de quelque part qu on lapporte. 

Prens donc douze liqres de vitriol, 
& le calcine dans vn vaic déterre à feu 
modéré, iufques à ce qu'il ne luy refte au- 
cune humidité : Pui$ le vafe eftant refroi- 
di , prens la malTe qui pefera enuiron 
fept^^liures, <Sc la mets en poudre bien 
fubti'e , auec enuiron yne liure des 
fragmens du vafe , & mets le tout 
dans vne retorte bien luttee , en forte 
toutcsfois que le tiers de la retorte foit 
vuide , laquelle tu mettras au fourneau 
dcrcuerbere , & luy adapteras vn réci- 
pient qui foit ample : mais qui ait le col 
court,<Scle lutteras tres-bien auec la cor- 
nue dVn lut falé. Cela fait prens vne ter- 
rine qui foit large, haute d'vn pied, & per- 
cée au fonds quadrangulairement, & la 
pofe fur la retorte pour fermer efgale- 
ment la bouche du fourneau , & fur les 
extremitez d'iceluy de quelque figure 
qu'il foit , rond ou quarré , agence des 
briques iufques à la hauteur de la terri- 
ne. Et l'cfpace qui fera entre les briques 
& la terrine!, remphs-lc de cendres iuf- 
ques à la cime. Apres cela fais vne pe^ 
tite cheminée , auec quatre pièces de 
brique fur le trou quarré de la terrine, 

lii, 
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afin que la flamme , par le moyen de tel 
véhicule , puifle plus librement s'en^ 
uoler quand il fera de beroing.CeIa fait 
pendant les quatre premières hau-eS, 
bouche le trou de la cheminée , Ôc la 
porte du cendrier , maisenfoite que les 
charbons qui font dans le fourneau ne 
viennent à s efteindre , ains puiflcnt s'en*- 
flammer peu à peu , & la retorre auflî 
s'efchaufFer peu à peu. Les quatre heu- 
res fuiuantcs qu'on augmente le feu , ou- 
urant petit ipetit les trous delTus & def- 
fous , iufques à ce que la fia mhie com- 
mence à fortir par le haut , & que la 
cornue rougiffe de tous collez , ce qu'ap- 
paroilTantjOUurc tout à fait le cendrier 
<Sc la cheminée, &augméte le feu par dix- 
huid ou vingt heures , iufques à ce que 
les efprits foicnt fottis. Deux iours après 
prends vn linge mouillé , <5c en humede 
le lut qui tient le col de la cornue auec 
le récipient Icfpace dVne heure , afin de 
lesfcparer fans rompre le verre , & puis 
fepare le phlegme d auec refprit , par 
vne diftillation au bain, ou aux cendres. 
Il y en a qui ayant (eparé le phlegme , re- 
difient encore lefprit au fable fur des 
coraux ^broyez. 

* Cet efprit eft des pins vtiles aux fié- 
ures ardantesf, méfié 6c beu auec les eaux 
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appropriées. Car il rafraifchit, efteintla 
foif > relîlle àla pourriture des humeurs, 
& vuide les ferofitez par les vrines f & par 
la peau. 11 confume le phlcgme & incife 
les humeurs crafles 6c vifqueufes, refueille 
Tappetit aflbupy , <5c teint g dVne couleur 
très- belle les fucs de rofes, de violettes , & 
autres fleurs. 

a c^Ycetiin en fa tétrade, 

b // ne croit aucun vitriol a Rome : mais on 
l' appelle Romain , far excellence , parce que 
R orne efl cfiimee le chef du monde . 

^Auchap. 17. 

^Bn lacakinationdu vitriol le plus fouuent 
la moitié exhale. 

c Ainfi apprefté il efl fans aucune corrofion. 
Voyez» vne autre préparation d'efprit dervi- 
triol nullement corrofif, de bonne odeur & dvn 
gouft doux aigre ) dans Crollm pag. 186. ^ 
Mulleruspag.6i, 

i Jl nettoyé heur eufement les reins y les de- 
liure des humeurs craff es & vifqueufes. 

g Une les teint point de luy-mefme^ mais il en 
tire feulement la teinture- 

Plufieurs dodes nient que rcfprit 
de vitriol foit froid , & tiennent au 
contraire qu'il eft fort chaud par fes 
qualitez manifeftes : mais qu'eftant pris 
intérieurement auec eau , il la porte par 
fa fubtilitc iufqucs aux parties les plus 
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internes , & que par ce moyen il rafraif 
chit par accident ôc par antiperiftafe. Ce 
qui mérite bien eftrc examiné, pour rc- 
cognoiftre le vray d'aucc le faux. Et 
pour ce faut fçauoir , comme choie afleu- 
rce & receuè de tous les Chymiques , que 
le vitrioI,& tous autres fels minéraux font 
compofez dVne partie terreûre , d'vne 
aqueufe <5c dVtjpe ignée , & qu'ils font 
d'autant plus chauds, que le terreftreeft 
plus fubtil , <5c decuit en fon humide. 
Leur acrimonie vient du feu qui ell en 
eux , leur çonfiftance , & foliditc de la 
terre, & leur liquabilité de leau. Or félon 
que ces parties font meflangccs parfai- 
tement ou imparfaidement , aulîi leurs 
cfprits fe tirent plus facilement oudifti- 
cilement : Icfquels cfprits ne font que la 
partie aqueufe & ignée méfiées impar- 
faiâ:ement, & qui jointes enfcmb le pro- 
duifent vnc extrême acidité , qui furpafle 
l'acidité du jus de citron,en telle forte que 
pofant le ius de citron acide au premier 
degré, l'efprit de vitriol le fera au huiâ:^ 
iefme : ce qui fe cognoiftra diftindement 
û on mefle vne partie d efprit de vitriol 
auec fept parties d'eau commune , car on 
aura vne acidité femblabie à celle du jus 
de citron. Mais felôGaiien (Se Mefuëtous 
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qicides font froids d'eux-mcfmes , &non 
par accident : Donc refprit de vitriol eft. 
^roid de luy-mefme, ou par Tes qualitcz 
nianifeftes, 5c non par accidet. Et le mef- 
ine fe doit dire des cfprits de tous les au- 
tres Tels minéraux. Or d'autant que tou- 
tes les faueurs des mixtes prouienncnt 
desfelSjfçauoir du volatil , que nous ap- 
pelions armoniac par analogie, & qui fe 
tient toufiours au Mercure ; de l'eflen- 
tiel , qui eft foulphre , & du fixe , qui fe ti- 
re de la partie plus terreftre : <5c que ces 
fels eftans feparcz de leur humidité élé- 
mentaire , font toufiours chauds , de 
là vient que tous les acides tant des mi- 
néraux que végétaux eftans compofez 
dVne humidité groflîerc &indigefte , & 
dVn fel armoniac plus ou moins fubtil, 
font toufiours chauds en leur occult: 
Dequoy on peut faire expérience com- 
me s'enfuit. Prenez tel acide minerai ou 
végétal qu'il vous plaira , & le diftilez par 
Talembic au bain Marie ûir du fel détar- 
tre : Et vous verrez que ce qui fortira fera 
priué de toute faueur, & que le fcl de tar- 
tre fera augmenté en poids , d'autant qu'il 
y auoit de fel armoniac dansTacide, & 
aura change de gouft.Nc refte plus qu'vne 
obiedion à refoudre , qui eft que l'efprit 
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de vitriol corrode le drap , & la chair mcf* 
me furquoy il tombe & les brufle. Mais 
fî nous confidcrons que le jus de citron, 
qui eft tenu de tous pour rafraifchir , cor- 
rode les perles Se coraux , qui trouuera 
cftrange fi refprit de vitriol que ie con- 
ftituè froid au huidiefmc degré, àcom- 
paraifon du jus de citron , corrode le 
drap , ôc la chair ? No/ipte fcnetrabile pgui 
adurh. 

Bfirit de fel commun. 

Le fel eft composé de parties diuerfes, 
fçauoirdeterreftre,d'aqueufe, & d'igneel 
lieftacrc,doux,amer&incifif,pcnetrant, 
pur, odotant , incombuftible, preferuant 
decormption, diaphane comme l'air par 
réitérées préparations , difl'oluble en l'hu- 
midcfufible au feu comme mctail , & eft 
comme l'ame dans le corps félon b Pline, 
qui dit après les Stoïquesquelefelaefté 
donné pour ame à la chair de pourceau, 
cômc quafî morte de fa nature. Car le fci 
ainfique le ferment change en fa nature 
le corps auec lequel il eft meflé, pourueu 
qu il le puifl'c pénétrer , & confume tout 
Thumide vifqueux fujet à pourriture. 
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Raymon Lulle appelle humeur vrinale 
toute la liqueur falce , qui eft refpandue 
J)ar le corps , & Paracelfe l'appelle mu- 
mic. 

' ^ Oh le nomme aufi l'huile de fel. il guérit 
lesvlcercscJxwcreux ,rcfoutçjr dî($ipe Us m- 
'dôfîtez,, blanchit les dents ^furifie lefang, con- 
forte le chef donné en eau de lauende, marjolai- 
ne , fauge-j le cœur en eaux cordiales, comme eft 
celle de rofesje bourroche,de violiers,de meltf 
Je :leftomach en eau de menthe ou de pouUiot: 
le foye en eau de chicorée, de laitue, de chardon 
henii: la rat te en eau d'endmc^de pourpier :Cefi 
un remède Çouuerain en la colique , Ji on en 
frend trois ou quatre gouttes dans quelque vin 
excellet. En la pefte on en donne quatre gouttes 
en eau cordiale couenable : me f mes on en frotte 
lapartie affeciee cticelle ,pour faire retirer l'A- 
foflume, pour chaff ".r le venin hors par vn 
autre emun&oire , ouparlesvrines , ou par le 
fiege , ou par la fueur, Paracelfe le recom- 
mande grandement en la pefie aux poifonSy 
ejlant exhibé iufques a quatre gouttes ; auec 
vne demie once de lelecîuaire de genièvre par- 
ce qu'il conforte le cœur & Purifie lefang. il 
aduance en peu de temps la guéri fon des 
toux y vlceres malings , tant internes qu'ex- 
ternes ycomme fiftules , chancres , loups ^é^c, 
continuant a les en froter , // chaffe aujsi les 
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ver S, fi on en donne quelques gouttes en eât$ 
d'armotfe. Voyez, CroUim in Balilica Chy- 
mica , <^ Conradns Kunrath in medulla di- 
flillat. 

^ f line ne dit pas ce que l'Autheur luyfait 
dire il y. 

<ic Or les artiftes ont inucté diuers moyens 
pour tirer rcfprit de fel. Quelques vns 
diftillent lefel decrepifc tout feul , fans 
addition d'aucune chofeeftran2;ere: mais 
parce que lefel eft defacilefufiô,&qu'e- 
ftant fondu les efprits font fort rebelles 
à fortir, après auoir continue la diftila- 
tion 24. heures , & laiflé refroidir le tout, 
ils rompent la retorte> & broyans la mal- 
fede fel rcfté , la mettent dans vne autre 
rctortc , auec la liqueur qui en cil fortie, 
&repetentcela iulques à ce que tout le 
fel fe foit refout en efprit, ce qui arriue à 
la huidiefmc ou ncufiefme diililation, 
qui eft vne opération fort longue ôc en- 
nuyeufc. Les autres font diflbudre du fel 
calciné dans vne cauc , ou dans eau de 
pluye,6crempaftantauec argille de po- 
tier criblée : puis de la paftc font des pe- 
tites boulettes rondes qu'ils font fecher, 
puis les mettent dans la retorte , & en ti- 
rent Tcfprit de fel: maisanoy ic le tire ain- 
iî.ïeprcns2. liuresde fel marin calciné. 



I 
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èc ie mefle àuec 6. liures de farine de bri- 
ques, ou de terre rouge, ou du bol com- 
mun : puis ie le mets dans vne cornue 
forte (Se grande , en forte que pour le 
moins la tierce partie demeure vuide: 
Puis inadapté vn gràd recipiet , ou ie mets 
vne liure d'eau diftjlee,ôc après ie diftile 
par trente heures gardant les degrez du 
feu , tout ainfî quen diftilant l'efpritde 
vitriol , puis ayât feparc l'eau , & le phleg- 
me, il me reftc pour le moins 20. onces 
d'cfprit , qu il faut encorredificr. 

Cét efpnt eft dVne puiflance très fou- 
•ueraine dedans Ôc dehors le corps. Il peut 
renouueller l'homme tout à fait , le 
preferuer de toutes maladies, prins dans 
vn vin excellent ou dâs l'eau de vie : méf- 
ié auec fel d^abfynthe , puis beu en vin ou 
eau d'abfynthe , il guarit a l'hydropi fie ; il 
guarit encore Tepilepfie > la iaunifl'e, ^ les 
fieures,<^ <Sc chafTe les vers, <5c les pierres 
du corps il guarit en outre les hixations, 
contradares , paralyfies ôc apof^cmcs > oi- 
gnant ^ d'iccluy les parties affligées, & ap- 
paife les gouttes meflé auec huile ou de 
tercbêthine, ou de cire, ou de camomilc, 
finalement il calcine tous les métaux , 
toutes les pi erres, & le verre mcûne , qui 
, €ft vne oeuure de lart très- paçf a it. 
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^ C ont imam d'en vfer quelque efpace a- 
tefs .Ladofeefide quatre gouttes aftxou ft ft. 
^St le malade continué d en prendre trots 
eu quat re gouttes en eau defcolofendre^ il fera 
gueryau f lus tard dans trois fcfmaines . 

Si on en frend quatre gouttes en eau de 
vie y auf^rauant le faroxyfme . 

^Si on en frend quelques gouttes en eaù 
d'armoife, 

c En eau deferjil, ou en eau de hugrane\ au- 
trement nommée arrefie bœuf, Ceft aup vn 
fouueraindiuretic : car en donnant deux; ou 
trois gouttes de cet ejprit en eau de chardon bé- 
nit , ou de pariétaire , il chajfe é' lafche en peu 
de temps Ivrine fupprimée. 
ï Auec les onguents propres. 
^Mefmestor ,eflant rcÛifié. Le phlegme 
aup qu'on tire de cet rj^rit en le ré^ifiant, 
dtjfout les chaux des mintraux , '& les addou- 
cit quand elles ont efté faî6îes par les ejprit s 
corro/ifs, , 

^^Si on en frotte la partie malade. On peut 
auptmejler cet ejprit auecl* eau de fougere,^re 
freifne , de houfede vache pour le mefme (ffecf. 

Les Chymiques Te vantée fort de pou- 
uoir faire yn efpritdefeldoux: mais il ne 
fe peut tirer par diftilation tan? y adiou- 
fier refprit de vin. Ccft donc iceluyfcùt 
qui caufe cefte douceur , foit qu ô le met- 

\ 
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te aucc refprit de fd quon veutdiftiler 
des le commencement/oit qu on fubtilie 
par après lefprit de fel, le cohobant fou- 
uent auec lefpritde vin; car ainfî non 
autrement,il ofte toute lacrimonie à Tef- 
; prit de felA le rend douceaftre. La façon 
j de le faire eft telle. Il faut diflbudre le Tel 
I en eau de pluyc diftillec , le filtrer & coa- 
I g«^iïer, après on le calcine à feu modéré, le 
j remuant continuellement, de peur quil 
ne fe fonde , & cela fe reïtcre 1 5 . fois, ou 
I bien plus fouuent : après cela on extraid 
1 le mefme fel auec vn clprit de vin tresr 
y bon, lequel en eftant après retiré , le fel fe 
I purifie ou cryftallizc : de ces cryftaax em- 
I paftez auec argile , ou auec terre figillee, 
I Ton fait vn efprit douceaftre à la manière 
I vfitec , lequel il faut encores conioindre 
auec alcohol de vin , & le diftiler fouuent 
I auec iceluy en cohobât. Crollius prépare 
pr Icfprit de fel dVne autre façon , laquelle 
n eft point aufli à vilipender. Voyez ledit 
audeur. Iceluy eftant méfié auec lefprit 
de vin fait incontinent cefler la douleur 
de la colique,prouoquant la fueur. 

Bjprit de Nitre. 

Mefle le falpetre auec trois parties dé 
toi * commun , .ou farine dç briques , ou 
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àrgiilc deflechce : & le mets '^^ dans li 
cornue par refpacc dè lo. ou 1 2. heures, 
& fi tu opères bien , d'vneliure de falpe- 
tre, tu en tireras treize onces ou dauanta- 

C'eft le vray baume ^ de la chaleur na- 
tiue , & profite beaucoup en la colique,* 
en la plcurefîe > en lafquinence, à la 
pierre. 

a ' Le holejl le meilleur y ou bien l'ar^tllc âef- 
fechee y frincifakment ctUequon af forte du, 
Bief ois y&qui fefrend la aufres d Orchaife, 
fjrreffemble aucunement , mefme enfesfacul- 
tezyalavraye terre ftgtlUe y four laquelle on la 

fuffofefouuent, 

b fourledifitleraufeudereuerhereyàemef- 

me façon qu'il aefté dit quon àfiile l'ejprit de 
njitriol , fremierement a feulent le fhlegmc 
fort. Afres , le feuefant augmenté , les ejprits 
tr es-rouges {d ou on les affclle , fan^de Sa- 
lamandre ) fuiuent en continuant l'opération y 
iufques a ce que le recifient commence as cf- 
claircir. Et ft on veutfeforercefhlegmed'a 
uecl'effrityilfmt mettre le tout enfmhle dans 
vne cucurbite au baing {J^larieje fhlegmef or- 
tira le premier , & afres il faudra rectifier l'cf- 
pritquircjie. 

Ainfi Uffelîe ^uercetani4s , farce quil 

(amortit les effrits corrofifs* 
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j On le me fie auec l ejprit de v'm , ^ de ce 
wcjldn;re)On donne deux f l rupules ou vne drag- 
me dansvntrai&d^eaude fontaine tiède fouV 
fttcr. Mais tejprit ne doit tjlre fur^ams encore s 
mi jlé dr coniomâ at^c [on phlegme, defeur 
que les cjpriis de vm dr de mtre , eftans méfiés 
furs , ne viennent a caufer quelque inflam- 
mation. Aux fleures tierces intemnitentes 
malignes , à' quartes on l exhibe deuant le pa- 
roxyfrne , & ^up fendant l'accez, mefme d'i- 
ieluy , dr il fiît vomir. Cet fjprit de nitrea 
vne grande force pour atténuer : car fi vom4 
en méfiés quatre gouttes auec la morue vif 
qucufe dr ^Jp^ifff^ , il la rend fluide & coulante. 
Il faut laÇJjcr le ventre auparauant que à en 
prendre. Voyez. Crollms. 

^ On le donne au fsi aux fiéures auec les eaux 
dcnâiue , de pourpier , de chicorée ,pour cfletn • 
dre l'ardeur de la fiéure , de fix gouttes iufques 
a f 'iz>e , dr cét ejprit efi plus fouuerain que 
nefile fii prunelle j encore qtiiccluyfottnufi 
très bon. 



Ej^rit ardaiH de Saturne, 



^^ium, & verfedeflus •* du vinaigre diftiî- 
lé , ou pour le moins du phlegme d'iccluy 
puis le digère par rcfpàce d'v^a iouc na-» 

I 
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turel, le remuant rouuent,de peur qu'il ne 
fe coagule au fonds. Apres verfe par incli- 
nation le difibliiant, & en remets vn au- 
tre fur le minium , continuant ainfi iuf- 
quesàce que tu ayes tiré tout le fel, c & 
alors filtre tous les menftrués, & en faits 
euaporer enuiron les deux parts , puis 
mets le refte en lieu froid , où fe forme- 
ront des criftauxquefepareras, &difrou- 
dras en nouueau vinaigre , ^ puis filtreras, 
Ôc coaguleras comme deuant , tant de fois 
qu'ils foient fufiifamment emprains du 
fel armoniac du vinaigre , comme de leur 
propre ferment. Cela fait,laifîeles demeu- 
rer Tefpace dVn mois en digeftion , à teîle 
chaleur du bain que perpétuellement ils 
fe refol lient comme en liqueur d'huile, 
puis le diftille par la cornue dans le fable, ; 
obferuante les degrez du feu, & adaptant 
vn grand récipient, que tu lutteras tres- 
bien auec la retorte , autrement tout le 
laboratoire fe remplira d'vne fi grande Ôc 
û fuaue odeur , que ie croy fermement 
qu'elle furpaiFe de beaucoup les odeurs 
de tous les vegetables odoriferansmisen- 
fcmble. La diftiUation faifte, & le tout 
eftant refroid v , tu trouueras la tefle mor- 
te tres-noire , ôc de nulle valeur , & de la 
iiqueur fortie tu fepareras Thuile iaunc 
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rouge comme 



;luy qui cft au fonds 
?uis ayant fepaié le 
phlcgme d auec l'eau ardente par reïce- 
rccs diftillations , tu garderas l'efprit de 
Saturne tres-odoriferant , comme vn bau- 
me tres-precieux , duquel tu te pourras 
feruir en diucrfcs maladies tant inter- 
nes qu'externes, s Or ce n'ell pas Icule- 
ment du Saturne q?ie par art Chymic on 
tire cet efprit odoriférant , car on le peut 
tirer de tout autre metail,par le mo^en de 
Teau vifqucufe minérale , qui fc tire paf 
la feule ayde de Vulcan fans addition! 
d'aucune chofe eftrangcre , & de laquelle 
eau parlant Rhodianus en fon traidé 
des trois paroles dit. Cet efprit fumeux> 
aqufux <Sc adurtif fe change en vn corps 
tres-noble qui ne s'enfuit plus du feu: mais 
coule comme huile , &c. Car il reçoittou- 
tes les qualitez du mctail, auquel il eft 
meflé, par l'indufirie du fage Artifte , fça- 
uoir la couleur, l'odeur, lafaueur, auec 
conferuation de la faculté végétante: 8c 
comme dit Rhafis , comme ilefl: change, 
il change. D'où appert combien les My- 
fochymiqucs font ignorans des chofes 
naturelles, qui attribuent les odeurs, fa- 
deurs, 5c autres vertus medecinalcs aux 
' egetaux ôc animaux, & reiettent tout ce 

K ii 
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qui fefait des corps métalliques, comme inutiles 
au corps de l'homme. 



TOVTES LES EAVX ACIDE 
fc tirent fur le four, fçauoir de chcfne, genicure, 
gayac , buys, cornouiller & autres, comme tou- 
tes les eauës fortes , v3c les efprits tant de vitriol, 
fel commun, de nitre , tartre, & autres, <5c riiuile 
de brique. 
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Elemens de Chymie] 749; 

W 3 SlL^^'f^^P^ff^ emiron trois doigts , ou bien 
frentz, trois liures de minium , ^ quatre liures 
de vinaigre dijiilé, 

1^ A chaleur lente, 
c Douceaftre. 
^ -Dîfttllé. 
r Le ^hlegme injipide fort le premier , les 
\ ejpriis blancs après , Itjquels il faut receuoir 
\ dam vnrectpjint bien ample , de peur qu'ils ne 
I lecajfcnt. 

t L'vÇage de Icj^rit ardent de Saturne nef 
fas trop ajfcuré: car il rend les perfonnes im- 
puiffans ^ ou du moins débilite grandement la 
force d' engendrer a ceuxqmenvfcnt: toutes- 
fois il y en a , qui aux fiéures ardantes df ma- 
lignes , en la pefte, en donnent deux gouttes, 
eu pour le plm trots , en eaux cordiales pour vit 
I fouuerain remède. 

I g Comme aux dartres y feux ^volages. 

r 



'Du ytnatgre. ^ 



Chapitre V. 




1 



E Vinaigre (c diltile comme 
\ le vin , fans digcftion , excepté 
^•^S, Cjue le phlcgmc fort le pre- 
mier comme en toutes chofcs 

K ii) 
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aceteufcs , & Tcfprit le dernier. L'huile 6c 
le fel s'en tire auiïi de mefme façon com- 
me du vin , car toutes ces parties font en 
luy , quoy que vueillent dire les Myfo» 
cliymiqucs, qui n'ont ny veu Tanatomic 
du vinaigre, ny remarqué ce que dit Ga- 
lien au premier liure des facultcz des Am- 
ples medicamenschap. 18. où parlant du 
vinaigre il dit. Quant à moy ie ne me 
puis tenir de loiier l'opinion de ceux , qui 
eftiment le vinaigre eftre compofc de 
parties & fubftances différentes , ôc m'y 
accorde franchement, & en fuitte de celle ^ 
opinion , ie me hafarderois librement 
à toutes fortes de périls , fi ie penlbis 
pouuoir trouuer quelque art ou machine 
pour feparer ces (hbllances contraires, 
comme on les voit feparer au laid. Par 
lequel pafl'age non feulement il rcco- 
^noift diuerfes parties dans le vinaigre: 
mais encore fouhaittc l'art de les fepa- 
rer , qui eft la Chymie incogncuc de fon 
temps , & de laquelle s'il eurt eu notice , ie 
ne doute point que fon efprit excellent 
n'cuft trouué des remèdes du tout admira- 
bles en médecine, au grand deshonneur 
des Myfochymiques d'auiourd'huy , qui 
voyent la Chymie inuentee , & ne s'en 
fçauent feruir. 
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Elemens de Chymiel 151 
ayoyez^Galien , chaf, \^Mh>\. Methodi 
imedendi. 
^ Puante. 

Vinaigre alkalisé, * 

Le vinaigre eftant diftilé iufques à con- 
iîftancc ^ de miel , on verfe deflijs de leau 
commune à la hauteur de quatre doigts, 
puis on le laifl'e digérer au bain par deux 
iours, c & après on le mec en lieu froid 
afin qu'il s'enproduile des criftnux , puis 
on verfe I eau par inclination , & en remet 
on d'autre deffus à iufques à ce qu'il ne 
paroilïe plus aucune olcaginofité. ^ Apres 
cela on dilTout les criftaux en eau pref- 
queboiiillante , & les coagule-on en lieu 
froid pour les rendre du tout diaphanes. 
Puis on prend 4. liures de vinaigre pour 
vne liurede criftaux , & diftile-on dans la 
cornue fur le fable , donnant le feu allez 
fort fur la fin. Cela fait , on calcine les fè- 
ces, & en f tire-on le fel fix,g pu is on rcdi- 
fie le vinaigre animé de fon fel effenticl, 
^ après on le tire pardiftilation àfcu vio- 
lent de delTus fon fel fixe : le rcnuerfant 
toufiours fur ce qui demeure au fonds 
iufques à ce que tout le fel foit monte par 
l'alembic. Bt finalement ce vinaigre cm* 

K iiij 
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praint de Ton propre fel efl: diftillé par 

deux ' fois au bain boiiillant , Jors on a 

vn vinaigre tres-puifTant pour dilloudre 

les corps des plus dures pierres cri- 

flaux. 

a C*ejl a dire, comoint auecfon froj^ rcJU. On 
l- appelle nutrement v i n a i gr e r a d 1 1 n I . 

^' â^lî eontiem tn foy cjr l'htùle dr le fii. 

^ On le filtre dr on le dijlille , I cuaporant 
îufques a la tierce partie , à" après on le met en 
lieu froid, drc. 

^ D(jf '4-$ les fèces, qui reftent . 

^ On le diacre, on le filtre, on l'euapore^ (jr en 
amajf f les cri faux. 

f Auec le phlegme du vinaigre , ou le au eom-^ 
mune. 

S Le fel du vinaigre , comme aufsi le fel du 
vin ,eft ou volât il ou fixe. Le volatil cf autre- 
ment appelle Armoniac , celf/)'-ià p^ijfe tcnf 
iours auec le vinaigre diftiU par l' alernhic , ou le 
fixe demeure dans la retort e . 
■ '^^^^par cejle première SJli liât ion efl pafsê 
quant djr quant le vinaigre^ 

^ V ne feule fois fufft. 



Autrement. 



Diftillez bonne quantité de vinaigre, 
§c ayant feparé le phlegme , verfez Icf- 
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Tlemens de Chymie. 1 5 5 
it qui efl: forty le dernier fur les fcccs 
Llâns vne cornue , & diitilez au rcucrberc 
< cios, donnant grand feu refpace d'vne 
- heure , <Sc fur la fin que la cornue rougilîe, 
puis ayant feparé J'huile cohobcz par 
trois fois, donnant toufîours grand feu 
fur la fin comme à la première fois , puis 
«C^ifiez deux fois pnr le bain bouiIlanr,6c 
urez vn vmaigre bien Alkalifé. 

Autrement. 

Méfiez vne liure demie!, auec dcmy 
liure de fel commun, &l fliides cuire le 
Itoutdans v^n pot de fer, iufques àconfi- 
flance noire & efpcfle , le remuant fou- 
uent. Puis verfez fur vne table mouillée, 
& eftant refroidy puluerifez & mettez 
dans vne cornue, auec deux liures de bon 
vinaigre diftilé fans phlegme : puis failles 
diftiler au reucrbere clos auec deux coho- 
bations, & en fin diftilez au bain boiiil- 
lant comme delfus, ik aurez vw vinaigre 
l^adical pour tirer les teintures des métaux 
& minéraux. 



1 5 4 Liure Second des 



Des }iuiles. 



Chapitre VI. 




E mot d'huile fe dit propre- 
ment de riiuilc exprimé des 
Oliues , qui n*a aucune qua- 
lité excedcnte , ôc ne fe don- 
ne aux autres huiles que par fîmilitude. 
Or tous les huiles font dVnc nature 
moyenne entre celle de lair & du feu.- 
les plus acres, tiennent plus de la nature 
du feu^ les moins acres, plus de celle de 
lair. 



Huile de moyeux dœufs. 

Prens des moyeux a d'oeufs brifcz en 
petits morceaux, & les fricallb dansvne 
poëlle à frire , à feu tempéré , iufques à ce 
qu ils deuiennent rouges , <Sc rendent 
l'huile , remuant continuellement aucc 
vne fpatule de bois, ou de fer , de peur 
qu'ils ne fe bruflent. Apres exprime l'hui- 
le chaudement & le digère au B. M. par 
refpace d'vnmpis , dans vne bonne quan- 
tité d eau ^ diftilee. Quelques-vns pren- 
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£ le me m de Chy mie] 155 
ncnt feulement les moyeux fricaflez , 5c 
les enueloppent dans vne toille humedtec 
auec huile d'amandes douces , puis les ex-^ 
priment au preflbir. ^ 

Marhiol fur Diofcoride recommande 
cet huile pour fafpreté de peau , pour les 
dartres , pour les fifleurcs des léures , des 
mams, ôc des pieds, & pour les douleurs 
desvlceresdesiointures , & toutes par- 
tics nerueufes. Dauanragc il efl: vtile pour 
les brufleures , & pour les membranes du 
:erueau. Il cicatrice ^ les vlceres mahns 
|& r'engendrc le poil. ^ 
a Cuits, 

h Comme eau de rofes ou quelque autre eau, 
de laquelle on fe fert pour corriger Ihutle , & 
pour empcfchcr qutlle ne deuicnne bien tojè 
ranfie. 

c L huile en ce fie façon exprimée de s œufs 
de canes , & pouff ^e par la retort e au fable auec 
des morceaux de briques , cf grandement re- 
commandée four guérir entieremeKt la hernie 
inteflinale. Ainfi l'huile de moyeux dœufs^ 
\ d'oifon y efl eflimee tres-prof table , pour af^ 
.f^ifcr les douleurs inueterees de la vcrol- 
\le, 

^ L'huile des vers de terre ejl 
attfi grandement bonne *pour appaifr les^ 



1! 
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douleurs des iomtures fai^e en cejîe façon, \- 
Prenez^ de beurre fiais , & de vers de terre 
• ana vne liure , mcjlcz, dr les mettez, en vn pot 
de terre f tombé ayant le fonds perfé de flufieurs 
troi^s : mettez, vn couuercle fur ce fot ,d^fn\ 
autre fot deffom , à' mettez^ les ainfi dans le 
four anecle fain, l^ huile diflillcra dans le fot 
cjui efl dcff -lUS, Vremz, ce (le huile , é* en icelle 
failles bouilhr des fleurs de bouillon , de camo- 
mille , degyroflecsiaunes , à'hyfericoth ou mille 
firtuts , des herbes de meliffe , de ferfeliatade 
betoyne,des grains ^ des fueilles de l herbe paris 
ana vne manipule , après vn ho 'ùillon ou deux 
exprimez en ï huile c!r le gardez, . 

c Auec quelque peu de fel de Saturne. 

f Le me flan t auec la cendre des mouches à 
miel. 

Huile de Satiçe, 



Prens bonne quantité de Sauge , ^ 6c la 
Jaifie demeurer à l'ombre par deux ou trois 
femaines, ^ après diftile par le réfrigéra- 
toire, & tu auras vne eau qui fepcutcncor 
reûifier, & vn huile iaune. ^ 

Il efl bon ^ pour toutes les maladies des 
nerfs , en la Paralyfîe, Apoplexie, conuul- 
ïîon & fcmblables. 
• -^Fleurifl^ante, 

Fuis trempe la auec eau commune. 
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Elemens de Chymie, 1 57 
c Cefte-cy eft la manière ordinaire de tirer les 
Jjuiles de tous les vegetahles. 

a V expérience monftre que les huiles des 
herbes bien fouuent profitent autant ou pUs, 
que les plantes mcfmcs. 

I Huile de Cire. 
Fonds la cire à feu modère , &la lailVc 
demeurer en fufion iulques à ce qu'elle 
^ne rende plus de bulles. Puis lavant reti- 
■reedufeu, adioufteluy deux fois autant 
Rjefant de fcl décrépite, & dillile par la 
^retorte ^ à feu modéré. D'vnc liure de cire 

tu en tireras douze ^ onces d'huile. 
^ Cefte huile refout , ^ atténue , pénètre, 
^ramollit ôc diilîpe. Il guarit les filUires du 
bout des mammelles , & appaife leurs 
douleurs. Il confolide les playes récentes 
cftant oindesdeux fois le iour, (ScmcHc 
auec l'huile d'œufs eft fort vtilc aux brul- 
leures. 

a£/ reBife-la àeuxoutrois fois principale- 
ment fi elle eft pajf ?e ejpaijfe. 

thOuenuiron. 
^Prinfe par dedans âe trois gouttes à ftxen 
tau de pcrfil , ou en maluoifte , é* p^Y dehors 
aux grandes douleurs , en oignant la place do- 
lente après l' au oir r/:tfté auec autant d'huile de 
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fcorpions , ^ briques. Bile chajfeaup heti- 
Yeufement le calcul y & f^it vrïncr ceux qui 
font incemmodez^ far la, fuffrepon A'vrine^ 
^luî voudra dauantage ejlre m[lrHici(jr infor- 
mé de livfagc & effcace de cejle huile ^ quillife 
letraifléj, Medulla; diftullat. par. i.Con- 
radi Kunradths. Ccfie manière qui fuit de 
tirer ï huile de cire eft ylm belle. Prenez, cire 
d\(lite vne liure , des os caUinrz, quels quils 
f Oient deux liure s , n:ejlczj ér dijlilez> far la re- 
torte ou far la cucurbite baffette y il en fort de 
l huile de l eau Et d'autant que la di[lilatior% 
eft flm lente , d autant efî l huile qui fe fai5i 
mt illeur e. vne liure ontirt ftx ou j eft onces 
d huile , laquelle a, la vérité eft fuante, ?nais 
peut eftre ainfi corriçee Prenez, deux farts de 
cire neuf ne , d'huile de être de fia diftïlhe vne 
fart , fondez ladite cire en petites parcelles , 
les n.uftcZ' auec l'huile , fuis difiilez tout far 
la retorte a feu de cendres lent y t huile eri' 
fortira refrefcntant la ujuli ur y l'odeur de 
la cire Le fhligme de ccftc huile a fart ne ftrt 
de rien^ mais fi on adioufle du vinai(rre , ce vin- 
Airrre eft afres fort bon four diffoudre les cf* 
raux. 

Huile de térébenthine. 



Prens de la moiiellc > qui refte de la di-' 



Elemens de Chymie. . i^rj 
ftilationde refprit de térébenthine, & la 
diftilc dans la cornue à feu de cendres> 
& comme tu auras tiré fhuile , refiera au 
fonds de la retorte, la colophone. Digère 
riiuile au bain , connue celuy de moyeux 
d'œufs, & alors il fera fans empyreume. 

11 efchauffe, ramollit, diflîpe, (Se ouure. 
Il purge, &par dehors peut- eftrevfurpé 
au lieu du vray a baume en toutes playcs 
& vlceres malins , puants & incurables 
comme fiftulcs , loups , & femblables. b 
Toutcsfois il n eft befoin d Vfer touf- 
iours de ceft huile fcul , ainseftbon de le 
méfier auec autres drogues conuenables 
au mal. 

^Sion euapore ce (le huile doucement en vne 
efcuelle ouuerte , elle fe réduit en Colophone 
iranjparente comme vnrubi, laquelle fulueri- 
feeé- extraire auec lejprit de vin, l'fjpnt de 
vin en ejlant après retiré cr feparê far la difli^ 
fation , laijfe vn baume très vtil pour les dou- 
leurs nephritiques en oignant par fois feule* 
\ ment les reins auec vne plume. 

b Lifez> plufteurs autres vertus de cefle huile 
t traiaé 22. Medull. diflillat. Conradi 
whunradths. 



Hmle gyroflt\ 



Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



j6o 



Luire Second des 



i 



Prens 4. liures de gyrofles broyez grof- 
fièrement, mets-les digérer en lieu chaud; t 
dans 40. liures d eau de fontaine, y adiou- : 
fiant 2. onces de tartre, ^puisdiflile par la 
veflîeauec Ton refrigeratoire , & tu auras' 
8. onces d'huile. Ainfi fe fait Thuilc diri 
poiure, du macis, des fcmenccsd'aniz , de 
coriandre &: autres. 

Cet huile eft (oiiuerain pour les ma 
ladies froides du ventricule , dufoye, <5c > 
du cœur, 6c pour la diarrhée qui vient de 51 
caufe froide. Il clarifie à: dilfipe les elpritsM 
grofficrs & melancoUqucs. ' Et par dehors Tl 
il guérit les playes ^ récentes , comme le * 
vray baume. 

^ll ne faut fas fulucrifcr mcnulcs aromati 
quon l'cut dijlilcr y farce que l'hude desara-^^ 
mats fi ficge , comme eft forme de poudre , ^ je 
perd amfi farmy Icsfeccs. 

^Crud. 

Ce fie huile aide aufi k la mémoire , fût 
Ycuenir le cotur a ceux qui font cfuanoùis & efl 
fur tout fouueraine en l'apoplexie. La dofe efl de 
deux gouttes a fix en eau conuenable. 

<1 Principalement celles de la ttfle. il fe faici ^ 
"vn baume pour les playes en cefte façon- Prenez, ^ 
autant de gyrofles gr ope r en. cnt broyez» qu'il \ 
njoî/^ plaira ,di filez, les par la r et or te en i 
l\irene premièrement à feu doux , après a fijé ' 

'violent, I 

i 
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violent y & il for tir a vne huile gr opère 
fuante, La 'tff 'Z> là quelque temfs a tair dcfcow 
uert en lieu froid humide y tuf que s à ce que 
l'emfyrcume foit euaporê. Mejlcz auec dix 
gouttes de ce haume quatre graim defuccre de 
Saturne , feruez,-vou6 en four les flayes^ 
tant vieilles que récentes , // confolide mer- 
ueilleufement. Le mefmefait le haume d'huile 
de noix , frincipalement mejléauec la maumie, 
voire enc or es mieux dans trente fix heures atù 
flm tard. Crollius tire autrement r huile de 
gyroflesy de laquelle il comfofe vn o dont algi que, 
ou remède four aff ai fer la douleur de dent s en 
cefte façon. Il f rend d'huile de gyrofles recUfee 
vne demie once, en icelle il dijfout vne derme 
dragme de camfie, afres ilyadioufte vne demie 
cnce d'efirit de térébenthine quatre fois reeîtjiéi 
& garde cefte liqueur mejlee four s'en feruir 
aubefoin. Il rien faut mettre qu vne goutte ou 
deux dans la dent creufe qui fai^mal , auec df* 
cottûn,fouraffaiferla douleur. 
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UHVILE DE GYROFLES,ET TOV- 
tes les cflences des chofes aromatiques, fe tirent 
par le refrigcratoirc, icy figure'. 




y Huile de Succre. 

Prens quatre onces de fuçcrc blanc broyé 
grolîîcrement , & huid onces d eau de vie. Allu- 
me l'eau de vie en vne efcuelle d'argent ou de ter- 
re verniflec j puis ietjrc dedans leluccrc , remuant 
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Etemens de Chym 'te. i''>? 
fcontinucllement auecyne fpatulejiufques 
à ce que la flâme ceflb , & alors adicufte y 
deux onces d'eau rofe, & méfie le tout, a 

11 corrobore <Sc eft va remède très af- 
feuré pour lâ toux qui proce de dVne ré- 
frigération des poulmons. ^» 

a Lit dofe efi vnt dmie cmilleree, 

^ Ilguarit la diff culte de rc j^irerji' enroue h\ 
're^é' les mauuàijès d:j^ofniom de la pottrmei 

H mie de tartre^ 

Ceft huile fc tire comme Icfprit du tar- 
tre, llfc fait aullî par défaillance ou dc^ 
iique , hîcttant le tartre calcmé, iufqucs à 
parfaite blancheur , dans vne caueou au- 
tre lieu humide , ou il fe refoult en huilé 
qu'il faut pair après filtrer. Il (e peiit enco- 
re faire , diflbluant le tertre calciné en eaiî 
commune y puis le filtrant , coagulant , 6c 
mettant en lieu humide, où il le refoule 
en huile. Que fi on s'en veutfei-uir inté- 
rieurement pour la médecine , il faudra 
diffoudrc le fel en quelque eau diftilee 
tonucnabte,qui vaudra beaucoup mieux 
que Thumidité de la caue, qui refout ledit 
ici en liqueur. 

Cert vrt très bon remède contre \ts 
dàttres,tignes,êailes,vcrrucs& vkcres . 

vénériens. 
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a Ou fonfcl, duquel l'autheur parle cy bas atê 
chaf. I 5 . 

^ Cejle huile de tartre efi aup très-excellente 
four tirer les extraits des 'vegetables purgatifs: 
car quatre cinq ou fix gouttes d'icelk méfiées 
duec les menjlru'és defdits vegetables tirent a 
moins de rien leurs teintures. 

Huile £ Ambre» 

Mets digérer vne liure d*Ambre broyc 
dans vne liure de vin blanc, ^ puis y ad- 
ioufte vne poignée de fel prépare'^ &c difti- 
le par la cornue, c gardant les degrez du 
feu,il fe reaitie, ^ le diftilant par deux fois , 
aueclefculfel. 

C cft huile eftoit appelle facrc par les 
anciens , à caufe de fes grandes vertus 
qu'il dcmondre appliqué fcul , ou meflc 
auec autres chofes conuenables, en l'Epi- 
lepfic,t^ Apoplexic,meIancholie,^rparme, 
vertige , pefte , e pierre , defîuâ:ions froi- 
des de tefte , palpitations & défaillances 
de cœur,iaunifle,'^ difficulté de refpirer^ôc 
dVriner. ^ Il eft très fouuerain aux accou- 
chcmens' difficiles, en la fufFocation 
de matrice , rétention des " mois , fleurs 
blanches, vers, fiéures>° & autres P mala- 
dies. 



I 



Elemens de Chyme] i 
VrincifaUment Liane . 
b Crollm adioujîe l'eau de rofcs de be- 
toine. 

c En l arène. Cejl a dire , Adiouftez premiè- 
rement aux fiagments de t Ambre , du fable 
blanc bien net, ou des os brujlez, , ou des cailloux 
calcinez,. Car toutes ces chofcs ont la vertu 
d'arrcftcr l'ambre , ejui en botidlant, a accoutu- 
mé de for tir hors de la cornue , dr d'cmfefcher 
qutlne coule de la cornue dans le récipient, 

à Auparauant que de rcf/ifcr l'hurle d'am- 
bre ) il la faut bien laucr en eau commune ^ 
la reBifer après peu a peu au bain Marie, par 
le moyen de le au rofè, ou de l'eau demarjoUtne. 
Quelques vns difl tient cejl huile feulement 
par la retorte fans aucune addition , prenant 
garde feulement aux huiles diucrfe s , qui for- 
tent, lefquelsils recoiuent feparément : il en 
fort premièrement vn huile blanc , qui cjl le 
meilleur , après vn huile iaune ,fnalement vn 
huile rouge. Au refle pc?idat2t que la difiila- 
tion fefait, il fe leue vn fel volât il blanc de 
l ambre, m col delà retorte récipient , le- 
quel il faut amaff ?r & pur i fer , ainfi que Crol- 
lius enfeigne pag. 191. Cefi vnfort bon dïùre- 
tic. La dofe eflde Af.gr. a 6. ^lue fi vous tirez, 
le fel de la tefte morte de l'ambre, reuer berce en 
cendre aureuerbere pxr leau commune , ér le 
méfiez* mec ce fel volatil , & donnez, vh 

L ii^ 
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1^6 Lture Second des 
fi ruf. de cefie comfofition aucc deux fc^uf, 
de jyûudn aeguy de çhejhç , e^i eau de f iuoejne 
diux ou troib fois lors que Le mal caauc com- 
mtme k montir , l'on iron que cela le guirit 
mttercnu nt. 

' L! huile àamhreefl granàmenthonnefouf 
ceux qut craignent l apopUxie, (fi eplieypnrJy- 
ftey& fi quelqu'un en prend vne goutte ou âi ux 
à c œur H un y dans quelque eau conui HAbietCom- 
me eft l'eau de betotne , de tili t , de laui nde , de 
çerifcs noires y &c. il m fraexenpt Les ta- 
blettes de fuccreydans le j qut Uc s on a meflè quel- 
ques gouttes de cefie huile , font le n efme eff 't . 
Bt fi quelquvn efi tombé en apoplexie , para- 
lyfit y ou epilejfie , il ny a point de nmedeplm 
Jouuerain que de luy en faire prendre quelques 
gouttes en quelque ejprit conuenable. J lejt bon 
aufii d'oindre à l'apopl(Ûique ou epilf( tique le 
dt rriere du col , -& les narines de Lu icjt huile, 
çu bien faire 'vn parfum de carAbç blanc fur des 
charbons drâans y & de luy faire intnrparles, 
narines. 

{il faut oindre la partie trauailleedujpafme 
de cefie huile rrc flee auec les onguents qut ont U 
force de refoctlL r (jr fortifier les nerfs, 

r En temps depefii vne goutte de cefte huile 
frottée aux narines foir & matin empefhe 
qu'aucun 'uenin ne puijfe aisément inférer le 
cœur. Et à celuy qui efi inftcfé de If contagion^, 



Elemem de Chymie] 1 6y 
»» en donne âefuis vn fcruful iufqueskdeux 
en eau de chardon bentt. 

h Donnée auec eau à'endiue , de chicorée , de 
chelidoine,de cufcuta ou goutte de lin, 

1 Vne goutte ou deux frifes en eaudeferfil 
chaffent les Jùperfluitez, qui bouchent le faf- 
Jage de l'vrim dr le calcul. Et ft quelqu vn tfi 
trauaiUè delarctention ou fuffrc^tond'vrine 
en prenant $.ou ^.gouttes de cefle huile facree 
eneaudcfiaifti , ou dam vin blanc ^ il Je tr ou- 
uer a grandement foulage. 

' Si on en donne vndemy fcruful y voire vn 
fcruful entier en eau de veruenne , ou eneatê 
d armoife , ou en maluoifie à vne femme qui eft 
en trauail d'enfant, cela aduancerafadeliuran- 
ce, ou bien [ton met 8. ou 9. gouttes decefie 
huile facree fur le nombril, & elle en boit 5 . ou 
6. gouttes auec quelque feu devin, deux fois 
en vne heure , elle fraincontinent dcliuree de 
fon frui^ fott vif fit mort. Cela fan aufsi 
fortir t arrière faix. 

tn Si on frotte les narines à* le creux de /V- 
fiomach aux femmes qui font trauaillees delà 
fuffocatiande matrice y ou fon leur en donner, 
ou 9' gouttes en eau de foulliot , leur mal fefaf 
fera tout quant & quant. Les trochtfques faits 
de fuccre auec huile d'ambre font le me fme ef 
feCfffi on en prend vn ou àux. 

{ L iiij 
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i(j 8 Liure Second des 

° Sf on en frend fcpt ou huiB gouttes en eau 
âemelifje. 

^ Si m:» féures auparauant l'accez on en 
prend en eau de chardon bénit , attendant U 
fueur, bien fouucnt on encjl deliuré. 

p Comme aus deflu&ions froides du chef 
qui far l'vfage de cejle huile fe àcffeichcnt Ji> U 
douleur de dents , quifrouient de de fusions ,Ji 
on la me fie auec eau de plantain , & quon en 
face vngargarifme : a la colique yf on en prend 
dans de la bière: aux vcn,iffemens de fang , en 
prenant trois gouttes en eau de pas d'afne , de 
forment aie , de prunes fauuages , &c. La do- 
fe cft depuis trois gouttes iufquesa vn fcrupul^ 
félon la maladie complexion du malade 
dr autres circonfiances. Voyez, plus au long 
les vf âges de cefh huile in Bafilica Chymi^ 
ca Grollij , dans Anshclmus Boer de 
Boodt. cap. 162. deGemmis. Onfe fcrt 
aufsi de cefle huile far dehors en cefte manière: 
On en frenà vne once , vne liure de miel , trois 
onces de fel commun, ^ on mefe le tout en- 
femble , fuis on le met fur les vlceres fhagede- 
niques enflammer , en Heu d emflaflre , elle 
enofclefeu,affaife la douleur & lesguarit, 
Vne once de ceflè huile hieH fnefee auec vne 
liure dofodeldech , luy donne vne telle force ér 
vertu quil pref rue ér defèndMs vlceres de 
tous accidents fafcheux , comme font l'inflam- 



El^niem de Chymie. 

mat ion , depiéfion des mauuaifes humcurSy 
qui d'ordinaire tombent (ur les parties les flm 
foibles & affligées de mal. IJ huile d'ambre 
attire au^i hors des ftayes les efclatsdes os, ^ 
les morceaux des tentes que les chirurgiens 
ont laij^é entrer trop auant dans les playesfans 
y penfer. 

Huile d Ambre fc tire fur le four y fol. 148. 

HmU composé pour la, Miorame, 

Prens vnc poignée de rue , & la fay 
bouillir refpace de demie heure ,*dan8 
vne liure d'huile a d'oliucs , en vn pot 
\ neuf. Apres verfe l'huile dans vne cor- 
f4 \ nue, & y adiouftant 12. onces de térében- 
thine ^ de Venife,ôc 4. onces de colopho- 
nc,puis diftile à feu de fable. Ce qui fort 
premier eft vne eau claire de nulle valeur 
qu'il faut feparer , 6c augmentant le feu 
pardegtez, fortira après l'huile qu'il faut 
referuer. - 

Pendant le paroxyfme il faut faire 
chauffer vn peu de cet huile, puis y trcn> 
per du cotton , & en oindre le front , les 
temples & la partie ou eft la douleur, 
quand on fe va coucher, 
a Sçatmr^ récente fraifchc. 
b Sçauoirclaircy On adioujle la térébenthine 
four aider à la pénétration . 
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1 7 o ' Liure Second ies 

Huile composé four la matrice, ^ 

Prens vnc liure de poudre de rue fci- 
chee , 2. dragmesdetaftoreum , myrrhe, 

oliban de chacun 4. onces, huile de lin 
vnc liure & demie , mets digérer le tout 
enfien decheual ou fon vicaire, refpacc 
de 4. iours , puis diftile par la retorte en 
fourneau de reuerbere clos , & de ceftc 
liqueur oins le nombril foir & matin. 

.1 C'eji à dire fourguarir la [tt^ocation de U 
matrice. 

Huile de Briques. * 

Prens briques ou caillous mis en pe- 
tites pièces comme des fcbues> & les fais 
rougir au feu dans vn croifct , puis incon- 
tinent iette les en vieux huile d'oliues, 
& ayant couuert ^ le vafe laifle les ainfî 
repofer toute vne nuid. Finalement difti- 
le tout par la retorte, ^ &reftifie l'huile 
qui fera forty, lediftilant deux ou ttois 
fois auec fel préparé. ^ 

■ On l'affelle autrement l'huile des Philof o- 
fheSyCiJf a dire Chymiques. 
' b T>e feur quel huile ne s'enflamme, 

^ Afeunud. 

à Onfefert de cefte huile far dehors princh 
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Ehmens de Chymi'e. iji 
paiement en U gangrené , aux loups ér vlçeres 
qui mangint les parttcsvoijines y &c. farde- 
dans on en peut aujsi fredre deux ou trots gout- 
tes en Itqueurs djjhld tsou décodions conuena- 
bles. Cijh huile a, cauje de f on excellence , efl 
4ufsi apfcllce par les am ienf l'huile de Sapienc e, 
l huile bi ntftey l' huile Jam^e, l'huile diuine. Ses 
rttts font amplement rapportées par Diodorm 
Jbuihyon. Ijb. 2. de Polychym. cipite 9. 
numcro 44. par Conrad. Khunradths, 
Medull dirtillattom i.x.x2L(X^t. 2. Les au- 
tres meliorent cet huile en prenant trots parts 
de ftorax caUwita , deux parts d huile de téré- 
benthine, huile des Philofophesvne part y é* 
digérant le tout quelque peu de temps , & ^pes 
le dtjli liant par la retorte. 

hiuile de Soulphre. 

Prens vne liure de Soulphre broyc , de- 
mie liure de chaux viue, <Sc quatre onces 
de Tel ^ mercuriel. Meflc le tout & ledifti- 
Icparla retorre. 

11 eft très- vtile pour les playes ^ ôc vlcc- 
res. c 

^ C'eftà dire , le felarmoniac , quife f. blimc 
comme le Mercure, 
b Sçauoir, ^vieilles. 
« Sçauoiry malings. 

J^' huile de Soulphre fe tire par U campanc. 



.1 
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Liure Second des 

^ Huile de feL 

\ 

, Fay fondre du fcl commun , & cflant 

I froid mets-lcen lieu humide pourdiflbu- 

dre, puis le filtre tant de fois , qu'il ne ren- 
j de plus de fèces. Apres fay-le digererpar 

I deux mois en fien de chenal, puis le diftile 

I à feu trcs-fort , & fcpare le phlegme d auec 

y~ la liqueur onftucufc. 

Tout ce qui eft fujct à corruption , eil 
rendu incorruptible plufieurs fieclcs 
d'années, s'il eft vne fois imbu de cefte 
lik 6. liqueur : & de fait on croit que de cefte 
ceo^ra- liqueur fut oinâ: le corps de cefte tres- 
pb^^- belle femme , de laquelle parle Raphaël 
Volaterran , qui fut trouué dans vn vieux 
fepulchre auprès d'Albe , du temps du 
Pape Alexandre VI. il y a cnuiron fix 
vingts ans , auflî entier ôc efloignc de 
corruption, que s'il euft expiré à riieure 
mefme , bien qu'il y euft plus de treize 
cens ans qu'il eftoit là enfeucly, comme le 
tefmoigna l'efcriturc grauee fur le marbre 
du fepulchre. 

Huile de yitrioL 
Di flous du très- bon vitriol en eau com- 
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Elemens de Chymte. 1 7 5 
munc, puis le laifle digérer au bain à feu 
lent, & le filtre. Apres fepare Teau parla 
vapeur du bain , en vn vafe de verre iuf- 
ques à ce qu'elle fe couure dVne peau , & 
alors mettant le vai'e en vn lieu froid, fe 
formeront des criftaux diaphanes , lef- 
quclstu fcpareras, & feras encor euapo- 
rer le refte de l'eau iufques à ce qu vne 
autre peau apparoilfc au dcflus , puis feras 
des autres criftaux comme delTus , & ainlî 
continueras iufques à ce qu'il ne rcftc 
plus d'eau. Alors tu prendras tous les cri- 
ftaux , lefqucls tu diflbudras derechef, di- 
géreras, filtreras, criftaUferas & fepareras, 
comme deflhs, réitérant par trois fois, & 
iufques à ce que le vitriol foit defpoiiillc 
de toute terreftreité eftrangerc : lequel 
par après tu mettras dans vne haute cu- 
curbite, & en tireras le phlegme au bain, 
iufques à ce que le vitriol demeure tout 
fcc , & alors tu cohoberasle phlegme fur fa 
propre terre , & ainfi y continueras iuf- 
ques à ce que le fec ait beutout l'humi- 
de. Cela fait , tire la maft'c , & l'ayant fub- 
Çilement puluerifee , mets-la dans vne 
forte retorte , auec la huicliefine partie de 
fon poids d'cfprit de vin trc«-bien dépu- 
ré & gardant par trois iours les dcgrez 
du feu, diftile tous les çfpôts. Puis le vi- 
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feeftantrcfroidy, verfe ce qui cft dans 
récipient fur deux autres liiires de colco- 
thar préparé tomme deflus , Ik le diftile 
cncor par trois ioursi Finalement fepare 
refprit du Vin , en vile cucurb'te iiàuceà 
la ciialeur du bâin , puis Tefprit du vitriol 
à feu de cendres ( dans lequel fi on djflbult 
lespcrlesôc coraux, ce fera vh vray, &af- 
feurc remède contre lepilepfie. ) Et te 
reftera au fonds vn huile rouge comme 
fang, que tu pourras redifier, & ledifti- 
lant par la rctorte à feu de fabie,ôu le met- 
tant^ en digeftion, (Scfeparerasrhùiled'a- 
uec les fèces terreftres qui font au fonds. 

LVfage de ceft huile eft plus propre 
pour la métallique, que pour la mcdeci-; 
ne. 

Voyez Crollius in Bafilica Chymica] 

foLzio. 

^ Ce qui eft bien meill'ur. Cefte prépara- 
tiofi det Atitheury qui eft fort pénible -fera pins 
facile fi on calcine le vitriol iufques à rjfre 
iatitte : qu'on y fnejle deux parts de morceau^ 
de caillou y tir Apres tâuotr inMe aefprit de 
vin pour efire comme bculie > quon le dift lié 
finalement par la fttorte il en fort vn 
hutle rouge > duqtiel jt *vousretircz.te phle^e 
par le bain , // ne f ra point différent d auec te- 
luy cy de t Auiheur. On fai^ ai^fii vn huile 
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Ht principalement quand on fait Tcx- 
traid aucc efprit de vin, Icquel-quandon 
le retire emporte quant & foy le fel ar- 
moniac du purgatif: ce quife recognoift 
en ce que 2. cueitlerees dudit efprit di- 
géré auec Rheubarbc , ou fenné , puis di- > r • j 
par 1 alcmbic y font capables de pur- -yy^ ^-^^ 
gervn Allemand ou Polonnois, contre M^rc«re 
^opinion dVn certain dofte Allemand, 
PVi tient.que Tefprit de vin eft fulphurcux, ^'^girfir 
^i "fil n'eft propre qu a tirer les vertus ''Z"'*/'^'"'' 
delapv t-cs contenues au fouphre : fur- 
pofe pou. , qu'il ^ft mercuricl <5c fulphu- 
quilontdo ,ourquoy il eft neceflairc 
I poids de la nav^ ^^^^^^ fortfubtil, & qui à 
I ): neft auffi a l^ .,^ç^ puifle retirer , lors 
qu>i-ttes : Ams au. teintures des fim- 
pics : I-a cognoifiTan. c^-^^^^ ^^^^^ , ^ 

s'enfuit. ^^"^"^ ^^^^^^ 

Au Prin\é a vne vertu ^ ^^^^^^^ ^^^^ 

mefures d'eaP"^^^ ^^^^ •squcIletomwm-/7r(,/;,* 
^ be fans orages ny ^^^^^^^^''^ c .ôchdm-P'^r tou^ 
lez par lerefrigera'^ fufti(ammc ^ .^^^^ tesfirtes 

70. mefures , reiJ"^"^^^^ ' ? ' comme, ^'"^/^^ 

inutil : Realfîez p^^»^^^^"^ f; >iireau^"<^'''^^' 

ce qui eft diftilé, &c ^"/^^^^y. ^ . 40. 

mefures, & pour la tr^^^^Vn 

♦•cr , #1 erciett» 
retirez que trente , ou. ' , ; ? 
j j 1 , latredraemcsr * 

des grandes cucurbites de \^ ^ 

N 



\ 
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diftiler au ventre de chcual , ou Ton vicai- 
re , n en retirant pour la première fois 
que 20. mefures , Ôc pour la féconde que 
10. Et pour la dernière que cinq , qui 
pourront mieux fcruir pour tirer toutes 
fortes d'extraids purgatifs , que l'eau de 
vie , ny toute autre forte d'eau qu on fe 
pourroit imaginer. Mais puis que nous 
fommcs fur le traittc des purgatifs, à mon 
aduis , il ne fera point mal à propos de dire 
icy quelque chofe capable de refueiU 
fefprit de ceux qui s'eftudicnt à co'^'^' 
k gouft fafcheux des purgatifs. |ç ^»^^ 

^ /7 \ * fonds. 

Four ofter tout mautédi/. 

Semie er ^h%^ mcdcci- 

îrenez deux dra? >|. Chvn^ ' "^"^ 
bien Senne 6c R'*^*'^'" ^*^Î^Wmc 

vne dragmc , ç,^, '^^^^''l ^" 

onces & àfuujlfor^pemh''' 

dVne vola^i;^^ ^/4^.^^ queur conuena- 

ble , y ^dir.^^. deuxp''^^'^' ordmaires 
auec 10 "^y* ^ie bon (cl de tartre 

^^U comm, hcHl'^ 
%^k^e,du.uH I, ''PO""" foror, & d.llo- 
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Blemens de Chymie, 1 9 5 
fîon fans aucun goufl: de Senne ny de 
Rheubarbe , & infiniment plus aggrea- 
blequçfi les purgatifs eftoicnt infusdans 
le verjus ou ju$ de citron,comme font plu- 
fîeurs. l'aduancc cefte petite expérience 
pour cefte fois, pour monftrer qu'il n'ap- 
partient qu à la Chymie feule , de rendre 
toutes fortes de medicamens plus aggrea- 
bles, falubres, & alfeurez que les vulgaires 
pharmaciens. 

Peut-eftre que plufieurs s'eftonneront 
de la petite quantité de Senne que ie pro- 
pofe pour donner enlnfufion : mais ceux 
quifontdodescn fart, & cognoiflcnt jes 
poids de la nature , en fçatient les raifons: 
ce neft auiïî à eux à qui i'addrefle ces 
fleurettes : Ains aux apprentifs qui afpi- 
rent à la cognoilTance des chofcs natu»' 
relies. En faucur defquels ie diray donc' 
Que le Senne a vne vertu cxtcnfiuc : mais 
neantmoins bornée de forte que deux 
dragmcs d'iceluy font capables d'ani- 
mer , & imprégner fufiifammcnt quatre 
onces d eau , & d auantage , & Tcau da 
mcfme a vne vertu attradiue de tout ce 
qui luy cft imposé, & furquoy elle peut 
auoir aa:ion,dc forte qu\iyant iuftemcnt 
attiré ce quelle peut porter, éllerciettc 
ïe furplus. De façon que quatre dragmcs 



Poids de 
ndture 
grande- 
ment con- 
ftderMes 
Cr cy-de- 
uant inco- 



194 Liuteîecnnddes 
de Senne miles en infufion dans quatre* 
onces d'eau nepurgerôt paspkisquedeu: 
dragnies mifes en efgale portion d'eau , 6c 
pourrois dire auoir (buuent expérimenté 
en moy-mcfme & en d'autres , qu'vne feu- 
le dragme infufee comme dit ell , fera le 
mcfme effet que fcroient trois ou quatre 
dragmes : mais craignant les cenfures 
d'autruy , i'ayme mieux dire plus que 
moins. le peux neantmoins confirmer 
cecy par d'autres exemples. Car mettez 
diffoudre vneonce de fel commun, dans 
3. onces & demie d'eau commune , puis 
mettez d'autre lël dans cefte eau , & vous 
verrez qu'il demeurera au fonds l'ans 
qu vn feul grain fc puilîe diflbudre , parce 
que l'eau a pris fa charge & n^en peut por- 
ter dauantagc. De mefme façon faides 
dilîbudrc vne once de Mercure , dans vne 
once de bonne eau forte , & puis y adiou- 
ftez d'autre Mercure, & il demeurera au 
fonds de l'eau indiffoluble, parce que l'eau 
a attiré fon poids & eft autant chargée en 
fa fupcrfîcie comme au fonds. Car Teau 
forte atténue le corps pefant & lourd du 
Mercure , en forte qu'elle le tient en cfgal 
poids partout, tant au milieu comme crt 
haut & en bas: Et fi vous touchez la fii- 
perficie de l'eau , auee vne pièce d'or, ou 
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de cuiure , vous verrez ïc Mercure s'y at- 
tacher quant & quant Teau. Par ces expé- 
riences on peut tirer, des maximes infail- 
libles , tres-vtilcs, & très- ne cella ires de 
fçauoir àvn bon Medecin/ur vne intinitc 
d'autres fubieds, que les Myfochymiqucs 
Ignorent 6c mcrpnlent. 

ThciiJcjiie des AllemAns, 

Prends des grains de gencure quifoient 
tueurs , & les pile en vn mortier , puis 
pour chaque liure de graine , verfc qua- 
tre liures d'eau de pluye diftilce , & fais 
digérer cela en lieu chaud lefpace de 3. 
lours, au bout defqucls tu couleras & ex- 
primeras tres-fort : après filtre la çolatu- 
re, a ôc la tais exhaler iufques à confiftancc 
cTextraid. b 

Il eft bon pour la colique , pierre , fuffo- 
cation de matrice, fupprefïîon de mois, 
de fluxions froides , & hydropifîe. Ccil 
auflî vn prefcruatif fpecifique contre la 
perte, <Sc tout air , contagieux. ^ 

9 Et adiouffe autant de fucore blam afjiné, 
quily a de colature, 

h Adiouftez, à vne liure de ceji cKtraici vne 
dragme de foudre de z,wz>embrc , de macis & 
tktmpps aromaticw arta deux dragme s , de eu- 
„ — N ij 



iç)C Lime Second des 
hebes vne dragme , c^ fdiâ:s vne elecîuairè èn 
forme de mithridat , lequel il faut mettre au 
Soleil l'ejpace d'vn mots dam vnvoirre bien 
bouché. On s'en fert afres le refias. 

c Car ce fuc recrée & refait merueiUcufe' 
ment le cœur dr le chef. 

Laudanum ou 'Nefentbes fUu excellent 
que ccluy d Homère. 

L'cxtraid narcotique ^ s'appelle Lau- 
danum, comme qui diroit remède digne 
de loiiange , à caufe des effets du tout ad- 
mirables qu'il produit aux plus grandes \ 
maladies, & plus grandes douleurs. Quel- 
ques vns le nomment Nepcnthcs , <5c Ho- 
mère afleurc qu'Heleine auoit vn tel re- 
mède , duquel elle chaffoit toutes les lan- 
gueurs & maladies du cœur , & y remet- 
toit la ioyc & Talegrefle. 

n Voire anodyn , far ce qu'il n'affofit fas 
feulement ceux qui envfent , comme font les 
Narcfitiquesfrof rement affellez , matsaup il 
affaife & defracine toutes fortes de douleur s y 
tant internes qu'externes , en donnant vn 
doux refos au malade qui en a vse. 

Or pour k compofer: Prens la teintu- 
re de 2. onces de lufquiame, * tirée félon 
Tart attcc lefpritdc vin-, rcndtt acide pa 
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l erprît de vitriol ou defoulphrc, la tein- 
ture dVne once d'Opium , b tirée comme 
defllis, la teinture de deux onces de Saf- 
fran oriental : & méfie toutes cestcintu; 
res, puis les mets en eau tiède parTefpa- 
ce de 15. iours en les remuant chafquc 
iour. Cela fait , extraits Tcfprit de vin par 
le bain, puis adiouftc àla maflequi reftc 
au fonds 2. dragmes d'extraiâ: de Cafto- 
reum, la teinture de 2. onces de Diambre 
extraide à la vapeur du bain , parTefprit 
de vin qui ait pafsé fardes grains de ge- 
neureauec fondilToluant. c Puis les laiflc 
en digeftion l'efpace dVn mois , remuant 
rouuent& iufques à ce que l'odeur forte 
foit efuanouye. Apres cela adicuftc en- 
cor teinture 1 de Coral , Ambre fort clair 
& préparé , de chacun vne dragmc , os du 
cœur de cerf, demy fcrupule , teinture 
d'ordemy dragme. Puisayant bienmcflé 
le tout en vn mortier de marbre , & aupa- 
rauant broyé ce qu'il faudra broyer, ad- 
ioufte en fin huile d'ambre, de macis,& de 
canelle, dechacunvn fcrupule , extrait 
de mufc, (qui toutesfois n'eft propre pour 
toutes les flammes) demy fcrupule, puis 
mets toutes ces chofes en lieu tempéré où 
elles le puiffent fecher pour en faire des 
petites pilules. 

N iij 
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La dofeeftvn grain à quatre. 

^ Les flm fçauans é' aduifr- Médecins 
Ç hymiqms , t xl lut m la tcimun fquiamç 
de U cowfolition du LaudAnum , ^dï ce que la 
Jtifcjuian.c cfl un mrcotk vtoUnt , qui trouble 
Entendement , ^ caufe des ejlourdijjements 
detcfleér des léthargies, & tant s en faut quen 
la teinture tirée félon l art, cefle faculté nuifihle 
foit corrigée , qu'au contraire elle cfl exaltée à 
c/tufe de la grande fubtilité quelle a receu de 
l\lj>rit devin ,quieflfon véhicule pour péné- 
trer toutes les partie s^u corps. 

V opiumThehaîc efl Je meilleur, & ccluy qui 
tire fur le blanc e(l meilleur que le noir . 

t Ou menfirué , qui eji ïçfprit d^ Vn faféfur 
des grains de genieure. 

^ Outre l\ffence du lufquiame , l'on peut en- 
corcsobmettre en la eompofttion du Laudanurn 
autres ingredicns , que l Autheur met en auant^ 
fçauoir la teinture d or , le bez^oart , l'ambre , le 
magijlere des ferles , la teinture des coraux, 
l\extraîB de mumic y de myrrhe ^ l'huile d'anis, 
de gyroflcs , de noix mufcades , & de muf- 
que , ^c. Lefquelles chef es n'augmentent pas 
tant la force du médicament que la dofe , /f 
fris. Prenez, donc l'extrait de deux onces de 
bû^ opium , l'cxtraiùl de deux onces de bonfaf- 
fran oriental , l'cxtraicf d'vne eme de caflo- 
rcum, l' extraie} de z. onces de dtamargaritum 
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jrigidum , textraici d'vne once & demie de' 
dimhre & autant de diamofchi , dr le tout 
(fiant en confluence de fyrof y méfiez, yftxdrâg- 
mes de fel de coraux , & autant defel de ferles} y 
é- âcjfekhcz. toutes ces chofesfeu a peu , à cha • 
leur lente du bain, iufjues a ce quelles ayrnt 
' conjijience de mieU ou quelque feu flus dure, dr 
gardez, les four vous en ferutr. La dofe efi: vne 
filule de trois ou quatre grains. L'extrat^do- 
fium fe fait en et fie façon. Coufcz. l'ofium en 
tranchées déliées , mettez,- les fur 'vne lamine de 
fer large , ou fur la f elle du feu, fur des char- 
bons en la cheminée, afin que la lamine s'ef 
chaufant doucement du feu du diffom , fans 
brujler lofium , le foulfhre fuant & malm, 
qtiils aff client le venin de l'ofium > scuafore: 
dr que l'ofium fe fiche feu a feu , tellement 
quon le fuîffe gruger dr mettre en f oudre auec 
les doigts , drquil ftntehon. Ce qui fe fait en 
vn quart d heure tournant les tranches, afn 
de les mieux ficher. Vuluerifez, afres l'ofium, 
dr mettez, le en vn matnts , verfant deffm 
vneliure de vinaigre difiilé. Digérez, le au 
bain ,ou fur les cendres cinq ou fix iours ,Filtt ez, 
après le vinaigre imprégné de la teinture de 
l'opium , dr v^erfez." derechef i autre vinaigre 
fur le mi'fme ofium , & la 'tffez, le autant de 
temfs. Filtrez, derechef y réitérant ce fie ofera- 
tion trois fois , &c. Puis euaporcz, toute la li^ 

N iiij 
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queuY fltree dansvn vaijfca» de verre ou à: 
fayànce k la chaleur du ham , iujqucs a ce qu U 
fiit réduit a co^Jijîcncede miel , (jrc. La façon 
de faire l'extra/^ du/affra» eji frublahU a 
celle que lAutheur en feigne au chaf. j. -par- 
lant de la teinture des rofes feicbes : tout esf ois 
au lieu du diffoluant de l'Autheur en fc fcut 
feruir de vinaigre diftilé. La teinture du caflo- 
reum, diamar^ariti frigidi^diambre y diamofchi 
fe tire de mef me façon. La frefaratton du fi l 
des coraux cfl âefcrite icy bas au chap. ly. k 
laquelle celle du fel des perles reffemble du tout* 
Ce médicament efl vn anodyn très- excellent y 
^ meilleur quenylc Philonium Romanum , ny 
les pilules de cynogloffa , ny rcquies Nicolai , à* 
autres medicamens femblahles vfttez» aux bou- 
tiques , en toutes douleurs aiguës , froides 
chaudes, internes, & externes , ^principale- 
ment en la colique aucc de le au de menthe , en 
la douleur ne^hrittque , pleurttique , arthriti- 
que : mâts il faut donner ordre que le malade 
ait le ventre libr^. llefl aufi fort fouuerain en 
toutes de fluxions d'humeurs fubtile s , fur 
tout au commencement de la defuxion , aux 
flux de ventre , aux veilles é* inquiétudes . On 
fe peut mefme feruir de ce médicament par de • 
hors , par exemple d'en faire vne tente de qua- 
tre ou fix grains aucc trois gouttes d'huile de 
rmfcade, la mettre dans les narines, f^ ''^^ 
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doucement rcfofer, é' lors que le malade refoje 
on feutojler ladite terne des narines. Fourar- 
rcfier thdimorrhagie des narines il en faut atifi 
former i. fillu'es defeft ou hui^ grains chacu- 
ne 3 & boucher chaque narine d'vne pluie. 
Le Laudanum efl bon en toute forte de féure 
mec eau d'abfynthe (^r de rue , qui font les fpe~ 
'cifques chajjc-fiéures, dr fi l'ardeur de l'ace ez, 
dure long temps après quatre heures , on peut 
réitérer une prife. Aux fiêures bru fiante s il 
efleint la foif , &fait repofcr ceux qui font vn 
fommeil méfié dr troublé de veilles fafc heu fies 
dr pénibles. Ilefifouuerain aux afihmntiques 
& phthifiquesen eau d hyffopc. il confier ue U 
chaleur naturelle , fortifie les cfirits , principa- 
lement celuy ou il y a du mufiquc. On s'en fcrt 
aufii heureufiement contre les affeBions me- 
I lancholiques contre le vomiffement , le hoquet 
l'efiomach defiuoyé dr débilité. En la phre- 
nefie dr manie on en prend par la bouche , dr 
extérieurement on en frotte les temples auec 
eau de vie. On a accoufiumé d'en donner aux 
epileptiques aueclefprit de vitriol y & l'iffen- 
à ce de camfie extraicîe auec huile d'amandes» 
WÊÊL On s'en firt aufii a la toux , mais alors il faut 
fi garder d'en donner a ceux qui ont lesforcet 
Wfk grandement abbatués drfoibl es y dr qui ontk 
thorax chargé d'ordure dr d'humeurs fuper- 
CarcorrMen que le L.'^ud.mnvî adàouciffe 



-À 



1 
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la toux , dr qu il face repofer : neantmoifts il ne 
Liijfefas de frrcr le thorax, Ceft fonrquoy il 
en faut donner enla^oux, ^ymeprlcs cho- 
fesincijhes deterfmes , comme l'oxymel , le 
fyrof de marrube , &c. Ht ce principalement 
quand l humeur qui tombe frr la poitrine ejl 
fubtile & acre , parce qu'il ejpai/iit modéré- 
ment telles humeur s, & ojle la douleur qui en 
frouient. Mats en vne grande trux l'on y ad- 
iûujle de la gonme tr agaçant ht . la trop 
grande euacuaticn des mois & de fang , on don • 
ne le Laudanum auec le crocmmartis aflrtn- 
gcnt , & auec les coraux rouges. Ladofcejl de 
deux k trois ou quatre grains : mAistlfaut fca- 
uoir que i opération fucceàe mieux fi on a le 
ventre lafche. On l'ordonne auft méfié dans 
les eaux propres tant aux maladies y qu'aux par- 
ties malades. Bt fi la maladie eft véhémente, on 
en peut donner vne pilule au commencement de 
la nuidloing du repos , à minuit vne autre , 
m matin la iroifttfme , mefmes aux petits en- 
fans. Voyez, plufieurs autres vfages du Lau- 
danum dans Libauim Médecin Dogmatique 
Cr Antagonifie des Paracelfifies fur la fin de 
faChymie, & dans ciucrcetanm en fa Phar- 
macopée , chapitre 2^. fur la fn. il faut aufii 
noter qu tl ne faut pas qu H y ait de P ambre, 
ou mufque au Laudanum qu'on donne aux 
femmes. 
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Autrement, 

Prenez de bon opium que mettrez en 
franches fort déliées, & ferez feicherau 
Soleil, ou femblable chaleur iufquesàce 
qu'on le puiflè facilement brifer entre les 
doigts: lors le mettrez dansyn matras ôc 
verlèrez par dcflus du vinaigre trois ou 
quatre fois diftileMufques à ce qail fur- 
Jiage de quatre doigts : laiflez infufcr à 
chaleur modérée iufques à ce que le vi^ 
naigre foit fort teint , lequel verfcrez 
par inclination , 5c en remettrez d autre 
tant de fois fur l'opium iufques à ce qu'il 
ne fe colore plus : lors ayant filtré Icvin- 
aigire colore , le ferez diftiler au bain , iuf- 
ques à ce que la teinture demeure au 
fonds de la cucurbite, en forme de miel 
fondu. Cependant faudra auilî retirer la 
teinture de deux onces de fafFran auec 
eau de vie commune de mefine façpn 
comme diteftde lopium, «Se verfer tou- 
te Teau de vie teinte fur l'cxtraid de To- 
pium, puis la réitérer par le bain iufques à 
çe que les deux teintures iointes enfem- 
ble demeurent en confillancc de miel, 
aufquelles faudra adiouller du magifterc 
de perles & coraux de chacun 2. drag- 



^04 Liure Second des 
rnes, 5cdemyonce de foulphre Narcoti- 
que de vitriol efçrit au 20. chapitre du 
prefcnt liure. 

• Ladoreen:de4. 5- à <5. grains. Et c'eft 
vn remède approuuc & trcs-afleurépour 
toutes douleurs qui procèdent de mal 
vénérien, aflbupit les douleurs de dents Ôc 
des gouttes , & arrefte toute forte de flux 
de ventre, & de fang.^ 

a Cefte préparation de Laudamm eft dtê 
Do&€ur Hanmamus , hormis qu il n'y ad- 
fottfie point de joulphre narcotique de vitriol. 
Ce remède ne fl aucunement dangereux , & 
ûinfique ÏAutheura enfeigné , meilleur que U 
freceâent, & plt^ ajf 'uré. 



Des teintures molles, 
Chapitre X. 




^12^. I EN que ces teintures àcaufe 



^^^4 de leur façon 5c confiftance 



puiffent & à bon droid, eftre 
niifes en la catégorie des ex- 
traits : Toutesfois parce que les autheiirs 
leur donfl^nt le nom de teintures , nous 
fës defcrirons en vn chapitre particu- 
lier. 
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a Les teintures molles différent d'auecksli. 
quideSffarce qu aux molles il ftfdit unecua- 
foration du menfirué , (jr par ainfi quelque 
coagulation i é* aux liquides tout lemenjlru 'ê 
fe garde. 

Teinture de Miel. 



Mefle le miel parmy du fable bien net;,' 
& en fais comme vne maflè. Puis verfc 
deflus de lefpritdc vin en forte qu'il fur- 
flage deux doigts, & fais digérer le tout 
par Tefpace de 5 . ou 6. heures, après vuidc 
l'efprit coloré, (Se en verfe d'autre fur le 
miel , îufques à ce qu'il ne fe colore plus.' 
Finalement prens tout lefprit coloré , & 
le filtre, puis coagule. ^ 

a Non pas du toitt, ains feulement avnecon- 
fiflence molle. 

Ceft vne nourriture admirable pour les 
Phthifiques.^ 

a Plujlofi four les vrais heÛiques: car Ji ceux 
la en prennent tous les iours,fûtr ér matin une 
den.ie cueilleree oufeul , 6u dans de la decoélion 
feÛoralct principalement auec le baume de 
fœnoily ils fe trouueront foulofegj. L'on en peut 
auf si prendre dam du laicf clair. 
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Teinture de Sajfran. 

Elle fe fait aucc efptit de vin qui doit 
tant de fois eftrc verse de/Tus , qu'il ait ti- 
ré toute la teinture , & qu'il ne rcfte qu v- 
ne terre blanchaftrc. Apres on filtre la 
teinture, & Icfprit de vin fc fepare à la 
chaleurdubain.b 

^ Elle a plufieurs excellentes vertus. Ma 's 
fur tout elle eft fouuerainé pour recréer 
& reftaurer lesefprits auxfyncopes , fi on 
en prend feulement vne goutte dans du 
bouillon ou vin blanc. ^ 

3 II faut entendre les fleurs du faflr an orien- 
tal. 

^ ^ ''fif^^t de la vn extraicï , fi on dtfttle iuf ■ 
que s a conflflence de rniel. 

^ Cefle teinture eft aufsi fouuerainé en l'a- 
ffiflexie ,fi on en met vne gouttelette fur U 
langue , principalement fi elle a eflé prcpareè. 
auec tejprit de vin y fleurs de lauende , fleurs 
de lilium conualtum. Elle efl aufsi fouuerainé 
mx! offeBions hyfteriques. Libanim enfdgnè 
la préparation de cefie teinture de cefte façon- 
Prenez, , dit-d , du fajfran battu , Cri' ayant lié 
dans vn fin linge , mettez-le tremper dans l'ef 
prit devin , de façon qutl pende au milieu, dfi 
'vdijfeau. Digerez-levniour , ou bien iufquci 
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, c c que toute la couleur en fait extraiâe, ce 
tjuicftfait quand U foudre defijfranf qtncft: 
dam le Imge , efi blanche. Ojîcz, donc ccftc fou- 
dre blanche du linge, dr en remettez, d'autre 
nouueUe , tant que tous aurez, a(fcz, de couleur, 
£lue fi vous ne fouuez, tirer toute la teinture 
ou couleur far vn feul menfiruéferuez, vous 
de fluficurs , les vns afres les autres. Ce fait 
ojlez en l acrimonie en lelauant auec de l'eau di- 
Jlilée, finalement coagulez a fetit feu , & 
donnez, vous de garde de faire perte de vojlre 
teinture. Libauiuslib. 2. Alchym. trad. 2» 
cap. 8. 

Teinture de Succre, 

Prends vne liure de fuccre blanc mis en 
poudre, & le mets dans vne cucurbitc 011 
matras auec 2. cueillerecsde vinais^rc di- 
ftilé : Puis le laiffe digérer furies cendres 
par rcfpace de iiîx heures. Apres verfe 
deflus d'eau de vie redifice iufques à ce 
qu elle fumage de 2. doigts : & laiffe le 
tout en digeliion iufques à ce que l'eau 
foit colorée, <Sc alors vuide-la 6c en reuer- 
fe d autre deflus , iufques à ce que Teau ne 
fe colore plus. Ce faitfepare lemenftruc' 
par le bain , <Sc te demeurera au fonds la 
teinture oa clTencc rouge qu-: tu circule- 



zo 8 i^nirt, t ûnd des 

ras * cncor auec des eaux cordiales. 

Elle cft tres-vtile aux fyncopes , & dé- 
faillances de cœur prifc auec eau de ca- 
ndie ou de rofes. 

a Cejle circulation ny efi pof neceff air e. 

Teinture de Soulfhre. 

i-onds le Tel de tartre dans vn croifet,^ 
& des fleurs de foulphre en vn autre , puis 
îc mefle enfcmble, & laiffc les refroidiro 
Apres broyç ccfte mafTeôc verfedcflusde 
lefprit de vin, iufques à ce qu ilfurnage de 
quatre doigts : Puis mets digérer iufques 
à ce que le menftruë foittrcs-rouge. Le- 
quel tu vuideras, puis répareras au bain, & 
tu auras vne teinture qui eft le vray baume 

des poulmons. b 

^La frati^uede ceftefrefarationdeteintU'^ 
fe ne reufsitfas bien , fartant il en faut fuhfli 
tuer vne autre. Venot en fes Commentaires de 
la vraye préparation & vfage dcswedicamens 
Chymiquesyfait cep teinture qùil appelle le 
fimple baume, de cefie façon. Jlprend huile de 
terebenttne quatre dragmes , deux onces de 
fleurs de foulphre , lefquellesilmetpeu apeu de- 
dans ladite huile fur les cendres chaudes^, afin 
quelles viennent afe dtffoudre plus aisément, 

& mouum fouuent le tout , le latjfe en ï^renç 

chaude 
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chaude a feu lentyiifn que le toutdeuunr^c cûM' 
mefoix 3 ce qui fcuciddans ou lo, heures. 
J^ 'walement il verfe fur cejie maticre de Cef • 
frit de vin très -bon qutl fur nage de trois 
doigts y le laiffe fur le feu lent iufques a ce 
que l'ejprit de vin foit deucnu rouge , lequel 
afrts il ver fe dans vn autre voirre, renui 
d' autre ejprit de vin fur lefdites fèces , fuis le 
retire de mefme qu aufarauant quan] il afris 
couleur. A près il rnct tout /V j^rit de vin coloré 
me (lé enfemhle dans vne cucurhite , ^ retirer 
l ejprit far l' alembic , la teinture defoulfhre 
denjeure au fonds. C^l ats il y a vne frefaration 
de foulfhre meilleure & fka aifce , quife fait 
en forme de foudre. Premièrement il faut fon-- 
dre les fleurs defoulfhrcyafresy adioufcr goutte 
goutte autant d huile de tartre f aide far de- 
ai /lance , àgittr dr me fer le tout iufques a eâ 
quil tire fur le rougeafre. Afres broyer ce jle 
maticre , verfer defjiu de l ijjrit de vin, qui 
luy fait f rendre vne couleur très -rouge. A cejle 
i foUnion on adioujle du vinaigre , dr elle de- 
uient troublé comme laiùt ^ far ce moyen 
m lefoulfhre tombe au fonds de couleur grije en 
■ foudre , laquelle eft beaucouf meilleure que la 
I teinture mefme. On en donne vn frufule oh 
I dauantage dans vn fyrof de marrube ou de 
I iubesy ou autres chof es affrofriees. Cefl ejprit 
màjk dé vin ejl fort fuant afres qu'on y a mis le vin^ 
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2.10 Liure Secortddes 

aigre, mais il a vne merueilleufe force fonr 

guarir les centraBures érretiremens des nerfs 

qui f recèdent âe la maladie vénérienne y ft on en 

fU fente au malade four fuer en la decotlion de 

Gayac, 

Teinture d Antimoine, 

Prenez d'Antimoine calciné en cou- 
leur de cendre tel qu'il cft requis pour 
faire le verre , lequel mettez en poudre 
fubtile dans vn mortier de marbre auec 
poids efgal de bon fel de tartre, puis verfez 
defliis du bon efprit de vin, & faides digé- 
rer au bain , iufques à ce que l'efprit de vin 
foit imprégné de la vertu & couleur de 
VAntimoine , qu il faut verfer par inclina- 
tion & en remettre d'autre , iurqucs à ce 
qu'il ne fe colore plus. Alors faut retirer 
l'efprit par le bain ; & la vraye elTence 
d'Antimoine demeurera au fonds rouge 
comme fang , propre pour la gucrifon des 
vlccres malins ôcdefefperez. 

Teinture de fel de Tartre. 

Ayez du fel de Tartre très pur, qui fo 
fait par réitérées calcinations, folutions, 
filtrations , coagulations & fufions : le- 
quel mettrez dans vn fort croifet ? purs 
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Blemens de Chymie!, iM 
faites fondre entre les charbons ardan^s 
M^iuçs à ce que de verdaftre il fc change 
en bleu celefte , auec vne û extrcmc acri- 
monie, qu'eftantmisfur la langue i! bnifle 
comme feu. Alors l'ayant mis dans vn 
matras , faut verfér par defliis d cfprit de 
vin peu à peu, iufques à ce qu'il rurnagc 
de trois doigts, 6c le laifler vne hetireau 
froid, puis le mettre fur le fable , & faire 
bouillir lentement iufques à ce que lef- 
prit foit bien coloré, lequel faut feparer 
<5c en remettre d'autre iufques à ce qu'il 
9it tire toute la teinture. Ce fait faut re- 
tirer Tefprit de vin par diftilation , <Sc la 
teinture demeurera au fonds du vaifleau 
rouge comme fang, & d'vne odeur très- 
fuaue. La dofe eft de cinq, fix, à huidb 
gouttes dans du vin blanc ou boiijllons 
apéritifs , pour chafTcr par les vrines les 
reliques de verolîe , & d'autres maladies 
inueterees. Ceft auflî lefouuerain rcme^ 
de pour la melancholie hypochondrra- 
que , refout toutesfortes d'obftrudion, <Sc 
tient toufiours le ventre lafche à ceux qui 
en vfcnt. 



Teinture iEmeraude. 



Pilez les Emeraadcs dans vn mortrcï 

Oi) 
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2.12, liure SecoTjd des 
de fer , & les mettez en poudre fubtile; 
puis tirez U teinture auec vrined enfant 
diftilécdigerantcn lieu chaud, & ayant 
retiré les vrinespar dillilation, vcrfezde 
bon cfprit de vin fur U rcfidence qui fera 
grife , & en tirerez vne teinture tres-verde 
de laquelle faut fe parer l'cfprit devin. La 
dofe eft de 8. à lo. gouttes en eau d'ozeil- 
le detormehtillc ou de plantain, contre 
tous flux de, ventre & dyfcnteries, pour 
corroborer l'eftomach. 



Teinture det or aL 



Difcours 

de la na- 
ture du 
CoraL 



Aum que de pafler aux préparations 
du Coral, ic veux icy en faueur. des efprits 
curieux efclaircir vn doute , ôc leucr vn 
erreur toucliant fa nature , qui a régné 
long temps , à caufe de Pline qui efcrit 
que le Coral au fonds de la mer eft mol 
comme pafte : mais que prenant l^ijr , il 
sendorcit quant & quant. Surquoy le 
fîeurlean B-^ptifte de Nicole ,Efcuyer de 
lavillede Marf illc , chef & condu^eur 
de la pefche du Coral au Royaume de 
Thunis, m'a afleuré que Tannée 1384- 
mois de Juillet, luy ef'ant fur la merde 
Bizerty pays dudit Thunis , ou il fàiCoit 
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Elemens de Chymiel 115 
ladide pefche, & curieux de fçaiioîr la na- 
jturc du Coral , comme il croifl: au fonds 
de la mer : fit plonger dans ladide mer 
profonde de cent toifes, vnicunehom* 
me attaché à vne corde de longueur fuffi- 
fantc auec vn contrepoids de vingt- cinq 
liures en chaque main pour aller au 
fonds , luy commandant d arracher le 
Coral au fonds de la mer,& en 1 arrachant 
fe prendre g.irde s'il eftoit dur ou mol. 
Remontc^qu'il fut, il rapporta vncbran- 
chede Coral en chaque main, & afleura 
qu'il eftoit dur au fonds de la mer com- 
me il eft au dcflus,&qu'eftantà 7.ou8.- 
toifes près du fonds de la mer , il auoit 
fenty vne grande froideur. Ledit fieur 
Nicole non content de ce , comme on 
leuoit les filets dont on pcfche le Coral, & 
auant que le Coral vint en l'air , fe plon- 
gea dans Teau enuiron vne toife, &print 
du Coral attaché aux filets qu'il trouua 
aulîî dur que quand il eft à Tair. Et le mcf- 
me ni a efté confirmé par le Sr. de la Pic- 
tier Gentil homme Lyonnois , qui de- 
puis deux ans eft retourné de la pefchc 
du Coral de Barbarie. Outre-ce le mcf- 
ir efieurde Nicole m a a fleuré qu'au prin- 
temps quand on arrache le Coral, en le 
rompant il fort vne liqueur comme laid, 

O iij 



Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 
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laquelle tombant fur la pierre , bois, (et, 
ou autre matière , produit le coral , & 
que mefme il a vcu dans le cabinet du 
grand Duc à Pife , vn crâne d'homme 
mort, fur lequel eftoitcreu dans la mec 
vne grande branche de coral , & vn ancre 
jretiré de la mer , fur lequel fe voyoient 
plufieurs branches de coral , produites 
du jus de coral qui tombe deffus. Difons 
maintenant comme fe tire la teinture du 
coral. 

Diflbuls 2. onces de coral , en vne liure 
de fuc de limon ou citron , & les lai fie di- 
gérer par 8. iours, puis les filtre. Enccftc 
teinture ^ diflbuls quatre onces de fuccre 
blanc, que feras digérer , & euaporer iuf- 
ques à confiftance de fyrop. 

La dofe eft vne cueilleree, en toute dy- 
fenterie,fluxhcpatic,<îk flux de fang. 

a Ce i2efi pas vne vraye teinture que celle cy, 
mais pluftofl vne dijfolmon: car en la vraye 
teinture on extrait} feulement la vertu formel- 
le du fmifle , h majfe dr affcmblage corporel 
demeurant entier. Ou en cecy le corps fedijfout 
entier emcnt parle fuc des limons : ioin& aufi 
éjueladofe y qui aux teintures n excède gueres 
feft ou huUi grains , mcnflrc que ceflplujiojl 
yn firop quvne tetnture, 

^ Çj fy^^t ^^^'^l ^ft, grandement confor^ 



'V 



Mb 
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t4tif. Or fourarrefier la dyfenterieé' autres 
fiux de ventre , frincifalemcntmalings^ il ne 
faut f ai tant auoir efgardaux afiringer^ts que 
aux confortatifs , fans le f quels hi^n fouuent on 
aigrit le mal. Si dûnclefhxdesmtefiinsdef- 
fend de teftom^ch , il faut deuant tout autre 
chofe fouruoir a ce fie partie qui caufe le mal ,fi 
ce n'efi que la violence du flux nouf contraint 
de changer ce fie méthode , ainfî l'efiomach 
ayant eftê conforté , le flux ccffe incontinent. 
Ce fyrof eu teinture de cor al efl atifsi vn fouue- 
rain remède aux fleures pefiilentieufes , fi le 
malade cnprendcinqou fix gouttes anhlade* 
eoBion des violettes , comme tefmoign,e Aa- 
shelmus Boët. de Boodt. en fon traiSlé de 
Gemniis. 

AHtremtnU 

Prends du coral broyé autant que tu 
voudras , & le mets infUfer dans eau ai- 
grette de chcfne , ou de buys , rcdifîcc 
comme nous auons dit au chapitre des 
cauxdiftilees, & que le menflruë fumages 
de trois ou 4. doigts : puis le digère ea 
fîen de cheual ou fon vicaire par refpace 
de huid iours : & ce qui fera diHbult vuU 
de-le & remets vn autre menftruc com- 
me deuant , iufques à ce que tous Ics co- 

O iii) 
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raux foient diflbuls. Apres filtre les de- 

pîetions, ou les coule à trauerslc papier 

i gds , puis Icsdiftile iufquesàfcicherefîe, 

& liir la matière qui relie aU fonds verfe 

■ / detres-bon efprit de vin , qui parvnc di- 

gcftion de huid iours dcuicndra rouge 
comme lang. Alorsfepare la liqueur teui- 
tcd'auecles fèces, & verfe defllis d'autre 
menftruc comme auparauant , iufques à 

! ce que tu auras tiré toute la teinture, fi- 

nalement filtre refprit teint , & le coagu- 
le iufques à confiftance de fyrop. Si tu 
veux , tu le circuleras encor auec eau cor- 
diale, ou bien tu y adioufteras du fuc- 
cre diffoult en eau rofe, <Sc le réduiras en 
fyrbp. a 

ajl efl a foufçonner qu'en ce fie fecondefre- 
fAration> la. teinture m l'ient piU des coraux, 
éùns des menflrués qui les diffolucnt. Ce qui 
eftant , celle cy n'eft f^ts aufsi la vraye teinture 
des coraux tantloùee par les chymjles, pour fes 
grandes vertti^: 

Autrement, 

Calcine ^ les coraux auec autant de 
foulphre, (5ctire la teinture par le vinaigre 
diftilc, laquelle tu feras digérer par cinq 
ou fi X iours. ^ 
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Elemens de Chymie] \ 
a Vansvn crcufet a feu de roué. 
^ Afres le vinaigre cftant retiré far dijliU • 
tiony & acrimonie oftee , finalement on fait 
l'extraBion auecl'cjfrit de vin, laquelle t ou- 
tefoune donne fasvn beau rouge, é' fartant 
on feut aufi douter icy fi cefi la vraye teinture 
des cor aux, ou non. 

Autrement, 

Calcine les coi aux broyez aiiec autant 
defalpetrc pjr refpace d'vne heure ; mais 
à feu modéré , en forte que le nitrc a ne fe 
fonde. Apres mers Jjs coraux dans vn 
matras, & verfe de lefprit de vindelfus: 
Puis les laiiie digérer vingt-quatre heu- 
res , & vuide lefprit teint en remettant 
d autre defTus , iufqucs à ce que toute Ja 
temture foit extraide. 

^Vopts ofererez. mieux fi vous calcinez, telle- 
ment les coraux auec le nitre , qu'ils demeurent 
enfemhle fiondia l'ejpaced'vniour naturel en- 
tier : car far ce moyen le nitre dijfoult dauan- 
tage la continuité mafituc des coraux , les 
i rend flm frofres four quitter leur teinture. 
Sefarez. afres le nitre d auec la foudre des co- 
raux far le moyen de l'eau chaude , tirez* 
afres la teinture de ladite foudre dcffcichce^ 
auecl'ej^rit devin, iufiquesa ce quHne fajfe 
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%i2 Liure Second des 
jïm aucune couleur. Calcinez, àcrechefUm/^ 
ticre des coraux qui rejie , fondant derechef dt^ 
nitrt aueCjConmedfffu6. Le nitre enefiantfe- 
^4réy tirez -en la teinture auecl'ejprtt de vin, 
laquelkfivom circulez^ quelque tcmf s dans vn 
felican ou autre vaiffeau conuenable , fifres en 
auoir retiré l'efprit devin par difiilation , vou4 
aurez, vn fccr et de très grande s vert us. Et en- 
core que l extraction de la vraye teinture des 
coraux & des ferles , f oit mal ai f et a faire & 
co^^neué de peu de perfomes , & que Crollius 
confjfen'en auoir iamais veu , toutefois l'ex- 
prime e mon(lrequu>neftpas impofsthle delà 
tirer y fi on fe fert de l'eau ou cjprit de miel pour 
mcnfirtiè. Car fi hfprtt de miel bien, prcpai^é 
d/ffoult for calciné par le foulphre & mercure^ 
^ en tire vne teinture , qui vient non du miel\ 
mats de l'or , diff wt dans ce mefmeefprit , àpUs 
prte raifon tirera-il a foy U teinture des co- 
raux y & la communiquera-il a vn menflrui 
mMeuryhfçmirkl'AlcohMdevin, 



Blmem de Chymie] 



De U Calcinât ion. 




Chapitre XJ. 
Calcinât ion du fel commun, 

E T s Je fel commun en vn 
; croilet, ou antre vafe de terre, 
que rempliras quafi iufqucs à 
la cime , puis Je couuriras & 
mettras entre les charbons ardens, &iy 
laifferas iufques àce que le pot foit rouge 
de tous coftez , & qwc le fel ne pette plus. 
^ Apres diflbus le fcl en eau commune , & 
le filtre , puis coagule en vne efcuelle 
neufue de terre. 

^Le fel qtiine pette flus fe nomme fcl dé- 
crépite. 

^ Ce fie calcimtion > oh plujloft freparation 
de fel commun, fe faicl afin que le feu chajfe 
hors les efprits arfenicaux dr violents , çjr que 
l humidité eflrangere , qui efi meflee auec, s'e» 
uapore: lef que lies deux fins vom aurez>infail* 
lihlement obtenu ^fi ledit fcl eft deuenu bien 
hlanc, dr s'il ne pette plus. 
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Calcimtion de Salpetre.appelJée autre - 
ms»t a t fiai mimral, ou pierre 
de prunelle, * 

Qn diflbult le Salpêtre commun ea 
eau commune, puis on Icpafle à trauers 
le papier gris , pour le purger de toutes 
impuritez. Apres on le cuit en vn vafe de 
terre , <5c refçume-on fouuent deuant 
que le coagulef-î^^Eftant fcc on le broyé, 
puis on le met dans vn pot net pour lé 
faire liquéfier ^ entre les charbons ardcns. 
Puis fur vne liure de Salpêtre fondu , on 
ktte vne once de fleurs de foulphrc , non 
tout à vne fois: mais à pluficurs, uifc-ues 
à ce que toute la graiflc ^ foit confom- 
mee en flamme , laquelle il faut cuiter, ^ 
cefte folution de falpetrc, filtration , dé- 
coction, defpumation, coagulation, fu- 
fion , 5c inflammation , cn:ant rcpctee 
par f 3. fois, le falpctre cft affez fuflifam- 
jnent prépare pour la médecine, g 
^- ^ Cefle frefaratiçn de ftipeire efi appcllce 
cri ft a 1 mi R e ra 1 4 caufe delà rcjf ambiance, que 
iefalpetre ainfi préparé a duee le 'vraycrifid, 
'^Uetfi aufsimnmee la pierre ou fel de pru- 
nelle, ou p^r ce qu'il a letmepfies vertus que 
l herbe prunelle , qui efi vne ejpece de ccnfol- 
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ide, four guartr Us vlccrcs'.de la huche , lesin^ 
fammatims diégojier , U rudcffe &^Jpr€té de 
U gorge &U jquinmcte y ou bien a caufe de 
fcn vfage aux jiéures ardantes , efqucllts U 
■ feichertjfe , couleur brune , ér ardc ur delà Un - 
gue & de U gorge reffemblmt aucune?nent 
aux charbons ardans , qui des Latins font nom- 
ez, pruna^ , eu bien à caufe de la couleur bru- 
ne , dont àufi lorcUnm dcriue le nom de la ma- 
ladte Brunus Gallicus. ^ttoy que ce foit d» 
nom , cefie f réparation de fdnitre eftantbien 
faiâe ,J'crt grandement pour appaifcr les dou- 
leurs , principalement celles qui viennent de 
chaleur, & pour efieindre l'ardeur des fi éures 
brujlantes. Ceft pourqucy ^l^r cet anus l\t 
mfii nommé Anodynuiii minérale , 
quelques autres luy donnent le nom de Lau- 
danum minérale. 

b En lieu de le coaguler , // eft meilL-nr dè 
îexpojcr au fioid dans vne efcuelle de bois, 
principalement faiCîe de bois dorme , afin qu'il 
fe criflalife ,fcicher cescriftaux, broyer > érc. 
Et cela fe doit ainft pracf/quer , par ce queU 
coagulation jur le fcunefl pas trop a ff curée, 

c Non pus tout a coup , mais peu a peu , ce 
aféu de rciie^ 
à ^ut ejl fulphuree. 

^ Parce que la lueur de la flamme nuit a U 
eue , & l'odeur maligne offcnce U poitrine 
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Cefl fourquoy cefle opération doit tôufiouh 

ejlre fai^e fom vne cheminée ouuerte. 

i Afn quil foit non feulement pltis efpHréi 
mais aufsi que les efprits volatils s'euaporent 
mieux , // efi bon de réitérer cefte opération plus 
de trois, voire qnatre fois. Et finalement il faut 
ver fer le fel nitre , fondu dans vn creufet^ 
eftant bien ejpurc, dans quelque vaiffeau de fer 
ou cuiure, comme eft vn bafsin^ qui auparauant 
A bien efté chauffé, afn qu'il fe congelé peui 
feuaujroid. 

Le poids de demy dragme difîoult en 
eau de rofes ou d'endiucs ^ eft vnfccrct 
fouuerain pour la ficurc b d'Hongrie qu'on 
nomme prunelle. Car s'en gargarifant il 
ofte toute 1 ordure ^ de la bouche <5c de la 
gorge , & fi on aualle vn peu de Tcau , a il 
appaife toute douleur interne , & rafraif- 
chit merueiUcufementlecocur.Prinsaucc 
efprit e de Tin il appaife la toux, auec eau 
d'yfoppe jlofte toutes les obftrudions ^ du 
foye , & des poulmons. Il guârjt la diffi 
culte de refpirer ,r cftablir la voix perdue, 
& la rend claire & douce, fi tous les ma- 
tins à ieun on en prend demy dragme 
auec vn moyeu d'oeuf médiocrement 
cuit. Il eft encor très vtile à vne infinité 
de maladies ?tant internes qu'externes, 
comme plus à plain tcfmoignenc lean 
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Thoîdec en fa. Halographie ; 3c Ecrnard 
Penot en fon liure de la préparation des 
remèdes chymiques. 

a Ou de loubarhe , m d^em defonténc , dans 
hquelle on a macère vne miB quelques fuàU 
les de I oubarbe , à'c. On f eut m^i affaifomcr 
les bouillons à* viandes de ce mejme fel^ 
^uercetanm ofe bien donner iujques à quatre 
firupulsyde ce fil d'autres iufques à vne dragme 
& demy, le corps ayant efiéfnrgé auparavant y 
Libauius diffoult ce fèl puluerisé dans ba» 
tra$6f d'eau de fontaine iufques à tant quil ap- 
pereoiue fur la langue vn goujl aucunement 
falé. Les autres en donnent iufques avne drag- 
me dans de la ptifane. On le peut aufimejlef 
auec la coferucyou fucre rof at. M ats il faut eflre 
aduerti de ne point vfer d'huile de vitriol, ou de 
fouffre qnad on fe prt du fel de nitre préparé par 
ce qu'il y a vne certaine antipathie entre ces 
deux chofes , principalement fi on les prend tous 
deux par la bouche. Et partant ceux la ne font 
pas bien qui les méfient enftmble pour faire vti 
breuuage plm agréable a ceux qui ayment les 
chofes acides , comme a rjprouué à* remarqué 
Angclus Sala Vincent iiis in Ternario 
Bezoarticorum,c^^///m. 

£t toute forte de féures ardantes , que Ic^ 
Gr^ es appellent c a n fos . 

* i.t inflammation» 
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à Mcjîee Aucc du fitccre , ou en eau doz^eiÛe 
auec âu Jùccre. 

^ Pour vne once de fd de prunelle , l'on prend 
'vne demie liure d'efjmt de vw, & de ce rrtcjlm- 
ge on prend depuis vne demie cuillerée iujques 
a deux cuillerées. 

f L'ejprit de nitre fait plujlojl cela que le fel 
de prunelle. 

g Principalement aux féures putrides 
malignes: car ce fel reffle grandement À lapu- 
trefaUionprins auec le iulep du iw de citrons, 
de limons , dcau rofe. On le d/jfout au/à 
auec le vinaigre , & fuc de ioubarbe ^é'onle 
•met fur les artères. On l'applique au fi exté- 
rieurement fur les eryfipeles , diffout en eatt 
froide , pour les efleindre. Cefi aufi vn bon 
diuretic deterff fi on continué douze oa 
quinze iours a en prendre. Ôn en donne pour 
chafferle fable & calcul vne âragme auec l'o- 
xymel fcyllitique , ou vne demie dragme auec 
eau de ptrfil ou defraifes , ou de fyrop violât o» 
deguimauue , ou oximel diurétique, principale- 
ment aux de cour s de la Lune. On engmrit auf- 
fi toutes fortes de gonorrhaes , mefmes inuete- 
rees ,fi on continué a en donner au malade après- 
aiioirc^è bien purgé de caffe. lyiux maladies 
de la poitrine , on s m fert auec de l'eau emmie- 
lee altérée auec Ihyfope. On en donne aufsï 
pour corriger IHntemperie chaude dufoye auec 

cati 
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eau de chicorée , d'endiue^ d'oz^eille , c^c. Dtf 
mephe façon , on ordonne 'au (si aux hydropi- 
efucs pour ejitinâre U foif cjui ies tourmchte, 
Voyez^plufieurs autres proprieUz^éf^ vfages de 
cefeLydansLihauim prima parce Apoc^ly- 
pfeos hcrmerîc*. 



CaUi7iuL 



i. 



On le fait feichcr dans vn vafe de ter- 
re''* non vernifsé, à feu modéré, iufquesà 
parfaite blnncheiir, après on augmente le 
feu par rcfpace d'vn quart d'heure , Ôc le 
vitriol dénient tout rou^e, qui lorss'ap- 
jpelle Cf Icliotar. 

. ^Oumefmes de fer: mais il faut remuer con- 
timellemcnt bien fort le vitriol 4^ peur qu'il ne 
/attache trop au vaiffeau ^ qu'il ne fe petrtfe, 

CMmattOH de la pierre Fonce, ^ 

On la fait rougir dans îe feu , puis on 
l'efteint en vinaigre par quatre ou cinq 
fois : finalement on le ïéit roDgir f*ns 
lefteindre, <5c ainfîfe rcdùitfn'cilemcnten 
chaux. 

Elle fert à extraire les teintures des mé- 
taux & minéraux. 

^ L*Autheur a mis au Latin^ Galcinatio 

P 
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i 2. 6 Liure Second des 
lapidisfpongiîB, ce^ué l' Interprète a tourne 
calcination de la pierre ponce, mais^uîre 
eji U pierre fonce , autre la pierre dcjponge. La 
pierre ponce eji afpellee parles Latins pumcx, 
& far Vitruue fpongia , farce quelle efi 
treiiee comme vne ejponge : la fierre d'ejpon- 
ge fe nomme [pongitcs en Pline, ou Tccoli- 
thus, farce quelle amollit & romft la pierre 
aux reins dr en la vefie , de mefme que fait la- 
pis ludaïcus félon le tcfmoignage de VauUU 
JEgineta li b.7 . Des pierres doc, qui fe tronueni 
AUX ejponge s (jr font blanches , é* aifees a met- 
tre en foudre, légèrement calcinées auec le foui- 
fhre crud, dî(f ouïtes auec vinaigre, afr es l' 
uaporation diceluyfe iirevnfel, lequel ayant 
ejié dulcifépar l'eau de fluye, & furifié far 
réitérées folutions , fltrations & euaforations^ 
tjl frofre au calcul des reins, é* de la vcftê 
fris dans du vin blanc , ou autre liqueur conue» 
nable aufoids de trois iufquesajix grains, il à 
aufi la vertu de fe re foudre les écrouelles les' 
gouittreSiér les faire en aller, fi tom les iours au 
dernier quartier delà Lune , on f rend dans du 
vin vn demy fcrufulde la fierre d ejponge cal- 
cinée, pl de tartre vn fcrufulyfeldegc me deux 
dragmes. line fi trouuera aucune gouittre fi 
fafcheufe, ^ofiniatre , qui dans deux mois ne 
foit difsifee, comme efcrit Chriftophoru^Cluck- 
rudes Meàcin Aleman, Les autres fre^nenf 
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Elemens de Chymiei 217 
tvne ejpongef ne , laquelle ils reduifent en cen* 
dre noire , meflcnt auec quelque feu dégom- 
me tragacanthe detremfee auec eau de rofe, dr 
inçorforefitletout enfemhle adioujlant du 
fucfre a difcretion ,four ofter l'amertume , & 
dutout en fons huiB tablettes , lejquelles ils 
font f rendre au malade ychafqne foir vnCy deux- 
heures afres fou f fer , afin qu'il la laijfe fondre 
tout doucement dansla bouche , é* continuant 
de mefme façon hui6liours durant , la gouittrc 
dij^aroit, 

CdcinAtiQn de Crijïal. 

PrensdiiCriftal , & le rcuerberc dans 
vncroifetparrefpacede 6. heures, puis 
mets a en poudre fubtile , & le mefle auec 
autant de falpctre , le reuerberant dere- 
chefà feu violentjparlefpacede lo.hcu- 
res. Apres iette ce qui fera fondu dans 
caU b celefte,& delTcche ce qui ne fera fon- 
du , puis le réduits en poudre impalpable, 
Ôi. le cuits auec la mefme eau, iufques à ce 
que le tout s'efpaifïîffe comme bouillie, 
que mettras fur des pièces de verre en 
lieu chaud^ourfeicher , puis derechef 
réduiras ciMlcohol,'^ & fi tu veux mettre 
lâpoudre en lieu humide, elle fc dilTou- 
clrâ/5ç ce qui ne fe pourra diflbudrc fera 

P 1) 



ii8 Lture Second des 

rendu foluble par reïtcree calcination^ 

auec le nitre ôc autres chofcs comme def- 

fus. 

La dofe cft de 3 . ou 4. gouttes auec au- 
tant d'huile de genicure contre la pierre 
des reins , 6c de la veflie. 

^ Parie feu mà , ou par le feu de roué, 

^ Ou de rofeede May. 

* Dans vne ejluue , ou diffus le fout. 

a // faut lire ainft. Et iinalemcnt met- 
trez la poudre en lieu humide pour fe 
diflbudre, 6c ce qui , & c. Les mois les flus 
frofresfour diffoudre en la caue , f^i^^ 1^5 
liqueurs far de jf alliance, font May, luin, luil- 
let,Aoufl. 

oDansvnvehicul conuenahle , comme ejl 
î eau deperfd^de faxif rage, genicure jd'arrefle 
hauf,derau€)&c. 

Autrement, 

Fay rougir au feu le crittal blanc , 5c 
pondereux^puisTefteins en vinaigre di- 
Iblé tant de fois qu au moindre attou- 
chement il puifTeeftre réduit en poudre. 
Alors mefle-le auec autant de falpetre^ 
& le reuerbere , par 1 8 . heures , b puis par 
réitérées ablutions feparc le dpix du fal^ 

petre, 6clcreftc c citant fec fera réduit en 
akohol. 



Elemens de Chymiel tt^ 

Il profite grandement à la pierre, ^ au 
jnal ^ caduc , à la S dyfcnteric 6c aux mam- 
nielles h fteriles. Et fi quelqu vn v^ut ren- 
dre cefte poudre impalpable encore plus 
fubtile, pour les maladies fubdites ,qull 
la digère paV 24. heures en lefprit de vin, 
puisladiftileparlaretortc, & ce qui de- 
meurera encor fix , qu'ii le reuerbere î 
comme dcuant , ' puis le digère , tant de 
fois que la plus grand* part monte auec 
refprit de vin : puis feparant Tefprit de vin 
par diftilation , qu il mette en lieu humi- 
de ce qui demeurera au fonds pour le re- 
duireen eau ou huile/"» 

^ SçMoir , a feu de roué, 

h îvfqucs A câ (juil (hit fandu m fluide. 

c Sçauâir , le col dumfid. 

d Encore que U liqueur de crijlal foit gran- 
dement loiiee far les Chymiques , four dtjfou- 
dre dr chajf ?r le calcul , toutes fois ils veulent 
qu'on vfed^'une grande frudewr en l'admini- 
ftrationd'i^elle , d^q»6n n'en donne que de- 
puis dix goutte s iufque s a quinsije au fins en- 
femhle^ dr four 'vne fois , ^ue cela ne fefâ^ 
fas tous les iours , maisfeuafeuiufquesMie 
que l'opération du médicament aje fait ce 
qu'on defire. 

^ La Calcinât ion du crijlal ne feut fas ejîre 
frofredl'cfilepfic , dr maladies caduques , k 

r iij 



Liure Secofiddes 

cdtifedefafuhftaftcecrap. 

^K^ueclevin.Parcemoyenil arrcfte aup 
le flux des fleurs blanches aux femmes Item le 
fluxdeventre ,Ucolique,é'dyfenteriey&ce 
én feu de temps y & cemme far vne profricté 
occulte. 

h Auec du miel y du vin , ou boUilkn. Car 
lecriftdfarvneprofrieté occulte f M venir 
le laiB en abondance. 
.^Auecknitre. 

\ c^il le reuerbere comme deuant , quil le 
laue y fuis le digère. 

m La àofe ejl de\dix grains a quinze. Plu- 
fteurs Chymiques tiennent que deux fcrufuif 
de cefie foudre donnez, auec huile f amandes 
douces y f aide far exfrepon,fecourentfouda$j 
Ttementceux qui ont fris du mercure fublimt, 

Calcination de mdrcaftte d'argent. 

Prens cftain de glace , & le broyc fub- 
tilemcnt , &: laue fà noirceur auec eau 
cômunetât de fois que l'eau en forte tou- 
te claire, après feiche-le , & le diflbus ^ en 
eau faite auec les fels fulphurcux , & fti- 
j)tic diaphane. La folution doit cftrc clai- 
re, fur laquelle tu verferas le noyau liqui- 
de de toutes chofes /ôc alors il fe précipi- 
tera ènvn inftât en alcoholblâc côme ne- 
gc, qu'il faudra dulcmer & delTecher^puis 
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Elemens de Chymiel 2.5 î 

encore broyer auec fel prépare par refpa-, 
ce de demy heure , puislauer , & feicher i 
rombrcfur vn papier. 

II cft vtile pour les vices de la peau. 

a Cefi a dire , l'on fuluerip fremierement 
l*eflam de glace, afres on le dijfoult pArl'eAu 
forte y diflilee de parties efgalies defalfetredr 
d^alun, & on le précipite auecl'ejfrit de vin. 

b Auec onguents , ^ principalement auec 
l'onguent de pomade , // eft bon pour les dartres, 
feu volage, rongne, galle des mains. 



De U calcirtdtion de Antimoine. 

> 

Chapitre XII. 

Rens 4. liures d'Antimoine 
ciioifî , & 5 . liures de fel pré- 
paré, * & les pulucrifc ôc méf- 
ie enfemblc , puis les mets en 
. _ — vn large vafe de terre, qui ait 
le fonds plat fur vn fourneau de reucrberc, 
les remuant continuellement auec vnc 
fpatule de fer, parTefpace b de 5. ou 6. 
heures , iufques à ce que la fumec ccffc, & 
que l'antimoine foit rendu blanc ôc iau- 
naftre : mais garde qu'il ne fe fonde , Se te 
contre-garde de la fumeç , après remets le 

^ • • • • 
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X 5 2. J^iw^ Second dp ^ 
tout en poudre,^ en Teparç ie fel aucc ear 
chgudeprçmiereiîienc, puis lelauant bien 
amec eau froide : puis eftai^t fet & remis 
èn poqdre le feras fublimer fans addition 
d'autre matière dansvn aludelpar l'efpa- 
ce de lo. ou 12, heutes j, puis ayant rc- 
eueilly les fleurs , tu brayeras la telle mor- 
t : , <5c la reuçtbçreras par i'cfpace d\:ii 
mois , d iMfque?,^ ce qu-ejle ipit rouge 
fermant It vaCç. 4AteUefaçG^(> àçaufc des 
cendres, que |g- feu ne foit point empct- 
chccn fon adion. Aprcsia calcination tu 
tireras la teinture ^ auec le vinaigre radi- 
cal , puis filtreras, fcpareras le menftrue, & 
circuleras encor auec eau cordiale. 

^ Prens fluflojl deux libres d^mtimoinc , 
trots lïures de fd freparé a la façon dicïe cy 
^emnt) au^ch^p^^. .i .Mais lamimûine fe calci- 
m^tHmx fmfyfil/y k t^ttAnt bien puluerisc 
4tm VP( Hzr^fiiir ptat fo^ af^ec feu modère 
làtffqm , pi^sfeu tkf^nte , ér le remuant 
fAmf^Ç^4ytç wh4llonde frJ^fijues à, ce que 
iaxftmeedfifiulphre cftant eixtraiMe y il foitfi- 
•fialementcontmtyfnimdresbUnches. 
l, Celan'jefl poitU. afkesétenfipeu detemps. 
c Ou d'auantagCy k feu ne fiant ny trop feût> 
'99ytrsp grand. 

, i Sfauoir PbilâfophiqHé, -qid efï de quarante 
•ipur<^ 
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Tllemem Je Chymic] 2.j.^ 
f On tire mieux des fleurs d'antimoine^ me 
de Ik tefic morte , vm teinture très excellente, 
L'autheur prcfcrit quon recueille les fleurs 
d* antimoine y fcut-cjlrc f curies refcruerlau^ 
très ufa'ies , ^ // fige la tejle morte broyée iuf- 
ques a rougeur par zme cccïton continuelle, fai- 
te au feu pardegrez: mais U pratique la plm 
% ayfee cfl autre. Car hnfige par les degrcz. du 
feu y lefdites fleurs fihlirnees i comme la partie 
Uplu4 noble de l'antimoine , pm excellente 
que la tefle morte y dans vn vatjfeau de 'Verre y 
eu de terre ferme , rond , ayant le col longuet, 
influes k ce quelles deuiennent rouges comme 
rjn ruby. Apres on "oerfe de fus du vinaigre ra- 
dical ou diftîllé , que le vinaigre (urnafre dbuit 
^1 doits y (jr ainft parfuccefton de temps on ex- 
traiclla couleur rouge, réitérant les affu fions 
du vinaigre iufques a ce que toute la couleur 
foit extraire. Apres on retire dr fepare tout 
ce vinaigre coloré dUuecla teinture parla difli- 
»i.'3f 1 lation qu'on faiti en l' arène ou cendres , & on 
,Ttf I duJcife cefîe teinture par le au commune difti- 
lee y puis on la digère aue^alcolj^l de vin da^s 
vn vaifeau clos par l'efpace de quarante iours, 
finalement par vne daflilation lenî( on enre- 
t ire l'ejprit , ér la teinture d£ l'anf^oine très- 
precieufe refleau fonds , de laquelle la dofeefi 
depuis trois goûtes iufques a bm^, C'eft vn 
médicament for* ^ ilé pour reflaurcr (Sr remU' 
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2-54 ^^^^^ Second des 
ueler tout le corps de l homme , donné dans vff 
véhicule conuenMe , & frincifalement dans 
du vin , deliure le corps de tous humeurs 
corrompffs , & ce fans aucune grande euacua- 
tion mamfefte , mais caufant feulement vne 
fueur peu à peu fans contrainte, laquelle du 
commencement eft puante, & deuient naturelle 
parafres. il aide grandement aux ohjlruûionsi 
dufoyeydifsipelhydropifie quin'efipds entière-^ 
wentformeeiguarit la iaunijfe,retife la ratte, 
guarit le fcorbut , appaife les douleurs de la ma- 
trice, fait venir les mois, rompt le calcul yojle le^ 
taches de la lèpre & du malfainclMemin,é'c. 

Toutes les calcinations fefonta feu violent 
de roue, ou dans vnfouravent, eu par 1er e- 
uerhere. 

'Autre calcination ^ £ antimoine j appelke 
poudre Emette ou Mercure de «x^/f . 

Prens quatre ^ onces d'AntimoinQ 
puhierisé & huid onces de Mercure fu- 
blimé , mefle c le toutenfemble, & le difti- 
le dans vne cornue à feu de ^ cendrçs, 
adaptant vn récipient à dcmy plein d eau, 
après donne le feu par degrcz , & fi lah- 
'qucur gommeufe comme beurre s'atta- 
che au col de la cornue , tu la feras couler 
aucc vn charbon ardant;e& tombant dans 
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ElemcfJi de Chymiel 
eau fc précipitera en poudre blanche.oijf 
bien f tu la deftileras dansf vn récipient 
fans eau, & la redifierasi^pluficurs fois 
âuant que de la précipiter. Apres cela 
donne feu de fupprefïîon li peu à peu,, 
iufquesà ce qu'il forte vne liqueur rou- 
ge' 6c lors oftant le récipient, <5c en fub- 
ftituant vn autre , augmérc le feu par vnç 
Jieure ou deux , iufques à ce que le cina» 
bre ' fc fublimcra au col de la retorte , le- 
quel tu ramafleras le vafe eftant refroi- 
dy,puis digéreras par vne nuid la pou- 
dre précipitée, iufqu'à ce quelle demeu- 
re fans " acrimonie , finalement laue-Ia 
aueç ehu » cordiale , puis la deflcche à feu 
très lent, p Et fi tu veux que cette poudre 
purge feulement par le bas, broye-la en- 
cor auec fcl commun , puis la laue & def 
feche. 

^Ceftfluflofl vne f refaration d' antimoine, 
que calcination , laquelle eft apfellee ou pou- 
dre cmetique , ou mercure de vie , eu pou ■ 
dre angeliquc , poudre d'Algeroth du 
nom de Vidorius Algerothus Médecin à* 
Thyficiende Vérone ^ qui luy adonné vogue, 
ou\zs fleurs de beurre d'antimoine. 

^ Quelques vns frennent autant de l'vn 
que de l' autre , entre lefquels efi CroUtus pag, 

ÏJO, 



2. 1 <î iJure Second des 

c Lehroydnt fur le marbre ott dms vn mot- 
tjer de fier re : mais a fe faut garder de la fu" 
piee ,(jm en le hroyam s'efleue yCar elle efi ve* 
nimeufe, comme procédant du foulfhre de l'an- 
timoine é' dufnhimé. 

// cfl meilleur le difiler à feu de fêle. 

'■■ C'eft adiré , vomie ferez, couUrfeuafetà 
atfrocham far dehors au col de la cor mie vn^ 
charbon ardant. 

Cette difltlation fmfle de la liqueur gom 
meufe , c^u beurre damtmoine dans le rccif tcn 
fans eau , cfl f lus commode que la frecedente , j 

, Scatioir f?ar l'eau commune. 
Le feu de fuffrefion fe fait auec des char- 
bons ar dans , mis fur l' arène ou cendres , qui 
couurentia retorte. 

' Pltfftçf imne. ► . , 

1 fe fii 'Bdufoulfhre, de l'antimoine &^ 

du mercure fublimc 

w Kcf ce cinabre vne ûu deux fois far 
la retorte a coleflroit , le fublimant filon larty 
é-reduffh'te en foudre , & vous aurez, v» 

cinabre diafhoretic . 

^^tal'tauimfregneeâe rejprit de 'vh 
trioldufublimé yillafautfefarer , & garder 
four dipudre les ferles & coraux y & autres 
^fagcsflmrelemz. Ca^.m en f eut faire vn. 
cjpritdeviiriol Phflofofhit yffar vne légère 
cuaforation on en fifare le fhlegme dans v» 
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Elewens de Chymie, ^ ^ y 
verre , kfques a ce que les ej^nts acides ^ien^ 
nent AS ejua^orer.é' qu'on le foujjc Uiartt 
quirvfiefarla retorte.Cet cj^rheftf.m ejfica- 
cequeu'efll'fjprh du vitriol faici À U façon 
<VHlgatre. Trou, quatre ou jix gouttes àtccluf, 
far fois exhibée envn trait! de vin guart^ 
fent les fiéures , affaif^t les douleurs de} 
^^cmbresdumalvenerun.exhibecsenUdeco^ 
mo», ofient l'opilationdelaratteé' desvei^ 
^esmejeraïques, confortent le vent rtcul af- 

fothlyfarlefhlegmecraHejlefiaupfort bon 
contre la fefle fi on en prend tom les tours k 
f.œurteundans l'eau de Roy m de ùré de char 
donbemt,&c,^uerton euapore doucement 
toute Cette eau iufquesk feichereffe^au fondde^ 
Pleureront les cryftaux , Uf quels feichez & 
mejle^ auec deux fois autant de fel nitre turt- 
fe, & enflambez, en vn creufet rou^y Çelon 
lart dr après dulcifiez. en eau commune. & 
P^frnent digérez, en l arène dans vne thtole 

^iJt^^^fvniouroudeux.fontvndtaphoretic 
^^^f^ ^ duquel deux ou trots grains donnez en 
quelque peu à extrait de theriaque .prouoquet 
mruetllcufementlesfueurs. 

/[Comme eaudebetoine, debuglofe Jeme^ 
lipydecanelle.drc, ^ 

P Dans vnc phiole oumortur . 

_I-a dolc eA de 6. ou 7. grains pour les 

Ejusrobuftes,ôc dç 3v ou 4. grains pour 
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i^S Liure Second des 
les plus débiles , & fc prend dans vn(î 
pomme cuitte, ou dans la conferue « dé 
irofcs , ou en infiirion dans le vin blanc. 
Elle eft très- vtiie pourîapeftc , maladies 
de la tcftc , fiéurcs , b groffe vérole , lèpre; 
hydropifîe , ^ & vlceres. d Mais cri Tor- 
donnant aux malades il faut obferucr 
les poinds fuiùans , comme Crollius a 
fort bien remarqué, inhafiUuChymica. • 
a Ou conferUede violettes , ou uune d^œuj ^ 
hufirofàecmngts : ou^ auec le fanchj/magoge;. 
defcrit cy-deum au chafitre âes extrat&s , ou 
dam vnecerife confit CyOUfrune , ou abricot, 
CH dam des tablettes defuccre, ou en infufton 
devihblahc ,hJàisil ne faut fas donner flus^, 
^ue deux onces de liqueur, ^uandon donné 
cette foudreeninfufion ,oh feut mettre nou-^ 
uelle liqueur fur la mcfme foudre , qitiaferui 
iufques à trois oii quatre fois , ou bien bailler la 
foudreenfubflance youbien fion veut ftrmcr 
pluies de cette foudre , il faut auoir du fuccre 
€nconfifience defirof , & faire %ne filulc de 
trois ou quatre ou cinq grains de la ditefoudre^ 
ftlon la for ce du malade , la bailler ou a ieun^ou 
mefmes afresaitoir humé vn iauned'œuf&A^ 
UAlerAfresvnpeude vin blanc. Ccjl ce medi- 
carnet cy duquel feferuet d'ordinaire les chait- 
làtans four .guahr toitte maladie frouenant» 
d'vne cacochyme chronique ^comfnt h 'verolç 



Elèmem de Chymie] 2.39 
aùecfesfymftofmes ^fçauotr les nodofitez., dou^ 
leurs, galles , ^ vilainies du cuir y drc Les 
douleurs des articles & gouttes , la pefte ^ 
toute contagion conioin^e duec pourriture , Us 

féuiresfutridesjescancresjaleprejhydropifie^ 
difficulté de rejpirer.ô'c. Il purge defoy lesvns 

feulement par en haut y les autresparemhds,é- 
les autres, ce qmefi le plm fréquent , & parle 
haut, &far le bas, non pas de la façon qu'a- 
gfffent les vegetables purgatifs , ou pour k 
■ moms comme les médecins Htppocratiquesles 
- croyent agir , a fçauoir auec choix & epmon, 
ains en irritant dr efmouuant la nature , 

, ^hajfanttouteforted humeurs :ér par accident 
ayant chafé Jes mauuaifes humeurs delà pre- 
mière région du corps , il fait reuenir l'appétit 
aceuxquilauoient perdu, llnetrauaillel'efto^ 
machque trois heures ou enuiron , maisil faut 

prendre vn hoùillon après vne heure ou enui- 
ron, lorsque l'on commence d'auoir enuie de 

i^(^ir,& ce pour faciliter ledi6fvomif[ement. 
Il faut aufi sahflenir de manger iufque s a ce 
que la naufee & vmiffement foit pafé , & 
après difner légèrement, 
^ b Principalement ce/les qui procèdent d'vne 
impur ité d humeur s, qui regorgent en la pre- 
mière région du corps. Mais l'on doit icy , com- 
me en toutê autre maladie , eftre méthodique, 
&(:onfidmr le tempérament , l'oage, lefexe. 



x40 Liure Second drS 

Cr les forces du malade , &c. Ce médicament c^ 
donc 6'ft bon four lesfiéures futrides, le prenant 
long-temps aufarauant le faroxyf ne : mais no» 
jasa toute forte de ferfonnes indifrermnent^ 
ains feulement k ceux^uf fontâ vne comflexion 
propre pour fupporter le vomiffment , qut ont 
hfiomachjort , le thorax ample & qui tirent 

cœur fans peine. 

c Combien que ïhydroptfie conjnoiu ne 
guariffe que difficilement , & aisément cell 
^i commence , touttsfois Ion a veu jcuuen 
que par bons médicaments y & par vne bonn 
méthode de s en feruir^ & bon régime de viure, 
les parties nobles neflant du tout gajlees , les 
hydropifies confirmées onteflêguarits. il faut 
donc ejlre aduerty qu en toutes lesefiecesdhy- 
dropifte , // faut commencer U curation par 
les apéritifs cathartiques , & non diurétiques. 
Carfaifant autrement , toute l ordure du ven- 
tre eflant enfetnblement comme chaffee& at- 
tirée vers les reins , vous eau ferez, des imom- 
moditez^&fymptomes tres-grands: mais il faut 
deuant tout vfer de médicaments qui purgent 
vniuerfeUement , entre lef quels h mercure de 
vie nefi pas le moins prof table. La defe du- 
quel cft de qiMtre grains au commencement, 
augmentant peu a peu la dofeiufques a deuz.e 
grains, & continuant à en prendre quelques 
tours , trincitakment ft le ventricnla encore s 

quelque 
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Blemens de Chymie. 241 
i^uelque forcené* neftdu tout débilité. Et en ce 
eus cefle pondre emetique neji plm emettque 
leji à dire, ne caufe plus aucun vomijjement, 
ai fis purge feulement par le bas . VoyIa pourqnoy 
l'AutheuraeJcrit que la poudre emttique eH 
j^onneenl'hydropijie. Il fautneantmotns fça- 
uotr que cette exhibition de mercure de vie 
fjlant fouuent réitérée , caufe aux vieilles gens 
•Jvne cheutte du fage, mal- aifee kguarir après. 
. ^ Adiûuflez. au(s't aux gouttes & douleurs dpr 4. chofes 
iotnciures.cnprenant quatre grains aux chan- ài^ncs dt 
gemens des Lunes, remar- 

Le premier qu'en donnant l'Antimoi- ' 
neil fc faut prendre garde que le ventre 
ne foit conllipc, ny alHigé de douleurs /"^r 
coliques , & outre ce que nulle des mom^/ 
- , parties nobles foit bleflec ou debili- 
i tee, 

Le fccond,quedeuantouapres lapri- 

fe de i'antimoine,le malade ne foit point 
faignc.a 

a // ny a aucune raifon valable , pourquoy 
^ CroUtm a dtjjuadè d'ouurir la vetnc après auoir 
\prtns l'Antimoine^ ^ nous fçauons que plu- 
\\ fleurs ne fe (eruant que des purgatifs d'Anti^ 
^ motne ,ont ordonné Ufat{nee auec tres^hiu- 
\ reuxfuccczentrelefquels ^/l M minus RuLm^ 
hdusdrH artrnannus : qui en la pletêrefie exqui- 
^ ■Jc i&auxfèvres tierces intermittentes après 



2,42. Lmre Second des 
auoirordoméHnfufioHdHfafrandesmetauji^ 
qui Ce fait d'antmowe , tefmotgnent auotr fait 
iuurir U veine plus de deux c ens fots , fins a- 
uoir remarqué four cela armer aucun wcon- 
ucnient.oufymptomefafchcux 

Lecroifiermcqucle malade ne loit 

point difïidleàvomir,ny fort affoibly: 
qu'il ait la poitrine large,l'eftomach fort 
& que fes humeurs foient difpofeesale 
vuiderparenhaut. 

La quatriclmc,» que lors quele vomil- 
fement cômehce à s'efmouuoir, on don-« 
ne au malade vn boiiillon de pois cuits ^ 
legctemcnt.ou vn bouillon gras de pou- 
le ou vn plein verre de ceruoife chaude, 
&quonreïteres'ileft de befoing pouc . 
faciliter le vomiffement , & aduancer l a- - 
ftion du médicament. 

a Adiouftez,icyla dernière règle de CroiUus \^ 
mi doit eftre foigncufcment gardée en la pef/e,' 
fçaaoir que fi en la pefte l'on prend de tAntt- 
moine , quà mefme temps ton mette fur le bu- 
bonvnmaturatifattramf, ou fur C anthrax 
rvnattraÛif, autrement il s'endurcira comme 
vnfcirrhe,& cette dureté demeurer a quelques 
mois, 

lenemepeuxtoutesfoisaflezeftonne 
comme plufieurs doftes , mais peu ex-1 
pcccs fc font laiflfez emporter àvne opi-^ 
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nion de croire que celle poudre emeti- 
queprouienr du Mercure fublimé, &nô 
du régule d'Antimoine. Car i'ay allez 
faid paroirtre cy deuant a toutes fortes 
de qualitez de pcrronnes> Ôc gens dodes, 
qui ont honoré mô petit laboratoire de 
Jeur prelenccjôc ce par raifon fondée fur 
l'experiecef veu que ie n'en admets point 
d autre en cet art, ; que la poudre emeti- 
queneft autre choie que le régule d'an- 
timoine, diflbut 5c calcine' par l'efprit vi- 
triolicdu fublimérduqueU'efpritellc rc 
tient d'autant plus ou moins qu'elle eft 
beaucoup ou peu lauee. laurois beau- 
coup de chofcs à dire lur cet efprit vi«- 
triolic efprit vniuerfel, qui fc trouue dâs 
tous les mixtes, & fans lequel rien n'a vie 
ny vertu en ce mode: Mais ce feroit trop 
m'efloigner de mon fuied, fur vne ma- 
tière qui mérite pluftoft vn volumeen- 
tier , qu'vn difcours Laconique. C cil 
pourquoy retournant à mon propos , ie 
dis que l'elprit vitriolie à vne extrême 
Tympathie auec les métaux, 3c d'autant 
plus ou moins auec les autres, minéraux^ 
qu'ils approchétou qu'ils font elloignez 
de la nature métallique. Et parce que le 
•S régule d'antimoine approche plus delà 
;of nature métallique que le Mercure, voiU 




a44 Liure Seco^jd ucj 
pourquoy deftillant le Ivlercure fubiimé 
auecrAntimoine,l'crprit vitriolic du fu- 
biimé quitte le Mercure, 6cfe ioin£l 5cat* * 
tache au régule de TAntimoine: Et Te sê- 
tant prellé & chaffé par la chaleur ,dir- 
foult , & calcine le régule & pafle en li- 
queur gommeufc ou huileufc parle bec 
de la cornue : ôc tombant goutte à gout- 
te dans Teau qui eft dans le recipient,re(- 
prit de vitriol le diflbut dans Teau , ôc le 
régule tombe en poudre blanche au fôds 
durccipiêt. Cecy fe recognoift au gouft 
de reau,qui eft imprégnée de l'cfprit vi- 
trioUc , & à la fufion de la poudre e m eti- 
que à fort feu de foufflets , laquelle fc 
tourne en vray régule d'Antimoine. Da- 
uantagc après que toute la liqueur gom- 
meufe eft deftilce , nerefte plus dans la 
cornue que le mercure du fublimc , & le 
foulphre de l'antimoine : & parce qu'ils 
ont vnecxtréme fympathie par cnféblc 
cndônantfeu de fupprcflion ils fe fubli- 
ment par cnfemble au col de la cornue 
en cinabre, le conclud donc parcesex- 
periéces infaillibles , que la poudre cme- 
tique n'eft autre chofe que le rcgul« 
d'antimoine calciné,parr«fpritvitrioîic 

^Uîcf^d-în? le fublimc. 
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Mercure fublimé. 
Slcrciire \^ / Efpric vitriolic. 



Antimoine? 



Bccgule 



Soulphrc. 



Foj/e a d'Amitnome , atiti^mem dit faffrAtà 
des mctauK^ 

Prends vne liurc d'Antimoine crud, 5c 
douze onces de falpetre raffiné: Broyé 6c 
meOe le tout dans vn mortier de fer, & le 
panclied'vncofté. Apres iette defliis va' 
charbon ballumé, ôc foudain la poudre 
s enflammera , 6c fc fera le foye'-'d'An- 

timoine , duquel tu répareras' le falpe- ^ . 
tre. d ^ Ds'yfu 

Ladofceftde i2.à2o. grains «=en ïn'alZ& 
nuion dans vin blanc, eau de chardon ^^U4 a- 
bemt, ou autre liqueur conuenable. Ec /-^^'^^^w^ 

tVfagcencfttres-vtiic aux fièvres pefti- ^^^^^^-^ 
lentes. ' eofit^'yià 

» Onlafpclle foye,/>..« qu'il rcfn(e„U, fZT 
{^mkurd«foycdeveau,m de quelque, utu%\'t 




Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



146 Lmre Second des 
animal, à- o»l'appell€iaù\2Ln .farce quilref 
fcmble frefijuetn couleur au (affranqut eft en- 
core en fleur. On l'appelle fafFran des mctàtix, 
parce que [înuant la commune opinion des II er- k 
mttiques.ï antimoine eji le principe ty ia racine | 

de tom les métaux, 

honlUllume plmcommoàèmtnt auec vne 
Jpatule de fer toute rouge du feu , le tournant « 4 
(jr làvnefois. 

c Duquelflnalemcntf faia le vray ftffran 
des métaux Jequel nom préparons ainji. Kom^ 
faifons homlUr k foye d'Antimoine pu' ut ris é 
dans de hau hoiiiliante vne heure êu deux , & 
le s fèces fe précipitent au fonds. & ^^^^^ dcutent 
couloree comme fafjran , laquelle fcparvns d'à- 
uec fis fèces , cependant qu'elle eft encore chatê- 
de,& filtrons par le papier gris ^puis la/jfons re- 
fofer vne nuicl , iufques a ce que toute la rou- 
geur fe foit baiffi e au fonds , qui feau en cfhnt 
ûftee, imprégnée du fàlpetre fixe,cr t fiant adou- 
c ie par l eau commune vne fois ou deux y éra- 
pres dejjeclje àfu îent.efl le vray fafj\an des 
métaux , ainjï nommé par Martin, Kuland, 
Cent. 5. Car. 95- Prenr^dufafrandisme- 
tauxvneonce y eau àe chardon h. mt deux eu 
trois liures .canelledemy once ,infufex. k tout 
l't^Ace de deux ou trois tours , Pafje\ après ce- 
fie eau & referut la pour vous en feruir , t. lie 
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Bkmens de Chymic. 2,47 
mérite k bon droiÛ eîîre nommée eau herj 
car elle fait des effets cfmcrueiltahles , fi *v9ps 
en prene"^ vne once ^ demye ou dauantage au 
matin. Elle fait doucement vomir. ^ quatre oh 
cinq (elles ^ profite a toute forte de fièvres, 
me fine feflillentielles , aux fleurefies autres 
maladies déflorées. Si vous prene^ vnedrag* 
me ou deux de faffra» des métaux , ^ infufz*- 
en cinq ou fix onces d'eau d'cuphrafe , de fe- 
noUil, ou autre fèmhlable eau Ophthalmique, 
vous aure^vne eau pour les jeux de très- 
grande vertu , pour guarir les cataraûes 
fuffufions d'iceux , pour la foiblefje de U 
veue ,pour difsiper les esblouyffements , nuées, 
d* fumées des yeux , en la diïîillant en iceux 
goutte a goutte , elle m faiSÎ aucun mal , cfr 
eH de fi grande efficace , qu appliquée par de- 
hors elle peut efmouuoir le ventre , ainfi qui 
efcrit ^Hercetanusen fa Pharmacie dogmati- 
que. 

S^f trouue de(fus après que tout e(l refroi* 



La mefrne poudre lai(fee au fonds après que 
ton a retiré la liqueur , qui en auoii extratfiU 
teinture , eflant deffechee , ftut encore feruir 
plu fleurs autres fois , comme nom auons dictcy 
dcmnt de U poudre cmetique^eny verfant dc(- 

iiij 



I 



I • 
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Lmre Second des 
fus comme aufarauant yduvin bUnc ou autre 
liqueur : car elle retient lo^tg- 1 cm f s Je s mefmes 
forces. 

Antre calcinât iû» d' Antimoine, furgeant 
communément par le bas, 

Prens de très bon* Antimoine & de 
fel décrépite de chacun vne liurc , broyé 
&mcfle le tout, -Se le reuerbere^cn vn 
croifct biê lutté c par l'efpacedc i 2. heu- 
res , augmentant le feu peu a peu , puis le 
vafc cftant refroidi laue la poudre en eau 
douce , iufques à ce que toute Tacrimo- 
nieloitoftee. Puis la defleche 5c remets 
d en poudre fnbtilc. 

La dofceft de 25. grains iufques à^55- 

^Tres bon cft Antimoine y qui ayant eslé 
fondu, a des rayes bier longues luyfantcs. 

b A feu de roue. 

c Et fermé par le haut. 

d Broyez> la fir le marbre quelque temps a- 
uec le fel décrépite. Fmalemem fiparc^ en le fcl 
f.tr l'edf4 douce. ^ adouciffc^ la poudre par réi- 
térées ablutions. Apres referue'^cette poudre 
dtffèichee pourvois en feruir. 

^ La dofeejl pluflofl d'vndcmy fcrupuUuf- 
^ues à vn fcrupul entier. Il y en a qui mettent 
tnauant vne autre frefaration d' Antimoine ^ 
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, UquelU ils ajfeurem purger feulement par le bas 
fans trauail, Prenez^ydijent-ils, autant de 'verrc 
d Antimoine qutlvou^ plaijl , fttluerifex,-le^ 
verfe'{^dcjfus dansvnmatras de ï huile ou de 
l'cjprit dcvitriolpoint re5îifié[ ce qu il faut no- 
ttr ) qu il fumage de deux doigts Jatffe'i^^le en 
njne chaleur modérée quelque ti mps , C huile 
dcuiendra rougeaftre. D' te elle ils difcnt que 
quatre, »tnq,fix gouttes iujques a dix, données 
en quelque liqueur conuenaile lajchmt le 'ven- 
tre fans caufer aucune nui fd?7ce , naufce.nyvo- 
miffcment, cr que c'ejl vn cathartique fort vtil 
& propre â beaucoup de maladies. V expérience 
enferafoy. Seulement diray-ie que Crollim ef 
crit nauoirpas encore trouuéla façon de prépa- 
rer banttmotne pour purger feulement par le 
bas y Ltbauius efl de cette opinion quon peut 
bien affoiblir la faculté emc tique de t Antimoi- 
ne , mais quelle ne peut élire du tout cflce , (ans 
ofter quant quant auft la force de purger par 
le bits, 

Kegulc d* Antimoine» 

Prens d'Antimoine, a de ralpctre,3c de 
tartre de chacun vne liure. iUoyc »5c me(^ 
le le tout, puis mets vn croifet entre les 
tharbons ardans iufquesace qu'il rou- 
gifleaufeu,6caIors prens vne cuillerée 
de poudre & la iettc ^ dans le croirct,que 



1 t 
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i5o Lmre Second des 
çouuriras foudain iufqucs à ce que la fu- 
mée ceffe. Puisdcrcouurantlecroifet y 
rcicttcras vne autre cucillcrec de poudi:e 
&lccouuriras,continuancainfi tant que 

durera ta poudre. Finalement dànc c t^i^ 
de fufion , & remue le croifet , afin que le 
régule s'en aille au fonds, puis le croifet 
cftant refroidy , fepare le régule d auec 
lesfeccs,a&legirde. 

^ Lesaatr^s prennent vne Hure i antimoine^ 
doitz^e onces de fa'.petre , hmB onces de tartre, 

vne poignée de poudre de charbons . Lefal- 
fetrefaiâ bruller,&le tartre fait defccndre 
le régule en bas , svnijfant au foulphre de r An- 
timoine, 

^ Ehelle fera vn grand brniÛ, 

« En coHurant le creufet de charbons ar- 
da nt s. 

à line faut p.a if (ter les fèces du rcgul tuf 
qaes a ce quon en ait extratéîl'effence , qui y e/l ^ , 
eontenueÀ framr le fel d antimoine, que queU 
qttes vns appellent lor dcs,Mcdecins.^ No- j 
peatttheur le nomme le foulphre doré dia- 
phoretiquc , luy donnant ce nom de fa forme 
extérieure , combien que ce foit plufiofl vn fcl 
gfandcmcnt âtapboretique >fropre pour cbaf. 
fer plufteurs maladies, principalement epidimi^ 
ques , cr vne certaine huile efpaiffe & puante^ 
' qui eii grandement efficace en ia frffocation- de 
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Elemens de Chym'ie, 151 
tndirueifioneniettefarles charbons pour en 
rccetioir la fumée far cmbits, 

Sefdphre amè dLtpborctifjue, 
Prcns les fcces ^ du régule d*Antimoi- 
nc cy-deflus : &en fais vne IclTiuc par di- 
gcftion ou ebtilition, que couleras chau- 
dement à trauers le papier grîs , puis ad- 
iourte à ceflclcllîue du vinaigre deliilé, 
6c tu verras le crocus peu a peu dcfccdrc 
au fonds, leparcla lefluie b par inclina- 
tion, & par rcïtcrees ablutions dulcific 
le crocus , puis le deiTeiclie & le garde. 
Ceft vn uïdorific admirable, qui purifie 
mcrucilleufementlc rang,(Sc cil très vtilc 
aplufieurs maladies. 

La dofe cft demy fcrupule ou vn (cru- 
pule. 

Si cède mefme leiïîue faide des fèces 
du régule d'Antimoine , aucc eau com- 
mune eft vetfee fur des charbôs ardents, 
& quVnc femme qui ne peut auoir Tes 
mois en rcçoiuela vapeur par le bas , in- 
continent les fera couler, 3cbicn fouuent 
auant que demie heure le pafle. ^ 

^Les fèces du regulne (ont autre chofe qtée 
(p fiulphre cjtti dtmeure fur le regul^le tout 
edant refroïdy. L 'eau oit ce foulphre a cjlé dif- 
(ous tué les pmarfcs ,fi on en frote le h ois du liB 
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^ Sçauoird'auec le crocus. 
^ il ejl ejpreuué. Mais il faut auoir vH enton^^ 
noir.(b' le mettre dans le col de la matrice, 

i 

Régule de Mars eftoile. 1 
Mettez vne liure 4' Aiuimoine en pou-l 
dcedas vn ci:oircc,vScdemy liurcde poin- 
tes declouxdc clicuauxapar dcfllis, 6c 
donnez feu de fafion , puis icttez vno- 
cncedefel nitre à plufieurs fois par def- 
fus, pour fiire bruQer ^cconfommcr le 
foulphrede T Antimoine , puis verfez-lc 
tout dans le cornet ^ de fcr,5c ayant fepa- 
ré la crafle que trouuerez au deflfus, ferez 
refondre le régule, iettant dcfliis vne on- 
ce de nitre comme dcuant , 6c puis verfc- 
rez dans le coniet,rcuerant ceftc opéra- 
tion 4 ou s-fois iufqucs àce que l'cftoil- 
1 e p a r o i fl e a u d e fl u s . 

xOa autres doux de fer, Ceft l antimoine 
qui rend le f r fluide, 

b Layant vn peu chauffé auparamnt frot- 
té par dcffu f de f^tif ou de cire. Finaleme nt frap- 
pe^tout bellement le bord du cornet ouvaijfeau, 
dans lequel vous auez, fondu toute cette matiè- 
re, afn (juv le régule aille au fonds. 

cCe qui fe faicî après la quatriefme fufio/Â 
^aracheuee. ^e fi l' étoile ne pAroifi point 4- 
l&rs , elle ne paroifira pas après les autres fa* 
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f temens de Chymie. ' 
Jjons que vousfere\: é' feye\ ahrs ajfeuréque 
\ i>oM naut\ fas bien exa6iement poccdê aux 
méfions précède m es, il faut icy noter que lafre- 
Ttaratton du régule de Mars ejietlé fuccede flm 
^keureujtment^fion le faiû pendant le bcatt-^ 
UKfps é* croijfam de La Lune, 



I 



Antimoine diafhoretic. 
Pfcns d'Antimoine Ôc de Salpêtre de 
chacun vne Hure, broyé & méfie le tour, 
puis mets rougir vn^croifct entre les 
charbonsAeftant rouge iette dedans en- 
uiron deux onces de la poudre,puis cou - 
ure incontinent le croifet iufques à ce 
que la fumée cefTe, & lors defcouure le 
croifet, & y reiette d'autre pondre, puis 
le couure,côtinuant ainfi iufqnes à la fin. 
i Finalement donne feu de fufion refpacc 
dVnquartd'heure,&levafeertâtrcfroi- 
'dytirelamafle,&:lametsen poudre,puis 
Ja remède auec autant de falpetre com- 

medeuant, & réitère tout ce que defliis. 
Finalement tire la maflc pour ia féconde 
fois 5 mets-la en poudre & la dulcifie,par 
réitérées ablutions, b puis la reuerbere 
cnvn vafedeterre^clos, par l'efpace de 
24. heures , iufques à ce que Ja poudre 
foit blanche. 

La dcfc ert de 15. graiias. c 
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a Jlfaut que le creufetfoit grand. 

En eau chaude. 
c 0ns en fert pour guanr laver oie fecente-y\ 




JBe\oart minerai 

Près 4. onces d'efcume enuenimee des', 
deux dragons * vne fois reditiec , b ôc l'a- •■ 
yanc fait refoudre a la chaleur,cverfe deG| 
fus 4. onces d'efprit de feHbalfamic,^ 
deftile ^ au fable toute la liqueur iu fques 1 
à fcichcrefle, puis tire la terre &: la broyc * 
bien, fur laquelle tu mettras laliqueurl 
deftilee,auecencor deux onces de nou- 1 
ueau efprit balfamic, &deftilerascôm© | 
auparauant, puisfur lamafTc broyée re- 
mettras encor la liqueur deftilee, auec 2. 
autres onces pour la deftiler comme def- 
fus. Finalement prens encor la mafle, & 
la broyé, puis la laifl'e examiner parl'ef- 
pacedVne heure à Vulcan Docimafte f 
agitantcontinuellement la matière auec 
vn inftrument de fer,pui9 deftile fur icel- 
lepar pluficursfois l'acohol de vin, afin 
que la poudre demeure (eiche&blanche. 

La dofe eft de 4. grains à 6. 6c IVfage en 
cftfingulieren toutes maladies peftilca* 
i:cs,ôcficvres malignespopulaires,5 



Ëlemens de Chyme. ' 

a Ce/l à dire^ du Mercure Juhlimêé' de l'an- 
iimoirte crud. 

b Sçauoir l'huile tirée far la deftilation en 
H forme de beurre , comme a ejié dit cy deuant^ 
lorsque nous auorts parié de la préparation de 
Upoudreemetique :ilne faut pas que ladiâe 
huile ait efle précipitée, 

c S çamir goutte à goutte y ^ dans vaif 
\ Je au ample ayant le col long , de peur que par la 
trop grande ebullution vous nefape\^p€rte des 
ijpntsy qui en fortent a force. 
àCtfl'cJpritdenttre: 
^ Par la cucurhite auec fon alemhic, 
fCefta dire au fourneau dfjprenue* 
F, Dans des liqueurs conuenables pour feruir 
de véhicule, Ccjle préparation eft appellee Be- 
zoart minerai par ^ercetanus en fa Phar- 
Mocopee, Hartmannus ^ autres ^ é' elle (H 
diflinguee ^Wr lantimoinc diaphorctic, 
encore que Crollius luyait donné ce nom d'an- 
timoinediaphorctic ypuis qu'en i celle la fu b - 
fiance de l'antimoine ny acquiert aucuncver- 
tu diaphoretique , comme elle fatSl par k nitre 
tnla préparation du vray antimoine dtapho- 
reticcy deuantdefcrite, LesChymiques tien- 
nent que ce BcT^art minerai e(i beaucoup flus 
excellent que la vraye pierre de Bex>oart , 
On en peut augmenter la dofe iufques à dix 
grains. 
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CfoUtm dici que cette frefaration duBc^^arf'^ 
ijl fouueratne h beaucoup de maladies , ( comme iiN 
Jontla ver oie, la pejle, la goutte^ thydrof'tfie, les d 
Jîevres , les obftruÛions douleurs de là ratte^ t^! 
ie calcul ) exhibée dans vn véhicule comenable ^i' 
k la maladie quelle a vne très grande effh- < 
caceclr vertu d* opérer parla fùeur (jr par les'i.^ 
urines y fans purger far les [elles ^ny dt biliterles 
malades. 



Be^oart Solaire, 



Mettez 2. onces d'cfcumc des deux 
dragons bien redifiec dans vn matrasà 
collongque ferez fondre à chaleur mo- 
dereeipuis verfezdclfus peu à peu 2. on- 
ces d'efprit de fcl fouphreux : Etayant 
faitdiflbudre auparauantvnc dragmc de 
fin or, a en l'eau Philofophale , laquelle 
faudra retirer 2. fois par diftilation ,afin 
d'ouurir & atténuer l'or dauantage, puis 
pour la troifiefinc fois faudra faire dif- 
loudre Tor en nouuelle eau , verfer 
fur la première diflolution de la liqueur 
gommcufe , qui doit cftre claire &:rou- 
geaftte , & laquelle faudra mettre dans 
vne petite cucurbite,& deftillerau fa- 
ble tout ce qui en pourra fortiripuis ver- 
fer cncoc deux onces de nonueauefprit 

dcfel 



i 
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£ le mens de Chymii. 157 
de fel fouphreux, & diftiller au fablCjCom- 
mc auparauant, donnantgrandfeu fur la 
fin, afin que la terie qui demeurera au 
fonds de la cucurbite foitbien dclîechcc. 
Laquelle faudra mettre dans vn croifecc'^c 
faire rougir entre les chnrbons, iefpace 
d'vne heure. 

La dofe eft de fix grains iufques à dix , & 
d'autant qii'auec le temps fa vertu dimi- 
nue , plus elle fera vieille , & plus il faudra 
augmenter la dofe. Cell vn fingulier re- 
picde pour la veroUc , la pcfte , podagre, 
V iiydropifie , fiéurcs & toutes autres mala- 
dies , où il cft ncceflaire de prouoquer les 
(ucurs. ^ 

a Croîl'mdîBque ce medicmem fortifie la 
nature d caufe de l'or quony admjie, ce qui 
ef peuvray fewblahle , pas qu'il peut ejlre ra- 
mené encor es en fa nature métallique , & ifire 

renjîs en corps. 

Comme rougeolle,fetitc vtrolle, &c . 

Bc^oart Lunaire, 

•Faides diffoudrc la Lune auec refprit 
de falpetre ( comme fera dit cy après au 
chap. 17.) &qu^elle foitbien augmentée 
de fon poids , puis eftant réduite en eau 
vifqueufc par digeltion, vcrferez vne par- 
tie dlcelle fût lo. parties de la liqueur 
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158 Lture Second des 
gofnmeufëbicnredifiee, & ferez diftile^ 
2. ou 3 • fois de l'efprit de falpetre (Ur cefte 
mixtion, donnantgrand feu ihr la fin, puis 
faut faire rougir vne heure 6c demie cefte 
matière dans vn croifct , laquelle eftant 
mife en poudre ferez bruricrfuricellede 
bonefpritde vin. 

Ladofeeftde 6. à 8. grains pour toutes 
maladies de cerueau, & pour fpecific re- 
mède aux maladies des femmes. 

Bcz^oart Martial. 

Mettez te régule de Mars en poudre 
fubtile, que méfierez auec deux fois au- 
tant pefant de Mercure mereorisé , puis 
diftilez par la cornue toute la liqueur 
gommeufe qui en pourra fortir , laquel- 
le faut fixer auec cfprit de nitrc comme 
ditcft. 

Elieeft propre à tout flux hcpatic. 
B€x>oart louial. 

Faites fondre 5. onces de rcgule d'An- 
timoine, auec 2. onces dcftajn de Cor- 
noùaille purifié, que mettrez en poudre 
fubtile , & méfierez auec 2. fois autant de 
Mercure fublimé , &: en ferez le beurré 
d'antimoine par la cornue félon l'art, qu'il 
faut redifier & fixer auec Tefprit fufdit. 

La dofe cfl: de 2. à 3 • grains,pour prouo- 
qucr les fucurs abondamment. 
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t 




De la calcÎKdtfon ^ préparation 
du Mercure. 

Chapitre XIII. 

E Mercure éft vn corps mi- 
nerai composé de terre tres- 
fubtile & iiilphuree, Ôc dVne 
eau fubtilc cftroittement méf- 
iez erifemble : fa fubrcance terreftre a 
befoin d'eftrc purgée de la terreftreité 
craflcliilphurcufe, &rafubftance aqueufc 
de rhumidité fuperfluë. Or il y a deux 
fortes de Mercure , l'vn naturel , & l'autre lirutx- ou 
artificiel. Le naturel adif ëc fort depu- ^^''-''^^"^ 
fc , fe tronue vif & coulant en Aima- 
cien auprès de Calatraua au Royaume de 
Caftille. Il s> en trouue auflil de coagulé 
en cinabre , que Ton tire par le feu. Celle 
mine très ancienne ell appellee par Pline 
apoftéme de la liqueur éternelle. Il s'en 
trou'uc de femblablc en Idria, village du 
ComtédeGôritzenEfclauonie : mais ce- 
lùy d'Efpagne eft plus excellent , bien que 
lamine d'idria foit plus fertile. Ccfttou- 
téfois chofe digne d'admiration, que bien 
qiie les vo'ifinsde ce village foient quafî 
tous les ans traaaiilcz de peftc , neant- 
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zbo Liure Second des 
moins le village d'Iria n en eft iamau at- 
teint, ce qui m'a efté afferme en ce pays 

' lày a enuiron vnze ans , par des vieillards 

i du lieu mefmc , qui m'aflburoient Tauoir 

toufîours oblerué & ou y dire à leurs prc- 
decefleurs , d'où appert ( comme aufll par 
autres exemples infinis, ) queleMcrcure 

' eft vn tres-fouuerain alexipharmaque 

contre toute corruption & pourriture. Et 
n*eft pas moins prodigieux <Sc efmerucil- 
" labié , ce que le remarquay au mefmc 
village d'vn homme fort aagé , qui trem- 
bloit continuellement pourauoir là em- 
ployé toute fa vie à préparer leGinabre^ 
lequel preflant dans fa main vnc pièce 
d'or, la blanchiffoit de telle façon qu'il 
luy faifoit perdre tout à fait fa couleur 
naturelle. Il fe trouue encor vn autre 
Mercure en la montagne appellee Gin- 
j nouoda,diftante d'enuiron fîx lieues àc 

Cracouie en Pologne , entre Tarnoua, 
Ribie , 6c Strcletzcy , qui en certain temps 

; de Tannée fort iufqnes à la fuperficie de 

la terre , principallement en Automne, 
bien que l'en aye cueilly au mefme lieu 
des grains dans les racines d'herbes , qiii 
eftoient gros comme des pois , enuiron 
lafcftcS. leanBaptifte : Mais ce Mercure 
eft trop aqueux , de beaucoup inférieur 
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Blemens de Chymie . %6i 
à celuy d'Efpagnc ou d'Efclauonie , il 
s'en ti'OLiue encoren plufîeurs autres en- 
droids , & par fois dans les mines d'or ôc 
d'argent. 

L'artificiel fe fait par vn moyen aflez ^^crcun 
vulgaire , 6c cogneu des Artiftes , car il fe "^^^^f^-^' 
tire des métaux & demy minéraux, ^ par 
le moyen des fels refufcitatifs. ^ Voire 
mefme i'ay cogneu'en ceftc ville de Pa- 
ris, pUideurs pcrfonnages de grande au- 
thorité, & dignes de foy, qui ont tiré l'ar- 
gent vif non feulement des corps miné- 
raux : mais aulîî des plantes <5c du fang 
humain premièrement calcine. Maisn'e- 
ftant mon intention de traidcrde la tranf- 
mutation mctallique,finon en tant qu'elle 
peut feruir à la médecine , ie me borncray 
à ccft obied. Et d'autant que le mercure 
de lune a des grandes proprietcz, (5c ver- 
tus pour les maladies ducerueau, il m'a 
femblé tres-vtile au public, de monflrer 
le moyen de l'extraire , & puis en fon lieu 
enfeigner la façon de le préparer. Ainfî 
par les rayons efclattans d'vne vraye ex- 
périence , ie diflîpcray tous les broiiil- 
lars de raifons fans railbn , que nous 
ameinent tant de dodes indodcs, pour 
offufquer la vérité de la tranlînutation 
métallique , 6c des efteds falutaires des* 

R iij 
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minéraux en Ja médecine, lefqucïs a la 
vérité le croirois eftre dodes, s'ils traie- 
toicnt feulement de ce enquoy ils font 
doctes , fans s'imaginer follement que la 
nature eft bornée dans leur cetuclle , fon- 
dez fur les rapports de Guillaume <?c de 
Thibaut leurs predeceffeurs ,qui en ont 
ainfi déterminé. 
Nmitit de vcntis , de taurts narrât arator, 

Emmerat miks vulnerayfajlor oues. 
Ce iugement n'appartient qu'aux Phi- 
lofcphes naturels , c eft à dire Chymiftes: 
car fans la feparation qui fe fait parlefcu, 
nous ne verrions non plusésouuragesde 
la nature , qu'à trauers vn mur de fix pieds 
d'efpeflcur. Mais voyons comme fe tire le 
Mercure de la Lqne. 
Moyen Prenez Vne once de fine Lune en la- 
£extTM- mines bien déliées , que couperez en pc- 
re le Mer- ^-^^^ pièces , & ferez diflbudre dans eau 

cure de U r , . o w • • 

lune lorte commune bien rectifiée, puis tirez 
toute l'eau par diflilation , en remettant 
d'autre fur la Lune par quatre fois , & re^ 
tirant toutes les eaux à part , pour les co- 
hober à la dernière fois , puis retirer par 
diftilation comme dit eft. Apres met- 
trezvoftre Lune ainfi atténuée «Scouuer- 
tc dans vn matras à col long , & par def- 
Cus vne liure de vinaigre diftilc , auec 



Elemens de Chymie. i 
.uois onces de bon fcl de tartre, 6c vne 
once 6c demie de fel armoniac fublimé, 
coiTime fera dit cy après , & bouchez in- 
continent voftre matras, aiiec vn autre à 
col court, les luttant bien cnfembleafin 
que rien ne puifle rcfpirer, puis les mettez 
au ventre de cheual ou fon vicaire Tefpa- 
ce de cinq ou fix fepmaines , iufques à ce 
qu'après auoirbienbrafsé ce qui fera dans 
le matras, 6c en ayantmis vn peu fur vne 
pièce d'or après Tauoir tant foit peu frot- 
tée elle blanchifle. Lors ayant vuidé le 
matras , ferez c^chaler l'humidité iufques à 
confiftancc de boiiillie efpaifle , qu'il faut 
méfier aucc quatre onces de tartre calcine 
en noirceur , & diftilcrpar la cornue auec 
vn récipient à demy plein d'eau , à feu de 
fupprefïïon ou au reucrbere clos, 6c aurez 
pour le moins demy once de mercure 
coulant. 

Entre les autres fortes de Mercure 
commun , celuy eft le meilleur de tous, 
duquel mettant vn peu dans vne cuèil- 
lier d'argent, fur les charbons ardans, il 
laifle après Teuaporation vne tache iau- 
ne ou blanche: mais celuy quilailTcvne 
tache noire , a befoin , auant qu'on s'en 
férue pour la médecine , d'eftre purgé 
comme s enfuit. 

R iiij 
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Prensr ' ' Icrc. uu v maigre difti- 
ié de chn^^n vne iiure , & les mets en vn 
fort matras, auec vne poignée delel pré- 
paré , puis remue fort le tout refpcce 
d'vn quart d'iieure , afin qu'il fe méfie , & 
que le vinaigre fe noircifle.* lequel alor$ 
^u vuidcras auec. le Mercure en vne ter- 
rine vcrniflee , & le lauerns d'eau tiède 
tant de fois que toute la noirceur 6c fa- 
leure foit feparee , puis recommenceras 
en cor toute la mefme opération deux 
ou trois fois, &en fin pafleras le Mercu- 
re à traucrs du Chamois. Voila h façoa 
vulgaire &. imparfaite de purger le Mer- 
cure. 

a Comme de lefl^mj du ylomh, à'C. 

^ Comme de V antimoine . 

*^ C'eft d (lire , par le fclde tartre , amomac 

cJ* à'qjYiru- 

S'enfuit y^^e ^)urgdtian fltis parfaite. 

Prcns Mercure précipité, du Cinabre 
ou fublimé, & les méfie auec deux fois 
autant de Tartre bru fié ^ ou chaux viue, 
puis les diftile dans vne cornue de verre 
à feu de fupprefîion , ou au feu de reuer- 
bereclos,adjpt3Titvn recipientaflez am- 
ple à demy plein deau, «5c ainfî turece- 




lElennm de Chymie. 
pras vn mercure beaucoup plus dcpuic 
que par la façon précédente. 

^Oua part, ou auec la chaux vucyOu la chaux 
viue feule, fans le tartre. 

Ou bien fublinne-lepar feptfois, lere- 
uiuifiant autant de fois , & de cède façon, 
il defpoiii liera toute fa noirceur, fonim- 
pureté,& a venenofité, félon Paracelfe. 

Ou bien mets-le dans vnc cucurbite qui 
nit le col entier , & verfc deOus de bon 
efpritde vin , puis les battras long temps 
par enfcmble , iufques à ce que l'cfprit 
de vin retienne toutes les noirceurs du 
Mercure. 

Ou bien amalgame- le auec les corps 
parfaits , ^ le dillilant plufieursfois par 
la retorte , & fcparant à chaque fois les 
fèces, ^ fulphurees & puantes , puis le rca- 
malgamant, & finalement le palînnt par 
le Chamois , qui eft la dernière (5c trcs- 
parfaide façon de le putifier. 

a Sçauoir cffcnt tellement amaffcz a.o-^ 
régule de l'antimoine, âucfiiel régule amalgame 
auec le Mercure la dtfiili.ition fe fait far le 
retorte a feu de fupprefin?^' . 

^ui samajfent ou au col de la retorte, ou 
vers le fonds. Ilejl a propos de mettre icy vne 
façon de purger le mercure meilleure & plt^ 
4ife€quelcsfufdi^cs, laquelle fe fait fansfel 
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V^^çttant fculemet du vinaigre àuec le mercure ^ 
& le battant ou agitant quelque temps dans 
vnecucurbite longuette Ju/ques a ce que le vin- 
aigre fe ncirciffc. Puis oftant ce vinaigre noircy: 
ér en remettant d'autre nouueauyl' impureté du 
mercure fe raffoit toufiours aufonds du vinai- 
gre^ lequel ejlant clarifié peut derechef fcruir 
four recommencer de purger ledit mercure . Voi- 
re mefmes tout le mercure peut par cefte agita- 
tion auec le vinaigre ejlre conuexty en vne cer- 
taine noirceur , laquelle par après on remet{ en 
mercure coulant , defchargé de toute impur et é^ 
fi on empafle toute cefie noirceur auec chaux 
viue fi on la. diftile par la r et or te au feu de 
teuerbere clos, adaptant vn récipient ajfez. am- 
ple à demy plein d*eau, (jrc. 

'Vrecipttê blanc . a 

Diflbiils ^ le Mercure c en eau forte, 
puis verfant d*eau faice par deflus , il fe 
précipitera ^ en poudre blanche. Alors tu 
vuiderasledifToluantcpar inclination, 5c 
par réitérées ablutions , f & digcftions, 
rendras ton précipité exempt de toute 

aci-imonie,fin3lementeftantfecleIaueras 
en eau rofe & le dcflcicheras. ^ 

La dofe eft de fept à 8 grains , ôc purge 
feulement par embas. II fert principale- 
ment ^ pour les maladies vénériennes. 



♦ 



1 

f 



Siemens de Chymte, 
'outre ce vnô dragme de ce précipité, 
hieflc auec vne once d'onguent rofat, s en 
trottant les poignets , la poitrine , & les 
cuifles, challe ou tue toute forte de vermi - 
ne , 6c fait defleicher les galles. Le mefmc 
onguent appliqué fur les rougeurs duvi- 
fage les defleiche & guarit. 

a On appelle ce précipité blanc, le précipi- 
té commun, 
b Scauoir, dans vn matras bien ample. 
c iar exemple, di (fouis quatre onces de mer- 
cure QH argent vif y dans huicî onces d'eau forte 
commune. Sur cefte dtffolution , virfe fix onces 
d' eau [allée froide , &c. Mais il r/ejl pas he foin 
^ue ce fo/t eau marine : car il fuffit fi on cuit le 
fel commun dans ïeau commune. 

^ L'ebullitîon eftantfaiB^ dans vn matras . 
e fera claire , & doit cfirc gardée pour 
mondtfier les vlceresfordtdes.&pour d(ff idnr 
les galles, l'appliquant extérieurement . 

En verfant dcffusvoflre poudre vne liure 
deau commune tiède , & remuant le matras, 
réitérant ce fie opération trois ou quatre fois ^ 
iufques à ce que hau commune ait op toute 
ï acrimonie de le au fort e. 

A feu lent dans vn vaiffeau de verre ou de 

tme. 

H Les Barbiers & Chirurgiens fe fer uent dt 

ce précipité , en font des pilules pour guarir 
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UmaUdie vénérienne. Maisilcfta foufçonncr 
{jue Ivfage nef affeuré , veu que toutes les dtf 
folutions faicîes parles eaux fortes font dm- 
gereufesfion s' enfert par dedans le corps, d'au- 
tant que par les ablutions edulcorationsHefl 
mal aisé d'en fparcr entièrement l' acrimonie 
^ qualitez. nnifthles que le au forte luy a impri- 
meccs. Toutesfoisf quelquvn veut s en feruir, 
il doit au aie r les pilules de ce précipité fans les 
mafcher .autrement elles luygafleront les dents, 
^ eau fer ont vn fùx de bouche yCe qui doit eflre 
diligemment chferué en l'exhibition de tomles 
frecipitez^ : c^urlques. vnsaufife fruent de ce 
précipité pour farder le vif âge, mec l'eau de lys, 
de nénuphar, antres eaux fcmblables ,ou auec 
fomades: niais tel fardcaue à la fin la faccygafte 
il s dent s, pourrit lesgcnciues. Le fard de l'eftain 
âe glace , autnmcnt appelUhifmuth , /• fait d^^ 

mtfmffaconqHcleprecipitébUncyquieflmcm 
dangcrettXi mais noircit à la fin aufsilafacc. 

Précipité rouge. 

Le Mercure eflant diflbiit en eau for- 
te, fay-le fccherpar euaporation du dif- 
foluant ^ à feu violent, (Sctercfteraau 
fonds du matras vn précipite rouge, très 
v^tiffe principalement pour les vicercs ^ 
vénériens. 



I 

I 
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^ ^ eft hau forte en mctUim le mai /a^ fut 
s cendres. 
b Scduoir fur la fin. 

<^ // n'en faut fa^s trop mettre de feur de U 
faltuation. On ne le frendiamais far dedans le 
corps j far ce qu'il eft trop acre. 

Frecipné a excellent far tom les autres. 

Prcns 4. onces de Mercure purifie'. Se 
verfe deirus huid onces d'huile de foul- 
l'phre b redifié, puis le laifle digérer deux 
iours au fable, après diftile parlaretorte 
' le cohobant par trois fois , ôc fur la fin 
donne feu violent en forte que la rctor- 
te rougi lîe, puis tire la mafle blanche Ôc 
ï la broyé , finalement laue-là plufîeurs fois 
'jcn eau chaude diflilcc, iufques à ce que 
tu voyes ton précipité changé en poudre 
tres-iaune, fur lequel tu enflammeras par 
: trois fois de 1 efprit de vin , & alms il fe 
pourra tres-aireurément adminiftrer dans 
le corps. 

a On l'appelle d'ordinaire le 7 urhith miner 
qm entre les Chymiques ne (ignifie autre chfe 
quvnef réparation artificielle du mercure. 

^ Faite far la campane. Ou ver fez, dcfjtis 
hui^ onces d'huile oud'fjprit deviiriol, quiefh 
le lieutenant de lijHîle de foulfim. Et en cejie 
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o^er Alton cy , lonvfe â huile de foui fhre faite 
far la^awpme^ farce quicclle huile fcrt dauan^ 
tage a, la jixion. Tout es fois le (prit de vitriol 
fref are félon l'ordonnance de l'Auîheur y e(i^ 
aufn bon , farce que ces deux cjprits , fçauoiy^ 
celuy dufoulfhre, ^ celuydu vttrioljfrocedenr 
d'vn mcfme frincife vitriolé. 

La dofe eft de trois grains à fix, & 
prend dans les extrai(51:s purgatifs , o\i 
dans la conferue ^ de rofes. Il eft trcs- 
foiiuerain pour toutes les maladies caiT 
fées de la pourriture des humeurs , & 
autres qui font defefperees. Il purifie le 
fang en la podagre : ^ & pour les fieures 
continués , c'eft vn fecrettres-exce lient (5c 
affcuré. 

* VAutheur met four véhicule du turhith 
wineral entre autres véhicules les extraicîs 
furgatifs: mais en lieu de ceux la l'onfeutfe 
feruir heureufêment , four i ne or forer lefrect- 
fité de ce fie frefarntion de diagrede [muante y 
qui efl tres-honne. Prenez, autant de diagrede 
qutl vous flaira, far exemfle, vne demie drn(r 
me ,fuluerifez> le , adiouflezafres queUjue feu 
( fcauoir s.oU 6. gouttes ) d'huile de vitriol ou 
d'efprit de foulfhre tiré far la camfane^ ^ .? . ott 
/{..goûtes d'huile danis, broyez, le tout bien fort 
aucc vn filon frotté d'huile d'amandes douces^ 
la majfe deuiéndra gluante comme de la 
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Elemns de Chymiè, 17 f 
'X , laquelle vous garderez, dans vne vcjsie 
(duitc en rouleaux ou magdaleons. Elle fe 
(Ut garder fiujieurs années, La dofe efl de fuis 
nx a qui nz^e grains , qui lafchent le ventre y à* 
purgent doucement fans aucunes tremhees. Par 
exernfleymejlcz, de ce diagrede préparé auec lef- 
dits précipitez pour les incorporer enferme de 
pluies , trois ou quatre grains ^ (^c. Tout es fois 
il efl a fouhatterque les Barbiers & Chirur- 
< giens , qui ignorent la vraye préparation cr 
" exhibition de ce médicament en vfaffent plm 
fobrement. Car combien d'hommes n ont ils 
précipité à la mort par ïvf Age du précipite de 
mercure y mal préparé ou mal dijpenséf Si les re- 
me des des maladies ^ cedijoit vn ancien , font 
employez, par lesignorans en larty ils ne font 
que poifoh. Bt au rebours , ft les fçauants & 
expérimentez s'enferuent , /// feront comme la 
fec ourable main des dieux. On tire bien l'effen- 
eedufublmé&du régule , les fleurs de (anti- 
moine^ leturbithdù mercure y le laudanum de 
' l^ opium, mais ce n' efl pas à ceux là qui nont 
point la cognoiffance de la Médecine y ny l ex- 
périence def dits médicament s y de les mettre en 

Il praBique , ou fur eux y ou fur les autres. Car en- 
I core que I qjftge en fuccede vne ou deux fois 
' heureufement , néant moins le danger auquel ils 
mettent bien fouuent les malades y les en deurott 
dcflourner, La témérité é* la prudence nont 



* 




Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 
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rieit de commun enfcmhle , & U fortune n 
doit cflre admife farîes Médecins aùconf à 
fuis qu'on voit tous les iours que les medic 
ment s mcfmes très-bons^ en U main d'vn t eme 
raire f ont csmme njn coufieau en U main d^v 
enfant ou d'vn furieux , Donc que s cnceflefor- - 
te de médicaments , qui font fi dange reux en 
leur f réparation & "iftge, il faut bi in pren- 
dre garde s'ils font deuanent préparez^. Ce qui 
fe Cognoijlra fi en foi tant le mercure précipite 
auec de l'or , // le fait blanchir comme a ac cou- 
fumé de faire le mercure vulgaire par le ftul 
attouchement . Tout es fois il nejl pas ne ci jf ai- 
re que le mercure foit totalement fixe pour s'en 
feruir par la bouche : car ainfi il per droit toute 
Ja vertu pur gatiue , s il eft vray quil n opère-, 
qu'a raifcn de fa crudité > ou hten de fa volati*^ 
Itté, 

h On t ordonne auec les pilules de Eufm 0' 
l'huile de miel. Crollius parle fort amplement de 
tvfage de ce précipité in B.ifilica Chymica» 
ou il explique aufst plus au longldproce^îure de 
la préparation , digère cefle poudre dans vrt 
matras l'efface de hutcî iours a feu de fable biefi 
fort , afin que s' il y a encore quelque peu de mer- 
cure crudauec le fixe , qu'il en foit fcparépar Id 
fubltm atim y que le précipité enfottplu^ af- 
fturé. Outre les vfages que l Autheur n et 
icy en auant , on le donne auf si en lapkurefie 

aUec 
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auec 'vn 'véhicule Jpccîfique. Item contre le 
"<poifon. Itcmfour guanr laiaimijfe^ la vcnlic^ 
a galle , les vlceres O' â^fluxtom ver oit que s 
en rat cru fît fomcnt la ^rtfe. Jux vlares 
fitants & malins , on le me fie auec onguents 
convenables.. En U pefteon le donne auec les 
fUdcs , pej} tient telles de Rufftps ^ Paracelfe l'a, 
ordonné en U çuratton de La vérole auec tele- 
Buaire de fuçco rofamm, Pha^dro en a. 
guary très hcureufement lesfuflules veroliques 
aitecl'ejpïit détartre. La do] e eft de trois à Jjx 
grains "principalement pour les complexions 
rohufies. On le pre fente auec les pilules apprq^ 
priées , en U douleur de tefie auec les pilules co- 
ohées, aux douleurs des bras y itmbesô'iûinâfu' 
res auec les pilules des hermo dactyles ^ ou on le 
mejlc auec les extraits purgatifs,cofrime il 42 efté 
dcjta dit cy-deuant. linéiques uns mefmes le 
prennent enuelofpé dans les oublies en beuuant 
tant [oit peu de vin après. 

AtAtre precipitaiiôn 'iT f^'tf çtn^ttfQn 
de Mercure. 

Prens Mercure purifié ficdiflilc , auec 
or ou argent ^ comuK dcfiîis, & le mets 
feul , ou Tamalgame auec or ou argent, 
puis le précipite en poudre rouge com- 
me s'enfiiit. Prens vn petit matras ^ qui 

- - ' S 
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ait le col vn peu long , dans lequel ttt meç- 
tras quatre onces de Mercure , *^ & le po- 
feras fur vne lame de fer dans vn four- 
neau à fable , continuant le feu Icfpace 
de quarante iours : mais faut que le col dn 
matras foit efleué par deflus le fablcr 
d'enuiron hùid pouces. Et le Mercure 
qui montera au col du matras pendant 
les dix ou douze premiers ioUrs , doit 
cftre tous les iours par plufieurs fois pré- 
cipite ^ au fonds auec vne verge de fer, à 
laquelle foit attaché vn drapeau, comme 
cnfeigne Geber qui cft vne façon de 
précipiter le Mercure prifc des anciens 
Philofophes , & non des modernes. Le 
temps des quarante iours expirés s^il fe 
trouue encore du Mercure crud dans le 
matras, il le faudra feparerd'auec la pou- 
dre rouge , qui a des vertus admirables en 
la médecine. 

Aufarauant adioujlé par amalgawatm^ 

hlu:é par âejfus. 

c Préparé & reBifé. 

à Cifte opération fe fait plm commodément 
fi l'en couche le matras fur le coflé , & fi on lé 
tourne toutes le s heure s douze fois , afin que le 
diffus changé auec le dcffous haflela précipita- 
tion. 

Ce H: vn purgatif trcs-fouucrain con- 



r 
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f fc la lèpre > a lafçhant le ventre fort dou- 
cement , & qu'on peut fans danger don- 
i>.er aux femmes ôc petits enfans. Il purge 
la pituite ,& tempère la chaude feicl .c 
difpofition des parties. 
La dofe cft de fîxgrains> 
Ainfî fc peut precipitei cout feul le 
Mercure de la Lune , pour la manie (Se 
autres maladies du ccrueau. 
aEt autres vilains vlcercs. 
b La dûfc (ft de fixgraim a dix. 

Autre prectpitatio?3, 

binbuîs le Mercure en eau forte , ôc le 
jprecipite félon l'art, faifant exhaler toute 
iliumidite pour rendre rouge le précipi- 
té: lequel eftant puiuerisc' tu mettras en 
vn matras qui foit fort, luy verfant defibs 
du vinaigre diftilé par trois fois iniques à 
ce qu'il furn âge de 5. doigts. Puis pofe- 
ras ton matras fur vn feu de fable , pour 
faire bouillir lentement le vinaigre par 
Tefpace de fix heures , & diflbudreale 
précipité : Puis ayant filtré la bdiiîolution 
tuverferaspar delTus la liqueur emprain- 
te de lame ^ du monde , 6c foudain le 
Mercure fe feparcra de fon dilToluant, 
Alorstu le laueras &c delTcicheras. 

' Si) 
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I^adofe eft de 4. à 5. grains , & purge 
doucement par le bas. 

a A f^auoir , après flufieurs chullitions auec 
le vinatgre récent. 
^ S garnir , chaude. 

c Cefi à dire l'tfprit de vin , en lieu duquel 
on fe'fLUt feruir en icjle opération cy de l huile 
détartre. Adiouflons aux précipitations pre* 
cedentf. s vnc autre façon de précipiter le rner^ 
cure, quincjlp/tsaes pires. Prenez du mercure 
fuUimé aui c le Je. commun le l'itriol, dijf ?/- 
ucz^ le en eau de fontaine , le faifant bouillir ^ 
après verfez» goutte a goutte quelque peu d hui- 
le de tartre fur la difjolution claire & nette, 
érincontinet le mercure fe précipitera au fonds 
en forme de poudre rouge. OflcTJ l'eau par in- 
clination , é" lauez> par plujieurs fois cëfe pow 
dre , iufques a ce que l'eau ne retienne plus au- 
cune Acrimonie, finalement fâchez, la fotgneu- 
femet gardez» la J^uatre,cinqouJix grains 
d te elle donnez, auec de latheriaque ou njithri- 
dataieun deux fois la fepmaine , des bouc hint 
merueilleufement toutes objlru&wns frinci- 
falement en la iauniff ?, & pâlies couleurs, 
il eft au fi tr es-bon à* en prendre contre le pot- 
fon. Aux fièvres chroniques ce précipité cj 
prouoque aufi les fueurs. 
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■Precipitattofi^ dé Mercure en un 
moment. 

Mets TEniery rouge h puluerisé en yn 
croifetaii feu violent Telpace de quatre 
heures , & iufques a ce qu'il commence à 
fe virificr , <Sc aldherer auxcoftez du croi- 
fet : lors le tirant du feu puluerife-Ie fub- 
tilement , & le mets en vu matras, verfant 
deflus d'eau regale redifiee. Puis le laifTe 
digérer c par 24. heures. Et ayant versé 
Teau teinte par inclination , remets en 
d'autre dcilus iufques à ce que tu auras 
tiré toute la teinture. Apres diftilc les 
menftruës iufques à confiftance t d'huile, 
& prens vne once de cet huile, que verfe- 
ras fur ^ 4. onces de mercure 5 crud , & le 
mercure fe précipitera en vn inftant fans 
s'attacher ^ à l'huile : lors fi tu le dillilesà 
feu aflez violent, il fe fiibhmera quelque 
peu du mercure après l'euaporation de 
l'huile.Toutesfois la plus grand part d'ice- 
luy demeurera fixe. ' 

Ilfert pour l'augmentation de l'or, & 
pour faire du verre tres rouge. " 

^ On l'appelle aufi le précipité miracu- 
leux. 

S iij 
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b Voire d' autant quileft flus noir , d'autan] 
çjl-il meilleur. 

c Bn vn lieu chaud. 

^ Jufques ^ ce que h au royale ou régale foit 
imprégnée de la teinture de i Bwery , qui tire 
eu furie verd, ou fur le jaune. 

ç tellement qu'il ne refte que la tierce far tic 
de l* eau imprégnée de la teinture de l'E?vcry. 

f Plujloft fur deux ou trois onces , &c. 

S Bien Purgé. 
En poudre blanche. 

' Faites rougir ce mercure ime heure du- 
rant à feu lent dans vn creufet , far ce qu'il ne 
s attache f oint a rhuile , afres addouctjfez^ le, 
^ vous aurez- vn mercure emetic fur géant 
doucement haut & has. La dofe ejl de trois ou 
quatre grains, c^jionletietdanslefeu deux 
heures , il furge feulement far le bas .-mais fi on 
Vy laijfe flm long-temfs ,fçauoir cinqouftx 
heures, ildcuienttres fxe ,&frouoque feule- 
ment les fucurs . 

' Et le frecifitê me fme demeure rouge , nu- 
quel fi vous adiouftep autant de mercure crud, 

le mettez dans vne fiole au feu de fable y H fe 
frecifiteraenfeude temfs & ainfifar rttte- 
Yées additions efgales de mercure crud , vous 
augmenterez la quantité du frecif it é. 

m L'augmentation du fel , far ce frecifitê 
mi^ACuleuxfefait cmme quelques Chymique s 
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dijmcn cefte façon. Prenezdeux fois autant 
de fonlphre commun que de ce précipité mira- 
culeux , broyez m.eflez>-le furie marbre , fon- 
derie s dansvn crcufet ou efcuelle , tout e/lant 
fondu, le feu s'y met ay sèment, laiffcz, brufler le 
feu iufques a ce qu'il ceff rdefoy mefme , il y 
refteravne poudre tirant furie iaune , laquelle 
méfie peu a. peu auecle f cl fondu. 

n Sçauoir ,ft vous adiouftez à la mefme pou- 
dre quelque peu de cailloux calcinez^ , ^ la 
chaffez^ a feu fort violent, car a la fin ellefecon- 
uertitcnverretres rouge. 

Précipité dtaphoretique, ^ 

Diflbuls le Mercure ( auparauant difti- 
lé auec Tor ou Taigent comme dcfl'us ) en 
çau forte , laquelle tu diftiléras dans vn 
matras , qui ait le col long auec vn alem- 
bic proportionné, donnant feu du troif- 
iefme degré, (Sccohobant^ par deux fois, 
afin que k mercure deuienne rouge. Le- 
quel tu dulcifieras le calcinant dans vn 
croifet, entre les charbons ardens refpacc 
d vn quart d'heure , remuant continuelle- 
ment auec vne verge de fer :Ou ^ bien auec 
l'eau ruinante. Prens^eux liurçs de vin- 
aigre diClilé: demy liure dephlcgmc d'a- 
lun , & fix onces de chaiix de coquilles 

S iiij 



d'œufs tcuerbcrec , & diftile le tout iuf- 
qiies à fîccité. Puis prcns trois liurcs de 
ccftecaii, 6c vneliure de précipite cydef- 
! ' fus, que feras digérer l'efpacc dVn iour, 

puis diftiller par lalembic cohobant par 
trois fois, <k augmentant le feu fur la fin 
pour bien feicher la matière : laquelle 
après tu circuleras 1 efpace d'viii iour, 
, auec efprit de vin : lequel tu fepareras par 

diftilation, 6c derechef circuleras,& difti- 
j leras, réitérant ccfte operationpar quatre 

fois. 

l Et voila la vraye préparation du preci- 

! pité de Mercure pour chafl'er diucrfcs 

I maladies , principalement la groflb vcro- 

' le , foit qu'il foit prins par dedans pour 

prouoquer les fucurs : foit qu il foit ap- 
plique par dehors auec beurre ou autre 
I médicament conuenable ' 

, a c*e^ le frecipité diafhûrcUcjue de Para- 

* eelfé. 

^ Reuerfant toufiours U première eau forte y 
\ WAis après l'auoir renforcée d'aune once ou deux 

de muue lie eau forte. 
}| c Pour cejle difumcitue il faut mettre;, 

!• après il doit cftre rendu fixe nuec Feau 

iùiuànte, <Scc. 
à l a dofc cfl de qv '• •■■r ^rams a huicl. 
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précipité de cwabre dtaphoretiqus 
cy cathxrîiqu''. 

Prcns vnc once de cinabre vulgaire, 
|& deux dragrhcs de prépare , que 
royeras & mcfleras cnfcmbie , puis les 
mettras en vn matras , vcrfant deflus ^. 
nces d'huile de foulpine faid par la 
ampaue , puis mettras digérer fur les 
endres par i'cfpace de trois leurs : fina- 
emcnt faits cuaporcr toute l'humiditc à 
eu violent, b Et demeurera au fonds vnc 
hiaffe blanche, laquelle tu dulcifieraspar 
réitérées ablutions. 
« 3 Cefi à être décrépite. 
. ^ SçAuoir de fable. Vaidies euaporer toute 
V humidité a feu de fable violent y reuerfeXj & . 
diftilez> derechef y me f m es iufquà la trot fie f me 
vis. 

La dofc de fix grains purge par les 
fueurs , & dix grains purgent par le bas. 
Il eft propre aux maladies vénériennes 
principalement : Ôc fe prend a auec con- 
îerue de rofcs, ou trois ou quatre onces de 
decodion b de falfe pareille. 
• Par l'efpace de quelques iours. 

il faut entendre la première deco6îion de 
'ûlfepareille. 
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Précipité l^ecifique pour la gonorrhcel .\ 

laites diflbiidre trois onces de mercq- 
rc purifié dans Icaii forte : mettez aufïîj 
vne once de venus dans vn petit inatrasàl 
part , que ferez femblablementdiflbudre.| 
Puis méfiez les deux diflblutions enfem- i 
ble , que ferez exaler , furie fable , don- 
nant grand feu fur la fin , pour faire fortirj 
tous les efprits de l'eau forte. Le vaifTeau^ 
eftant froid broyez le précipité en pou- 
dre fubtile , que mettrez dans vn matras, 
& par delTus du vinaigre trois fois diftilé, 
qui (iimage de demy pied , que ferez di- 
gérer au bain lefpace de cinq ou fix j 
jours , faifant bouillir Teau fur la fin, \ 
^fin de faire diffoudre le mercure danîi 
Je vinaigre , qu'il faut filtrer chaude- 
ment , «5c faire exhaler à la vapeur du 
bain : <5c le précipité demeurera verd au , 

fonds. I 
La dofeeft de 4. à 6. grains.^ 1 
a La dofe cfideà^. grains wpjuesahuiâî. llk 
le faut prendre le matin auecconf crue de rofcs j 
encore s quil fcmhle que la gotmrhee C(ff ^ , // 1 
ne faut neantmoins encores s y fier: d'autant 
qu âpres vne feule exhibition de ee fiecific, 
elle recommence parfois, Cefl pourquoy ile» 
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jut toufmrs continuer l'vfage , iufques a ce 
lue tout le flux foit entièrement arre(lé. Car 
médicament fai6l couler la gonorrhee à* 



fe. 



lernire de "ZJ^nus dUphoretiqu 




Prens vne oface de limaille de ve- 
s, deux onces de Mercure meteorisé, 
deux onces <5c demy de feP mercuriel. 
koye & melle le tout , puis le mets dans 
jbmatrasqui Toit ibrt , donnant feu de 
ible iufques à ce que le tout fe fonde 
omme cire. Lors prens le matras ainiî 
lchaud,&lemets en Teaii froide ou il fe 
imettra en pièces , & le Mercure coulera 
en couleur verdaftre,lequel tu dcffeiche- 
Iras & mettras en vne petite retortc auec 
cfprit de foulphre ou vitriol fur les cen- 
3 dres pour digérer par Tefpacc dVn iouc 
] naturel: Et puis tu le diftileras à feu de fa- 
* ble,cohobant par deux fois,finalemcnt tu 
lelaueras'^par deux ou trois fois , & U 
dernière fois auec eau cordiale, 
a Ceft a dire , de fel armoniac. 
^ S çauoir , auec l'eau douce. 
r Ouauecl'ejpritâevin. 
CeO: vn tres-excellent fudorific Bé- 
zoartic, contre la pefte , & s'il efl: prins 
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douze n heures après le venin ben, il pre+ 

férue de mort. 

Ladofec'T ^Vn grnin ou deux en eat 
conuenabic. 

^ Ccflk dire , entre les douze heures. 

■ Auee de U thenaque .il n'y a aucun reme ^ 
de flU'S fouuerain pour totalement defracine 
lamaladie v( nerii nne que çeluy cy. Au corn 
menceryicnt a. U vérité il fait vomir , mais e. 
r (itérant Fvfage, tl ehajj e toute U minière d, 
niai far les fueurs. 

Vrectpiu. r^^^l ''''curc pour les '^Icsres. 

Efleiî^nezcuatre liures de chaux viue, 
dans vingt cinq liures d'eau commune, 
laquelle faut clarifier par filtration : Puis 
en quntre liures d'icelle , mettez deux 
dragmesde fublimc commun en poudre 
fubtile : <Sc en peu de temps il fc précipite- 
ra en poudre orangée, propre aux vlcercs 
malins. L eau ' peut feruir pour confom- 
mer l-es chairs baueufes. 

^On fait aufi vne eau mercuriale hlan^ 
che ,noncorrofme ^propre pour guarir les vU. 
ceres vemriens , qui paroijjent tant en U hou- 
che , qu'a la verge , & pour mortifier les chan- 
cres y en les touchant legh'cm'et auec vnpluma- 
ce. i». Prenez. 2 . dragmes de fublimé broyé hien 



fmt fur le marbre yZ-er fez. dcjfus^ eau de plan - 
m,'vne liure & demie dîfol ticz> -le doucemctît 
\i bam y enlcfutfant bomUir : a lâ fin je '^anz. 
]^f.AU des fèces far la fltration , après verfez^-U 
Uns vn vailftatt d'effam bien mt , é' Uijfcz,- 
ma là quelque temps iufquts a ce que le vaijjeaii 
bit deuenu noir. Ce voyant verfez, la meÇme 
]mdansvn autre plat d'e/lain bien net \tuf- 
ts ace que le premier plat aura efté nettoyé 
ïe fa noirceur , par après reucrfcz-y à dans U 
\ejme eautufqu ace que derechef il noirciffe^ 
Ip- Cûminucz>cela en changeant toujioursleplat 
loirty tour a tour , iufques a ce que les plats de- 
murent blancs, ce qu'on a obtenu après la dix* 
\efme ou douztefrnefots. Gardez, cejleeau pour 
^ousen feruir Sivousladefircz plus forte, il 
\ufjit dt la verfcr fixfois dans les plats. 



Delà Calcwation de Saturne er de 
'^ittnter. 

Chapitre XIV. 



V'-^ rnr- comme dit Ge- 
uui , j1 cft impolfible de 
foudre les corps , fî on ne 
^ fçait leur compofition, 
auant que venir à la calci- 
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%Î6 Liure Seconddes 
nation des métaux , nous dirons j e 
paflant quelque chofe de leur natu. 
11 me feiublc donc qu'Herme^ pere d< 
Philofophes a fort bien iugé quand i, 
did que ce qui elt en haut eft comme c« 
qui eft en bas , & au contraire. Car d( 
mefme façon que la nature produit p< 
à peu 6c fucceflîuement les vegetau]^^ 
en la furface de la terre : De mefme façoi^H 
auflîaux lieux fous-terrains ( bien qu'a^H 
uec beaucoup plus longue efpace d(^^ 
temps ) elle engendre les métaux : Prei 
nantpourfemenced'iceux , vne vapeur 
humide on dueufe, contenant en foy lei 
proprietez & vertus de Targent vif 
d'vn fouphre vitriolé , qui decuit le Mern 
cure par fa chaleur. De là vient qu'on 
toufiours dit que le foulphre eftoit le] 
Pere , & le Mercure laMere de tous kî 
métaux , (Se en eux font reprefentez les 4J 
Elemens,qui font la matière plus efloî] 
gnee de tous les corps fublunaires. Car k 
Mercure froid & humide comme la fem- 
me , reprcfente Teau Ôc Tair, & le foui phn 
chaud &fec comme le mafle , reprcfente 
la terre ôclefeu. Si quelquVn veut dire! 
que la première matière des métaux fbit l 
pluftoft vne liqueur qu'vnc vapeur, ie ne>i 
luy contrediraypas. Car l'an 161 1. cfuntjf 



Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Elemens de Chymie] i h 7 
h Hongrie à demy lieue de Schcmnics, 
comme ie defcendis dans la mine d'ar- 
gent , profonde denuiron trois cens 
toifes , i'appris des foflbyeurs ( qui à caulc 
de Ja violente chaleur de k mine font 
contraints de trauailler tous nuds fans 
chemife ) que les vapeurs minérales mon- 
tent fouuent du centre de la terre auec 
û grande impctuofité, qu^ellesefleignent 
leurs lampes, & fuffoquent par fois leurs 
ouuriers , s'ils ne font prompts à fc retirer: 
mais que quelque peu de temps après, ils 
trouuent la vapeur attachée & amaflee 
contre les parois de la mine , laquelle 
vapeur au moindre attouchement coule 
comme huile. D'où fe pourroit dire que 
la liqueur fulphuree ôc mercurielle , eft 
la matière plus proche des métaux , 6c 
la vapeur, matière plus efloignee. Et de 
faid i'ay encor des morceaux de roche 
pris en laminefufdide, & en autres, lef- 
qufls ou par telle vapeur ou par telle li- 
queur minérales ont efté percées de tou- 
tes parts , 6c aux vus defquels fe trouue 
encore de la matière crue & indigcllcaux 
autres de la matière médiocrement cuit- 
te , en forte que dVne liure de mine , fe 
peuuent tirer fix dragmes d'argent pur, 
denuiron demyfcrupule d'or,<5c autres 
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1 8 8 Liure Second des 

fe trouuent de matière parfaidement 
cuitte , de façon que l'argent fin paroift à 
ia lliperficie, <Sc en vn fe voyent des rar 
mcaux de pur or. Et combien que quel-- 
ques vns fondez fur des raifons dtt ton 
friuoles , nient que le Mercure & le SouH 
phre , foient ia matière de tous métaux. Il 
cil toutefois plus expédient de croire en 
cela les Philofophes verfez en la metal^ 
lurgie, qui tous d'vn commun accord af- 
icurentque le Mercure 6c le Soulphre fei 
trouuent en toutes les mines & veinesv 
metaliques. Et de faid leur opinion eft 
approuuee de tous ceux qui fe méfient 
de fondre , «Scefprouuer les métaux.- fans 
parler des plus dodes Médecins qui con- 
feilcnt que la plufpart des maladies de 
ceux qui trauaillent aux mines , procè- 
dent des cfprits cruds du Mercure & diu 
Soulplire, qui tê fontinfinucz dans leur 
corps , 6c que les métaux font mefme ef 
fed que le Mercure aux maladies exter- 
nes. Voire meline on fçait par expérience 
que tous métaux fe peuuent conuertir ei 
argent vif,ôc l'argent vif, en toute forte de 
métaux, 

Calcination de Saturne. 

Fay fondre le plomb en vn pot déterré' I 

ou;j 

I 
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Elcmens de Chymle. 2^9 

reou de fer, & le purge de fa crafle, , puis 

augmente Icteu, iufques àcequelevare 

fe rougifse, le remuant continuellement 

aucc vne fpatnlc de fer, & il fe réduira 

en chaux ^ laquelle criblée 5c reuerberec 

plus long- temps , fe conucrtira en Mi- 
nium.c 

a C^i efl deffus. 
b Grije. 

^ DttquclvoHsverrez.V'vfage fluihas frrU 
fin du chapitre \j,ch l'Authtur parle du fel 0» 
'vitriûlde Saturne, 

Calcinât ion de lupitcr, 

Prens 4. liures dcftain d'Angleterre 
non fophiftiquc : fonds-le en vn pot qui 
ait le fonds piat,<5cen feparc la crafsc: 
après iette defsus vn peu de fel armo- 
niac: puis augmentant le feu iufques à ce 
que le pot fe rougi'fse , iette delsus vne 
Iiure& demie de fel prépare :& le remue 
auec vne fpatule de fer , iufques à ce que 
J'eftain foit réduit en chaux, laquelle à 
'feu violent fe remettra en corps, & fc 
feparcra du fel impur & noir. Lors tu U 
remefldras derechef auec vne linre de fel 
préparé , & la calcineras encor comme 
auparauant. Finalement par ablution tu 

T 
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L'mre Second des 
ladefpouillcrasdetouteacrimonic, «Se là 
reuerberctas par huid iours,iufqucs a cà • 
qu'elle fc rcduife en Alcohol : ôc alors 
vcrfant<leflus é\\ vinaigre Alkalilé , tu en 
tireras le lel,digcrant par quelques iours 
puis filtrant & coagulant. » 

zCeftc caUinaîion delupterne Jemble fas 
eflre hie?i bonne , d'attîant que ceJîe chaux ejt 
corrompue parï'addttïo des fels, CalcmeT^don- 
ques k Ittpterii part > de mijme façon qu il a 
cfle dit du Satmne,0' tirez, de la chaux ou cen- 
dre lefel attcc le vinaigre dtfitlè^é' n^HieT^e-^ 
dit [cl far réitérées dissolutions en eau Jimple, 
fltrations ^ euaporations faites peu à peu dans 
le bain, c^'vousaure'^yn fecret de très grande 
vertu en lafuffocation de matrice. On donne de 
cejeli aux femmes hyjleriques trauaîllees de 
U matrice , trois ou quatre matins de fuite d 
cœur icnn^ trois grains en eau d'armoife , ou en 
eau cordiaU^ou bien dans vne cutilUree de teau 
f muante, que Crollim defcrit^é* af[ure c fit e fort 
Jinguîicre en tel mai 

çi. rad. didam. fem. dauci ân^vneonce. 
cynam. eled. caffiœlign. mclilT. ana deux 
firupuls, croci orient, vn fcrupul. caûorei 
récent, vn fcrupul & dtmy. De toutes ces 
drogues méfiées faites vne pendre , fur la- 
quelle verfez, deux liures ^ dtmy à eau de 
rnf 'e , laif[èx,-là en infufion tefpace de quatre 



nie mens de Chymie. 29Î 
hnrs , fuis dtliile\^ l'eau au hatn Marie , ^ 
gardez*' là pourrons en [èruirauec ledit fel de 
iupter. Ce fel je difjouh aup en la caue en 
hutle y laquelle on appelle le Laudanum de 
lupitcr , parce qtùl appaife grandement les 
douleurs des coliques , prouoque mcrueillen- 
jimentlcsfueurs, D'icelleonfe fert aufsi en la 
fil (foc aî ion de la matrice ,fi}it quon en donne i 
prendre par la bouche vne goutte ou deux , foit 
n quon en frotte chaudement le nombril de la pa» 
" t tente. On peut aujs'i f aire des cryjïaux de lupi- 

ter par re'iterecs folutions, filtrat ions dr cuapo- 

rations de feï fufidit , prefique de me(me façon 
qu'on fiaià le cryfial minerai, qui (èrt encore 
dauantage au mefime mal. La âofe eft aujsi de 
trois grains dans la mefime liqueur que le fiel (è 
donne. 

Autrement, 

Il fe peutauflî calciner comme le Sa- 
turne» fans addition de fcU On les peut 
cncorcalciner dans vnecicuellcde bois^ 
bcnduittc dccroyerlî cftant fondus on 
^es vcrfe dans icelle cfcuellc, & remue 
foudainement pendant qu'ils fc coagu* 
lent, c 

a Duquel il ejï traité cy deffius au cbap, %'li 
eu ilefil parlé du baume de Saturne. 

T i) 
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i^i Liure Semid des 

h Oa dam vu pof de terre non flomhé, ex^^ 
. Ûement couuertd'vn antre. 

. , c Re ferrant les ioinBures enfemhle tout à 

^ ' rentcur^ auec vn drapeau humtde^ 

JEfUw fitdorific, 

M 

I 

l^rens deux onces d*eftain d'Angleter» 

jl te mis en linuille,ou calciné comme dcf- 

iusdans vneefcuellede bois ou de terre 
I lion verniflee ,& quatre onces de Mer- 

cure (ublimé , mcfle- les enfcmblc, <5c les 

J difdle par la retorte à feu de fable,fuppo- 

fantvn récipient à dcniy plein d'eau. Et 
quand la diftilatioiî commencera,donnc 

j vn feu modéré de ruppreflîon,iufques a 

ce que toute la liqueur foie diftilee & 

I précipitée dans l'cau,raclc ce qui fera fu- 

blimé au col de la retorte, & le digère par 
vnenuidaucccequieftdirtilé (Se préci- 
pité , réparant l'eau emprainte de l'efprit 
de vitriol pour la garder, s'en feruir, & 
defleichant la chaux» 

A La dofeeft de quatre grains à fix. 

if Or pour n'eftre point trôpcau choix 

w deTeftainfaytft^auoirqu'il y ade quatre 

I fortes d'eftain. Scsuoir-celny qu'on ap- 

" pelle le doux ou deCornouaille, qui cft 

leftain pur d'Angleterre ; Tcftair* corn' 
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Etemens de Chymiel 19^ 
miin qui eft meflc auec du plomb 1 eftain 
fonnantqui fc fait de cent iiuresd'eilairi 
pur de Cornouaille , nieflez auec quatre 
liurcs de franc cuiure dcrofette, & deu)c 
liures de régule de Mars bien purifié : Ec 
l'eftain de glace que i'eftime eftre vne ef- 
; peccdc régule d'antimoine. Aucnzoai* 
auliure des vapeurs, parlant des deux 
métaux mois , le plomb & l'eftain, didt 
que le plomb confolide 3c rafcrmit l'e- 
ftain , réciproquement l'eftain endurcit 
Iç plomb. Car comme la vifcofitc gluan- 
te qui lie les parties de l'eftain doiue cô- 
fifterd'vn humide & d'vn fec ,celafai<îi 
qu'il n'y a aucune glutination de Tcftain 
auec l'eftain:Telicment que lesouuricrs 
voulans rendre le plomb ou l'eftain plus 
durs, ils méfient les deux enfemble , 6c 
ainfifc rend la maflb plus dure que s'ils 
cftoient feparez l'vn de l'autre : d'autant 
que de l'humiditcdu plomb , (Scdela fic- 
citéde l'eftain , s'engendre vne vifcofitc 
plus ferme , qui eft caufedc dureté en ce 
meflange des deux métaux. 

Pour donc difcerner parfaiflcmcntfî 
'eftain cft pur ou meflange de plomb, 
faut en ce imiter les potiers d'eftain, lors 
t[u'ils fontefprcuuc de quelque vaiftellc 
pour fcau' ' t fi elle eft du tiltre qu'elle 

T iij 



194 Lmre Second des 

doit eftrc. Us prennent de leur befongne' 
quelque petite quantité, ôc la icttent fa- 
due dans vn moule à faire des balles d'ar- 
quebufe, & fondent d'autre collé vn pe- 
tit morceau de la vaiffcUc quilcureft pre 
fentec pour icttcr dans le mefme moule: 
puis pefent les deux balles Tvne contre 
l'autre. C>iic fi celle de leur oiuirage eft 
plus légère que l'autre , on côiedure par 
la, que d'autant que le plôb eft bien plus 
pcfant que l'eftain , par confcqucnt il y 
aura d autant plusde plomb dansla vaif. 
Iclle prefentee qu'elle pefc plus que l'au- 
tre qui eftau titre deu , mais aufli faut- il 
preiTer efgalement le moule dans vn 
eftoc de fcrrurier. Le mefme fe pourroic 
pratiquer aux autres métaux , pour co- 
j^noiftre les différences & proportions 
de leurs poids, ou bien en faire l'efpreuue 
en la façon que s'enfuit. Tirez par la fi- 
lière des Orpheurcs chacun métal à part, 
puis eftjns de mefme groficnr les fauc 
coupper de mefme longueur , (Se fi par 
exemple Tor pefc fbixante douze 
grains, l'argent & le plomb chaçun à part 
ne pcferont que trente- fix grains , le cui- 
ure trente,! 'acier vingt feptjlc fer vingt- 
Tîx, 6c l'eftain vingt 5c cinq. 



Ekmens de Chymie. 19/ 



VeU Calcination de Mars O 
de Veniiu 



CHAPITRE XV. 

Evx qui aymcnt mieux don- 
iner la limaille dncier criiô 
(comme ils rappellent )que 

|du Crocus de Mars pour les 

pâflcs coliieurs , & obftrudions du foyc, 
le trompent fort à mon aduis.Et pour les 
conuaincre d abus & par authorité, ôc 
1 parlcsfens: Prenez de la limaille d'acier, 
&la faites tomber fur la flamme d'vnc 
chandelle allumcc,<Sc vous verrez qu'elle 
s'enflammera comme poudre à canon.' 
Par laquelle experiece on voit eftre vray, 
ceque dit Rhafisau liuredu parfait ma- 
giftcre. Lç fer en Ton raanifelteefl: chaud 
ôcfec, & en Ton occult froid & humi- 
de ; Ôc Auenzoar au liurc des vapeurs. 
La nature du fer eft chaude ôc fciclie , car 
fon manifeftc eft chaud & fcc , & Ton oc- 
culttout contraire. Or le Mars & Venus 
mt vrays Protbces , comme aufli tous 
'les autres métaux ôc minéraux. Car félon 
ks diucrfes prcparatiôs qu'on leur don- 

T i.ij 
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2-9^ Liuî^ Second des 

ne ils changent déforme , & de vertus^] 
différentes. 



Calcwationde Mars. i. 

Pi ens 2. liures de limaille d'acier bien 
nettoyée de toute ordure par vëtilation 
ou ablution > & 3 Miures de fel prépare. 
Meflc le tout dans vn pot de terre, <Sc le 
reuerbcre par 24 .heures, puistire la maf- 
fe,mets-la en poudre , 5c la diflbus en eau 
chaude, puis lalaue iufques à ce qu'elle 
ait pofé toute Ton acrimonie <5c tcrre- 
ftrcite'.CcIa fait dcfleiche Ja,acla mets ea 
poudre fubtile, broyant & criblant, puisi 
Ja rcuerbere par huidou dixio^rs,iu^- 
quesaceque la fuperfîcies efleueen faf- 
fran très rouge ôc impalpable , lequel tu 
oderas 5c coatinuèras à reucrberer le re- 
Iteiufqucjjacc qu'il fc foit tout changé 
en faffian : mais prens garde que le vafc 
de terre où cPr la limaille foit couuerb. de 
peur des cendres,5c quclc couuercle (oit 
releuc par.deflfus le pot de telle faço» 
q ue la fla m me p u i (Te 1 i b rc me n t p alî'e r en - 
tre le couuercle 5c le vafe. 

^ De toutes les manières de calewer le mjry 
& en tirer le pffran pour U Médecine , U 
f^ctlleure ejl de frcnare U feule limaille de 
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Etemens de Chymte. 297 
f'' mrSy eu acter y fam y adioujler le fcl commuât 
it autre cho^ehtterogenee , d'autant que ceiuy 
ui fe fait aucc les corrcflfs^come fels, eau forte, 
'ejl pas fans danger» Mais la reuerberation 
'auance mieux pl»s vi/lement ,fi la limât lie 
le mars ejl arroufec far pltifieurs fois d'vrine 
tfnfans^ auparauat que d'ejlremife au four de . 

{erbere,cr le frffi'an s'rjleue en fl( ur tns rou- 
Ye en va tour ou deux , laquelle il faut amujfer 
^om les iûurs j afin^^quelk ncpeyifjc par la via- 
:pcc du fuy ou que de rouge elle ne demtr.ne 
fire, ^Inuindonfc Jirtpardidamdufiffran 
mars. pour arn jler U fiux de ventre Ja dtar- 
hoee dyftnteiie , // faui eflre difcret : car fi 
'•els ajitingents ne font dvnmzà point y ils met- 
^tentceltty qui en vfe en grand danger. Il faut 
'doneques fçauoir qtte pour eu vfer il faut aupa - 
'auant bien auoir eflé purgé. Extérieurement 
\ns'cn fert pour def^ccherles vlceres playes, 
\d( façon que toutes les préparations du fajfran 
ïde mars (ont aftringentes ce n'efi qu'il ait 
e/ié préparé auec le vinaigre dtsiilé ^ car alors 
il ûuure les obfîr unions pùncipaUmerït celles 
de la ratte , ^ par et moyen entr autres mala* 
dies^iïguarit la cachexie , ^ [es palLs couleurs 
%jdes files. On le donne iufques a deux fcrupuls 
I auec quelque eleÛuaire, ou confcrue , ou en for- 
me de poudre. On met au(^i de la limaille à* acier 
tien mît (^y ce dans %'ne efcuelle de 'verre , ^ 
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Lime Second des 
on verfi deffus goutte k goutte de t huile à\ 
fiulphre , elle s'alltme dr commence à hoUiK 
kr , dr atnfi fe dijfoult comme entre les mainsi 
&fe forme en cryflaux aucunement doux, cfm 
fe fondent fur la langue, drf forgent par le crAi^ 
cher, dr infcnfihle tranjpiration. Mais fi 
^erCedel'eaufimple fi*r lefdits cryHaux „ en U\ 
latjfant l'ejpace d'vn iour naturel, la filtrant, 
dr euaporant après , on fait le vitriol de Mars, ' 
duquel par la diHtlationVon peut tirer l'efprit 
&l huile de mefme fa^on que du vîtriol vul'\ 
gaire. ' ' 



K^utrcment, , 

Le crocus de Mars fe fait encor clVne> 

lamincd'acier.rougie&cftincelante par- 
feu de foufflets , & prcflcc contre vn 
roullcau de foulpiire^par la force duquel 
l'acier fe fond Retombe en grenaille, dans 
vn vafede terre plein d'eau ou de vinai- 
gre mis au detlbus , laquelle grenaill< 
faut deflccher & mettre en poudre très 
fubtile : & fi bon vous femble reuerbercr- 
en crocus par refpace de fix ou huid- 
heures. 

Ce crocus de M ars a vertu d'ouuri r, les 
obft ructions , b & d'atténuer, c 
^ Cette féconde calcination de Mars eff U 



. . . . M 
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Blemem de Chymte. 29^ 
^^Ç^^ fondement delà poudre cacheBique de 
' uemtAnu4 , laquelle il defcrit en (a ? h arma- 
'^^ee dogmatique, 
b principalement celles du foye é* de la rat^ 

^ La limaille de Mars ou d'acier acquiert 
M^ila vertu d' atténuer, d'ouurtr les ohflrU' 
ions fi on l'alcoliz>e far h au fimfle,fi on la la-^ 
%e en eau pure , quelque feu aguifee far le fel 
ablynthe^é* fi on la laijfe quelque temps en vn 
\eu tiède broye^afrts qn\ lie a (jUfetchee^fi 
temfs quelle [oit reduitte en foudre fort 
Whtile aucunement iaune fi on ta frotte tant 
dit feu, c^ercetanm recommande grande^ 
nent Cffie frefaration en la poudre cacheBtque 
y deuant mentionnée, 

\yîutrcment 3. 



Prens limaille d'acicr,5c l'arroufe d'eau 
xommune en vn vafe de bois , iufques à 
':ce qu'elle foit bien humcdee,puisla laif- 
fe à l'air refpacc de 8. iourSjl'arroufant <5c 
remuant auec vn baftondc huid iours 
.en huid iours , iufques a ce qu'elle fe 
change en Crocus très- lubiil , lequel par 
réitérées ablutions tu ramafleras & dcf- 
I ieclieras. 

La dofc cil de 10. grains à 15» H prouo- 



500 



Liure Second des 



que les moysjôc en la iauiiiflV & hydropi^. 
fîe,c'eft vn foimerain fccret. 

y^Htremcnt 4!" 

Prcns de limaille d*acicr, ôc du foul- 
phrc parties efgaleSjbroyclcs par refpa- 
ce de trois heures ? puis les arroufc d'eau 
commune , iufques à ce qu'ils deuien- 
nent cooime pafte , 5c lors laifle les ucpO' 
fer & deflcicher. Apres mets les en vn 
croifet large entre les charbons ardans, 
neantmoins que le feu foit modéré , re- 
muant auec vne fpatule de fer , iufques à 
ce que le foulphre foit confomrac. L* 
rougeur fe tire par eau de pluye. 

La dofc cft de demy dragme pour tou 
tes obftructions du foye<5cde laratcllej 
& pour les pafles couleurs des filles^ 

K^utrement 5. * 

* 

Dilïbulsvne once de limaille de fer, 
dans huid onccsd'eau forte, ^ puis les 
laiffe digérer par vne^^nuici, ôc en fin 
*^diftilc l'eau forte par Talembica feu de 
fable , .\' tu auras vne once & demy de 
crocus tres-rouge, lequel il faut reuer- 
bcrertrois ouquatrc heures, pour eftrc 
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iflringent , & en pouuoir vfci: tant intc- 
.ncurement qu'extérieurement, c 
i a Ce crocm afiringent , ejl fort hon aux 
' chaudcs-fijfes , pour les arreftcr, lors quelles 
■ ont afi\coulé , aux flux hépatiques, La 
dofc cH de dix a douz,e grains. S'il rte fi ajfez^ 
i rouge , il le faut encore rechauffer vn peu an 
^eu, 

^ il faut plufioflverfèr fitccepuement peu 
. à peu l'eau forte defjus , autrement elle s'ef 
chauffera f & tl fe fera vne ebullttion trop gran- 
de, 

^ llneflpasbefoi», 

à II fuffit de faire exhaler l'eau forte par k 
feUyComme au précipité. 
I c Verfei. fur ce crocta deffeiché y é* longue- 
, pnent calcine au feu , l'ifprit vulgaire de vin 
\ ayant appliqué vn alemhic aueugle awvaiffean 
tomenanty f€pare\ledit tffrit ^ quand il fera 
• rouge 5 dauec fes fèces , dr le dijlile:<^au la/n 
1 Marie iufques à confîjlence d'butie, 'vous 
: aure'^vn fouuerainmedic/imêt pourdeffeicher 
ïhyàropifie , ^ pour conforter les vifcerts , 
mais il faut toujtours auprealahle fe ferutrdei 
' remèdes vniuerfaux. On en donne a vn hydre- 
' pique foir^ matin hui^lou dix gouttes en la 
decoâlion des grains de genièvre. Il arrelîe 
foudainement toute forte d'hemorrhag/e , 
■ gumt parfai&cment les vietUes playes 
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*v[cms yfion les en frotte tom les tours ttbk 
fois, 

{Autrement 6. 

Reuerbere la limaille de fer, aiiec an 
tant de fouphre broyé rcfpace dVnw 
heure. ^Tu auras vn crocus aperitif:mai 
fa vertu aperitiue fera encore plus gran 
dcfitu le calcines feulement dcmy lieiu 
rc,auecledoubtede fon poids de louLj 
phrebroyc. 

g Les remuant feulement auec vne Jpatule c 
fer, afin quelt foulfhre hrufle , confm 
me, 

K^Htrcment 7. 

îay digérer a dc^la limaille de fer ou d* 
cicr , à feu lét en vinaigre diftilé par tro 
fois iufques à ce qu'il foit colore, pui 
verfe le vinaigre , & en remets d'autfl 
iufques à ce que toute la teinture (oit es 
traideipuis filtre & diftile les menftruc) 
& demeurera au fonds vne poudre roM 
gc , que reuerbereras par vingt- quatc 
heures en poudre impalpable, Ôc tu aura 
vn crocus de vertu aftringcnte. 

a Cefie opération ne fuceeàe fos âïsémc 
farce qm la Imailk de feroa d acier ne qHit\ 
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I fas qtte bien f>eu , ûu peint du tout , rougeur 
dans U vimigre , encore qu il att eftéflufnurs 
fois âijiilé^ Fartant vous la ftre:^flHi facile- 
mc7tt auec la crajfe àu fer perfe cr vitrifieey/Jue 
on iitte aux lieux où on fond la minière de fer y 
Jivûus la mette \jn foudre tres fuhtiU , à* fi 
vous fextraye/^auec le vinaigre diflilé dans 
vn verre , après tauoir la ffé par i'ejface de 
,, iquator%e iours en chaleur modérée , pour tein- 
dre ledit vinaigre d'vne couleur rouge, ^ après 
êuûir filtré le menfiruèfivous le retirez au batn 
'Marie. Car au fonds de la cucutbite demeurera 
vne matière rouge , fur laque lie il faut trois eu 
quatre fois dijliler l'eau de fluye^ afin quelle 
ferde legoufl de vinaigre. On peut auparauant 
aufi calciner quelque peu cejie matière en l' arè- 
ne dans vn pot de terre , la remuant , afin que 
''aigreur du vinaigre fe perde j après adou- 
cir auec f eau de pluye. Si cefte opération efi bien 
faite 5 "vne partie de cefie matière fe dtffoudra 
après en hui\e dans la cauc furie marbre , qui efi 
'ejfence du crocus de Mars beaucoup plus cffica" 
eenla Médecine que neH le vulgaire" crocus 
de Mars y fait par teuerberation , comme efcrit 
CroUius 5 qui luy attribué la vertu d'arreHer 
ks moys , les fleurs blanches des femmis , U 
gonorrhde , les hemorrhoides , U dyfente- 
, U diarrhée^ l'incontinence àvrine , et 



m, 
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iMmorragics internes externes ^fi on e 
penà depuis vn Jcrufiil , iufques k v»e dtmt 
dragme auccle fuc des coings ej^aih'i.ou aue\h 
deux dragmes de con férue de rofe^ ou fi on t 
fiulfôudre U pUye qui [aigne. Le mefme Cro 
lius dit Auju y qnc ce médicament efi fouuera ' 
tn toutes les ohitruciions dcfef^trees du foye i 
de la ratte,fion en prend après auotr eÇédcue ^^ 
ment furgé. Aux affeâions de la rat te dt pai 
huili iufque s A quinze grains en eau dt i cte 
rach, flf^ c a p ill i s ve n e ris , tamarifc, é* ^»>^ 
a ferions du foye en eau de cichoree, d'agrimo 
nie, (jrc- Et partant il eft grandement bon fou\ 
guarir l'hydropifie, il conforte le ventricule, é: 
efte la naufèeouenuie^e vomir attec conferut 
derofesyhon vin^é'^* 



Autrement. sJ 




Le crocus a de mars fc fa'ul: aufTî aucè ^ 
î'efprit de Ibulphrc, mettant parties cfl 
gales d'clprit defoulphre & d'cfprit dé 
vin dans vnc cueillere de fer , & le faifanli 
euaporer à feu lent, iufqiies à ce que tou-i 
teThumidité foitconfommec. Car laift 
fant repofer la ciieilicre quelques iours* 
tu la troimcras couuertc d'vnepoudid 
très fubtile , laquelle tu garderas daii^i 

vil ' 
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Vncphiolc ttes-bicn fermée de peur que 
l'air y entrant ne la refoluc. 

a L' Autheur a trdnfmt cefte Préparation en 
trocHS marttSy auec l'huïk dv fculphre , de la. 
rharmacofee dogmatique de ^lurrcetaniu 
chapitre dernier . , 

Cefte pbudre cft le vray corroboratif 
du foye , en prenant quelques grains dans 
vn bouillon ou autre liqueur conuenabic, 
& profite à toutes les maladies qui procè- 
dent de rindifpontion du foye, comme 
iiydropifie, & femblabks. 

Cdcinaîîon de yînnj, 

DifTous le cuyurc en eau forte , puis le 
j^recipite au fonds cfu vaiflcau , retirant 
Teau forte par diftilation. 

Ou bien. Prens des lamines de cuyurc, 
<Sc les reuerbere en ces vftum , dans vnc 
fournaife de potiers, & les bro^^ant elles 
fe réduiront facilement en poudre. 

Ou bien mets des lamines de cuyure en 
vn croizetauec autant pefant de Sçulphrc 
broyé S. S. S. & les reuerbere par trois ou 
quatre heures en a:s ^ vftutti. 

a L'as vftum fe peut remettre en cuiurey fi 
oh le fond 4uec le borax, qui coagule tow les 
métaux, 

V 
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De la cdctnatton de la Lune^ 
du Sol. 

Chapitre XVI. 
Calcwation de Lune, 

Iflbuls la Lune en eau forte> 
puis verfant d'eau falee par 
dcflus , elle fc précipitera aii 
fonds du matras en chaux 
blanche que tu dulci fieras par réitérées 
ablutions d'eau commune , puis deflei- 
cheras : Apres prens vnc once de ceftc 
chaux , deux onces de fel prépare , & deux 
dragmcs de fel armoniac, méfie bien tou- 
tes ces chofes en vn mortier de verre, & 
les reuerbcrc par huiâ: ^ iours , puis tire la 
teinture auec Fefprit de vin i> alkalisc^ ôc 
la circule, c 
^ Vn tour naturel ou deux p^ffifint. 
b Ou auec le fel armoniac fortifié. 
cBt le menfirué efiant ojlé la teinture de- 
meure en forme de liqueur. Cefle me fne tein- 
ture fe feut extraire de limaille d'argent 
auec l'ejprit de vin, dans lequel on a diffoult 
quelque peu de fel armoniac , à' par après elle 
feut, eftre elaboutee en huile par l'Akêholde 




Elemens de Chyrnie. 307 
Vtnm réitérées cohohations., lafaleure ayant 
nu préalable ejlé oftee de ladite teinture. La 
teinture de lune eft diafhoretique & quelque 
teuanodyne é- grandement vtile pour guarir 
nnpmmation du cerueau , la couulfion des 
nerfs yla folie y manie, melancholie, en donnant 
depuis trois grains iufques à fa en eau de Ipe- 
totne , àe fauge ou de meliffe: Cefi vnfingulitr 
remède aux objîru^ions du foye, de la ratte, & 
des mois.Onle donne en eau de chicorée de cen- 
taure ou fiel de terre 4e fcolofendre, d'armoyfe. 
Il conforte toutes les parties principales , & re- 
Ueillc merueilleufement les cfprtts animaux, 

Cdcinatïon de Sol, 

Prcns Sol repurgé par le ciment ou eau 
Philofophale , & ramalgame auec fix par- 
e : de Mercure comme s'enfuit. Prends 
iamine d'or que tailleras en petites pie- 
ces auec des cizeaux , puis mettras en vn 
croizet bien net entre des charbons ar- 
dcns, iufques à ce que l'or rougiflè. Apres 
prens du Mercure a efchauffé en vn au- 
tre croizet , & le verfe fur ^ Tor , meQant 
auec vn bafton pour les faire incorporer, 
puis iette la malfe dans Teau froide , & 
rayant bien lauee , pafle-le par le cuyr, ex- 
primant le mercure fuperflu , afin que la 
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mafle demeure afl'ez dure , laquelle tu 
broyera^ fort long temps dans vn mor- 
tier de c verre , auec le double de Ton 
poids de Tel préparé , & iufques à ce qu'il: 
ne paroifle plus rien de l'amalgame. A- 
pres mets le tout en vn croizet conuert <Sc 
lutté , laifi'ant toutesfoisvn petit trou au 
couuercle , 6c le reuerbere bien par 
vint-quatre heures , prenant garde néant* 
moins quel or ne fe fonde. Ht cela fai^ 
tutronuerasTor calciné ,(5cle^fel , Ôc le 
mercure euapoicz en Tair: Alors tu amal- 
gameras derechef For , ôc lepaflcras par 
le cuyr comme deuant , puis le melleras 
auec le double de fon poids de Soulphrc 
f vif , & le broyeras très bien , 5c en hn le 
mettras en vne terrine vernifl'ee y verfant 
deflus de tres-bon efprit g vin puis Tal* 
lumant , lequel cftant bru lié & le (ouphre 
aulîî, tu trouueras ton or fpongicux ôc 
fbrt atténué , & le fel encor beaucoup 
d'auantagc fi tu réitères cefte procédure 
deux ou trois fois. Quelques vns broyët 
l'amalgame auec des fleurs de foulphre, 
puis le mettent dans vn croizet entre les 
charbons ardcns , remùans continuelle- 
ment auec vne verge de fer , iufques à ce 
que k mercure s'en foit enu olé: Et voylà 
les vraies ôc Philofophiques prépara- 
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tijon^deror pour faire l'or potable & au- 
tres opérations phyûques. 

a Bicf^ nettoyé. 

b Hors du feu. 

c Ou de marbre. 

d Aftuderouè. 

c Non pas tout neantmoim : car il y reftera 
quelque chofe du fel y lequel il faut fefarer far 
l'eau douce & feicherla chaux de l'or. 

^Ou fluftoft des fleurs de fou Ifhre. 

^^fuiejlfansfhlegme. 

Or comme i'ay dit , aiiant que calci- 
ner Tor, il le faut faire pafler par le ciment 
vulgaire ou royal. Le vulgaire » fe faid 
ainîi. 

a LesOrfhevres fe feruent de ce ciment vftl- 
guairc , lors quils veulenf dorer. Variceluy l'or 
neft fas fiuûmcnt furifié , mais aup exalté en 
couleur. 

Prens huid onces de farine de briques, 
quatre onces de fcl prépare, demy once 
de falpetre , & autant de vert de gris > puis 
me fie le tout. 

Le ciment royal qui n'cfpargne quç 

l'or très- pur fc fait ainfî. 

Prends quatre parties de farine de bri- 
ques/elarmoniac, fel gemme, & fel com- 
mun préparé de cincunvnc partie , méf- 
ie- les & les arrofc dVrine. 

V iij 



5 1 o Liure Second des 

Quelques vnsauant qu'agencer les la- * 
mines d'or , les font rougir - au feu , puis . 
lesIaifTentrefroidir, afin que s'il y ciloit 
rcftc quelque ordure ou deflbs , elle Te 
confommc , «Se que les ingrcdienspar leur 
acrimonie puilfent plus librement péné- 
trer ^ imprimer leurs vertus , ôc le tout 
eftât ainfi bien apprcfté , on prend vn pot 
à cimenter, au fonds duquel on couche 
enuiron lefpais dVn doigt de la poudre 
du ciment, & fur la poudre on eftcnd les 
lamines trempées en vrine : mais en forte 
qu^elles ne fe touchent point IVnc b l'au- 
tre , de peur qu'elles ne senfiamment , <Sc 
que la chaleur venant à s'augmenter les 
bords ne fe fondent. Apres fur les lami- 
hesainfi agencées > on met enuiron l'ef- 
faifleurde demy doigt de poudre puis 
fur la poudre , d'autres lamines comme 
deffus , & ainfi falit continuer iufques à la 
Cimcduvafe , qui doit eftre remplie de 
poudre en mefme efpaiffeur que le fonds, 
fçauoirderefpaiffeur d'vn doigt. Finale- 
nientonmet *i fur le vafe vn couuercle 
non troiié , (î le ciment eft vulgaire : mais 
ayant vn petit trou fi le ciment eft royal, 
puis on donne le feupar l'efpacede vingt 
& quatre heures , en forte que le pot foit 
toufiours rouge. Et après cela oii tire les 
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lamînes ^ defquelles on fepare la poudre 
aucc vn pied de Heure, puis on les laue en 
vrine & defleiche. 

^ 2Ce qui doit eftre fait aufarauant que de 
dijfoudre les limailles à' or dans l'eau royale. 
^ Ny aup les coftez. du vaijf '^au. 
c // entend la foudre du ciment ( ^fdit. 
a on le lutte. 

Mais le plus parfait de tous les ciments 
cft ceftuy-cy. Fonds Tor auec le double 
de fon poids de çuyure , puis les reduids 
en lamines minces comme papier, <5c les 
cimente par l efpace de quarante ou cin- 
quante heures , faifans S. S. S. comme def- 
fus, aucc farine de brique, fei commun, 
colcothar , verdet , & vn peu de fel armo- 
niac mcflez auec fort vinaigre. Car en 
cet examen tout le cuyure s efuanoiiit , fa 
teinture & foulphre incombuftiblc de- 
meurant en la fubftance de Tor. Veu que 
félon Geber en fon 18. chap. des four- 
neaux, on tireducuiure vn foulphre très 
pur,tingent&fix. 

Mais pour cuiter tous ces fafchcuxtra- 
uaux , & purifier l'or en toute perfedion, 
faut faire dilToudre vne once d'or de du- 
cats ou de départ , dans l'eau Philolb- 
phale cy defsus defcrite au chapitre des 
eaux fortes. Et ayant versé par inclina^ 

V iiij 
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tiQti fort doucement ce qui fera di flou It, 
pour feparer vne terre blanche , qui de- 
meure au fonds du matras indifloluble 
( laquelle fondue auec borax fe conuer- 
tit en vn metail blanc qui fe diflbult dans 
l'eau forte commune) vous mettrez 1 or 
diflbult dans vn matras capable , à col 
afl'cz court, auec cinq ou fix fois autant 
d'eau commune par deflfus : & ferei 
chauffer fur le ,iable , iufques à ce qu'el- 
le commence à boiiillir. Alors verfe- 
rez dcfîus deux onces de mercure qu'au- 
rez premièrement fait chaufï^r. Ht d 
dans deux heures l'eau Philofophale en 
laquelle lor eft diflToulc n'eft fulHfante 
pour diffoudre tout le mercure , vous y 
verferezdc l'eau forte commune en fuffi- 
fante quantité , puis y adiouflcrez encor 
deux onces Mercure , quç ferez fem- 
blablement difl'oudre iufques à ce que 
voyez tout voftre or en mafle fpongicu- 
fe au fond^ du matras , 5c le mercure tout 
diflfouls en l'eau claire & tranfparente , la- 
quelle faut verfer chaudement par incli- 
nation, (5c bien lauer Tor auec eau tiède, 
iufques à ce qu'il foit exempt de toute 
acrimonie , qui fera bien mieux purifié & 
auec moins de peine &derpens , quedele 
paiTcr parlcscimens ou Antimoine. lay 
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autrefois pafséde Torde départ ttoisfois 
par Tantimoine , lequel eftoit extrême- 
ment beau & refplendiflant. Apres Ta- 
uoir fait diflbudre dans Teau philofopha- 
le , i'en ay ericor Teparc quelque peu de 
terre blanche , pour monftrer de combien 
cet examen fiîrpalïe ceux du ciment, Ôcde 
l'Antimoine. 

BezpdYt meîalic. 

Diflous deux dragmes d'or très pur en 
eau Philofophale, a y adiouftant goutte à 
goutte vne once de liqueur b gommcufe 
redifieeparfept ^ fois, & lors fe fera vne 
tres-grande ebulUtion. Mets le matras 
fur les cendres par trois ou quatre heures, 
puis précipite Tor en eau commune , & le 
laue par plufîeursfois, & en fin auec eau 
cordiale : puis le deffciche, Sctu auras vnc 
pierre d'admirable vertu , de laquelle fix 
grains prouoquent lesfuçurs meruçilleu- 
fcmcnt.. 

a Préparée de fel commun & m fort e , on 
d'eau de légale, 

hCefi 4 dire , le heurre£antmome,é* de 
mercure fublimé , dut^fuel nom auons parlé m 
thafitre iz.faylantdelafoudre meticiu^. 
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« t rois fols fufffent, 

d Ck bezoart fe fait mieux fi on retire fa 
ïalemhic enl arène le au fhtlofofhale, ou royal 
far trois difiilations , & ^«'^^ fi^^ comm 
cyàtffus il a efié fait au hez>oart minerai: ca 
autrement a feine fourra ilefire hez>oart fre 
farê félon l'intention de lAutheur 3 fans faire 
vomir é* ^làr far ahas. 

Or fulminant a diafhoretic. 

Diflbuîs vne dragme d'or , dans vnc on- 
ce deau Philofophalc, & le laifle digérer 
par vne nuid fur le fable, puisverfe def- 
fus deux onces d'huile ^ de tartre goutte 
à goutte , iufques à ce que lebullition cef- 
fc , & la chaux de lor fc précipite au 
fonds du vafe : laquelle par réitérées 
ablutions tudulcifieras, puis deflechcras 
à feu <i lent. 

La dofe efl de 4. à 6. grains. 

^ Oh l\:f pelle or fulminant , ou or pctant, 
fÂrce qu'il fait vn bruit , qui rtffemble a. vn 
coup de tonnerre. Mefmes fi on met quelques 
grains de cet or en poudre dans vnc cueilliere 
d'argent , dr vne chandelle deff m , il fait njn 
bruit comme vn moufquet, Croliius le. nomme 

^urum volatile. 

^ FaiSie de fel de tartre , far défaillance , ou 
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"m défaut cHic elle huile , //j^»^ prendre le fel 
diffiult en eau commune. 

c Ce qui fe cognoifl par la couleur de Veau re- 
paie , qui doit efîre blanche, car fi elle efi enco- 
res iaune cefl ine marque que tout l'or ne s'efl 
pas encore précipité. Il y faut donc ver fer def* 
fm loutte a o-oute , e ne or es de l'huile de tartre, 
^la chaux d'or s' eflant précipitée au fonds en 
lieu chaud , verfcz> la liqueur qui fumage, 

é'c. 

à C efi a dire, a chaleur lente, ou bien co?nme 
veutCrolliuSyfans laff rocher aucunement a, 
la. chaleur du feu , le laijferex. feicher dans vne 
efluue dcluy mcfme pc uapeu dans vn plat de 
verre. 

On peut remettre cet or diaphoretic 
en corps , le broyant doucement dans vn 
mortierde verreoudc marbre, auec du 
Mercure vulgaire, iufques à ce qu'il foit 
bien amalgamé , puis retirer le Mercure 
par la cornue , & la chaux d'or demeurera 
au fonds fort rouge , qui le peut fondre a- 

uec borax. 

Dumefmefe peut encore faire vn fu- 
dorific plus excellent comme senfuit. 
Prens 5 . ou 6. grains d'or fulminant,& les 
mets en vn vafc d'argent , verfant & allu- 
mant par dcflus Tefprit de vin tres-bien 
redifiéA tenant au dcfllis vn vafc de cri- 
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ftalquiaitTorificeaflez large ; auffi toft 
querefpritde vin aura ccflé de brufler, 
for fulminant commencera à faire a fon 
ofticc , «Se vne certaine portion terreftre 
commencera à fefublimer aux parois du 
verre. Reïcere cela par quatre foiS,puis la- 
«c le verre auec cfprit de vin , <Scla chaux 
defcendra au fonds, laquelle il faudra def- 
feichcr. 

I^a dofe eft dVn grain à 2. 

^ Ceff à dire y f et ter a ou fulminera. La caufe 
de cefie fulminât ion , eft ou l' antipathie qui eft 
fntrelejelarmomac le tartre , comme veut 
Crollita y ou bien cefte force vtenf du f mlphre 
de l'or 3 qui eft ignée dr celefte , & des fftrits 
nitreux & tartareux , qui font demeurez^ aucc 
tor. 

Des Sels, 

Chapitre XVII. 

La mamere ^ de tirer le Sel eff entiel ^ des 
herbes fans calctnatton» 

Renez vne bonne quantitédc 
chardon bénit , que pilerez en 
vn mortier de marbre ou de bois 
c puis en ayant tire tout le 
fuc par cxpreflîon le faudra dépurer ou 




1/-J 
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filtrer félon l'art & clarifier auec blanc 
d'œufs. Apres le faudra faire boiiillir 
doucement en vaifleau de verre ou de 
terreôc le bie efcumer. Et eftât ex hdlé iuf- 
qiies à confîftahce de miel liquide , le 
faudra mettre en Heu fort froid Fefpace 
'e 5 . ou 6. iours , & aurez vn beau fel cri- 
[ftalin, lequel faut bien huer 6c defleicher. 

a Cette mamere de tirer le fel tjfentiel des 
herbes fans calcinât tort eftfort mflementdef- 
crite far Mderm in miraculis Chymicis. 
b cV/ flufioft lefcl volatil. 
c Ott de cuiure , ou de fer. 
Ladofe eft de deux ou trois grains en 
eau de chardon bénit pour vn fîngulicr 
remède contre la pcftc qui prouoque les 
fueurs abondamment. 

De mcfme façon ^fc peut tirer le fel ef- 
fentieldcs autres herbes & fleurs, voire 
des rofes mefme qui aura des vertus <Sc 
effets infiniment plus grands que le fel 
qui le prépare des cendres des plantes. 

a Cette façon de tirer le felcffentiel, ou pour 
mieux dire , volatil des herbes fans les calciner 
aufaroiuant , conuient aux herbes feules , e^ui 
outre le fel fxe, qui fe tire parla feule Mlcina- 
tion, fojfedent aufi beaucoup de fel volatil, 
tomme font d'ordinaire le s herbes modérément 
çhaudes ^ cçmme chardon bénit , auec tous les 
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autres char dons frefque Jabfynthe, k marjo-' 
laine, l'auronne, la melijfe , l'arrefte-hœuf, l'or- 
tie Je ferfd, le romarin y flammUla dr autres. 
]^0tcz,donepremieremetéj[uilne faut f as en- 
tendre cccydes herbes froides ^ encore que i opé- 
ration face frefques tout: car fi le fuc ncjl cuit 
a f oint iufques a confifience de miel fam em^y - 
reume mis en vn lieu froid , aucun fel ne 
s engendrera mefmesdes herbes chauàes, ou bid 
fort peu. 'HjteZ' fecondement que ce nefl paS 
ihoje eflrange que cesfels ainjl extraits , fur- 
paffcnt en vertu dr gouji lesfels faits par c al- 
cmation:car la pureté dufel volât fl,en laquelle 
reftde la faculté, demeure en f on entier, & il ne 
fe peut faire > quilny ait encores auec ce di5î 
fel volatil quelque portion dufoulphrei& delà 
liqueur mercurielle du fmple meflee , comme 
effant les principes d*vne mixte, de laquelle por- 
tioil eufi efté priuéjt l'herbe eufl efté calcinée. 
Tiercement il faut noter que ces fels , comme, 
aufi les autres principes , encore qu ils f oient - 
douez.de très- grandes vertus, ne la/Jfent pas 
d'apporter quelques incommoditez.fi on ne s'en 
fert prudemment & ^^ec méthode, comme il a 
ejlé obferuépar de grands pcrfonnages. Car les 
fels rongent dr efmouuent les ejprits , donnent 
au chef , dr les huiles s'attachent au ventricuL 
C'efipourquoy les Artifies ont inuenté vne fa- 
çon de faire vn médicament composé de cé^ 
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trois principes , fely ejprit dr h mie, lequel ils ont 
dppe ffé Clyflus , diceluy on fe peut feruir 
fans aucune crème de nuifance. 

Sel ejfemiel^cremeur ou cryfîal a 
de tartre, 

, Pren$ vne liure de bon tartre blanc de 
Mont-Pellier ou d'Alemagnc qui eft 
meilleur, ^ & l'ayant reduid en poudre 
fubtile mets-le dans vn pot de terre fer- 
me , comme celle de Beauuais , 5cpar def- 
fus enuiron vn feau d'eau : Puis fais-le 
chauffer iufques à cè qu'il commence à 
bouillir , & lors otte-le du feu & coule par 
la manche c d'Hippocras dans vn autre 
vaiffeau demcfme terre, ou qui foi t bien 
vernifsc, puis le mets en lieu fort froid, 
afin que le fel fe puiflè mieux congeler , ce 
qu'eftant fait faut verfer leau par incli- 
nation , & ramaffer le fel qui fe trouucra 
attaché aux parois du vaifl'eau : ôc eftant 
bien d lauc le faire fcicher ôc mettre en 
poudre. 

La dofe eft dVne dragmc dans vn boiiil- 
lon ou autre médicament approprié. Et 
fa vertu eft d'incifer ôc atténuer les hu- 
meurs craffcs & tartareufes , & d'ouurir 
toutes obArudions, ôc eft leplusaflcujré 
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& fouuerain apéritif qui foit entre tous les 
végétaux. 

a Lors que quelque liqueur alummcufe^ 
triolee Jdee , accide , ô'c. vient à Je coaguler 
ayant ejlé filtrée , les Artijîes nomrrient la chàfe 
coagulée cryftal , a. cauje de U njftmblance 
qu'elle a auec le vray naturel cryfiaL 

b Lauez>4e en eau de fontaine clam > & ver- | 
Jèz» l'eau trouble iufques a ce que l'eau demeure i 
au^t claire quelle ejioit , quand on l'a vcrjee \ 
dejf l'ayAnt réduit en foudre groj^iercy&c. 

Ou bien far vne feruiette , ou fie ce de drap ( 
blanc. On le pajfe afin de l'auoir flus fur. 

^ Sçauoir cinq ou fix fois eneau fioide , en 
laquelle Une fe fonde f as. La cremeurde tartre, ; 
eft vn médicament eccofrotique y agréable 4 \ 
caùfe de fon aigreur , fropre four ofler toute ' 
forte d' objlru&ions , ^principalement pour ^ 
desboucher les veines me far at que s , incifir , at- - 
' tenuer nettoyer les humeurs vif queux de le* | 
ftomach en le fortifiant par fon aigreur reftrin- 
ïîiue, il ny a rien plus fouuerain four ch a. (fer 
U melancholie hypochondriaque , que de faire ' 
prendre vn demy dragme ou deux fcrupuls de 
cremeur détartre dans vn bcHillon auec Ude- 
toSlion âescappres, dr appliquer ftrïhypochon- 
âre gauche ^v» emplafire ex ammoniaco dif 
fout en vinaigre fquillitique ^ Ou bienprenet 
emplafrede mucilag, &ciiacliylî ircati anâ 

%'ne 
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\\ ammôniaci 



di [foui te 



K'Jte ence , gomm 

<L>tnM ne vnc demie once , Ilyrac. ^ al aiii. deux 



Fon - tz, le tout enfmble auec hui 

d\mplajlt 



dragmts 

de ia^pres , érj^tctis-le injorme d'cmpla/he^i 
duqutl vous ejU ndn ù vm partie fur vn mor - 
cem dt cutr coupé en forme de langue de hœuf^ 

le mittr'Z> fur Ihypochondre gauche. La 
crer/ieur dt tartre tjt ^.ropre aux perfomes 
vieux, & à ceux ijut ont le vemre confiipé. vi 
Cefi vn très bon cathartique , fi on en donne 
vn fcrupul auecfpt , /mic7 , ou dix crains d'ex- 
traicî e fcarnmome dans vn iou llon. il (fi 
aupfort diuri tique & ion pour l'ardeur dv- 
rine, mau il faut auoir ifi e purgé de cafft au- 
parauant que dcnvfr, cop n.een toute autre 
occafîon , ou d e il bon de pref rire la crt meur de 
tartre , // faut fegnrdtrd'en donner a ceux qui 
riontpits ejîé pr en. i( rendent bun purgiz , par 
ce que ce médicament emporte auec foy , a caufe 
de fa faculté incffiue & deterjiuc , tom les hu- 
rr.eurs grofiers & ^^^^^^^^ » qu il rencontre ou il 
p^e , ainftpottrront eau fi r dt s obflrtMions 
aux vreteres à'p^jjf ^g^^ dvrine. 

Le Philofophe dit au premier liurc des 
ineteorcs. Que c eft vne chofe belle & 
louable rechercher la cnufe des chofes , (î^ 
les faites voyans les efFeds des thofesca 
ont recherché les caufes. Nous voyons 
que lesfels fe fondent & liquéfient dan^ 
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l'eau froide, mais les Tels eflentiels au con 
traire s'y congèlent & endurciflent. Ce 
qui m'a donné occafion d'en rechercher 
la caufe & en dire mon opinion pour la- 
tisfaire aux curieux. Examinons premiè- 
rement le composé en cefte forte. Prenez 
vn fel efientiel de tel fubiet qu'il vcus 
I plaira , mettez- le dans vne corhue y nppli- 

; quant vn récipient alfez grand , 6c lutant 

j tres-bien les ioindurcs. Puis donnez le 

î feu par degrez : Premièrement fortira 

vne eau fort acide, puis l'huile , ôcccqul 
reliera dans la cornue, fera vne terre fort 
noire & en allez grande quantité. Laquel- 
le eftant calcinée en blancheur, on en tire 
vn fel fixe f car relîentiel contient touf 
ioursdans foy le fixe.) Difonsdonc que 
tous lesellenticls font compoiez de par- 
ties tcrreftres , aqueufes Ôconûuenfes , 6c 
que la grande ficcité de la terre predomi- 
nante,retient raquofité & rend le compo- 
sé d'autant plus folide & moins foluble 
dans l'eau froide,quc l'huile tient les deux 
* extremitez du composé liées enfemble. 

/ Et peux dire en vérité qu'après auoirdif- 

! fouit en l'eau boiiillante , les criftaux de 

tartre par fîx diuerfes fois , & les auoirre- 
duid en extrême blancheur, puisses auoir 
, mis dans vne cornue pour en tirer l'acidi- 
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te (laquelle par fes réitérées diflblutions 
cil fort débilitée ) qu'il en eftencorforty 
Quantité d'huile ondueufe & bruflante, 
pour monftret comme toutes les parties 
du composé font eftroidement liées païf 
.enfcmble. le pourrois encor tirer vne au- 
tre raifon'des météores, & dire. Que com- 
me les eleméns fe raréfient en montant, 
àuflî ilsTe^ondenfenten defcendant : & fî 
nous pofons que' la terre Toit froide au 
(]uatriefme degrc: , l'eau le fera au hui- 
àiefmc. De ftiefmc que Teau humide au 
quatiiefme degré , & Tair au huiâiiefme. 
Ceft pourquoy les Tels eflèntiels qui font 
fort terrertrcs ne fc peuucnt difîbudre 
dans Icau, fînon par le moyen de la cha- 
leur, & inCôhtinent que la froideur fur- 
nient ils fe congèlent comme auparauant. 
Ny plui nV* 'nk»ins c^ue Teau ne fe peut 
changer tn aîr , ïînon par le moyen de la 
<rhç»leur qt^i la ratefie 6c la fait exhaler, 
maisincontinent qu ellè fcntle froid, elle 
fc condenfe & reprend fa forme comnie 
auparauant. 

^ Or pouf 'bien faire ce fel efl'enticl ou 
criftal de tartre , &'pour en bien vfer , fe 
faut garder fur tout de les faire ny pren- 
dre dans des vailTeaux de métal. La raifon 
eft que comme tous les mixtes parti ci- , 

X ij 
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pent dVn aecidité vitriolique, le vinôri 
aboiîde dVne plus partaide & accom- 
plie par dcflus tous les végétaux, 6c a en 
gros tout ce que les autres ont en détail. 
C cft pourquoy tous acides tant de végé- 
taux que minéraux, cftansde melmena* 
turc 6c fortis de mefme (ource ontgran- 
dillime Tympathie auce les métaux , iuf- 
qucs là melme qu ellans mis ou liquéfiez 
dans des vailleaux de métal cet acide vi- 
triolique s'y attache , quoy failant perd 
beaucoup de fa vertu & a fort peu d'ef- 
fedcn Médecine. 11 fe trouuc des Arti- 
ile^, lefquels âpres auoirfaid boiiillirle 
tartre <Sc l'ayant laifsé refroidir efcument 
auec vne cueilleree de bois vne crefme 
qui fe faid par deflus. Ce que ie trouue 
non feulement laborieux: mais auffi inuti- 
le : Car les cryllaux faids à la façon que 
dcflus, ont la mefinc vertu ôc propriété 
que ladide crefme. Dauantage parce que 
la cremeur de tartre à caufedc fa grande 
acidité cfl fort diurétique, il fe faut gar- 
der d'en donner aux malades que le corpç^. 
nefoit premièrement purgé : Autrement 
elle emporte auec foy les humeurs grof- 
lîers qu'elle rencontre par ou elle pnlfe, 
& faid des obftrudtions dans lesvrctercs 
,qui caufent de grands maux 6c douleurs. . 
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Sel ou alcali de Sau^e. 

Prens de la Sauge feiche, & la calcine 
iufques à blancheur : ^ Puistire Icfcl auec 
Teau de l'herbe mefine ou auec eau com- 
mune , ^ faifant digérer par vne nuid. 
Apres verfeleau par inclination , prenant 
garde que les fèces ne fe troublent , & en 
remets d autre defllis digérant par trois 
fois comme dcuant. Finalement filtre 
toutes les eaux puis coagule. Et fî le Tel 
coagulé n ert aflcz blanc; calcine- le en vn 
croifet iufques à rougeur, prenant garde 
qu'il ne fe fonde. Puis le refolus, filtre, ôc 
coagule. ^ 

aCefi a dire uifques a ce que les cendres en 
foient blanches. 

b Sçauoir , chaude , non tout es fols bouillante 
ce quî cfl a remarquer. 

*- Plu fleurs fois r et ter ces iufquesa ce que les 
fels foient très -purs. 

Ainfî fe peut tirer le fcl de toutes ^her- 
bes : mais en ceflc calcination (c perd la 
, lus grande partie dufel volatil, <Sccflcn- 
tiel, & demeure ielementaire, qui fc re^ 
fouit facilement à l'humide, <Sc atoufiours 
vn gouft detagreable. On le peut toutes- 
fois tirer auec vn dillblu^nt aflèz vulgaire 

Xiij 
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qui ne rcfout iamais à riuimide,«?c a îe 
gouft fort agréable. 

^ C'cftplujîoft le fd fixe ou terrc fi re que Icfd 
dément aire. Vom ferei lesJd^ekhvt^etabUs 
crtlîéilims & trar/j}arents comme le falptfire, 
fiv cm calciner derechef a feu aucunement f nt 
les cendres de chaque vegetable meflcz. mee 
autant de foul^hre , & en ttrez> le fd far le 
moyen de leau commune , filtrtx^ & euaporcz, 
iufques a ce qu il ne refit auec ledit fd qu autant 
ieau, qtiil en faut four le fotmoir crijidliz>cr 
aufioid. Et tels font les meilleurs de tous y car 
ils ne fe fondent f as aisément dr opèrent gran- 
dement. Le fd d'ahfynthe préparé de cefte fa- 
çon y purge par vorràffemcnt lesirr/puretez, du 
ventricul& du thorax, fi on en faîci prendre 
*vn fcrupul ou demie dragme en deux oncts 
d'eau d'ahfynthe & le fd farci- des racines 
d otrtiche ou imper atoire, donné depuis qunt re a 
huicî grains dans le roob de fufcau ou fchugua- 
rit toutes féures intermittentes. 

Sel de tartre. 

Faut mettre dans vnvafc déterre non 
vernifsé ôc qui ait le fonds plat , lefpefleur 
d'vn doigt de bon tartre : puis le reuerbe- 
rer iulques à blancheur par cinq ou fîx 
heures : mais faut tellement modérer le 
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feu que le vafe foit toufioiirs rouge du 
feu fans que neantmoins le tartre fc fon- 
de , eftant ainfi calciné iufques à parfaidç 
blancheur, on verfe deflus de l'eau com- 
mune, puis on le digère filtre &i coagule. 
Ou bien pour auoir pluftoft faid , bruller 
le tartre en noirceur , puis diffoudre de 

coaguler, a 

a Cefie façon de tirer le fd de tartre neji fas 
àmepifcr \ mais e nie elle il faut bien f rendre 
garde au feu, afin qu il foit modéré & doux: 
car ceftl fe fatÙ mieux far le feu modère , ijfue 
far le feu violentdesfournatfès apotier. Cefel 
a vne mer ueilleufe force i adoucir les métaux 
dïffoultspar les eaux fortes ;& de ce mefme fel 
df (fouit par dcfnlLmce fe fatB huile de tartre 
par deltque ou défaillance , qui eft rarement 
employée en Médecine ,/ ce n'eft quellefert 
pour faire le magifterede tartre , duquel y Au- 
theur parle au chapitre dix-neuf , &pourgua- 
rir les galles ^grat elle s , &c . 

Sdde CoraL 

Fay digérer ^ par vne nuid des coraux 
brovez dans du vinaigre ^ diftilc par 
trois fois , puis le filtre , & ^ faifant euapo- 
rerle vinaigre iu^iuesafechcrefle , te re- 
ftera le fel de coral au fonds, & pour le 
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tendre plus beau , on le peut difibudfcî 
dnnscau oiiUlee, filtrer ôl coaguler ]. lu- 
fleurs fois. <i 

a // faut broyer groptrcment les coraux dam 
ron mortier , ptm le mettre au ^l inatgre àifitU 
trots fois, les Litff r digérer & àiffoudre, ^c. 

S,"elijues vhs font ce linatgre ainji : Ils 
dif fient deffm vm Iturt de cinare de l'hirhe 
K ail , ftx liures de bon ^vinaigre dif.ilé wfusc 
f(u à peu crainte d'ciullnton , eohobant trois 
OH quatre fois. Ce 'vinaigre sadioui ti ^ m re- 
tenant que peu d'ajprcté mordicante , àdis for- 
ces très-grandes 5 1 nr il ejl diff mit a l in fiant les 
coraux ci' les perles. 

' Sfiiiéoir après la f caution Car alors il faut 
feulemtnt retirer le vinaigre iufques a fic- 
cité y^S' l^ d/ffoult dr fi tré par l eau depluye 
diflileedoit cftre derechef tuaporcyiufjues à ce 
que ton ait vn f cl très blanc exen.pt de toute 
aigreur y ce qui ejl aisé d obtenir yfi on fefert du 
^vinaigre fufdit pour faire ceftc opiraticnplm 
vtflc . En lieu d eau de pluyCy quelques vns tien- 
m nt qu ilcfl meilleur de diffouàrelejcl auec U 
Yofeedu mois de May amaffee fer le bled, Cr 
dtfltlee. 

Sci vertus ' font excellentes , car il puri- 
fie le fangpar tour le corps qu'il remet en 
fapridine vigueur, ilarrefte tout flux de 
matrice , le ventre 6c dlieniorroides , il 
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itorrobore le cœur Ôc I eflomach, il ouure 
toutes les obftrudioiis des parties pnncU 
pales, ïl dilîbult le (àng caille', il cAfoiiucr 
; rain en l'hydropifie, paralyllc, couulfion, 
' pierre (ulfocation de matrice ôl autres 
maladies e(tant pris nuet eau conuenable 
; à la maladjc. La dofc cft de lo. grainsiuf- 
i qucs à vn f^rupule ou deux, (èlori laage <5c 
'a violence de la maladie. 

- Crcllm met au nombre des confortai ff s U 
fi^espirlesér Itjcl des coraux cjr !uy donc les 
nu (mes fac ultcz, que l Authtur uy luy attribué 
fçauoir de purifier le fang , dr de guarirprom- 
pcTKerd toutes les n.a'adis, qui ont pris leur 
origine de la corruption du fang fi on en donne 
en eau de chicorée onde fumitcrre : dUrreflcr 
leflm exrefiifdr grande perte de fan^, tant par 
les dyfi nier tes , qut par les hémorroïdes , 
'autres maladrs fembiables , eom?he flux hepa- 
tiqueyltfnteriqucy men/irual . Jp.' rmiitiqucy h^c- 
niorrhagies de narines ^ irac hersent de fanq^^ 
érc. le donnant en eau de plantain ou autre a ce 
conuenable. De refifter a la putr(fac1ion , de 
fort /fier le cerueau, l'eflomach ylaehaleut natu- 
rtllc , ^ les ejprits l'itaux , (jr preferuer le 
cœur contre tout pot fon: d (/fier toutes les oh- 
(irucïions des parties nobles , fçauoir poulmons, 
foye , e^. rdm : de diffoudre le fang caille : de 
.uarir les plm véhémentes fp.frrr.f}r;T<: de ma- 
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trice & fuferfluité des mois auec l'eau d ar- 
moife,de meltffe , de fouUiôt. Voycz^Croltim' 
in BafilicaChymicacJ- Anshclm. Boét. de 
Bood.cap. i54.lib. 3. de gemmis: Enl'hy^ 
drofifie ,faralyjie,epilefjte , conuulfwn on con 
tinu e a frendre de ce fel en eau de c an elle , & au 
calcul en eau d arrejiebœuf. On en fcut aufi ^ 
faire des tablettes , & le prendre aufiien Itcu de % 
fel commun dans vn œuf mollet , ou dans vn | 
bouillon, ou dans du bon "uin. ^r cet anus au > 
chapitre dernier de fa Vharmaiofeeàogmati- 
que tire ce fel ainfi. Premièrement il broyé grof f 
Jierement le corail , après il le dijf mit, comme il \ 
faut dans le fuc de limons ou de berheris. La, ,i 
diifolutiorneflantfai6ie, il retire ce fuc, & ce 
qui demeure au fonds s appelle le fel des c oraux , 
lequel peut eflre plufieurs fois diffoult é'coa- - 
qulé auec des eaux cordiales, pour ofter l'aigreur > 
^du dfffoluant. Les autres font ce f l auec plm de f 
peine. J Is mettent le corad bien broyé dans vn % 
vaiffeau deverrc ,lecouurent de fonalembic , \ 
dr le calcinent a blancheur iufques a ce que le 
fofids rougijfe du feu. llsmettentccfte chaux ' 
dans du fort vinaigre diplé, & la digèrent e?t ' 
lieu tiède l'ejpace de huiBiouYS, la remuant tous \ 
les iours. Et ainfi le vinaigre Je teincl d'vne n 
jçouleuY rouge , après ils verfent dans vn autre \ 
vaiffeau ce qui eft coloré, & rctterentïirfw » 
fion, -finalement ils mettent toutes ces teindu- 



.1 



i 
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E lemem de Ch tmie. ^ m 
i ^^senfirr^hlcdamv'ae cucurhite , & nUcrent 
f tout le phlcgme far i'demhic , iu^iiucs a. ce qutl 
n'y rcjie au fonds qiivnc liqueur crajfe, laquel- 
le ils lai(fent feu a feu exhaler a fart en lieu 
choiiâ. 'Ueuaforation en e fiant acheuee , on y 
'voit comme faroifire des nouueaux commen- 
cements de coraux , le [quels ils lauent fouuent 
auec de l'eau chaude , & iccllc eau e fiant retirée 
ils tiennent ccfie matière d(jfeichee chaude- 
ment fur des cendres tiedcs ï efface de quelques 
\ fefmainesy é' ainfi elle Çeconuerttt en fel très ^ 
blanc, quife dî[f ouït fort fromftcrmnt en quel- 
que liqueur que ce foit. 

Sel de pierre dhomme. 

Prenez plufieurs calculs ou pierres 
d'hommes; calcinez les premièrement à 
feu modéré, & puis à grand feu ,& après 
les auoir puluerilcz 6c menezaucccfg iîc 
portion de foulphre & ûlpctre, les faut 
reucrberer en Alcohol tres-blanc, qu'il 
faut mettre dans le fucde berberis clari- 
fié à feu de cendre modère, iufques à ce 
que le tout foit dilloult. Lors ayant filtré 
la liqueur la faut retirer parle bain iufques 
à ficcité , & le fcl demeurera au fonc)s 
du vaiffeau duquel on peut donner trois 
pu quatre grains en vin blanc au croii- 
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351 Liure Second des 
fant de la Lune , & réitérer la prînfc plu* 
fleurs fois. Il chafîe puiflamment la pierre 
des reins & de la veflîe , <Sc ainfi fe vérifie 
]e dire de Paracelfe. SmiliafimilihuituYm- 
tur. 

Sel de Colcothar. a 

Verfe de l'eau de pluyc fur du colco- 
thar, & le laiflknt digérer par 12. heures 
l'eau attirera le Tel , que filtreras & coagu- 
leras : Si ce qui refte du rouge eft derechef 
calcinépar cinq ou fix fois, <Sc qu'on en ti- 
Hij re toufiours le fel, finalement il deuiendra j 

I doux, &s appelle douceur ^ de vitriol, qui 1 

î feroit excellent fi elle eftoit tirée du vi- * 

triol de Venus:5c eft de grande vertu pour 
les vlceres malins. 

^ Le Colcothar eft la tejle morte y quircjle 
après la diflilatien de l'huile de vit r toi, ou.e vi- 
triol nu fnte calciné iufques avnettcS'grande 
rougi ur. Vvfage du fel de Colcothar efi rare en 
Médecine y toutesfots il y en a qui le recomman- 
dent entre les diaphorctiques , é* en donnent 
deux ou trois grains. 

L La terre douce de vitriol préparée de ce fie 
façon a feulement vne vertu emplafiique ck 
fiiptique. S' neft la vraye douceur que le vi- 
triol y ainfi que toutes les chofes acres , contient 
enfoy. 0ns en fcrt aux emplafires , cjr hcmor- 
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ElemensdeChjtm. 355 

Vitriol <uomit 'tf, 

Diflbuls du vitriol blanc en eau com- 
mune , puis le filtre & coagule, réitérant 
ufques à la féconde fois: mais àlatroif- 
efme diflbuls le en eau « rôle puis le filtre 

\ k coagule. 

La dofe eft de demie dragme iufques 

àvnedragme. 

' 3 Votre en eau d'alim , qui addoucH mieux 
tomUscorrojifs. 



i 



Jutrcmerit 3. 

Diflbuls le vitriol blanc en eau diftilee, 
puis le filtre 6c fay exhaler l'eau en vn va- 
£e de terre iufques à ce qu'il paroifle del^ 
fo vne petite peau. Lors mets le vaic en 
lieu froid pour produire des criftaux ,que 
répareras , puis feras euaporer le relie de 
Veau , iufques àce qu'il paroifle delîus vne 
autre peau , & alors tu criftaljkras comme 
deuant iufques a deux fois. Puis prendras 
les criftaux & les diflbudras en eau rofe, 
que ferasexhaler, puis criftaliferascom- 
me dcuant , .&en fin feras deflcicher les 
aiftauxàfeulent. 
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354 Liure Second des 

La dofc ^ cft dVn fcrupule, iufques .. 
my dragme , auec du vin, ceiuoilè,^ 
conicmc de rofes. Et faift d« même 
leux effets fleures, b en la peftc, au u , 
maladies deftomach, aux catharres iï' 
aux vers. ^ 

j Crollimrcconmandecev.o,>.mfcy,comm \ 
ejlmt ^lse,é-fHrgçamhemr„e^cm le cet ' 
«eau, &co^fonammep.eiy{omach. M.mL 
dnjeqiiel /luthcur met kj cil trop ^ra 



on ncn do>,ne guère d'a^.mage^uvn An,y 
firufula.msvntraicldevm, m de bine, 
dcaumeflecauec durmel, mdms v«h,:>:.'h^ 
de chair, ou auec con férue de rofe. 

P'''»»H<^mrM rottdiermes , qui font r!,t 
■vcmrtcu , ou l'eau, ou fluftoft Zc la déco- 

^''''ffl'^Pfltece^.taureey.oUfi^^^^^ 

auec l eau de cichoree. l'oureh.^er Jes zrrson 

le do>,^e auK l'enu dhyff,ic^„. b„ la p^fU 

on le donne ^ec l'eav d(:cf>ardon hem/, de 

yi^e d(f f ré,. incontinent an cmeme^t 

de M maladié. a,4«j? Mairies & mfirmitez. 

4fpmafh,,l\fmfrincipu,lmcntjimleprend 
au(^d„ Vin-^y,4arp,„fuiég4^^a ,pule. 
gnm, memha,éc. ^ux m arrhes tlefihok 
'mhau d(firf.o/kt., dem^joUtne, m,[fe, 
&c., mx-douleun,d« d^s on l, donne en eau de 

P'md.Wefikffiequicormnence.onledon. 
ne auec l eau defoeone, en laquelle on a infusé k 
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Kl Elemens de 'Chymte, 3 5 j 
fc ieure de guy de chcfne. En U fuffocation de 
matrice , on le donne en eau d'armoife, ou auec 
du vin Atiec les fleurs de huglcffe ou debouro- 
; che-MS foifons auec l'eau de rofmarin, enla- 

i quelle on a iettéjîx ou feft grains defajfran : il 
aàuancela guarifondes playes récentes fionen 
prend l' ne demie dragnie dans de Ut bière chau- 
de quatre matins de fuilte , ^^bîhê chaude- 
tnentydi(f mit en eau de fencUd. Le médicament 
ifere dtnerfement , far le haut ^ far embas , à* 
parfois il faiciaujû fueréf' dormir. Il y a vne 
autre frefaration de vitriol , cjui faicl vomir 
ér aller far le bas , que ïon attribue a An- 
gélus Sala , qui eji telle. Prenez, du vitriol 
Romain bleu tant que voudrez, , reduifez,-le 
en fondre , é* fàchcz>-le fur vn fafier en 
lieu chaud , hors des rayons du Soleil , afres 
dijfoluez^-le en eau de fctite centaurée > faj^- 
fez^-le far le filtre , afres auoir pfiê, les fè- 
ces i diflilez, la liqueur claire au bain M a- 
rie iufques à la tierce partie. Mettez, le vaif- 
feau après en lieu froid , afin que le vitriol 
fe criftaliz,e ,feichez^ les criftaux a fart , gar^ 
dant neantmoins la teinture bleue ^ & amaf- 
fez^les criftaux toutes & quantes fois qu'il 
fera befoin , dijlHant l'eau toufiours iufques 
a la tierce fartie , & la mettant en lieu 
fiôid. Gardez» lefdits criftaux, dans vn verre 
bien clos. La dofe cft de cinq grains a dix , en 
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33 <5 Lîure^ernf^d d^s 

quelque liqueur conuemhle à la maladie I Ifi 
fort fouuerain aux fiéures peflilentes. 

On en donne aux petits enfans quatre , cinq,^ 
huici grains dans vne cuedleree de maluoijiCy 
ou autre bon vin. Nottz» quenl vfagede tous 
les vomitifs fai^s de vitriolvniuerfllementi 
il fcfaut bien garder de les prefcrire a ceux qui 
ont quelque difficulté d haleine y ou autre m- 
difpofition du thorax y i autant que levitrioi 
crudcfi vn poifon qui tué en fuffoquant , O" de 
quelque ftçonqu il fit préparé y il ne quitte fi 
entièrement ccfle n:auuaife qualité. 

Jutre ycmntfdnjel de yitrtol. 

Tire le Tel de la tefte morte du vitrioîi 
qui refte après auoirlubljméks fleurs de 
Soutphre. 

Ce leJ prins en dofc dVn fcrupule etî 
eau de fenouil , fai£V vomir, aller p.irle 
bas & fucr : quelquefois aulfi il faiddor- 
mi. 

Selon Vitriol de Lune. 

Avez bonne quantité d efprit de nitre 
bien purifie, & huid onces de Lunepaf- 
fee parla coupelle auec huid chargesdc 
plomb qui foiêt miles en lamines fort dé- 
lices^ 
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^ 5 y Elcmem de Orymw» 

liées, que nlettrez dans vue cucurbite : & 
I par deffus de l'elprit denitre qu'il lurna- 
ge d'vn doigt , puis fermez le vaiffeau 
auecl'alembic lans bec , & mettez digé- 
rer l'efpace de ving-quatre heures au 
bain vaporeux , puis diftilez à chaleur 
lente les efpritslcs plus volatils du nitrc, 
iufqiies à ce que verrez qu'il ne diftile 
plus rien ^ alors le vaiffeau eftanr froid 
remettez d'autre efprit de nitre, digérez, 
dillilez iufques à ce que la Lune foit aug- 
mentée de poids de trois ou quatre on- 
ces des efptits, plus fixes du nitre , lors 
faudra chalTer tout le phlegme à la va- 
peur du bain boiiillât , & puis ayant bien 
bouché le vailfeauj mettez en digclHon 
refpace de trente iours au bain vapo- 
reux, dans lequel temps la Lune fe chan- 
gera en eau vifqueufe blanche , laquelle 
mife en lieu froid fe congèlera e'n vitriol 
verd & bleu. Par celle mefme voye fc 
peut faire le vitriol du Solauec le mefme 
«l'pritdc Nirre diftilé fur du ici préparé, 
obferuant les mefmes régimes que did 
'de la Lune. De ces deux vitriols 
ioints aucc deuë proportion par cnfcm- 
ble, ôc decuits en l'Atanor, iulquesàcc 
qu'ils ayentpnfsé par toutes les couleurs, 
éc qu'ils foient arreftez en la rougeur^ 

Y 



53^ î-iure Second des 

s en fait vn mcdiCcUiienc qui nefl: moin- 
dre en vertu que le ^^rand Mî^giftcrcdes 
Sages. 

Ladole cil d'vn grain en toute mala- 
dies dcrdperces. 

.5'. ,.i ct uf Murs» a 

Prcns vnconce d'elprit de vitriol, ou 
de Soulphre fait par la campane, & meile 
cela auec deux onces d'eau commune 
d'ans vnmatras , puis icrte dâs la mixtion 
vnc once de limaille de fer,& mets le ma- 
tras bien fermé fur cendres chaudes pour 
le faire boiiillir le fpacc de iîx heures.' Et^ 
alors laifle le refroidir de foy-mefme, & 
tutrouueras dansle va(è vn vitriol verd, 
&rerplcndi (Tant qui fe diflToultàla cha- 
Icur^ & fo coagule à la froideur , & lequel 
TAuthcur cheira^ogidc Heliatitc nie igno- 
ramment cftre fel de Mars. 

a On peut fur le champ faire "yn vitriol de 
Mars ^tirant furie blanc pour l'^fihme mef^ 
mes inueteré ^latoux ^ autres infirmité:^ de 
lapoiEirtne yencefïefaçott» Prene^ demy once 
de limaille de fer déliée , pure nullement pou- 
dreufe , ^€rfe:^d€fju6 goutte a goutte dans ^ne 
efcuelle de ^erre^ deux dragmes d'huile de foui" 
j/hre point re^ifiée ^ faille par U campane , ^ 



Elemens de Chy mie» 11^ 
ïmonûnentle tout sefchaujfe commence à 
bouillir y tout le fer fe dijfoult : UtjJ'e:^.lere- 
fofer refroidir^ C> ^'om '\erre:^quilsyfi^ 
rjdes Chriflaux aucunement doux y quifejvndet 
fur la langue , ^ purgent far crachats 
infenfble tranfpiration. Ces crijîaux-là dif 
fouis en eau commune dijîilée ^ ce qui fe faiêî 
dans 'vn iour naturely purge :^ ^ fepare:^d'auec 
lesfecejparflirution y retournent derec hef en 
cryjlasix 5 l'eau efumt éuaporée félon l'art , C^* 
misaufroid^qui s'appellent Vitriolmn mar- 
tiSy d'iceluy deux ou trois grains prins en quelque 
Jyroppeftoral yguarijjènt miracuUufcment l'a^ 
fïhumcy ceny parnomiffemens nypar fellesy 
oins p4r fueurs. De ce mefme ^vitriol de Marsy 
on peut Aufi titer l'ejfrit àit* l'huile de mt fme fa- 
fon qu'il a eité dit au chapitre fxlefrncy que /' a» 
tire l'huylc du vitriol 'yukaire^ 

Sel ou 'yitriol de Ventes» 

Prcris cuiure ca'einé oiicfcaillcs de ciii- 
ure, & les mets en poudre fubtile , laquel- 
le tu mettras digérer en vinaigre dillilé 
^par rcfpacc de vint &: quatre heures, 
puis verferas le vinaigre teint , & en re-^ 
mettras d'autre deffiisiulqu es à ce qu'il 
ne fe colore plus. Apres filtre les dcple- 
tions^&eniayeuaporer ou dilliiler les 



s 4-^ Lime Second des 

trois quarts , puis mets le rclVc en lieu 
^l'oid y où s'engendrera vn vitiiol vcr<i 
obi'cùr rcfplcndiflQint. 



^Htrement 

Prcns des lamines de cuiurc calcinées 
auec le/bulphre 5 comme did-cft en la 
caJcinarion de Venus , lefquelles mettras 
capoudrcTubtile, puis les calcine dans 
vnpotde terre auec du Ibulphrc broyé, 
remuant continuellement auec vne vcr- 
gedecuiure^iufqucs à ce que tout le 
foulphe foie brullc. Broyé cncor tcftc 
chaux, &■ la calcine comme deflus, auec 
lehuiaicfmc de Ton poids de foulphre 
pulucrilë , & reytere ladite calcination 
cinq ou fix fois. Puis ietre la chaux bro- 
yée dans l'eau boiiillante , remuant fou- 
ucnt auec vn bafton pendant que la 
chaux s'en va au fonds du vsik^^ iufqiies 
à ce qu*: i'cau ibit rcfroidiejaquclle tu fil- 
treraf , puis en feras euaporcr les trois 
quarts, Omettras le relie en lieu froid, 
ou le produiront des Cryltaux de cou- 
leur bleuë , ou bien fay euaporcr l'eau 
tout à faiâ:. a 
» Vqye:^CrolliHs in Bafilica Chymica,/'^^- | 
2\^% C^c. OH iléifçourtfoYt çxd^iment 



Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Elemens de Chymie: 341 
du moyen dé fui fe , le '^hriol de Vetm &> de 
MtXrspt^i^ 4ucun covreff^ l'huile duquel eji 
flus efficace que celle au vitriol commun. 1. 
^ux débilite::^ Jroideurs de l'ejïomach ^ en 
donnant fixou huiCi gouttes .dans d» 5 ^* 
dans deVeaa de mente Jri:^ee y ou dans vn boiiiU 
Ion de chair tout chatid. 2,^u calcula* ftl>le 
en eatt d'arrefiebœuf ^ la fuffocation de 
matrice en eau d'armoife, 4. ^uxfévres de 
l'edomachy chaleur foif dou:^ ou qtttn:^e 
^ains en eau de centaurée y uin^ d^c» 5, En 
toutes les maladies du cJief en eau deLdium 
conualliimje lauende. ^c,6,En Uiautfifje 1 5. 
ou 20. gouttes en eau de chelidoine mec fueur^ 
7 . En la Jefle on U mejle auec fucart candi ^ ^ 
Veletluaire de genièvre, 8. Ceux qHt ont e^c 
frottés d'argent -yif^ font mal di^fe^ 5 rf- 
coHurent lafantê far L^a/fagede cejie hmle de 
'vitriol auec la theriaque en fuanf, Par de^ 
horscejîe hurle ott feule > vft bien méfiée auec 
Veau de chelidoine guaritl* alopécie 5 O la tei- 
gne en les frottant trois tours. lo. Elle ofle 
toute o-atle ^rongne^demangeaifon y C^c. M au 
[faut faire l'onBion fansauoir fitié du mala- 
Je. II. ^pres oÊtir euacue ptrge le torfs^ 
elle peut eflre donnée at^ectherictiue ^ ou auec les 
ectux appropriées y frefques en toutes maladies^ 
parce quelle chajjè refrjle k toute putrefa- 
et ion par [on aigreur ^ p^' la ftd^tilitédc feê 

/ Y iij 
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3 4 * ï ture fécond des 

f orties elle deshouche les ohflruSïions On ne Î4 
donne tamaU par dedans le corps touû feule ^mak 
anec yn 'vehicul conuenable fobrement iuf- 
ques à ce qtitl ait vn^oufl ai^et , quand on 
s'en fert ^ il la faut bien agiter auec fon a/ehicul 
chaud ^ parce qu'elle ^a au fonds a caufe de fa 
pefanteuY^ ^ fe tenir au UEipour fuer. il nen 
faut pas auj?i donner aux picrocholes^ ny à ceux 
qui ont quelque apoflume dans l'efiomach , ou 
dansle foye. Elle ^uarit auf^i les 'ulcérations de 
la bouche , qu'on appelle aphth^ , en lagar^ari- 
t^ant auec eau de vetonica 5 de mauue de 
plantain^ f inalement l'huile de vitriol teint 
les fucs exprime;^ des rofes pâlies ^ a^ iolettcs^ 
fleurs de f>œone y de pauot fauua^e : Item l'ex- 
traiSÎ dkermes j ^ l'huyle des girofles d' vne 
couleur tres-belle 0* durable ^ fi on le meflc 
dçuëment auec. 

Sel ou vitriol de lupîter. 

Faites diffbudrc du fin eftain d'Angle- 
terre 5 en eau forte faite de falpetre & d'a- 
lum 5 laiffez repofer ceftedifl'olution , & 
vous verrez la chaux d'cftain blanclîe 
comme neige 3 fe précipiter au fonds du 
vaifTeau qu'il faut défeicher,&: la faire fu- 
blimcr comme pour faire les fleurs blan- 
ches d'antimoine , &: trpuucrez vne pou- 



Elemens de Chimre, 543 
Jerres-blanche comme vnc folle farine 
danslachappe du fublimaroirc , laquelle 
faut dilToudre dans vinaigre trois fois 
diftilé 5 & digérer deuxiours entiers re- 
muât fouucnt le vairteay. Puis ayant ver- 
fé par inclination ce qui fera dilîfoult , re- 
mettre d'autre vinaigre fur ce quireftcra 
à diflbudre : puis retirer tous les mêftrûcs 
par le bain iufques à ficcité , & vcrler de 
bon efprit de vin fur ce qui reliera au 
fonds du vafe digérant , vcrfant par incli- 
nation, & remettant d'autre efprit iuf- 
ques a ce que le tout foit rcfoult.- Alors 
faut retirer les deux tiers de Vefprit parle 
bain, & mettre le reftc au lieu froid, où fc 
formeront des cryftaux , lefqucls eftans 
feparez & mis en heu humide fur le mar- 
bre , fe refoluc nt en liqueur, de laquelle 
trois ou quatre goûtes mifes chaudement 
fur le nombril d'vne hyfterique, font 
promptement celfer la fulfocation.Ce te 
mcfme liqueur ctt fouueraine aux mala- 
dies vencriênes, guarit toutes fortes d'vl- 
ceres fœtides ,lcs fidules, loups, cancer, 
^n^Umc tangere,&: autres dclcfpa cz. On 
en donne deux ou trois gouttes pour lal- 
cherlc ventre puifliunmcnt. 

Y iiij 
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Ziure Second des 



Sel ou a/itYîol de Saturne. 

Prens chaux de Saturne ou » minium. 
Verfc b delTus du vinaigre diftilé 5 ou c au 
moins du plîlegme d'iccluy^ puisJefay 
digérer d par 24. heures remuant aiîez 
^ fouuent, & lors fepare le menllruë , Se en 

remets d'autre deffus , iufques à ce que 
tout le fel foit tiré, puis filtre les méftruës 
i &les coagule fur les cendres^ ou furie 

! fable. Lors tu auras le fel de Saturne , fur 

I lequel fi tu diftiles du vinaigre par trois 

j fois en cohobant. Se en après d'efpritde 

vin aulfi par trois fois en cohobant : il ac- 
querra vne vertu c du tout admirable pour 
la guarifon de diuerfes maladies. 

a roye:^ comment fe fait le minium au chapi- 
trequatorfiefme.fousle filtre de U calcinât ion 
de Saturne. 

^^ellementquece'yinalgrefurnaore de trois 
ou quatre doigts, 

cllfauteffacercesmots ^ ou au moins le 
phlegme d'icdny : par ce que lephlegmedu 
j vinaigre ne tire point ^ ou bien peu , lejel de la 

chaux de Saturne, 
à En vn lieu chaud dans 'yn m4tr(ts. 
| ||| ^ Cejîe louange eji trop pompeufe &> efloi- 

./ g^^^^ l'expérience maijirejfe de toutes chofes. 
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EÎemens de Chymîè, S 4 5 

Six grains piins dans du vin blanc gua- 
riffent de la pefte en vingt-quatre heu- 
res, trois grains en vin blanc pris par 
' quatre iours continuels guariflent l'hy- 
dropifie/ix grains auec vui blanc guariA 
|fcnt la colique, fix grains pris auec ^au 
de fumeterre par refpace de 1 8. iours 
guariflent la ladrerie. Ce Tel » par fa froi- 
;deur cfteint les appétits de Venus pris 
parla bouche, & pour ce eft vtile àceux 
:qui veulent viure en celibïit. Appli- 
qué par dehors il iaicl des efFeds mer- 
ueilleux , lur les vlccres ^ corrohts, ma- 
Jin^jCancrcuXjloups, & lemblables. Ceft 
lauflfi vn tres-fouuerain remède contre la 
[pourriture de la bouche contre lesdar- 
1 très , pullules, rongeurs de la face, bruf- 
|lcures , inflammations ^ tumeurs, e 
: s'il eft appliqué auec huyles ou eaux con- 
I uenables.. f ^ 
\ ^On le nomme aujii a caufe de fa douceur y 
fuccrejO^miel, où beurre de Sarurnc,cofM- 
i me fe peut toir dans Crollius in Batilica 
hvmica ^ où il difcourt amj lcmenî de fon 
ao-e. 

b Ce fel de Saturne rafraîchit excej^iuement 
tant pris par la bouche ^ qu'appliqué extérieur 
rement. C'ejl pourquoy ceux qui "Voudront s* en 
^eruir^pourejleindre l'appétit de Venus , ^7- 
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are en célibat ^ feront mieux de t'applicjuerpair 
dehors en frotter feulement le nombril , les, 
reins y ^ lefriap , après l'amtrmejïéduec quel- 
que huile conuenable^(^ ainfiil aimindrit le de* , 
fir deVenuSyComme au contraire pour ^uarir It 
froideur d> l'impuiffance^ il fefaut feruir d'eji 
fées feiches^ ^ fe fréter la région externe du no 
hril^ des reins , le membre 'viril , auec l'huile . 
difiilée de noix mufcades» 

e line fait pas feulement des effeSls merueil- 
leux fur les 'ulcères -^ieux , malins^ chancreuXy • ^ 
&> corrofifs^ comme font loups , ^c. Et fur 
les apojîumes pour les mondifer , en ojîer i 
V inflammation:, ou empefcher (jucUe n'y f' -- 
uienne , mais aufifur les pidyes , pour les incd, - ■ 
ner dans peu de ioursy cejipourcjuoy on le peut r 
ou mefler auec les emplaflres liniments^ ^> 
oule diffoudre à part dans (quelques huile con- • 
$tenabley ou l'appliquer en quelque eau conue- 
nable. 

A ^ux inflammations rougeurs desyeux^ 
cejl^n fort bon remède attec l'eau d'euphrafe^ 
^l'eaudeYofe^parce que le Saturne ejïd'vne 
nature froide^ reftfle puiffamment à toutes^ \ 
fortes d'inflammations, ' 

^C'ejl chofes efirange^ comment ce felpeut ' 
vefoudre les tumeurs ^ dureté::;^ , & fcirrheSy 
fuUqu'ilefi d'me nature tv es -froide. Toutes- 
fais texpc/iencefaiti foyqui efl plus forte que 
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Elemens de chymie, 547 
m dcSlrîne de nùjîre Gdien , que le f l de plomb 
e fouit d'J^ipe Incontinent les rumeurs , p on 
'apfltcjue delJus , medé mec huile d'Oliue 0* de 
amomille 0* eau de rnfè, 

f ilejla'ffibon pour le feu^oUo^e ^ fi on le 
nejle duec em de plantain 3 oue(tu de morelle y 
\lppli(juant dcfftis chaudemêtdes lino^es mouille;^ 
tm icelle. On s'en fert aujii aux fièvres quar- 
tes 3 a%x ajfî^Slions de la ratte ^ aux pointes enui- 
von le nombril aux gangrenés ^ aux ophthal- 
lies. 

On dijîile atifl le Sel de Saturne par la retor- 
te de 'yerre au fahle^ après 'y ne longue digcfilon 
tu bain Marie feu lent , le phlegme fort le 
fpremier y ^ après le feu ejiant augmenté l'ef- 
"prit 0* l'huile fuiuent. Les ^aiffeoux ejlant 
irefioidis on en ojle la liqueur , ^ on la reSîiJie 
\m derechef par la retorte , oupar l*alembic aux 
lendresy ou par la ^>apeur du bain. L'eJ^rit fort 
jle premier goutte a goutte auec des petites 'ye^ 
\nes obliques. Le phlegme fuit après auec des pe- 
vtites'yenes droifies , & par ceii'e marque il 
\faut iuger de la feparation de ces deux chofes, 
Vhuile vient la dernière. Par ce phlegme ^ 
larcêt ejprit fèfaiB vne belle préparation des 
^perles '.car l'on diffoult les perles fubtilement 
) broyées fur le marbre dans ce phlegme , ^ fur 
icelles ainfi diffoultes , d?» defchargées de leurs 
\fices 3 l'on fer Je quelque peu de cét ejj}rit yC^/è 
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I^ 'ture Second des 
■précipitent en liqueur , qui rejpmhle au J^ermçy 
Ji 'Volatile ^qu'on^oit kl' œil quelle s*en 'y a é» 
tdtir'y Ces perles par après extraiSîes auec l'ef*^ 
frit de vin , ou totalement chaj?ées par U cor^i-^ 
meauec le mefme ej^tt de ojin , font fi cor^ 
diales &* de fi^ande efficace , que puijfe eflre 
mcune autre préparation de perles. L'efprit tiré^ 
éi* Sel de Saturne exactement feparé de Joff i 
fhle^mey(^ bien purifié efl propre pour ^uarir \ 
(es fiévyes ardâmes fi on en donne iufques k i, 
éemy fcrupul en quelque liqueur conuen^Ae. | 
JL'huile ejl bonne pour incarner en peu de iours 
hs ulcères ^ playes ^ mais elle eft encore plus 
excellente y ^ plm balfamique y/îNn ex irai cl 
le fel de Saturne broyé dans 'vn matras ^ duec 
tejpritde térébenthine , ain/t que les fleurs de 
Jôulphrey ou fi on le diffoult en liqueur tres-rou- ^ 
^ey 0* qu*on le diftile après pav le co fié dans vn 
^and récipient^ premièrement k feu lent iufques*. 
ienauoir feparéle menflruë y après k feu fort 
four faire fortir l'huile , laquelle il faut receuoir 
dans vn récipient nouueau. L'on croit que la 
'yertH ^ efficace de ce fie huille furpaffe celle 
du'yray ^ naturel baume. Et mefme lepten- 
fhuëtein6ifanseflredifliléy a aufi vne très- 
^ande efficace. On fait aujsi -^m Uniment ou nii- 
tritum grandement rafraifchiffant ^ propre 
aux vlceres ^ playes y où il y a inflammation 
dedeuxparticsdc vimi^e y o/* minium ^ 



Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Élemefjs de chymie» ' 3^9 
' ('me partie d'huile rofat agite:^ mejle:^ en- 
Q mUe dans yn mortier de plomb ^ on efçuelle de 
verre ou fayance , auec pilon de bois^ iupjues 
s . i ce (jue le tout ait confjience de Uniment^ auquel 
-, )n peut adioufler quelciue peu de camphre pour les 
H Wujleurçs^ O^^quelquc peu d'alum calciné pou¥> 
^^es chairs mortes. 




V E S F L EVR S. 
Chapitre. VII L 
Ikursde Bentoîn. • 

Rens Bcnioin groffieremerir 
^jUjjjr^ concafsé , & le mcts'crt vn ()ol 
rond , que couuriras dVn dor- * 
^^^C!^ net de papier gris^misen dôtt^. 
èle/ait en façon de manche d'hîppocrai - 
puis donne Icu b de fublimation c & a- 
imaffe fouuent les Fleurs liiblimées blan- 
:ches comme neige , qui ne font autre 
' bo^> quele Tel effcntiel du Beniom.. 

£Ées font tres-fouueraincs pour l'A- 
Ifthme 3 à ^ toutes maladies des poul- 
imons prifes en liqueur ou fyrop conuc- 
jnable , à la quantité de derny icrupulc. 
lElles fonj: auffi vn remède topic fort 
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propre pour les puftules & rougeurs de la 
face. 

a Cefl Afa dulcis aromatica , feu. odora-» 
n^cjuinejî autre chofeque le fuc ou liqueur de' 
lafeiowc/c-rylphium. 

b feu d'arène^ ou de charbofts ardents» 

cIufquesàcequelesfleuYSs'ejleuent y ce qidift 
fe peut co^noljîre fi on aff roche ^ne chandelle^ 
m papier. ^ 

à Si on mefle ^«f drdgme de fleurs de foulphrâ^ 
auec 2, dr dogmes de fleurs de Benioin , H^'^^^'t^ 
donne de ce meflunge , a^'^^nt quon en peut frert^-X 
dre fur la pointe ivn coujîeau 5 auec quelque peu] 
de fel dans ^n œuf mollet tom les tours aumatitii 
à cœur teun^ cela a ^ne grande -^ertu pour heu^ - 
reufement guayir tom défauts de la poitrine 
maladies des poulmons ^ principalement \i 
Vajïhme. 

e Si on frotte les pujîulcs rougeurs de Um 
face auec onguent de pomade^ ou beurre de May. \ 
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FLEVRS DE BENIOIN 
fc ' font auec le vaîffcau qui cft au deffus 
dùrw^'-igcratoirc icy figuré. 




fleurs de Soul^hre. a 

Elles fc font prenant parties cfgalesdc 
loulphres b & de colcothar c parfaidc- 
nent rubéfie & defleiché^puis a fiiblimât 
'ommc il fera dit aux fleurs d'antimoi- 
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ne , mais à feu plus doux : ô^e fait 1 ope 
ration en l'efpace de huia heures. Poi^fr 
la féconde fois on Içs (nt fublimcr au- ce 
du fuccçec, candie feulement , pourv \e< 
rendre plus propres à l' Afthme &, . ^ 
maladies de poulmons. On les tait aufii 
meaant vne liure-deSoulphre , auec vne 
liure 3c dcmy de farine de briqueiou bien 
du colcothar , §f du fcl décrépite de cha- 
cun dcmy liure/, pour vne liure de Soûl- 
phe , ou finalement 4 elles fe font fans au- 
cune addition. 
zOnne fe fert foint h Soulphre crud es me^ 

decinesprifes par la bouche , parce que d'ordi- 
naire il ejî meftéauec beaucoup iimpurete:^^ O 
ordures^ quiyeuuent preiudlçièrklafanté. Ce 
que^'oyant les Médecins ^ ils ont inuenté plu- 
fleurs moyens de le préparer , ^7- en Jeparant 
le pur de timpur^en mer les fleurs : mais d'au^ 
tant que toute forte de foiflphe neji p^ propre 
pour cêt cjfcH 5 // le fimt fçattotr çhoifr, N ote:^ 
doncques que le foulphre faune en^ros canons eiî 
meilleur pour faire les fleurs de Soulphre , com- 
me lefonlphregris en petits canons ejî le meU- 
leur pour en tirer l'écrit ou thuy le de foulphre^ 
^ que. le foulphre qui tire fur la couleur rpu^e 
nedoit point eftre employé aux médecine^ y far-, 
ce- qu'il y a beaucoup d'arfenic 6^ de r^^^ar 



Hé. 



laune 
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l, lame en gros canons, 
c Les feurs de foulfhre ainfi fuhlimees ne 
pnt fas villes four U Médecine, a caufe de U ht 
\ acT0>ontey fi on ne l'a corrigée, 
^^Cejle fuhlimation fe fait , ou far l'arcne, 
fat les cendres , dans vne cucurbite de verre, 
ayant vncol médiocre , ou bien dans vn alu- 
dely mettant dej] m vn alembic haut & ca fa- 
ble auec fon recifient. L'humidité, qui efi vi ile 
' 'fourguarir la galle, & autres femhlable s maux 
du cuir , difiilc fremicrement dans le recifient , 
les fleurs s amaffent dans l' alembic. Mais il 
faut icy remarquer que la cucurbite , qui fe met 
dans les cendres^ ou arène , ne doit foseflrecou- 
uerte de trof de cendre ou fable , defeur que Id^ 
' fuferieure f artie venant à seflhaujfer , les 
fleurs ne fe fondent. 

La fd'limation auec Icfuccre candy nefe 
fcin aisément faire , farce que les fleurs & îe 
' foui fhre fe fondent enfemble , &le fuccreve- 
hanta bomllir,emfefche la fuUimation. 1 Ifaut 
donc flnftoft méfier les fleurs de foulfhre auec le 
fuccre candy ^ & les garder fôur en vflr , ou en 
former dele^uaire, ou de tablettes. 

f Cep dernière fa^on défaire les fleurs de 
foulfhre fans aucune additio'Ti efl toute la meil- 
leure. La fra^iqkè en èft telle. Von met vnè 
cucurbite de tcffe vuidc dans t arène , four la- 
quelle couurif on a aufarauant cho/fr deux 



354 Liurt Sîcond des 

dlewbks de verre a ce propres , gr^ands , bien c. 
pables , afin de fe feruir tmtojl de l'vn , tant o 
de l'autre. Lorsque cefte cucurhite cjl efchauf- 
feedu feufardegrez. peu a peu , ton y met de- 
àansvne poignée ou deux de foulphre commun 
iaune brisé en pièces on met l alembic d((fmi^^ 
drles fleurs s' ejleuent incontinent après , pour- - 
ueu qu'on gouuerne bien le feu , car s il efl trop 
fort on perd fa peine , partant s il y a quelques 
fleurs efleuees dans l'alcmbic, il faut inconti- 
nent ofler tout bellement cet alembic, ^ met t ré ' 
l'autre en fa place , amafjer ainft les fleuri 
changeant fouucnt dalemhic. ^ue fi on de- 
fire de voir auoir cefdiâfes fleurs plus pu- 
res dr belles , il faut réitérer cefte fublima- 
tton vne ou deux fois , ^ fi lors que vous 
changea d'alembic , la cucurbite efi fort ef- 
chauffée , couurez, virement fan orifice d'vn 
autre alembic , de peur que le foulphre ne 

5 allume , a caufe de l'air qui y entre , comme 
il arriue bien fouuent. Si la tefle morte en 
chaque fublimation demeure poreufe , é^fl'ia- 
hle , ne bruflant plu4 fur les charbons vifs , ccfi 
vn figne dffcuré quelle efi priuee de toute bon- 
té. Et ft on veut fe fermr de f dit es fleurs , 
peut mefler auec certaines gommes bien choifies 1 

6 broyées en poudre très fubtile , de cefie fa- 1 
çon. On prend vne cnce demie de fleurs 1 
de foulphre fimfle trois fols fublimees, myrrhe 1 
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Ê lemem de Chymlel 355 
choffievne dragme , Aloés hefatiquevnfcru- 
ml y qum9Le grains de f^ffran , vnfcru^td de 
terre jMl<^c , <ér de fuccre tant qutlj en ait af 
■fe& le dijfûult eneaude rofes yOueneaufe- 
'ckrale, & on en fait vne majfe , de lacjutlle 
on fait des tablettes , ou bien auec gomme tra- 
ga^ante di(foulte en ean ro fe , on fait des ta,- 
Mettes, félon que l'Autheur enfeigneicy. Ily 
en a quifrennent les fleurs de foulphre dans vn 
iaunc d'œuf au poids d'vne dragme. 

Ces fleurs refillçnt fort à la pourritu- 
re, & pource font fouucraines pour gua- 
rir'la peftc , & pour en preferucr eftant 
prifcsen eau theriacalc , ou de melifle ,ou 
fyrop de citron , g à la quantité d'vne 
dragme , elles preferuent desfiéures & de 
IcpTleplie. Elles prouoquent les Tueurs 
en la grofle verolle , & en fomme font 
tres-vtiles en toutes maladies de poul- 
mons , afthmc , toux vieille & récente, 
catharres tombans fur la poitrine , pleu- 
re fie, colllque , apoftemcs, & pourriture 
du corps. 

g Ou auec. l'extraiB d'EnnU Cawpana: 
cafainjiles fleurs de foui fhre opèrent mtracu^ 
leufememen temps de contagion , comme Cr ol- 
Umtefmoi^ne, qui en fa Bafdtque Chymique 
en compofcfon Elvxir peftilentiale. Il faut 
icyeflreadHertyquilnefAUtpa^temeratrcmcni 

Z ij 




44 



Liure Second des 
frefcrire ny I hmle , ny les fleurs de foulphre 
aux femmes enceintes , farce qtœ ces me die a- 
ment s la frouoquent les mois. Et quant a ce 
que t'Autheur dit icy , que les fleurs de foui- 
fhrefont bonnes a toutes la maladies des foul- 
mons y cela nejl f ds vniucrfc llement vray ^far 
ce qu'en la f ht hife elles femblent fluftojl nuire 
qu'ayder : car encore qù il faille diffàcherl'vl? 
ci4i en lafhthifèy toutefois ilarriue fouucnt qui 
tout le corps deuint aride & fec farlufAgcde 
ces fleurs, ce quil faut grandement eutter en 
ccfte maladie , ^ // faut fluftoft humeBcr le 
corps y parce que I hurmdité radicale fe confom- 
me grandement par la chaleur lente de la fleure 
hcBique. Vvfage defdites fleurs nejl f as auf 
fiapprouué en la pleur efie, par ce quenicelleil 
faut auppluftoft vfer de chofes qui humèrent 
& rafraifchîffent , à caufe de la fleure aiguë, 
qui accompagne cefte maladie , que de chofes 
deffeichantes. 

On en peut auflî former des tablettes 
en ccfte forte. Faides diflbudre deux 
fcrupules de gomme traga gant, dans eau 
rofe mufquee , ou eau de canclle , puis 
mettez fix onces de fin faccre en pouSré 
tres-fubtile , que meflercz bien aucc vne 
once de fleurs de foulphre , demie once 
de Diarrhodon Abbatis , ou de la pou- 
de diacragagant froid , & aûtant de 
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Elemens de Chymie] 3 5 7 
pagiftercde coral, que pilerez enfcmblc 
àans vn mortier de marbre , auec la gom- 
mcdipoulte. Puis ayant frotté vos mains 
ucc huile d'anis ou de fenoiiil , faut bien 
manier ce():e pafte , pour puis après Tcftcn- 
dre fur vne table bien nette auec vn 
ouleau , & en former des tablettes , pour 
en vfer foir & matin pour toutes mala- 
dies jic poulmons, & defludionsdeccr- 
ueau. 

' La dcfceft vnc dragme a pour chaque 
fois. 

a Tôuf au flm é* en cefle àofe cy , comme e» 
toute mire, la nature é* corn flexion du malade 
fjr autres circonftances doiuent feruir de règle 
au Médecin, qui frefcrit le/dites fleurs* 



Z il) 
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LES FLEVRS DE SOVLPHRE SeI 
tirent fur ce four, auecles vaiffeauxiSc inftni* 
mens icy figurez. 




Ruhim a dorfigjnent diaphoretiques. 

Prenez vue once d'orpin beau & luyfant, 
que mettrez en poudre fort fubtilc , ôc ferez fu- 
blimer dans vne phiole ou petit matras à fort 
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Elemens de Chymie. 559 
feu iurques à faire rougir le fonds du 
vairfcau,ôc aurez dans vnë demie heure de 
beaux rubins fubiimez aux cnuirons du 
col du vaifleau. 

a Cefi vne témérité tres-grande ivfer de 
Kuhim diafhoretiques,foit d' orpigment , fait 
des deux frères , defquelsï Autheur en feigne icy 
la préparation , 'veu qu'il y a tant d'autres dia- 
phoretifics ajfeurez> , & qu'il eft mal-aiîc de 
rccôgnotftre Jitout le poifon , que la nature a 
produit tant en ïarfenic qu'en l'orpigment, 

Icn a eftê feparé ou corrigé par l'art & prcpa^ 
ration Jf agirique efdits ruhins. En vfe qui 
voudra far la bouche , ie n'en fuis pasd'aduis: 
mais bien de l'appliquer extérieurement fur 
les chancres & vlceres rebelles auec certains 
! defenftfs. 

Or\ en donne de fix à huiâ: grains en 
' conferue de gingembre pour prouo- 
quer les fueurs aux maladies vénérien- 
nes , gratelles , & autres femblables. Les 
inefm'es rubins mis en poudre fubtile, 
auec efgale partie des fleurs de foul- 
phre, & digérez dans vn matras au fable, 
ou en la cendre à feu de fécond degré', 
refpace de dix liuid ou vingt lours , eft 
vn fingulier remède pour defleicher les 
catharrcs. 

On en donne de huid à douze grains 

Z iiij 
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aux pulmoniques aucc conferues de rofes, 

& la meihie poudre fait encore fuer. 

Autre rubin des deux frères^ 
diaphoreuc. 

Fay fublimer Tarfcnic deux ou trois fois 
j dansvn matrasà feu de fable, refpnccde 

cinq ou fix heures , iufques à ce qu'il foit 
l bien cryftallin , Teparant toufiours vne 

I poudre fort fubtilc qui s attache au col 

du JTiatras comme vne folle farine, qui cfl 
\ tout le poifon de rarfenic. Mettez en 

poudre fubtilc la partie cryftalline , que 
méfierez bien auec autant de fleurs de 
foulphre , & ferez fublimer comme def- 
fus en maffe rouge , qui cû vn fouueraiq 
remcde pour toutes les maladies dcspoul- 
mons. 

La dofe eft de fix grains à huid. Ap- 
pliqué extérieurement il guant le can- 
cer & toutes fortes dVlceres rebelles ôc 
malins. 

/ Fleurs d Antimoine, 

.^Prends de tres-bon Antimoine puîueri- 
fc , & le mets dans vn alud el " de terre, que 
çouuriras dVn alembic fans bec : mais 
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troiie a la cime pour donner paflage aux 
¥rprits humides , puis le fublimerasfclon 
Tart, donnant le feu par degrez refpace 
de douze heures pour auoir les fleurs 
blanches, 24.. heures pour les iaunes, & 
36. heures pour les rouges. ^ Celles qui 
font blanches eftans circulecs auec efprit 
de vin , perdent la faculté emetique , ôc 
purgent feulement par le bas. 

a liai de taludd de terre on fe peut fer - 
tarde pot s de terre , mis artifiement Icsvnsfur 
les autres , ou de la cucurhke de me [me façon 
quilaefié dit en la fuhlmation des f airs de 
foulphre. CroHius enftigne aufi la façon de 
faire cefte fuhlimation par la rctorte auec du 
fable méfié. Et encore que cefte fuhlimation 
des fleurs blanches d'antimoine , que met icy 
l'A ut heur foit a la vérité bien aisée y néant- 
moins clks fe fuhlvmeront encore plus prom- 
ptement & en plus grande abondance (ir auec 
moins de danger , fi Icn prend vne cucurbite de 
terre , faicîe de bonne matière & bien cuit te, 
qui ait par cmbas prochedefonfondszmtuyau 
ou troUy& qu'a icelle cucurbite mifefur le four- 
neau on adapte des alembics aueuglcs, troiiez. 
par en haut, de telle façon qu'ils erftrent les vns 
dans les autres , far où ils font trouet> , & ce 
au nombre de cinq ou fix ou d'auantage , & 
qu'on mette tant au haut vn aUmbic de verre 
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Litére Second des 
n bec auec foH récif ient : & après que htdicîc 
cucurhite de terre tretiee far cfnhas , é- eftant 
(ne ore vuîde ,fera rougie du feu far degrtz,^ on 
y met ira l* antimoine broyé dedans feu a feu far 
i unilt reesy quife fond incontinent, é' remuant 
fur fois ledit anttmoine , les fleurs montent 
frowpcment far la violence du feu dans des 
{ d eri-bics aueugles, vçire mefmes dans lUlemhic 

à bec , auec quelque fort ion du fhlegme acide y 
X laquclk efl reçeué dans le récif ient annexé , dr 

j fe garde aup à certains vfages. On feut aup 

! fx^r^ les fleurs d'antimoine , les reuerberam 

\ ^ ^ fiff bien fort dans vn creuf^t bien 

bout hé de toutes farts , eu dans vn vaiffeau de 
terre rond , afin quon le fuiff ? fouuent tourner, 
& alors elles font fuiff animent fuer , fi on en 
f rend trois grains en quelque liqueur conucna- 

a Les degrez, du feu ne caufent foint cefle 
variété de couleur des fleurs , ains la diuerfe 
façon de lesprefarer auec diuers inflruments, 

\ laquelle à deffeinielaiffeen arrière , farce que 

les fleurs iaunes rouges font moins fropr es, 

■ four la Médecine , plus violentes que les. 

I blanches. Ilefticyà noter , que cùmme les bons 

Médecins Chymiquesont défendu l'vfage d»^ 
verre d antimoine en fubftance, s il n' (fi corri- 
gé , que de mcfme il ne faut fas fe feruir en me • 
decine intérieurement des fleurs d'antimoine 
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Elemens de Chymie] 5 6 ^ 
Quelles quelles foient ^fi elles nont eflè corri-^ 
gees. four ce faire doncques il faut prendre au- 
tant que voudrez^ de fil de tartre lien ejpuréfar 
rpterees foluiios fit ratio» c(f^^ purifca- 
poàn fel de tartre efi fur tout neceffaîre[autre' 
f/ient cejle opération ne fuc cédera point bien^ 
dr 'vcrfez. autant dé vinaigre diflilé, ouflu- 
jloft: d'ejprit devin qu d en faut pour dijfoudre 
ledit fel. Retirez- au bain le vinaigre, ou l'ejprit 
de vin , a feu lent , oufai6lts-le euaporcr : car il 
seuafore quant dr quant vne certaine acri- 
monie. Verfiz^ derechef du nouutau vinai- 
gre difïilé comme auparauant à" l^ retirez, 
réitérez, ce labeur iufques a ce qu'en fn le vin- 
aigre en forte parla diflilation demefme goufl 
qu'il eftoit quand on l'y a mis. Ce qui fe fait 
a la huicîtefme ou neufiefrne imbibition 
diflilation. ( Cefl ce que les Chymiques ap- 
pellent imprégner. ) Prenez> de ce fel ainft 
imprégné de l'ejprit de vinaigre & dcffeiché^ 
par exemple , vne once o* demie , fleurs blan- 
ches d antimoine vne once , meflez,-les , dr 
fondez, les au feu dans vn creufet Ferfez,la 
mafl'efondué , qui eft jfrrfque rouge comme 
fan g ,fur vn marbre , & elle deuiendrade cou - . 
Uur cendrée, quand elle fera refroidie. Apres 
broyez, la , d^ ver fez, deffm dans vn verre 
Veau de vie fuiuante aromatifee. Prenez, ga- 
làngd ,gallis mofcaîx , clom de gyrofleSy ca- 
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5<>4- Liure Second des 
HcHt: & macis a n a vne demie once,fajfran tr'oh 
Àragmes. Broyez, le tout groperement , 
verfiz» d(ffus de lUlcohol de vin fans phlcgme, 
^ tirez, en U teinture far la ehkleur lente des 
€endres. 0(le£ après f4r inclination l'ejpritde 
<vin teint , é* %erfez, en de nouueau dcfftis^ 
iupjues à ce qu'il ne prenne plm aucune teintu- 
re. Finalement ver fez, tout l'ejppt de vin teint 
^ aromatise de ffu^ l'antimotne é' tartre fon- 
du enfemhle y camme ilaefté dit , y adiouflant 
deux dragmes defel , eu de magifiere de ferles, 
autant de fel ou de magijlere de corail. 
Mettez le tout en digcfiion dans vne cucurhite 
de verre fermée l'ejpace de deux iours , en U 
ihaleur dp cendres. Apres , ayant adapté vry 
demhic fur ladite cucurhite , difiilez, l'ejprit de 
vin à petit feu, la teinture des aromats fuf- 
diÛs demeurera au fonds auec la poudre d' anti- 
moine & de tartre. Retirez, le tout iufquesa 
feichercffe , & la couleur fera femllahle a celle 
des clous de ^yrofles , (jr ainft vom aurez vn 
antimoine très bien préparé. Gardez cefie 
foudre dans vn verre clos , parce quelle fe dif- 
fouît à tair. On la peut prendre far la louche 
affeurêment fans aucune crainte. Voila la 
correÛio» ^es fleurs d antimoine de Crollius, 
laquelle il dit faire des effets eflr anges en la 
pefie , aux fcurcsaiguès , en la manie , aux fé- 
nrcsquartes, aux poifons des philtres , aux epi- 



I 



Elemens de Chymie, 3 ^ j 
vniucrfdlement €n toutes îesmaU- 
■dies qui frocedem de bile mire. Ces fleurs ai nfi 
corrigées f urgent far hautypar h as, far les fores 
é'far l'tnfnflble tranj^iration , tout ce qui ijl 
àmauuats dam lecorfs. La do(e efi de feft k 
huicî grains , ou dix au flui , aux ferfonnes de 
forte comflexion. Si outre cefle préparation ae 
Crollm , vous circulez, les fleurs d antimoine 
quelque temps auec l'ejprit devin , & de miel 
elles dcfofent toute violence dr ne retiennent 
que la faculté cathartique far le bas. Car U 
violence froceâe de crudité qui efi addoucie, à* 
domftee par la cû&ion^dr douceur des mcnflru 'és 
nobles , (ix fèpt huifi ou dix grains , ou mefme 
plus y de ces fleurs ainji corrigées font faire 
quatre ou cinq files fans aucun effort ny vo^ 
miff ment , ou au contraire fans cefte r édifica- 
tion trois ou quatre grains de f dit es fieurs , ne 
troublent fa^ feulement le ventre^ mais aufii 
caufent des vomiffemens énormes. 
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LES FLEVRS DANTIMOI- 
ne fc tirent fur ce four i auec le vaifl'eai 
icy figure. 




iiutres fleurs d Antimoine qui 
purgent jans yormr, 

Fay fublimer la poudre emetique auec 
deux fois autant de fel fuiîble , lauc ce c^m 
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Èlemêns de Chyme] 5 6j 
fmfublimé, & brufle2.ou 3. fois rcart 
de viepar deflus. 
La dofe eft de 6. à 8. grains. 

Sublimation de felAmoniac, 

Prenez vne liure de Tel armoniac, què 
meflerez bien auec dix onces d'efcailles 
de fer. Puis faides fublimer dans laludel 
ou bien dans vn matras à fort feu le vaif- 
feau eftant refroidy , feparez le fublimé 
& le me fiez auec cinq ou fix onces de fel 
commun préparé > répétant cette dernière 
fublimation cinqou fixfois,y adionftant 
toufîours de nouueau fcI. 

La doze eft de douze grains > & c eft vn 
fouuerain diaphoretic pour toutes fortes 
de fleures. Que fi le patient n eft guafy de 
la première fois , il en faudra donner deux 
ou trois fois. Il eft auflî propre pour redui* 
f e les métaux en Mercure coulant. 

Mercure fuhlimc commm. 

Prends Mercure purge par le fel prepa- 
- rc, & le vinaigre, 6c pafl'c par le cuir, com- 
me diaeftcydeuant. Vitriol rubific' , & 
fel préparé de chacun vne Jiutc, & du fel 
nitre4. onces: Broyé <Sc meflr \t tout en 



568 Liure Second des 
vn mortier de pierre auec vn peu de vu. 
aigre , iufques à ce que le Mercure ne pa- 
roifl'e plus. Puis le mets en vne cucur- 
bite a luttec , fur laquelle tu mettras vu 
alembic qui ait le bec court , & donneras 
le feu par degrez félon l'art, parlefpace 
de 8 . ou 10. heures,& garde l'eau forte qui 
fort la première. Pour la féconde lublima- 
tion à vne liure de fublimé adiouûe 12- 
onces de fel prépare, & 4- onces de vitriol 
& pour la troifiéme,fublime-le feulement 

auec le (êl. 

a Ou bien mettez^ le tout dam vn matras , cr 
euaferex^l'humiditéfarlachaleur , ou des cen- 
dres ou du fable , dr prenez^ garde de ne mettre 
le vatjfeàu contenant flm auant dedans les 
cendres y que la fnatiere contenue en icelay ne 
touche , aHgmentex. le feu far de gr ex, , itif 
quesau flmhattt, & le mercure fefubïimer ^ 
en forme de glaçons , le f quels il faut ofter aprc 
que le vaijfeaueft rejroidy , & s Us ne font ajf. 
blancs, il les faut fublimer derechef auec r 
uelle matière y&c. 

Auirt fuhlimdtion de Menure 
plm pdrfatcù'. 

Prenez vne liurc de Mercure de Cina- 
bre rcuiuifié comme dïù cft au chapitre 

du 



•a 



'nv't 
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Ulemms de Chymie, ^69 
du Mercure, & le faites diflbudrcen eau 
forte commune i puis ayant retire l'eau 
forte par diftilation , où Taj^nt faidcx. 
haler iufques à ficcité,prenez le mercure 
jprccipitè,&le mettezen poudredansva 
ïnortier de marbre 6c non de métal, auec 
durant de Tel décrépite, & vitriolcalcinc 
en blancheur feulement , le tout a poids 
cfgal &. bien pulucrifc : Puisayant bien 
melîc le tout, le mettez dans vnc cucur- 
bitede verre ,couuerte de fon alembic 
fur le fable , ou bie n dans vx\ fortinatras 
qui ait le col aifez large , ..^ qui foi t haut 
d enuiron 8. pouces feulement , afin quic 
les premières vapeurs puiiîent mieux 
rorrir,aut:remétle matrasferoitcndager 
de le caffer 3 fion negouuernoit le feu 
bien fagcment ; Donnez le feu par de- 
grcz iufquesàcc que le col du marras 
commence à blanchir , & lors bouchez 
le trou auec du papier, puis augmetez le 
feu cinq ou (îx heures , & par ce moyan 
aurez vn beau mercure fublimc cridalin, 
que fepare'rez , le tout eftant rcfroidy, &. 
qui fera nrieilleur pour là médecine que 
lepieccdent. 



A a 
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sMmé doux. 

Prenez quatre onces du fublimc prcce*^ 
dent,<5c trois onces de Mercure de Cina^- 
brebreuiuinc. Broyez lesenfcmblc dan; 
vn mortier de marbre ou de verre iuf- 
ques àcequ'ilne paroiflc aucun grain de 
JMlercure vif, puis adioufterez deux ou 
trois onces de c Tel preparc,6c broyez de- 
rechef le tout enfemblc , puis le mettez 
dans vn matras qui ne foit qu'à dcmy 
plein, & faides fublimer à feu de cendres 
1 efpace de cinq ou (îx heures. Puis le ma- 
tras eftant rcfroidy le faut couper auec 
vn fer chaud, entre ce quieft fublimé<5c 
lefclqui cft demeure au fontls,5c met- 
tre derechef le fublimé en poudre , & le 
refubli mer pour la féconde fois fans ad- 
dition. Lors il fera fuffifamment préparé 
pouren vfcr auec tres-heureux (uccez, 
tant intérieurement qu'extérieurement 
pour toutes maladies veneriques, heures 
putrides, hydropifies & autres. 

^ Le Mercure fùblimé commun fert four 
guérir les vie ères vénériens aux fards, mai s 
il notrett les dents ^(jr les extirpe a la jin- Et par 
dedans cefi vn poifon mortel^ duquel par lart 
fhflofofhique on fait vn médicament très -bon 
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Hum tus uc Lujmie. 571 
^ ajfeuré , qut furge benignemcnt , qui: les ar- 
ttfles ont nommé {ubWmô. doux, ou fublimc 
dulcifié , qni eifie VmchymAgegum de ^er- 
cctAnws 5 iceky vaut mieux que tom les pre- 
cifite^de mercure, c^uercetarius affelle au(^i 
y/le préparation l'Aigle blanc , les autres 
tf/^^W//-»/ l'Aigle cclcftc, les autres k Mec- 
curedoux. 

t> Au àtfmt du Mercure de cinâhre reuiuifié, 
on fe fourra (eruir du mercure vulgaire purtjié, 
€ommc iU efié d\Cl cy deuant, 
c L' exemplaire latin diffère gradement â'auec 
ce/le ver^onFranfoi/e. CarildiB ^quil faut 
prendre ftx onces de mercure pur ipèy&huiton* 
ces de mercure fublmé Jes broyer enfcmbk & 
mejler auec vne liure de colcotarparfaiâlement 
rubijié , à'C, La ver/ton obmet le mejlange du 
co/cbotar , & adiou/le deux ou trots onces de 
fel préparé : mais il (emble que ny ïvn ny 
C autre ne font à propos , du moins nefonttls 
nece/faires. C ar pour auoir le fublimé doux il 
fufft que totu les correftfs tant de vitriol , que 
du fel meurent , & que la poudre fe dulcifie. 
Orefi il que tout auf^i tofi que le fublimé eft 
comoinci auec le mercure crud jelon le poids 
jufdia , & méfié auec iceluy par la tritura- 
tion , qutl s'addoucit fans y auoir me s lé autre 
chefe Ce quayat recogneu ciuercetanm, M uU 
lertis, dr autres bons Hedecms chymiquu . ils 

Aà n 
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ont ^'ouîu qu'on prît feulement le mercure cruâ^ 
^ qit onle mejlâ(t mec le jtilÀimé y en ccfle fa^ 
fon. Prenez jix onces demercure crud bien pu- 
rifié ^ 8 . onces dudtt fublimépur , mejleT^le tout 
en femhle le broyant fagemmt dans vn mort te 
de pierre^ tu (que s à ce que par la fréquente agi- 
tation la mafje foit âeuenue aucunement notre ^ 
^ que ledit fuhlime ait englouty tout le mi rcure 
'Vif. i^pres mttte^^la majfe dans vn matras A 
col long le remplîffant tant feulement kla moi- 
tié j ^ en f aides la fublimation en ï arène ou 
cendres , iufques a ce que le tout foit ejleué a U 
partie fupsrieure du matras^ ce qui fe faiâidans 
hui6l ou dix heures, La fublimationeftant ache- 
uee.é'lc matras refroidy,f pare& foigneuftmet 
la partie criftaltne d'auec le mercure crud^ér fè- 
ces, qui njlent aufonàs^que iettere':^^^^ dame 
la fuye vtnimeufe qui ejl attachée au colJaqueU 
le vom garder cl^pour la mejler parmy les on^ 
gucnts (jr empUjires que vom ferez, pour re fou- 
dre les nmtds veroliques^ podagriques. Apres 
hroye'^a partie pure é* crtflaiine 3 la fubli- 
me^derechef fans addition d'autres chojes^ 
réitérant cejie opération trois fois , ^ vom au- 
re^yn fublimé doux , très- pur éf* tranjj>arent 
comme cryflaLllfaut icy efirc aduerty que ceàit 
fublimé doux perd peu k peu fa vertu purgatiue 
par embas , à* acquiert vne faculté dtaphoreti- 
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^uejji on réitère trop fouuent ladite fublima'» 
tion. Toutes ces fMimations 'ache:-tees , redui - 
r;; ft\la majfe,qt4i ejl crijUltne^en aie oh ol, que tar- 
derez* enlicufec dans vn verre bien clos , pour 
vpm enjeruir en diuerfes maladies yfcauotr en 
la lèpre qui commence, en la verolle^ hydropifie^ 
'OHtteSyVers des petits cnfans^f.cures putrides ^ 
cOn donne de cejîe poudre iufques a vn /cru" 
l y en quelque extrait pfsrgatify ou maffe de 
ilules .-mais il faut aualer les pilules , quonen a. 
^ entières Jàns les mâcher , afin que le mer- 
cure ne i attache aux genciues. Par exemple ^ 
! prenez quinze eu vingt grains de fuhlimé dut* 
I ci fié , à* 'vn demy fcrupuï de la maffe des pilules 
.\ cochées^ ou de quelque autre purgatif j comme 
L \ quatre ou cinq grains de fcammonee préparée, 
i ou d'extraicide trochijques d'Alhandal , 

auec quelque lyrop faites en vne petite pilule, oit 
k^deux , qui furge toutes les mauuaifes humeurs 
f auec chois pins aucune perturbation ou -vio- 
\ lence. On la donne auec heureux fitcce^ en tou^ 
! tes les maladies yOu il faut euacucr. L'opération 
; de ce fublimc doux eft plus euidente yfi on mesle 
' , qutnT^ grain f de Ce fublimé , auec i . grains de 
mercure dévie , ou jleurs de beurre d antimoi- 
ne , en broyant bien le tout en[ernhle , jl on 
VtncoYpoYt: auec ttxtraiÛ dAlhandal. on 
peut aufi m^sler le f Mimé doux auec l*extraiéi 

A-a iij 
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fanchymagoge que bAutheur a enfcignêcy def" 
Ju4 , chapitre ntuf^ ^ ce fro rata de la dofe de^ 
Ivrt ^ l'autre. V expérience monftre que u 
wedicarrtent e/l très /ouuerain pour aider k dé^ 
ractner drguarir la verolle principalkment ré- 
cente , ^ pour cet effet on en faiôi des pilules y 
quon nomme ordinalrerkent les pilules de l 
Viollette en cefle façon. L'on prend vn Jcrup 
decejuhlimédoux bien fubtilement broyé ■> pi 
lularuincocchiarum , Ôcfîne quibusanas 
demy Jcrupul , Trochifcorum Albandal 
deux grains ^ mo(chï vn grain yjyrop de fia?- 
chas ou autre tant qu il en faut, & l'on en fait 
trots pilules^ lefqaelles il faut aualerde bon ma- 
tin quatre heures deuant le repas é* tfois heu- 
res deuant que prendre vnboUillon. Et fi on 
veut faire venir le flux de bouche y il faut pren- 
dre le mercure duU ifié tout (eul fans y anoir 
méfié ny mufquejtiy les pilule s ^ny les trochifques 
fufdits. 

Mais parce que le propre du Mercure 
bien préparé cft de refoudre Ôc. rendre 
fluides les humeurs pcccantes & les atti- 
rer dans rcftomac,& que fa vertu purga- 
tiueeft trop débile pour vuider ce qu'il a 
attiré, de la furuiennent tant de perni- 
cieux accidens à ceux qui en vient , com- 
me flux de bouche , refroidiflementde 
cetueau, <3c dcfiuxiôs fur diucrfes parties 
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Elemens de Chymie] "^yj 
ducorps,nôpourcftrc mal preparé-.mais 
pour cftce mal exhibé. Ceft pourquoy 
ceux qui le voudront donner intérieure- 
ment auec très heureux fuccezjedoiuet 
toufiours mcfler auec quelque extraiâ: 
purgatif, ou bien prendre pour exemple, 
d'Alocs , trochifquesd'Alhandal & Scâ- 
moneede chacun quatre grains. Mercu- 
re l'ubliinc dulcific feize grains,puis méf- 
ier le tout auec fyrop de coin , 6c en for- 
mer deux petites pillules qui feront des 
mcrueilles,en toutes les maladies cy def- 
fus nommées. 

Etpour cognoiftre quand le fublimc 
doux eft bien *faid, faut qu'il foit bica 
blanc&en partie criftalin, & qu'il foit 
faitàlafaçoncy deffusefcrite. Car (î on 
luy donne le feu trop violent du com- 
mencement , ou trop long-temps , il dc- 
uient roux & perd fon efprit vitriolic, 
duquel eftant priué ne peut eftrc que 
pernicieux à ceux qui en vfent. 
a D<wa»ta^€ pour (çauoirfi celle préparation 
dulcification du nicrcnre fubltmé eftdeuemet 
faite drptracheuee , il fàut voir fi ladite poU" 
dre mtfe (ur quelcfue playe/aiél efcare:car fi ce^ 
Uejl^le fifhltmé nejî p^is bien dulcifïé. 



A a iiij 
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Vmre Secofiddes 



L A S V B L I M A T I O N D V M E R- 
cure dulcitic purgatif, fe fait fur ce four. 




Prens fix onces de Mercure fublimc , & deux 
de feuilles a d'argent , Broyé & mefle le 
out , puis le fubliiîie dans vn matras fur le fable. 
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Blevare eftant refroidy feparela partie 
plus volatile, & prens la plus fixe &cri- 
kaline,qiie broyeras, <Sc niefleras auec 
f çs fèces demeurées au fonds. Puis fubli- 
lincras comme dclîus par 2. ou 3, fois , & 
lenfînlaueras. 

La dofe eft de fix àdix grains , & purge 
>doucement. 

^Cene^llpod fans fuhïei quon doute file fur 
\liméfcut eftre dulci fié auec U lune y fans y ad- 
^oujter du mercure vif , ^ peut eflre que ceux 
jui le nient , ne font f^u mal fondez, en raifons, 
U'eft pourquoy Ctfle procédure- cy [imble eftre 
)lus À propos cr plusaffeuree. Prcne^ quatre 
mces de mercure juhltméhien beau , feuilles de 
Ilunefine de talcana deux onces , mejlez, , ^ 
vteduife'^ les en poudre , laquelle vous fublime- 
^rez. commeiUejié dit cy deuant par quatre 
If » & ama[Jè^Ie dernier fublimé, ^ après 
1 l'auotr puluc risé , mette^- le dans vn matras en 
\ l'arcnc chaude vn iour ou deux > vous aurez» 
\ vne poudre bien blanche , de laquelle la dofe efl 
1 depuis 5 . grains iufques à qu/n'^. Elle purge 
\ douce ment ^ fM vriner , mais il ne la faut 
j p,ts donner toute (tule,a/ns auec les autres pur- 
! gatifs , comme il a e fié dit , quand nous auons 
jdifcûuru du précèdent fibltmédoux. 
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{jManne de Mercure ". 

Diflbuts le Mercure * en eau forte,puii^ 
le précipite en eau ^ marine, & diftile dis. 
vn« cucurbite par le rable,augmentant Ip 
feu fur la fin pour faire fublimer le Mer^ 
cure aux parois du vafc. Etlevafe cftant 
refroidy mets à part le fublimé reiettant 
les fèces , puis le diffouls encore en 
mefmc eau,& diftile comme dcuant,lors y.' 
tu auras vn' Aigle celefte plus blanche 
que neige , c IVfage de laquelle eft excel- 
lent aux maladies vénériennes. 

Elle purge feulement par le bas , & la 
dofe eft de dix à quinze grains. 
* Bien pur^c, 

t> Oié au défaut dUcelU , frenez, du fel marm 
diffôult en eau commune chaude. 

c Laquelle ii faudra lauer en quelque eau 
(ordtale , comme en h au de rofe , ou autre fem- 
Mle,auparauant que d'en vfer. 

CM er cure fuhlme effenctjié, 

Taides fondre vnc once d'or purifié 'j^ 
pat l'eau philofophale,comme i'ay mon- I 
ilré au chap. feiziefme, auec autant de 
régule de mars eftoilé,puis eftant froid 



ï 
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Elemens de Chymie, 3-79 
Èettez le en poudre fabtilc das vn mor- 
ier de fer , que ferez amalgamer aucc fix 
nccs de Mercure fept fois fublimé, ôc 
itant de fois reuiuifié. Puis mettez le 
tout dans vne petite cornue , qu'enfcue- 
îrczdans le (able , donnant feu entre le 
cond & troifiémc degré , TeTpacc de 
or5 iours'.Et alors dittiiez a feu léger de 
jfuppreilion , appliquant vn récipient à 
demy plemd'eau. Etie Mcrcurcempor- 
tera auec (oy vne partie de l'or , «Sciera 
f animé de la teinture du régule ciloilc, le- 
■j quel faudra broyer auec leMeicur : (ept 
] fois metcorirc,& le réduire en aigle cclc- 
1 (le commeditcft cy delTus , qui aura des 
î cflfecls d'autant plus grands qu'elle fera 
plus phirofophiquement élaborée. 



L* aigle JmfcriaL 

Prenez Mercure fept fois reduiden 
meteorc, & Mercure de Cinabre reuiui- 
fié de chacun 4. onces méfiez & broyez» 
cnfembic, iufqucsàcc qu'il neparoiiïe 
aucun grain de Mercure vif: Puis mettez 
le tout dans vn matras capable & verfez 
par delTusenuiron 2. liurcs d'eau com- 
mune qu'il faut agiter par plufieurs fois. 
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& douze heures après verfer i'eau par 
clinacion, ôcla garder à part, en remec-i 
tât d'autre par douze foisaueclcmefmej 
régime que deUus.Et ayant fait feichei li 
poudre qui reftera au fonds du matrasJ 
faudra faire fublimer trois ouquatre fois 
iufquesà ce qu'il ne monte plus aucun: 
grain de mercure vif,qu'il faudra (eparci 
â chafque fublimation. 

La dofe efl: de fix à dix grains. Il purgi 
fort doucement , mefmc Iç iour fuiuanc 
celuy de la prinfe : & efl: propre a toutes 
les maladies mercurielles cy- dcffus. On 
pourra verfer de l'huile de tartre furies 
eaux qu'on aura feparé pour faire vn pré- 
cipité rouge , propre à tous vlcercs 
malins. Ou bien faire exhaler les eaux & 
faire fublimer la poudre qui reftera au 
fonds en beau & pur fublimé commun, 
quilaiffcra vnc terre rouffc au fonds du 
î^atras. 



I 




Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Ekmens de Chymie, 



Des Mdgifieres, 
CHAPITRE XIX. 

-^Agiftcreeft quand vn corps 
mixte cft préparé par art 
chymie en telle Torte que 
'toutes les parties homogc- 
nees d'iceluy ( fans faire au* 
une cxtradion ou feparation d'icelles^ 
foient exaltées a vn degré de qualité on 
le (ubllancc plus noble quauparauant, 
reietrant feulement les impuritczcxtcr- 




ics. 



Mdgijlerede tartre. 

. Prens quatre onces d'huile de tartre 
fait par relolution du fel , purifie. I t 
l'ayant mis en vn vafe capable, verle dcf- 
fns goutte à goutte vnei,once d'clpric 
de c vitriol: lors fe fera^vn caillé tres- 
bhnc , dtîquel tu fcpareras c a feu lent 
^'humidité furnageante iufques à fciche- 
^efiede fel , fur lequel tu diflileras 5.011 
^. foisd'cfpritde vin : Et ainfîtu auras 
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Liure Second des 
tartreblancvitrioléjôcfix.j 

La doic ert de demy fcriipulc à vn rcrtt|j 
pu)e,5cett louuerain pour toutes obftru- 
ÛjonSîpour la»pierrc,douleurhnephriti| 
quc,iauninb, rétention * de mois, melarij 
colie, dureté de râtelle , fieure , hy dro^ 
pilîc , " ôc autres o eftant ordonné a pro*« 
pos. 

a Purifié comme l Autheur a enfeigné cy de4 
UÂHtdU chapitre 6. 

h Crollim dit il faut f rendre deux oncei 
d'hmle de vitrioL 

c D'efprit de vitriol ,/faaoir recîifiéé' pre- 
faré comme il a ejii dit cy-deuant au chaf, 4 . 

à Lèpres l'ebullition é' combat deït^rit oux 
huile de vitriol, é* de l'hmle de tartre , quifont ^ 
de diuerfe nature , ces deux huiles viennent à ^ 
s'vnirdrfr^''^ '^^ c^iH^ très blanc, Mais il faut s 
faire enjorte que l'hutle de vitriol difttle goutte i> 
àgoutte drfucccfiuement dam l'huile de tar-^ 
tre , afin que les màdeurs (fprtts qui s" (fit uent r 
en la rencontre ibullnton de ce mifl^njget 
foudain , puijfent cfire arrcjk\jdr retenus fans l 
aucune perte. 

e Ou par reuaporationyOu par diflilation. 

^CroUm appelle ce magislere de tartre y le i 
tanxQ vitriolé , é* ^'fceluy a compofe vn di- - 
ge^if gênerai four préparer Us humeurs cruet v 
^rebelles ai' euacuat ton , & pour ofier tou-^ 
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Jblemns de Chymie\ 
Us ohflruEîtons ; en ce fie façon , il diffouh *vne 
once de ce tartre vitriolé dans trois Hure s de 
vin blanc, le faifant boUillir, Ucjuelafres ilmef 
û U auec autant d'eau de deco£îion de corinthes 
'dr de cane lie, qu tien faut, dr de cemeslange il 
\ donne vn traicl a boire le matin après auoir hu- 
mévn œ 'if mollet, a dtfner vn autre , & le trot- 
^ftefme fur le foir. On peut en lieu de ce breuuage 
J^f rendre s,ou6. onces d'vn bouillon de poulie t, 
> le/c^aiéjfer dans vn plat furvnrechaux , é* y 
\ dtfl'oudre dedans U dofe du tartre vitriolé , qui 
à^Jt depuis vn fer u fui iufques k i» le remuer fi 

V long' ttmps auec vne cutllere d'argent que le 
S tout [oit fondu , (jr que îeboUillon ait vn (rouB 

aioret, 

g Pour la pierre on donne le magiftcre de tar- 
il tre en eau de perfil.ou de pariétaire, ou dans du 
I vin blanc. Le fimple cri fiai de tartre a la faculté 
\ fimblable. 

^Ilny a remède plus certain & plus effica- 
ce pour desbouclur dr nettoyer les reins , que 

V ccjhy- cy composé de vitrioler détartre ,fi on 
, endonne feulement vn de my (crupnl auec deux 

( onces de lulep rujdt. vne demy once d'eau de 
■canelle mesle\^ enfemùie , principalement ficefi 
^ vne objtruûton récente, é-qui nefl point caujec 
pu r que Iques pierres grandes, qtiiy Joicnt tmpa- 
^/les ou arreflces. 

f '^Enla iauniffe^aux objlru^îions de tom 
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les vifeereSiOn b donne au matin en quelcjf ? 
co6lion afmtitte ou dans du vin bUnc l 
de quelques iours , ntcfmes s'ileft nccefjat 
0n augmente la doje. 

1 On en donne vn fcrupuien la reteniion 
mois auec dufyrop darmoije , ou de hetomc , 
en le mcjle auec miel rofat dijfoult en eau de fo 
liot, 

m 'En la mélancolie é* dureté de la rat te , 0 
k donne envne decoClion de buglofe^bourroche 
fumeterreymeîijp ^ceterah^ fcolopcndrejfommi 
te'^des ajperges du houblon , racines de cap ^ 
presc^ thamarijquejpolyfodeé'corinthes.e^ck 
On en peutau^i prendre commodément depum 
*vn demy fcru^ul tufques à vn firupul entier\ 
dam l'hydromel , parce quainfi le goujl en ejl{ 
corrigé. La melancholie eft vne maladie chroniÀ 
que qui ne fouffre ny beaucoup de remèdes, ny les) 
remèdes violents, C^flpourquoytlfaut deuanti 
touttafcher que reflomach face bien fa fon-\ 
Ûion:dr ne caufe point de crud:tez.,flatuofitez,,l 
^autres mauuals excréments far l'indigeftion\ 
desvtAndes , (^quainfi beaucoup à ordure ne\\ 
s* accueille aux venes mejaraiques c^àla rattCy ,} 
qui ejl comme l'ojjec ou fentine,qui attire à Joy]^ 
touteslesimmondices du corps. Apres il fautv^ 
cfpuifer peu k peu nettoyer ladite ratte , for 
tificr le cœur & le ventricule purger les im''^- 

vureî€\l"^ 
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Elemens de Chymie', 4^5' 
^^tfyr ^'c, amajfécs aux ^ ^ . mcfAraîqtics , ^ 
f / ^ ' r ' ■■> < ur contre nature clnfoyc^ (y» ae 
Ja raif Or i,i |V /« fe^i meMcami tient le pre- 
mier rang poitreffe^ïucr toutes ces chûÇes ftffdt^ 
te s, fi on en ordonne depuis vn dcmy (crupuUuf- 
-que s A vn jcrupttt entier . llefiaup parfois expé- 
dient de nettoyer la première tegion du corps 
'P 'rvomilJi. ment ^(^par après venir aux purga- 
. spécifiques. Et fi après l'vfage dejdits nme^ 
''^cs ^principalement files ohjlruÛions internes 
s Vîfceres jont dt bouchées , le malade vient à 
-auvir lev entre teîà ment efmcu, cju 'il fcmhle que 
uùlque dyf enter it luy (oit furnenu 'c , comme il 
arrine par fois, tl y faut donner ordre pKrlcs cor^ 
' roboratifi propres audit fyntptorne, 

n En l'by drop! fie on en donne afin qui! pur^e 
les humeurs crafjcsi^ (ercufes ,vn (crupul mefij 
au: c vne demy once de miel rofat foluiif , ^ 
deux onces de vin d' Enula campa na. 

^ Comm-j mal de tcsie procédant des fumée s y 
qui montent au chef, à caufe de {ohjirnPtnn 
des vifir ■ r r f f prouoque la fue ur prinr 
decharàjK ' • • - ■ - - ' ' •' v f - ■■■■ 
t has méfie aiuc cj.idr^uc liùua) Ul^h^ , ça t^jj^i * 
en fyrop de rofes pafics , ou en fyrop ' • ' •. 
Of$ fe peut au^i feruir de ce 1. ".utr 

urnr en celle façon. Prcne ■ once 
jcamrnonec , reduifvT^-ld en pondre 
\morîitr aufC pilon frotté d'huile d'ambré- 
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éîes douces : car autrement on ne pourroit p^s 
broyer la fcammonet^extraye^en les parties les 
plus furespartejprit devin, iettant les fèces (jr 
réitérant cette operationfi long- temps que l'ef , 
prit de vin prendra teinture. R cure\le men 
ftrucparla chaleur du bain , & la Jcammone 
deh^eureraaufonds en forme de miel fiche z,-l}> 
en poudre , & en frene^^depuis 4 . iufiucs à 8 . 
grains auecvn Jcrupul de tartre vttrtolé , & 
\;op^ aurez vn médicament, qui purge heur eu - 
fimenté* fans violence toute forte d'impure" 
tezy& ne fe peut trouuer vn remède plui Jouuc- 
rain pourguarir les fièvres chroniques. On peut 
au(iiverfer le menjtru'è teint de fcammonee fur 
la poudre de tartre vitriolé, & retirer après 
par la chaleur du bain , carainfi l'effence de la 
fcammonee s'vntt auec ledit tartre vitriolé , 6" 
le rend cathar tique, 

(Jliagifiere de perles dr coraux. 

Diflbuls les perles «ou coraux en eau 
acide b de la poudre cmetiquc, les laiflac 
digérer par vnc nuicl. Puis (ur la diflblu- | 
tion filtrée , verfe goutte a goutte l'huile I 
de ctartte,& elle deuiendra blâche coin- • 
me laid. Apres verfe d'eau cômune par i 
dcflfus , mettant digérer: Ôc les perles on i 
coraux fcprecipiteront au fonds du vale ^ 
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Elemens de Chymie. 587 
en poudre blanche. Lors tu fcpareras 
l'eau, Ôcreoietrras d'autre dellus par trois 
ou.quatrefois, iufques ace que toute la- 
crimonic (bit fcparce, finalement tu dcf- 
leclieras la poudre , ôcla garderas pour 
t'en feruir. 

^ Afin qne la dijjolutiorf [oit plu^oft fat^e , // 
fatét premièrement broyer les coraux cr les f cr- 
ies cUns vn mortier ^que les dijfottdre. 

b Les Chymiques ont inuemépluficurs mcn - 
flru 'ês poftr^tffbudre les coraux & les perles , ct* 
plu/ieurs façons pour en faire les rnagtjleres.qui 
jnnt defcripîes par Ltbauius lib. 2. Alcliy- 
miestra(n:. i. Lesvns feftruent dcvtnaigrc 
difttlé.les autres detejfrit de Gayac, ^elqttcs 
vnsfont ce fie d/ffolution auec le Juc des limons^ 
O la liqueur de houlLau en cette fat^on ils prï- 
mnt deux liurcs de fuc de limons exprimé &< 
furé , crl^ui cl Hures delà liqueur de boulLau 
amal?ée au mois d' Auril : cr cuijtnt le tout e»^ 
fcmble doucement dam vn pot déterre p]om- 
bee , après ils y adioufîcnt derechef vne liure de 
fuc dL' Unions. Finalement ils diftilUnt le tout 
deux ou trois fois dans vne cucurbite , & g^*' - 
dent ce mfnjlrué dam vn verre htm bo" '^''^ 
fourcejlvjage. 

c Faite par défaillance ^comme il a ejlédtt au 
chap. 6. 

à La dcfe ejl de cinq grains à quinze ù * 

Bb 11 
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rvmgt. Des verms des coraux il a ejfc parle a» 
chdf. lo. ounom auonstrai&é de la teinture 
du cor4l , à* <^^^^f' 17*^^^ anons traite 
dufel des coraux. 

Ce migiftere fefaidaufîî en difoluant 
le Tel des perles ou coraux en l'eau com- 
mune , puis filtrant, (Scvcrfant l'huile de 

tartre par dclîus. 

Les perles s'approchent fort de l'or en 
qualité & température : Et pource elles 
corroborent Icsefprits vitaux ,chafî"enc 
les fyncopes Ôc palpitations du cœur,cn- 
femble le vcrtige,& doiuent a bon droiâ: 
cftremeflecs parmytous lesmedicamês 
cordiaux.Hllesrefueillctrappetitde ve- 
nus, refirent a la melançholie, côfortcnt 
la mémoire, blanchiflent les dents, forti- 
fient l'enfant dans la matrice. Deffcichéc 
^confument toutes les mauuaifes hu- 
meurs dans le corps , & prefcruent d'vne 
infinité de maladies. » 

Les vertus des coraux ont cfté dites, 
parlant de leur fel. 

a La dofe eH fareille à celle du migiftere 
des coraux en liqueurs conuenahUs , comme 
eaudecanelle^ de huglofe^de bourroche , de 
faute , demaUmfie notez, icy que fi on 

di/pult les perles par le vinaigre hûtin,(com' 
fnedn Crollius, entendant h mon aduis le vin- 



II 
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Elemens de Chymle] ^g^ 
âigreterebenti?3é/efi à dire apprejlê auec U te- 
rebenîme , que les Jpagyriques Appellent bot m ) 
&fionîafjfedif[oudrelefeldicellcs après qu'il 
Aura, ejléedulcoréy en liqueur aux mois de lu in. 
Juillet, Aoufl y que quelques gouttes de ceHe li^ 
queur caillent C A Le oh cl de'vin en forme de 
beurre propre a couper auec le couteau. Le ma- 
gifteredes coraux Je prépare Aupcn teste fa- 
çon. Prenc\ja poudre des coraux rouges fubti- 
Uement broyez, , dr vetfe'/Jur tcclU l Ipn phi^ 
lofofhtque de vitriol dans z m c feue lie de -ver^ 
re 3 & ils commenceront a hoiiillir a CinsUnt 
comme fi on y auoit allumé le feu deffous , & les 
bouillons qut sejleuent paroi s Iront rouges -^mais 
d'autant que l'ej^rit de vitriole comme dij}?a- 
toit par fois , il faut fcauoir qu il Je méfie auec 
vnc certaine e fcume blanche comme laiii , lors 
que la matière eraffe é* bourbcufe va au fonds, 
I>iliille'^ après a feu fort en l'are ne ce fie ejeume 
blanche , il vous refit r a au Jons vne poudre 
prefque impalpable , laquelle vous gardere^^ 
après l'auotr disiillée auec la rosée de May , 
eduleoree plufii urs fois feichce au Soleil, El- 
le fe fond en la bouche comme du beurre , 
c'cHvn grand fecret pourrcakr les mois , qui 
cou'ent àefordonncfnent aux fmmes , 0* 
pour J'ortifier l'eftcrnach aux maladies , e {quel- 
le s de fi deuoyc, comme en la dyfnîerie , diaf' 
rh^sCj^c. 

Bb iij 
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Màgijiere^ UiÛ, crcmeur ou hcurre 
de Soufphre. 

Prens vne once de fleur de Soulplvre 
& 3. onces de Tel de tartre: Puisayâtitié- 
lé le tout , vcrlc dcflbsa3. liures d'eau 
commune , & le laiflb digérer lur le labîe 
par 24. heures, en forte que fur la fin il 
foitpresde boiiillir.b Lors filtre le chau- 
dement par le papier gris, ôcvcrfecdeflus 
du vinaigre ddiflile autant qu'il ^era de 
befoing , & ainfîla cremeur de foulphre 
peu à peu defcendra au fonds c blanche 
comme laid. Qiioy fai£l tu fepareras le 
diflbluant,& par réitérées ablutiôs fdul- 
cifieras la crcmeur : laquelle en fin tu di- 
géreras auec eau S cordiale, 3c la defl'e- 
chcras. Et par ce moyen tu auras vn laii.1: 
ou crcmeur de foulphre tres-blaiic. 

^ Vi rfe di fji^s dans vn verre ejui ait l embou- 
chcure am^^le , tciltmcnt (jue la quairiejme j/ar- 
:ie du verre demeure vuide. 

b ^tc le foufphre foit dîjjouh , & tj/uîy rcHe 
^;n: Urjueur rouge \ qui fumage de trou doigts. 
t Tout auf^i toji qucin i il eji encore s chaud, 

d Crûll/us.er/ lieu de vinaif ''e fert de vin 
pour le ver fer dejjus , cr dit , qu i.j tjt met/leur 
q.'tc U vinaigre. 
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Elemens de Chynnel 591 
L € vaijpau eftant en lieu tiède, 
Auec l'eau de fluye , laquelle on iaiffe dcffm 
'un iour ^>ne nuiSi , on rettcre cette abJtt - 
tion flufieurs foù , iufques a ce quon ne voye 
fins aucune noirceur ou impureté dans ïeau^à* 
que ÎOHte la pMnteur fbit oflee. 

g Comme eau de canelle^ej^rit de vin , ^c. 

C'eft le vray baume de l'hutiiide radi- 
cal, qui corrobore les forces naturelles, 
purifie lefang,guarit la toux,rAfthme,lc 
phti(îs,=*(5i. autres maladies des poulmôs: 
Defleche les catarrhes, diflîpc les veto(î- 
tezde l'eftomach. Profite à la fciatique 
6c podagre , ôc fert d'excellent preferua- 
tif contre la p^fte , la lèpre & les conuul^ 
fions. 

Il en faut méfier pnrmy quelque b li- 
queur conuenable , autant qu'il en fauc 
pour blanchir la liqueurrpuis predre foie 
& matin cueillerce de la liqueur. 

* L 'vlceration des poulmons ^qui e(i vne ma^ 
ladiejcn laquelleV homme (ccheteut debout , 
meurt etiq ne , appelle des Grecs Phtifis , n'efl 
pas feulement maUifee àguartr ,fi elle ejî héré- 
ditaire ^ m us atéft ne reçnit prefquc iamaù 
guarifon entière , 4/>.f feulement palliatiur: 
mats dautcm qacles drflux/onr fur les ponl- 
rnons caufent le plus fouuent cette maladie , // 
faut tajchcr y après auoir deuemcnt purgé le 

Bb iiij 
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Tnaladf f de conf , u, le aruem (Jl . 
tie qui enuoye Us humeurs^ ^ deu U diJiiUtiû/i 
prend [on origine , et par fts propres conjor- 
tatifs. Jprts il faut donner ordre a»x pou:mo 
qui U ncoiuent , e^ k l'humeur qui y (ji to,/. i 
dedans , ts^ la dompter par U s nmtdes qui du j 
chargmi é' nntoymtUs poulmons y ou *Jpa fùj '- 
fem l humeur qmy dtfltU ,fi c4le ejtirop Jubti:( . 
Or i(l t\ vray qm Cehturr^d^ Jouiphre tjl trcs- 
excellent pour drfiharger ndtoycr h s pou!- 
mom (jr toutt la potcfrm^ . h haum< d jutiî- 
phre rouge y duquel il a e(}é parlé au chapiir ^ 
ejt fouuerainaux vh r s du poulmon. Car » /> 
cii-nnat par la bouche depuis Jix iniques a vingt 
gouttes en quelque deco^ion p^ cîorah tous L 
tours, matin c!r [oir.il rejlituc mermilkujimcht 
les potdmons gafl.z.é'txulctrt^y conjbitd^ Us 
vlcerts^ (jr les difjfofe à vne payfaicie curaticn, 
après iUïire fer uy tout es fois des medicamcnii 
qutmondi fient cr d^ [chargent la pofcl/in- dr le 
eœur , comme tefmoigne Chrî(\ophorus n^i r- 
kradt auotr fouuent (Jprouuc ^ en ces mt. 
Ty r oc i 11 i u m de B ^guin* 

^ Comme cjll'cau de candie de mehjfe, de la- 
utnde/fjprit devin, l'eau eptlept/qiu de Lan- 
gtm de; par Lihauins 1 i b . -'. . Ai c h y m . 
iiaâ:. 2. cap. 36. 

Cette prernicre façon de faire le laicî de foui- 
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Elcmens de Chymie. 395 
fhre que l'Autheur 4 enfeïgne uj , cB heaucouf 
meilleure que les deux autres fuiuant es . Samuel 
Sckgtl Do&iur Médecin du Prwce d'-^nhah 
ai e/t CAuthcur , & l'on die q:t : le Comte de la 
flamme acheta deltty cejecrd; cinq cens efcm . 
qui fUîS après le communiqua au Prince d'Ora- 
h- gg qui s en feruoit pour anti dut contre la fesie. 
Ce que C Authcur attribue mal à prof osa !a pre- 
paratîondumagijtire di [oulphrt , qui fuit icy 
aprs M .lis la pré paration de Crol/ifi'S/ijrpaJJé 
tout' -oisantrii préparations. Pri m^citt- 
ilvh, . Je fittlphre iaune pile & irihlé y 
trois parti de (eld: tartre fondu dr calciné tuf- 
ques k rslrcprefque verd.O'nitte& le tout dans 
i;n vaifjèau de verre , ou de terre bien ïuté , a- 
yant tevcuchcure grande dans l' arène , vt r(t 
d^jl'i46 de l'eau dv pluye difiiîée , tant qu'cl'e fur- 
nage de fi)C doigts , la qiiatr}c[tnc partie dtà 
vaijjîau demeurant vuide hors l'an ne, Allu- 
mi z, le feu dejfi^s par degn \, afin qu ^il lo'ùilïe^ 
cjrayi\Jejoing dehié rtrniu r le foulphre autc 
^vnejpatuie de bois, iujqufs a ce que tout le foul- 
phre f oit prefaue d/fjouït , ce r'^ff < ^'1 f ùûdans 
{ ,iuj ou jix hiures.^é' ftleah . . ^ >' hoUiU 
la?iî ■' U':{^cn d'autre toute bouiilii,^; c Jrfftis, 
Jpns cjue le foulphre eft tout dijfoult , filtre?^ 
par le papier gris chaudcmet cette liqueur rott- 
r^c , quand elle nefurnag^e plus qu'enuiron trois 
^doigts , eJpa/JJe comme ùfiue , Ji tout 
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»ep4fe, dil[oltte'{derechcfc€ qui rcfte, en le cuî^ 
fint comme auparauant , é* mette\ vnc fart te 
de ceftefôlution filtrée dans vn autre vaipaué* 
cependant (ju elle efl cncores chaude , ^erfez, 
dejpis à plufieufsfots du vin aucunement ajpre^ 
le faifant neantmoins tohcr de haut coup a coup, 
. iufqtêes à ce que le tout ait couleur de laia ejpats. 

1 I ^'^'^^de^apres en vnvaiffe AU particulier ce laici 

ainft prépare ^é-procede^auec le rejle delà fo- 
lutionauecle vtn de mefme façon. Finalement 
mcfle^toutceUiaenfcmble , é- mettez, le en 
Heu tiède ^ iufques k ce que la blancheur du fouU 

f^requife précipitera au fonis/oitfèpareeâ a^ 
»ec le vin , qui fera de couleur bleuè ér rouge, 
R(tire\alors par inclination ce vin ainfi teint, 
& verp\de l'ean de pluye diflilee en méfiant le 
tout. Lai/p::^ le repofer vn tour O vne nui6î^ 
Apres rettre\ derechef cette eau , '^^f('\^ en 
denûuuel/cd('(f^^ érrettereT^cela fi fouuent^ 
qu'il ne par 01 jp aucune noirceur ou impureté en 
l 'eau CT qu'on napper çoiue aucune fenfible pua^ 
teur. Et après quo le tout fera bien rafiis, ver fez, 
l^eaupdrtnc!tnation^^laifpz>fechera part peu 
A peu dans vne efiuue ce qui efl au fonds, ^ar- 
dt'^le en forme de fleur de farine , ou bien mefZ 
ir^ yaufc anparmant qutl foit du tout fichée 
de l'eau de canrlU , ou quelque 'autre eau appro- 
prue ^cemme ilaeflcdtt , afin quildcutenns 

V 
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Elemens de Chymle, 3 95 
comme du U/â ou de la hoUillû. Mais aupara- 
uant qu^ de ï employer en la mcdccme , // faut 
élire foigneux de le bien remuer. Outre les -ver- 
ti^,que^ïAuth(ur attribué a ce médicament , tl 
X conforte auft le cerucau , cmpcfche lesventofi- 
i ttTju ventricul, 6- ^^^'^^ > à parttculsere- 
entilefl bon a ceux qui font ettqu.s & en 
hartrefionlemefle auec l'eau de candie , afn 
qu'il dcuienne liquide comme duUi6î ,&Ji on 
tn donne matin & fotr.vne cuillerée. 

Autrement, 

MeUe du Soulphre broyé , aiiec autant 
pefantde fable, ou de verre broyé :& le 
diftille par la retortc àfcu moderé,apph- 
qiiant vn reci picnt où il y ait du vinaigre 
diftilc,& la (ubftanccdu foolphrcdifti- 
lant fe précipitera en poudre blanche.la- 
quelletu dcaeicheras. Le Prince d'Oran- 

acss'cn fer^uoit d'antidote contre la pe- 
rte. 

\^Htrcmcnt, 

\\ fe faia auili mcflant le foulpluc 
broyc, & le fable aucc eau de vie,& di(li- 
lant par la rctorte fur les cendres Et 
lors il eft vtile pour les chancres venc- 
xien«^; vlccrcs malins , dartres ^ feu vola- 



595 lit^re Second des 

ge (Se autres maladies externes. 

Cette préparation neftnyU vraye prepa^ 
rmor^dulaiadefoulphrc , ny au^st beaucoup, 
-vjttee & importante en la médecine. Car tl fe 
dtftdeala vmtébien ainfiquelqi.e eau aucune- 
ment blanche , mais elle n, fert de rien par de^ 
dans le corps , tl s'en fant plM feruir exf- 
tteurcmcnt. 



Ml 



Des teintures plus folides,^ panacées. 
CHAPITRE XX. 
Teinture d* Antimoine. 

Rens cendres clauelees,chaux 
viDc, & cendres communes, 
autantdel'vnque de l'autre, 
ôcenfaisM'ne lelTiue dans la- 
quelle tu diObudras du foye ^ d'Anti- 
moine, le laiflant digérer vne nuid au fa- 
ble comme c preft a bouillir. Puis fcpare 
la teinture ^ 5c la filtre,& fi tu veux préci- 
piter la dans le vinaigre = en poudre o- 
rangée , <5c en fin dulcifîc-la par reïtcrces 
ablutions. 

^ A uec ['eau commune ou auec le vin. 

^ La façon dé faire le foye d'Antimoine a 
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• Jiédefcripte au chapitre 12. 
[ cilne (uffit pas que celfe le (sine foit preUe 
\ i hoiid'ir , comme veut ïauîheur , mais il faut 
I fuelie Mille aâuellement en vn chauderon de 
rer,&C' 

' a Encorts frefqtte chaude, 
i c Ceftc teinture va atift au fonds d'elle mef- 
\mt: encore que cela ne fe face fas Ji toH , ains 
Ltucc fucccfiO» de temps. 

L panacée * d'Antimoine carthartique, 

r Prensvneliurc d'antimoine qui aitcflé 
Itdcux fois fondu au feu , & 2. liures de vi- 
triol rubifté. Broyc & mefle le tout en- 
femblCîpuis le mets das vne cornue aucc 
3. ou quatre onces de vinaigre diftilé : Et 
cbalVc tous IcseTpritsTerpace de 12. heu- 
I rcs par le four de reuerberc Alors faudra 
I dcphlegmer par le bain tout ce qui le 
trouuera diftilc das le recipieat: Et il de- 
meurera vne huile iaunc comme <»r au 
fonds du vaiflTeau. Prens vne once de cet 
juîile & 2. onces d'Aloes hepatic. Meflc 
le tout enremble,&le digère aubainTel^ 
V pace de «.iours. Puis faits exhaler àcha*' 
leur modcrcc l'humidité fuperfluè iuf- 
qucs à telle confidancc, qu'on en puiflc 
foruierdes piilulcs. 
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Laclorecftdc5.a5. grains. 
» Combien qu'il (oit fort probable que iindtr 
Jlrie humaine m peut faire njn médicament ^qui 
Ait t efficace dr vertu deguarir tous maux pour, 
mériter le nom de vraye panacée , à cauf de i 
contrariété cr variété infime ér inexpliquabk 
des maladies yùnfi queUulandm a monflrénuee 
des rafons pcnmptoires i n p r ogy m n a f. Q. 5 
Toutes fois les chymiques nom pas latféde don* 
ner ce tt'tre ambitieux de panacée J leurs nnài- 
camens, qu'ils ont recogneu eftre fouuerains a U 
guarifonjinon de toutes , pour le moins de plu- 
fleurs ^ différentes maUdies,k l'exemple croy- 
iedes anciens Grecs , qui ont donné ce f^ecieux 
mm de Panacée ou Panacea a certaines herbe /, 
qui [crue nt pour gu»rir plujieurs maux. Tels 
donc font les medicamens de [quels l'A ut heur 
defcrit icy les préparations yfcauoirla panacée 
d Antimoine cathartiqite, la panacée du gouffre 
d* Antimoine , U panacée du vitriol^ ^c^ qui 
toutes fer uent prcftjue en toutes maladies, prin- 
cipalement es maladies Epidtmiques^malignes 
dr defljjcrées. 

Panacée du Sottlphre d^Antim&ine. 

Le Soulphrc du Cinabre d'Antimoi- 
ne, qui demeure au col delà cornue, a- 
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Elemensde Chymle, 599 
:vres auoir diftilé la poudre emetique , fc 
tire en ceftc façon. 

Faits vne lelïiue tres-forte aucc parties 
icfgalcs de cendres claiiellecs & de chaux 
.viue,&cn icelle faits bouillir trois ou 
jquatre lieures le cinabre d'Antimoine 
<puluerirc envnvaiffeau de terre ou de 
'fer. La leilîuedeuiendra trcs-rouge,que 
filtreras chaudement par le papier gris, 
& fcpareras le Mercure coulant qui fe 
trouuera aufôds du vaiffeau : puis laifTc- 
ras repofer laleffiue vnenuiâ:,Ôcle Soul- 
phrc d'Antimoine tombera au fonds ea 
poudre rouge, que fepareras, & laueras 
bicnauec eau commune, puis le dcflc- 
chcras. Apres prens vne once de ce loul- 
phre , & trois onces d'cfprit de (ouiphrc 
fait par la Campane,ou d'cfprit de vitriol 
(Se mets le tout dans vne cornue, failant 
digérer trois ou quatre iours fur les cen- 
dres, puis diftile par le fable, & cobobe ce 
qui fera diflilé par trois fois, donnant 
grand feu fur la fin, en forte qucla cor- 
nue rougifle trois ou quatre heures, &:tu 
auras vn foulphrefix,duquel tu prendras 
vne once que méfieras parfaidemenc 
auec deux dtagmes de magiftere déco- 
rai. 

Ladofe cfl de lo, à 15. grains aux ma- 
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ladies chroniques^&faut rcïrerer la dofi 
plufienis fois. 

F • devitrioU 

u vitriol bleu en eau d 
pluycdilblécqui loit chaude, laquelle a 
près auoir filtre parj.fois,tu fera» euapo 
rerauec lente chaleur du bain , iufqu js à 
cequ c'IcfecouuredVne petite peau, 6z 
alorsictte la liqueurqui relie toute chau- 1 
de dans vn vale de plomb, ^ dans lequel \ 
tu ayes agencé tout autour des petits ba- - 
ftôs ^ fc traucrfans l'vn l'autre, & la mets - 
en licj^ froid , où en trois iours Te forme- 
ront des criftaux verds : clefquels ayant 
fcparctu feras exhaler A vnc partie de ce 
qui refle de liqueur,puis la remettras dâs 
levafcdc plomb, pour la remettre enlieu ^ 
fro id, r e i te i Tir ce l a i u (qu es à ce q uc route 
la liqueur le foit changée en critl.il. Cela 
fait,prens le vitriol de couleur d'çmc- 
raude ainfi tres-bien dépuré , & le mets 
en poudre fubtile.laquelle pendant cinq 
ou fix iours tu deflcchcras auec vne cha- 
leur qui n'cxc|dc point celle du Soleil 
deftc,5c iufqucsàce que le vitriol foit 
blanc dehors (Se dedans. Lors difllbuls le 
en eau diftilec , puis le filtre , r èietrant ce 

oui 
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iii ne fe pourra diflbudre > puis coagule 
en vaTe de plomb , & defleiche à chaleur 
iiîoderee , in ques à blancheur comme 
dt'iras , rciccrant cefte opération iufques 
à trois fois ,ou iufques àce que tout le vi- 
triol foicdifibult. Cclafaict mets ton vV* 
triol blanc dans vn matras qui foitfort, 
ccle ferme du feau d'hcrmesipuis le mets 
ïur les cendres dont la chaleur n'excède 
celle du Soleil d'Efté,dans lo.iours il de- 
uiendra iaune , ôc dans vingt iours il fera 
réduit en alcohol rouge comme fang. 

ors rompant le verre tu vuideras ta 
matière dans vne haute cucurbite , ver- 
fantdelTas du vinaigre trois fois diftilé, 
iufques àce qu'il lurnage de 4.doi§ts> & 
Kl couuriras d'vn antinotoire, gdigerant 
u bain ticdc par quatre iours, <5c tous les 
iours remuantauec vne fpatulc de bois* 
Puis le vafe eftant refroidy tu vuideras 
le menftruè teint , & en remettras vn au- 
tre digérant vSc remuant comme deuanr, 
& î"ufques à ce' que le vinaigre n'attire 
plus aucune teinture. Lors tu icttcras ce 
qui eft demeure au fonds , <5c diftilcras 
les menftruësàla chsle ir lente du bain 
iufques a feichcrelTe , il demeurera au 
fonds vne poudre rouge , laquelle çncoi: 
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pac trois fois tu diflbudras en mcrmct 
vinaigrc,digercras,feparcras, filtreras, & 
delTeicberas : Et finalement tu auras vnc 
poudre très rouge, que tu mettras dans 
vneretorteaucc vn grand récipient, 
donneras le feu pacdegrez.Premieremét 
fortira vn efprit iaune , puis vn tres-rou- 
gCjÔc continuant lefeuen mefmc degré; 
fortira en fin vn efprit blanc. Lors fau- 
dra cefler , 6clevale edant refroidy, fe 
tr ouuera au fonds de la rctorte vne terre 
diaphane pure,&tres- blanche,h laquelle 
I tu imbiberas peu à peu auec les efprits 

t fufdits , digérant & imbibant , iufques à 

ce que lelprit & Tame foicnt rendus à 
leur propre corps. En fin tu mettras cefle 
terre benifte en vnathanor dans vn vafe 
. clos hermétiquement, & la decuiras par 

quarante iours , iufques a qu'elle loit 
fixée. 

Ladofeeftde 5. grains à 6. pour les ma- 
j j ladiesdefefperecs. 

a Par ce que le flomb 4 vne grande vertu con^ 
glufinatiue. 

l ^ Si^auoirdebois de fafinou [fmhUbfe , à' 

' nonfos dechefne. Carleboisdechtjneleferott 

deuenir noir comme encre. 

^ Ces cryfiaux font flujlojl hUux que verds. 
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lufques à ce que vous voyt%j;ne pellicule f 4 - 
] Yûiftre 4u dejfus. 

peine cela fftccede-il en fi f:u df temps ^ 
g D'vne alembic aueugle. 
h Cefte pre par Alton de panacée de vitriol eB 
Jemblablc 4 celle de ïejfence de vitriol beniHe 
qtilfaac Hollandois a mis en fijnœuure mine-- 
ai mais l'vnc l'autre préparation efi fort la - 
horieufe, de longue haîetne ^ drnecroypas 
que no [ire A'ttheur lait iamais parfaicïe peur 
nous fouuoir affeurer de la certitude d'icelle^ dr 
tout ce qti d dit icy d'vne terre très blanche , <^r 
defon irnhibitton aucc les ejprits fufdits , neH 
u'vne bagatelle, 

7 einture ou foulphre narcotic de 
Vitriol, 

Mefleza bien vnc partie de limaille d'a- 
cier bien nette, auec deux partiesde vi- 
triol de Ciiefiy,ou bie de Venus, puis les 
mettes dâsvn matrasà co! court,ôcver(cs 
par dclTiis de bon vinaigre diftilc qui fur- 
nage d'vn doigt. Faite exhaler Icvinaigrc * 
lentemet iufqucs à ficcité,dônant bô feu 
fur la fin en forte que tout rougifl'e : puis 
Je vaiQeau eftant refroidy , mettez vodrc 
matière en poudre , fur laquelle verfetcz 

Ce ii 
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de iiouucaii vinaigre qui fumage dè 
troisdoigts.Puis mettez digérer rcfpacc 
de deux ou trois iours, iufquesàce què 
le vinaigre foitbic coloré, lequel verfe- 
lez par Inclination , t> 5c en remettez 
d'autre, iufquesàce qu'il aye tiré toute 
Ja teinture. Alors verfc? de bonne huile 
de tartre fur le vinaigre colore goutte à 
gouttciufques àceque toutle (oulphre 
narcoticlbit précipité au fonds du vaif- 
feau , duquel faut (eparer toute acrimo- 
nie par réitérées ablutions : c puis Icdcf- 
feicher & garder. ^ 

C'efl: vn grand anodyn qui furpafle 
tout autre, Ôcduquel Paracclle fait grand 
cftat. 

a Sçauoir en broyant la limaille d'acier bien 
nette : ce/l à dire nullement foudreufe , auecle 
Vitriol, &c. 

b Cejl à dtrt\fàns troubler les J cas. 

c Sçauoir en eau commune, 

4 Ccflvn vitriol narcotic fixe , ejuie/l la bafê 
dvn laudanum tres-e>cctllent que Hartman- 
nus é' ^^trcs compofent fans opium en cefte i 
façon : Prcne^poudre de [imîales rougts vne ^ 
0nce , poudre de fantales citrins ou iaunes vne ^ 
once poudre de macis , galanga , poivre noir é* ^ 
kng^boîs U'alo'èSfCynamomû ou graine de para- 
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dk grande ér petite trois dragme s de chacun 
Extrayez, le tout 4L la façon ordinaire auec 
frit de vin. Extrayei^aup^t de mejme façon auec 
^1 l'eau de cichoree vnc once de myrrhe rouge 
'Vne once de mumie d Egypte, Fuis recueille::^ 
Us teintures de l'vn é* de L'autre, é' filtrcz> les 
foigneufement , apresmef^cT^lcs enjcmble,c^ 
adioujl€z,-y deux omes de ce foulphre narcotic 
hàevttrtoL Circulez, ie tout dans vn uaiffcàu 
■ ciclos au bain Marie tcjpace de quinT^ tours • 
V Apres retirez, les menjiru 'és (n dijlilant la ma- 
I tiere iufques a confifience de miel, jidtoujhz. à 
\ icelle vne dcmy once dtxtraiB de faffran^ deux 
> j onces defelou magiftere de perles, de coraux, 
^ & reduift'Tje tout en vne maffey quipoijera en- 
ti mronhuiêi onces , (jr'voHs aure'^ vn anodyn 
très-excellent, Prene\deux onces de ce (le com - 
pofition, vne dcmy once de vraye huile de cam- 
\ phre^ mejle'^les enfmbîe ^ crvous aureT^le 
I vray laudanum des e^ikptiques, qui fans fhute 
. guarit l'epiicpfie eu mal S. Jean, La vraye huile 
^ de camphre (efa 'tBainfi. Trenez, vne part de 
< camphre , fx parts dargille àe potier préparée, 
Vile 2, tout enfembk.dans vn mortier ^ m(JIe'^ 
1 le tout foigneufement, fçAUoir iufques a ce que le 
I caphrc ne paroi f[e plus en aucun endroit. Faites 
m en après des boulhttes, que jeichere7f)ic a lom- 
bre , (jr diflilere^par la retortc dans vn recU 



C 
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fient contetut quelque feu d'eau de fîuye dïftk 
iee. Le càmfhre forttraf mi oléagineux y fart 
fithlimé, quincantmoins fe re fouit. Adiousie 
à tout ce qui fera difliléé' fuhUmè de CAlcoho 
de vin tant que iugereT^ eftre nect (faire , dl 
(liiez, derechef far le bain ^ & awfi l'ejfrtt d 
vin fera faj(èr quant fi) ïhutle de camfhr 
tres-fubttlejaquelle ilfaut garàtr. 

F anacee a S oUirc dtjfhoretique , ou eUomac 
b d'AuHruche de Paracelfe, 

Prensvncliured eaiiphilofophalc,(5c 
2. oncesde Mercure fublimé,ôclesmef-^ 
le: puis diflbuls dans ceûe eau, autant dcïf i 
Mercurcqu'cIIe en pourra diabudre.Et| 
parce que lafolution eft tardiue , il fera 
befoingdelesniettrcen digcAion. Apres 
adiouftc à la folution deux onces de li- 
queur gommcufcjque mcdcras, iScdifti- 
Jcras 2. ou s îoxsy iuî'ques à ce qu'il nerc-' 
f^c aucunes fcces de la diftilation. En 
toutes les diftilations montera le mer- «: 
cure (ublimé , que remettras dans l'ca u à hiu 
chafquefois. \ 
Ccfte eau extraid la quint'eflence i 

detousles métaux , minéraux <Sc marca* 
fîtes. 



3« 



1 



X] 
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Élemens de Chymiel '^oy 
â Cefte fânaue folâtre dUfhoretique ne (è 
m peutfaire félon la di fer et ion de noflre Autheuty 
V ^iiy A beaucoup de chofès en icelle qui fe con- 
trdrient^CeJl fourquoy il ne fera hors de propos 
> de fib^tituer vn autre dtafhoreîique en fa place 
mfçarmrla préparation du be/(^ardic folâtre de 
iUartmannus , quiejl telle : Btjfoluez. de l or fin 
\en l'eau philofophale. Retirez, le menpue fou- 
uentefots parle bain y tuf que s a ce que vomaye'^ 
vne juhflance oleagineufe au fonds de la cucur-^ 
ht te, Verfe7^apres pa r de (fus du vinaigre dt/U* 
le radical , puts rettreT^ le par la dtsiiUtton , ^ 
'^rèitereT^cifle opération iufques a,ce que le vin- 
i aigre forte auec la mejme acrimonie qu'il auoit 
Mors que vous Vauez» verfé par deffus , ^ par ce 
moyen vous aure\jflé tous ces ejprits corroftfs 
du Soleil calc nè par l'eau forte. Finalement 
verfez.-y deffm de tej^rit de vin alcoholiT^ 
par fon propre feU^ digérez, Vefpace de i^. 
I iours , B et irez, après par la diflilation du bain 
\ ce mefme ijprit de vin , l'huile du fel demeu- 
l fera au fonds , rouge comme Jang, Prem^vne 
demy once de cède huile auec 4 . onces de fè- 
lut ion de beurre d^ antimoine faicie auec le ni- 
tre , comme il a esté monHré au chapitre dou- 
^efme^k la fin de la féconde defc ription, prih- 
cédez, de la mefne façon quil a eflé dit la , quil 
faut préparer le be'^ùart , diflilant^rcohobant 

C« « • • 
C lllj 
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Lmre Second des 
flufituYs fois iufquesACt quen dernier lie ti U 
mejme foudre , calcinée au fm d< jpreuue , re^\ 
tourne en poudre très ielie row<!,^ corne pour-i 
fre y (jui a les me (mes vertus , qu< ï Auteur at- 
tribué icy k fa panacée foUire. La do je est de 5 , 
grains kfix en quelque véhicule conuenahle 
aux maiadtesvcntmeufes ,(jr celles où iifauf 
vfer de medieamens diaphoretiques. 

c foutes les eaux fortes Sty^iennes en (gêne- 
rai font appelléescÇ^o m a c h d' A u a r uchc,/).f r 
es quelles diffolucnt parcorrojion tomles mé- 
taux , é* les englouttfftm de mefme que l'on dît 
queïeliomAch d'AuJiruche digère le fer. 

J£J}rit de vin tar tarifé. 

Didile la lie du vin dcfleichec,en hcoa 
d'eau foite, puisl'epare l'eau ôc riuiile,^ 
Jcsgarde. Ce- pendant calcine les fcces 
iulques à blancheur , & les imbibe de 
l'huile rufd.t Puis diftile 6c calcine com- 
me deOus rcïtcrantcela iufqucs àcc que 
l'huile foit claire commeeau,& doux sas 
aucun goudd'cmpyreume. Ainfi ru au- 
ras vne quiut'efî'ence tartarifce qui (epa- 
rc tout corrofif des métaux. 



Elemens de Chymlei 4^^; 

Sublimâtio» de Sel, 

Prens or purgé par eau Philofophale Ôc 
illc en petites lamines , ou bien des 
fucilles d'or cnuiron 2. onces , ellomach 
*Aullruche 4 . onces : Diflouls ♦ïc diftilc 
arlalembic, donnant feu violent fur la 
n pour faire fublimer , & iufquesacc 
uele vâferougilTe, puis lelaifl'àt refroi- 
dir,cohobe & diftile , répétant cela par 
trois foisAa chaque fois feparant ce qui 
ra l'ublimé. A la quatriclmc fois diftilc 
lentement le phlegmejCn remettan t def- 
fus quatre onces de nouueau cftomach 
d'Au(huche,puis fais corne auparauant 
iufq^esàcequc toute l'eau foitcôfom- 
mec,&tout le corps exalté & fublimëeii 
blanclieurd'aigleaexaltee,c'e(\àdiredc 
Mercure fubUmé , lors loue Dieu. Puis 
derechef remets tout le fublimé , anec le 
phlegme,.5c dirtile le phlegme , ^ins faire 
nu^nter Tciprit. 

"ecy ne Juccede fas. 

CM er curie de vie. 



Il refait, comme di<^ Paracclfeen fes 



410 



tiure Second di 




Archidbxes au Hure des rccrets,auccvn 
partie d'Antimoine, & vne partie,ou fe-^ 
Ion les autres 2. parties deMcrcurc lubli- 
nié, qu'on rectifie &diflbult fur le mar- 
bre, puis congelé: diftilant le plilcgmc,3c 
quelqucpeu de raigrcur,iurques à ce que 
Jes gouttes tombantes dans le phlegme 
commencent à fc precipitcr,lors oftâtic 
récipient, & en remettant vn autre, on 
continue la dillilation à feu modéré. Ce. 
la doit eft re réitéré par quatre fois, & à la 
quatriefme on aura vne maflc, claire & 
blanche. 

a Ce fera pîuflojl le beurre d* antimoine clair 
CrbUnc , duquel mus auons parlé au chapitre 
i2.fou6 ce filtre. Autre calcination d'anti- 
moine appellec poudre emetiquejf//z//v 
imffe claire à* blanche. 



Elemens de Chymte. 4 



LE MERCVRE DE VIE OV POV- 
dre Emctique , fc tire fur ce four. 




ConionÛion du folfublimé, & àn 
(jMcnufe de vie, 

Prens vne once de loi lu jinué ou de l'huile d'i- 
ccUiy Tans phlegme,&<ie^ix onces dcMercurede 
vieclarific.Meûe letour,&dittile lesefprits àfeu 
lct,puisdiHbuls fur le marbre ce qui fera rcftc de 
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41 1 Lmre t, des Elemens de Chymie] 
coagule réitérant par trois fois lafolu' 
lion (Sccoagulation.Et alors vcne ^ur ce 
fte matière deux onces de quinL'eflenc 
tartarirce,5c diftilc par l'alembic iufques 
à reicheiefle,rcmcttantde.flrus d'autre el- 
rence,5c continuant tant de fois que lef- 
fence fe diftile douce commeelleaefté 
mifcCelafaitverre fur vne partie de ce- 
fte medecinc,quatre parties d cfprit fans 
phlegme. Puis digère iufquesàce qu'il 
foit confommé, ainfî tu auras la conion- 
diondu Sol (5c du Mercure. 

La dofe eft de quatre gouttes en vin 
blanc pour toutes maladies defefperees, 
&:defqucllcs la caufeeft occulte. 
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LIVRE 



ROISIESME 

DES ELEMENS 



de- Cil 



ymie. 



De U quint ejfence du fang humain. 



CHAPITRE 1. 



E mot de cjuini effcnce cft 
cquiiioquc.Qiielqucfois il 
fignifie toute préparation 
Chymiquc defpoiiillcc de 
fa craffc elemcntauc , 
plus grofles ordures , & ainfi cft conrrai- 
re au magillere,à2iï\% lequel demeure pres- 
que toute la fubftance du corps préparé, 
toutefois plus exaltée^ pure qu'aupara- 
iiant. Et quclqiiefoijs,commc icy, le mot 
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4 ï 4 L 'mre Troijtefme des 
de quint* effence fîgnific vnc fubftacc eth 
ree, cclcfte, & très fubtile , comporee d 
trois priacipcs du corps mixte diflbuir 
derpoiiillês de leurs qualitez clemétaire 
fcnfiblcs , corruptibles 6c mortelles, 
vnis au corps fpiritucl, ou cfprit corpo- 
rel. AucunsTappellent Médecine parex- 
cellece, les autres £//Ar/>pour les infignes 
vertus qu'elle a de preferuer le corps Im 
maindcdiuerfcs maladies,lesautresrap 
pellcnt Ciel pour deux rai fons^Premiere- 
Oicntparceque tout ainfî que le Ciel cd 
' compofc, non des 4 .elcmens: mais dVn»- 
certaine matière etheree,ou cinquiefme 
élément , & n'efl: fuiet à aucune corru- 
ption. Ainfilavraye quint cflènceeftfc- 
parée de toutes fèces ôc crafle élément ai- 
re,3c combien qu'elle ne foit point fim- 
plement ou tout à faid incorruptible, 
toutesfois elle eft eileuec a telle fini- 
plicitC(Sc fubtilitérpirituelle , qu'elle ne 
lembleconteniuen foy aucune cliofe lie- 
terogenee,qui la puifle corrompre. Se- 
condement parce que tout ainfi comme 
le Ciel agit puiflfamment fur les chofes 
fublunaires,donnantvieà toutes chofes, 
ôdaleurconferuantrAinfila quint eflcn- 
ce conferuc la fantc de l'homnie^prolon- 




Early European Bocks, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



Elemens de Chymiel ' 4 1 y 
;cfa ieuneflc,rctardc fa vieillcire,&: chaf- 
c toute forte de maladies. 

Or entre les quint'cflences celle du 
ang cft trcs-fouueraine & fe prépare ca 
:efte forte. 

Prensaflezbonncquantitéde fang d'vti 
omme fain&quieften lafleurde fona- 
*ge,<îk: le mets dans vn vafe circulatoire 
de capable grâdeur au bain Marie boiiiU 
"ant continuellement, iufques à ce que le 
ragon,aitdeuoré fa queue , puisle vafc 
:eftanc refroidy , olte la matière qui fera 
Kcomme foye, ôc lacouppeen petites pie- 
':ccs, & après mcts-la dans des cucurbites 
xaflez hautes pour en diftilerle plilegmc 
lachaleur du bain , lequel tu verferas 
i fur fa propre terre, 5c remettras le tout 
c bouillir au bain en vafes circulatoires 
comme deffus par l'efpace dedixiours. 
Puis diftilerasle phlegme,<5c le verferas 
! fur fa propre terre comme deuant,3c reï* 
tcreras iufquesàcinqfois.^cà la fin re(èr- 
ueras tout le phlegmedillilé. Lors Icva- 
1 (eeftant refroidy, tire la matière dehors, 
, Ôc la mets dans vne grande retorte , auec 
vn récipient conuenable , & diftile en 
premier lieuaTelcmentde l'air à feu gra- 
^ duc, & comme les nuées ceflcront de pa- 



4^6 Liure Troifîefme dei 

roiftre au récipient, augmente le îcm 
pour faire forcir l'élément de feu, en foM 
me d'huile rouge, ou purpurc, & fur II 
fin le fublimeraquclquc peu dufcl armcM 
niac. Lors laiflferas refroidir les vafcsj 
puis fcpareras Tair ou efprit, d aucc Ifl 
feu ou huile par l'antonoir ou par vne 
douce chaleur du bain. Apres tu remet- 
tras fur les fèces , rcfprit (5c le fel armo 
niac , (3c digéreras par trois iours,puis di 
ftileras dans vne autre retorte, donnan 
fur la fin vn feu qui puifle faire fublimec 
toutlcfclfpiritucl,ou au moins la plu ^ 
grandepartic,& le faire pafleraucc Tef- 
pritdansle recipicnt.Qiioy faittu verfc- 
rascncor Tefprit fur les fèces , digéreras 
&diftileras comme deuant, iufquesàce 
que latcrrcfoittoutàfaidpriuecde foa 
ame, ce qui (ccognoiftra quand mifc fur 
vne lamine ardente elle ne rendra plus 
de fumée. Il faut toutesfois fçauoir que 
Tefpritdoiteftre redifié par trois fois a- 
uant qu'on l'anime/eparat à chaque fois 
le phlegmeSc les feces:6c en faut relerucc 
vne partie pour en faire vn diffoluatjain- 
fi que fera dit cy après. Apres toutes ces 
diofcs preslenoirplusnoirquele noir3c 
le calcine ou reuerbere par Tefpace d : 

cinq 



humtns ae itjjmie. 
cinq iours à feu modéré , & le vafe eibii 1 1 
bien fermé de toutes parts iufques à ce 
que la noirceur fç change en blancheur 
iaunaftre , & en fin en couleur rouge, 
puis imbibe laterre calcinée, de fon pro- 
pre phlegme, & la digère fur les cendres 
par vingt Ôc quatre heures , puis diftile 
eïtere par trois fois. Finalement imbibe 
}a terre deflcchee, aucc la dixiefmc par- 
tie de fon poids d efprit animé , & la fais 
digérer au bain fufiîlamment. Puis difti- 
le doucement l'humidité infipidc , &re- 
. jïiets fur la terre la neufiefmc partie de 
fon poids d'efprit animé, digérant & di- 
flilant comme deflus. Apres donne 
luy encor la huidiefme partie de fon 
poids du mefme efprit , puis la feptief- 
tne,puislafixiefmc, puis la cinquiefmc, 
puislaquatriefme partie , & continue à 
imbiber auec la quarte partie , iufqi^s à 
ce que la terre fera augmentée du dou- 
ble de fon poids. Ccft ce que dit Aui- 
cenne en ceftc forte: S<j-achez qu'il faut 
que la terre foit nourrie es premiers 
iours dVne fort petite quantité de fori 
eau , puis dVnc plus granvk , comme on 
voit en la nourriture de l'enfant. P^r^ant 
broyé laterre plufieurs fois * & Timbil^ 
pcuàpeudeimiâLcnhttiftiours , puis \z, 
^- 
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4 1 ^ Liure Trolfïef m des 
cuits, & en fin calcine à feu modéré, 
t ennuyé pas de réitérer l'opération pai^ 
plufieursfois, parce que la terre ne don^ 
ne point fon fruidl fi eile heftfouuen 
arroufee. Prens toutesfois garde de n'im- 
biber la terre que peu à peu , & la broyer 
fort quand elle eft defleichce, & enrim- 
bibant faut toufîours obferuer le poids, 
de peur que oU la trop grande feichercf- 
fe , ou l'humidiré fuperfîttè ne corrom- 
pent i'ouurage ; ^ la cuits autant en def- 
feichant que requiert la diflblufion , en 
fimbibant. Voyla les paroles d'Auicenne. 
Et Geber dit aulîî quepar réitérées imbi- 
bitions, (5c alTations , la plus grand part 
de laquofité fe confume, & le refle par 
fubUniation. 

A^ets donc la terre (ufditc en vne hau- 
te cucurbite, & la couurc dVn alembic 
auec fon récipient bien luttez de toutes 
parts, de peur que rien ne rerpire: <5c puis 
donne feu de cendres refpace de deux 
iours , iufques à ce qu'il monte vne fumée 
pure Se blanche , laquelle comme talc 
s'attache aux parois de la cucurbite, & 
c'cft ce que did le fon de la trompette. 
Subtilie le corps tant que tu pourras. Se 
le cuits auec pur mercure. Se lors que!^ 
corps aura b eu quelque portion du mer; 
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cure, fubtilie-le auec feu plus violent que 
tu pourras , iufques à ce qu'il monte en 
forme de poudre tres-blançhe , 5c adhé- 
rante comme neige aux parois de l'alu- 
fdel. Et pour la cendre qui demeure au 
fonds , s'eft vue lie ou terre damnée, qui 
n'a point de vie , 6c qu'il faucreiecter. 

Prends donc vne . once du rafdit mercu- 
re meteorisé,6c le meûe auec fcpt onces 
d efprit re^^îfié non animé , puis le fais di- 
gérer au bain par deux iours, & le diftile 
fur les cendres , après diftile-le encor par 
le bain , cohobant iufques à ce qu'il ne 
laifle aucune fèces, & finalement le cir-^ 
cule par quarante iour'^ 

Il fert à extraire les teintures des pier- 
res & des me taux. 

. Du me(me Mercure & de fon huile fe 
faidt vn Blixir pour guarir toutes inala- 
diesdefefperees en celle forte. Prens vne 
once de ce mercure , ôc luy adioufte lc 
Jiuidiefme de fon poids d'iiuilc rcdifie, 
cTuitsle tout dans vnathanor par l'cfpace 
de 8. iours, puis l'imbibe auec la feptief- 
me partie de fon poids du mefme huile, 
& cuits comme delîus : puis auec la fixief- 
ine partie , & finalement auec la cinquicf- 
me,quc réitéras iufques à ce que la ma- 
tière foit cfpailTe comnïefyrop, fans l'en- 
Dd ij 
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2.0 Liure Troiftef m des 
^^^«ï-cir d'auantage. Alors cuits-la par 
quarante iours , 6c Te fera vue pierretres- 

rouge, dont la dofeéftvn grain ou deuJi 
en liqueur appropriée. 




Tfe h quim'cjf àce du vin. 

Chapitre 1 î. 

jï^|*J5^ R E N s vin exquis*'' & le mets 
en fîende chenal ou fonvicai- 
dans des vafes circulatoires, 
JV iaillant rcfpace d'vn moiSy 
^uisdirtilc refprit au bain Marie, dans des 
cucurbites hautes, 6c le redifie par quatre 
fois,reparantlc phicgme à chaqne fois. 
Etapfes cela diftile le encore fcpt tbi^, 
deforteque de quarante mefurcS de vin, 
tu en retires feulement vnc tres-fpiri- 
tuellc ,(car ce qui diftille entre Tcfprit, 6c 
lephlegme, s'appelle eau ardente.) Puis 
mets ceft efprit dans vn vafe de vt rre, 
qui ne foit qu'à demy plein , Ôc ra)^ant 
bien bouché de peur qu'ilne refpire ,tu 
le mettras en lieu froid. Cependant di- 
ftile JeT^hlegmc rcfidtt, iufques àconfi- 
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Bkmens de Chymie. 4 2. i 
pancçde miel liquide, fur kquel verfe ce 
qui fera diftilé, n'en retirant que les trois 
^ parts à feu lent , puis mets le quart re- 
(lant en lieu froid , pour réduire des cri- 
Aaux , lefquels bien lauez 6c purgez de 
toute ordure , tu diflbudras*^ (î^ coagule- 
ras tant de fois , qu'ils reflcmblent à la 
glace dVne eau très- claire : Cependant 
ii par la force de l'art tu veux extraire 
riniile grade 6c combuftible du vin,difti- 
le le phlcgmc leparé d'auec les chrifcaux à 
la chaleur du bain, iniques à confiRance 
de miel liquide , ôc puis diftille le refte 
dansvne retorteàfeu de fable. 11 fortira 
en premier lieu vne eau mcllee d'huile 
iaune , puis vne huile rouge, <îk: en fin vne 
refine. Et pour rcuenir aux criftaux^ 
broyé fubtilement , puis verfe deffus de 
Tefprit gardé cy-deuant , & digère par 
trois iours au bain , puis diftile au fable: 
réitérant cefte procédure iufques à ce 
que l'efprit foie parfaidement cmpraint 
de (à propre ame , <5c que le corps du tout 
aride mis fur vne lamine rouge , ne ren- 
de point de fumée. Lors fur le corps 
aup.irauant calciné félon J Tart verfe la 
hifidiefme partie de fon poids d'efprit 
animé /' puis la cinquiefme , puis la qua? 
tricfnie : 5c continue aucc la .t. tant de 

D diij 
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4^1 Itm Troijtefme des 
fols que la plus grande partie du corps^ 
mis fur vne lamine ardante , s'en aille éh 
fumée. Et adonc eft accomply le dire dé 
Morien, que lame entre facilement dans 
fon corps : mais ne fe peut ioindrc auec 
vn autre. Ce figne apparoiflanty mets vn 
èntinotoirefur Je vafe , & donne feu de 
cendres Tefpace de 2. iours, iufquesà ce 
quelefoulphre vegctable s'attache com- 
me talc aux parois du vafe, puis prens vne 
once de ce fouIphre,&4.oncesd'efprit 
pur , que méfieras , 5c digéreras par vingt 
& quatre heures , puis diftilcras fur cen- 
dres en cohobànt, iufquesà ce que tout 
le corps foit monté. Alors diftile par 
deux fois au bain botiillant, & circule par 
60. iours,feparant l'hypoftafe qui demeu- 
re au fonds du Pellican. Et tu auras la 
quint eifcnce de vin , que garderas pour 
guarir vne infinité de maladies tant in- 
tcrnesqu externes. 

^7elefl le vin d'Ejpaigne , de Gafcoigne, 

b tellement que la quatriefine fartie y de- 
meure de refte. 

c Dam le fhlcgmedu vin r édifié. 

^ C*eft adiré , calciné a feu de rôtie ^ iufques 
aUmcheur. 

^ li faut icy lire ainfi: Anime: puisdige- 



I Blemem de Chymie] - ■\ 

ii & diftile après parla chaleur lente du 
bain : après verfe la fîxiefme partie de Tef- 
L prit, puis la cinquiefme, (Sec. 
W Cefte quint'eflcnce fe peutencore faire 
^ en moins de temp?. Et mefme comme ie 
mettois ce liurc en lumière la première 
fois,ieracheuay en prefencc de Monfieui: 
BatU Médecin Silefîen très expert & 
mon amy intime, ôç de quelques autres 
miens difciples , en cinq fepmaines , 6c 
auec icelle tiray la teinture trcs-rouge de 
l'or : car comme dit Gebcr, il y a pluficurs 
chemins tendans a vne mefme fin. le ne 
me peux toutesfois aflez efmerueiller 
icy, decequel'efpritde vindeFrance & 
d'Allemagne circule , n aquicrt point 
celle admirable odeur, laquelle Baptifte 
Porte attribue au vin Neapolitainences 
termes. Lors ouure ton vailTcau , & s'il 
en fort dehqrs vne odeur fi admirable, 
qu'aucune autre ne luy puiife eftre ac- 
comparee, fçachcs quetuesparuenuà la 
fin defirec : mais fi l'odeur , & la couleur 
çi'eft telle , refcrmcton vaiflcau, & circule 
cncor iufques à ce que le figne fufdid 
(oit apparu. Mais qui plus eft , l'cfprit du 
vin d'Italie n'a point auiTi ceftc odeur. 
Car Rubeus au chapitre deuxiefme de la 
deuxiefmc fedion de la diftilation did. 
i^m- Dd iiij 
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4 2. 4 Lture Troiftefme des ' 
Pleuft à Dieu que vcfcuft à prcfent Eu 
flache de faint Séuerain très celcbreMe 
decin. Carfans parler de moy , il pourroi 
luy-mefmc aflcurer , que l'eau ardente 
circutee non vn mois feulement , commé 
did Raymond Lulle : mais deux mois, 
-trois mois , & tout vn an , ne pourroi c 
paruenir à telle fuauité d odeur, ains au 
contraire fe rendroit plus chaude & acre 
tous les iours , comme chacun le peut ap- 
prendre, & par expérience, &par la rai- 
Ton tirée de Ja nature du feu & du mou- 
ucment. Et pour moy i'eftime que Ray- 
mond Lulle n'a pas entendu , vue eau ar- 
dente fîmple & pure , comme plufieurs 
penfent : mais vne eau ardente, en laquel- 
le a eûé difToult le corps metallic. Et de 
fait au deuxicfme canon du premier li ure 
il dia ainfi. Or cefte quint'effence ainfî 
circuice & redifiec , n\iura pas telle 
odeur , fi le corps n'ell diUbult en icelle. 
Dou appert que Porta a tire la quint'ef- 
fcnce, desefcritsde Raymond Lulle, ^ 
de RupercilTa malentendus, plulloflque 
de fes fourneaux. 



ElemensdeChymél 



De la quint ejfence des coraux. 

Chapitre III. 

L faut en premier lieu difti- 
1er vnc grande quantité de 
^^IIS vin-aigre tres-acre , ^ feparant 
le piilcgme inutil à ceft ou- 
uragc, (Scdiftilant nouueau vin-aigre fur 
ks premières fèces iufques à- ce que tu 
ayes enuiron cent liures de vin aigre 
trcs-bien redifié par le B. Il faut auflî 
auoir pour le moins trente liures décorai 
mis en poudre fubtile , &plufieurs grands 
matras, quiayent le col fort long. Alors 
mc;ts dans chaque matras, vne liure de 
coral , & verfe par delTus du vin-aigre 
peu à peu , & à diuerfes fois , à cau- 
fe de la trop grande ebullition , iuf- 
ques à ce qu'il furnage de quatre ou 
cinq doigts , puis digère au B. par vingt- 
quatre heures , iufques à ce que le vin- 
aigre deuienne doux , & iaune. Lors 
faut vuider le menftruc , & en remettre 
d'autre delfus, iufques à ce que ce qui cft 
diflbluble foit dilfoult. Puis diftiler le 
menftruè Jans des cucurbites hautes. ^ Et 
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^ii4re 1 roifiefme des 
pour chaque Jiurc de fel , verfer dcflliç 
deux onces de c vinaigre, puis diftilleir, 
puis adiouftcr quatre onces, puis fix. Et 
ainfi Je nourrir peu à peu & à diuerfes 
lois. Pujs diminuer les inftilîons d'once , à 
once, iufquesà ce que le vinaigre fedifti- 
Ic auflî acre comme il a eftc mis. Tout le 
plllegme infîpide diftillé doit cftre gar- 
dé , & les fels d cmpraints du fcI armo- 
niac du vinaigre, doiuent eftre fermcn- 
tez a Ja vapeur du B. & y demeurer iuf^ 
quesacequ'iisdeuiennent noirs, & do- 
dcur forte (qui font indices dVne vrayc 
puçrefaaion ) lors tu prendras les felsre- 
iouls , & les mettras chaudement dans 
des cornues , car le froid les congelç 
quant & quant, & par le bain vaporeux 
ou fur les cendres diftilera : le phlegmc 
mfques a ce que les vapeurs ou fumées 
blanches apparoilTent. Et lors faudra ceC- 
fer & continuer Udiftilation fur le fable, 
au rcuerberc clos, iuCq^es à ce que tous 
les cfpritsfoient fortis, & que l'huile ron- 
ge comme fang fortant goutte à goutte 
foitdiftilé,, gardant les fèces à part, pour 
c s'en feruir ainlî que fçra did cy après. 
Apres cela tu prendras toutes les liqueurs 
diftilées tres-odoriferantes , 5c qui s'en- 
flamment comme eau ardente , & les 



Siemens de Chymle. 4 2-7 
'îettras dans des cucurbitcshautes,&à 
t -ntc chaleur du B. en répareras le phleg- 
Ine ,puis les garderas en lieu froid, dans 
liesvafes bien fermez. Lors augmentant 
I c feu : chafle tout le phlegme , & le fepa- 
::e de l'huile, gardant chacun à part. Ce- 
)endant tu calcineras dans vn athanor, 
es fèces cy-deuant gardées par refpace 
5. iours en vn vafc bien fermé de rou- 
es parts. Apres ôuurant le vafe donne le 
feupardegreziufqucs à ce que les fèces 
noires fc changent en coleur cendrée, 
defquelles tu tireras le Tel auec le phleg^ 
me cy-deuant refcrué, puis filtreras ôc co- 
aguleras : Et derechef diflbudras le mcf- 
mefel , dans le phlegme dernier gardé, 
iufqucs à ce qu il foit tres-pur & nct& lors 
iedcireicherasàfeumoderé. Quoy faid 
prcns 2. onces de ce fel, fur lequel tu ver- 
fcras2. onces d'cfprit cy dclfus garde , ôc 
le digère par ?.ioursau B. Puisa chaleur 
lente du mefme B. diftilé l'eau infipide 
& la garde, réitérant l'opération iufqucs 
à ce que le fel foit empraint & accreu du 
double de fon poids de fon piropre fel ar- 
moniac , ou iufques à ce que l'cfprit forte 
par diftilation de deffusfon fcl , aufli acre 
^ fort , qu'il y a efté mis. Et lors mets le 
fel en vn vafe propre pour fublimcr fur 
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42<B^ Liure Trotfiefme des 
ks cendres , donnant le feu par dec 
lefpace de deux iours , & fe fublimcra? 
contre les parois du vafe vne matière 
très- blanche comme neige , qui s'appclla 
vray fcl armoniac des Philofophes. Du^. 
que! tu prendras deux onces , <Sc quatre) 
onces d efprit ^ redifié , que mèneras^ 
digéreras par deux iouçs, puis diftileras 
en cohobant iufques à ce que le fclfoit: 
monte auec refprit. Cefte matière tri- 
ple vne g doit encore eftre circulec, 
iufques à ce qu'elle foit exaitee en perfc- 

Ainfî tu auras la quint'cflence des co- 
raux , vhc fubftancc celeftc defpouil^ 
Icc de toute craflè élémentaire , & vn 
Mercure vcgetable & minerai. Et vne 
clef Philofophique capable douurir 
tout corps. Dont tu pourras faire des re- 
mèdes d admirable vertu , cogncus à tous 
vrays Philofophes. 

^ CqjTsineen la f réparât ion àtifelé-ma^J^ 
Jhre des coraux au chapitre dix-fe^t clr J/x- 
ficufmus mus sorties fcruis de vinaigre drjlir 
lépourmenfiruè .demefrnenous nous en f rr 
uonsicy fans craindre r acrimonie mordicante 
& l'erofion du vinaigre mcfrietres-acre , efiat 
injl ruîBspar Galic mefnie, dr par r expérience, 
^^'iiy abeaucottp de chafes , que l'on peut fam 



tlanens de Chyme. 4 z 9 
gcrfrenà-e f arUbouche , Uf quelles app/i- 
)uèes par dehors font picquames&corrojmes. 
Envoyant que les cuifmiersfe j crue m tous les 
vours du vinaigre crud très' fort y quia bim 
dm d'efficace , à caufe qutleflcj^ais&gros, 
que na le vinaigre diftiléy qui a di jpûùiilé t ont- 
uequi eftoit en luy de terrefire , & a efté fubtt- 
Usé par les dif Hâtions réitérées, i'oururu qu'on 
procède comme ila cflédit au chapitre dix j ept , 
lors que nous auons t raillé du fel des co- 
■faux. 

b 'Et le fel qui eftle corps des coroîtx , dif 
fout par le vinaigre , àtmmre au fonds, 
c ^ cauotr , nouueau & très fort . 
^ Scauoir , des coraux, 
sï vous mettez, auec ceft cfirit ardant 
d'autres cor aux, & les la/Jfcz> quelque temps^ 
: en lieu chaud , la vraye teinture des coraux 
sextMra , Bqticlle^Jlant par après feparee de 
ce menftrue. S' réduite en liqueur , eft vnfou- 
uerain mondicatif du fang. LaÀ(((e cjl de- 
puis trois grams iufqucs a dix : mak ;rextra - 
eîion sauanceplus heureufci'iJem yjiks f oraux 
font premièrement calcinez, auec lefalpet re, & 
après Jeparez> du falpetre far lalltrtion de 
l'eau commune, 
i Scauoir ardent. 
S Du moins ejî elle double vpe. 
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4 3 o Liure Trot fie fme des 

^^Ceftà dire qu'elle [oit très fur e à' tres^, 
claire, 

' S çauoir ferles , crijlaux , coraux , drc. mn 
us métaux. 



DeU quint ejjence des perles. 



Ch 



A P I T R E IV, 



•î 




Ay diflbudrc les perles dans: 
vinaigre trois fois diftileVpuis 
filtre & fay exhaler le vin aigre 
iùfqaes à liccité,<5c purifie exa 
ûement le fel des perles pâr réitérées dif- 
folutions , dans l'efprit du vinaigre^ Itra- 
tions, & coagulations. Cela fait fcpare Je 
fel du vinaigre dauec le fel des perles, \t 
faifant dilToudre dans eau de pluyc plu- 
iîeursfois diûilee, re tire Teau par diftila-, 
tion , réitérant ceftc opération trois ou 
quatre fois. Apres verfe fur ce fel ainfi 
dépuré , ôc deffeiché, de bon cfprit de via 
quifurnagedea.doigts , & faits digereif 
au bain Tefpace de huid ou dix iours : dâs 
lequel temps tû verras nager fur fefpdt 
de vin 1 elTence des perles comme vn 



Elemens de Chyfni^. 45 1 
) huile aflcz efpais/que tu fepareras, & vcr- 
^ feras de nouueau efprit de vin fur le IbL 
; <lui rcftera , iufques à ce qu il foit quaft 
tout conuerty en eflence , reiettant quel- 
que peu de fèces qui relieront au vaif- 
feau. Apres circule celle elîencc aucc 
Fefprit de vin Tefpace de 1 5 . iours, & difti- 
le par le réuerberc clos àuee leïtereèsço- 
hobations,iufques àcequctoute rclfcnce 
paiïc par la cornue , laquelle feparee de 
rcfprit de vin, doit eftrc gardée comme vn 
trefor précieux, pourreftablir les forces 
perdues par vieillelîc. 

La dofe eft de huidà douze gouttes.' 
^ Le fd & le magijlere des coraux & des 
ferles font à U vérité très vtils en la médeci- 
ne ^ comme ilfaroiftcy dcuam au chapitre dtx- 
fept dr dix neuf é* dans Anshelmt^ Boétiuf, 
deGemmiscap. jS .lib. 2. pag.87. Toutes- 
fois leur quinftfftnce qui ejl l' intérieure drU 
flmfure liqueur ou fuc d'iceux , extraire far 
réitérées folutions & digefttonsy efi' beaucoup 
plus excellente, il y a diuerfes façons de la pré- 
parer, comme fe peut voir dans Penotus, 1 ib . de 
prsepar. Medic. Chymic. & dans Lihauius 
Alchymiaelib. 2. érautresChymiques. mais 
d'autat que celle que noflre Autheur meticyen 
étuant , n'ejl que bonne , nom nous en contente- 
rons , adioujlant feulement que PenotM fe fert 
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1 A B L E 
DES 97iI^ClT ^LES M J.^ 
ticres contenues en ce prcfent Uure» 



Acrimonie 
'Adoucir 



VTIOH trop reïtcree ofte la vertu purt 
gatiue aux remèdes Chymiques^ 

H 

Les accoachcmens (ont aduancez paf 
rhuyledccanelle. 114. par l'eau de ca* 
nelle compofce. ji^. par l'huyle d'am* 
bre. id4. 1^7 

de refprit de vîtriol cft extrême. 

des remèdes Chy miqucs n'cft pas à crain- 
dre. ^ 10 

Tcfprit du Tel commun , adoucit les chaux 
des minéraux fai(5les par corroHoa. 142 

Laquintcirenccdevintartariré. 408 

incnftruc propre pour extraire l'agark eft 

l'eau de canelle. 
cft le (el armoniac. 129 
blanc. ^ 37* 

cclcile. 
Impérial* 
«xaltect 
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%Âkohd 
%4lcohol 



Table 

eft marque de fuflSfante fcrmchtatiour 



qoc'c'eft. 
de vin. 
a bec. 
cueuf^le* 



à bec à triple citage. 
aueugle trolié par la cime. 



huyledc vitrîol de Venus guaritlalopc- 
cie. ^41 

^ludel %^ 
^md-'Amat'm qucc'eft. 

^mbre huylcd*ambre. 154 

^mdyn tir Korcanque di ffercnt. iptf 

nJmdynmtneral Î21.404.40J 
JintiUott du Prince d'Orange contre la pcftc. ^6^ 
Antimoine bMyled*âiimoine,i75.huylc d'antimoine 

purgatif, chaflc ficurc 6c antipleureiic. 
175. teinture d'antimoine. 210. 232, 
365.Antimoinediaphorctic.253.beur#. 
red'antimoine.23i.236.237.Antimoi«" 
ne prépare' purgeant commune'ment 
par le bas. 248. 249. fleurs d'aniimoi- 
ne.36o.regule d*antîmoine.249.pjna- 
ce'e d'antimoine cathartiqec. 365. pa- 
nace'e de foulphre d'antimoine. ^çS 
^A^truifs* refprit de tartre.i22.i23.rjiuylc de tartre 

fans puanteur.124. rhuyledetertbêti- 
re. 158. 159. le crocus de Mars apéritif. 
î^8. ôc fuiuanslc ciiftal dc tartre. 
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des Ratières, 

le maguteredctaitrc ^18 
rcfpric de vitriol reucille l'appétit affbpi- 
135. la poudre emeticjUe tait reuenic 
rappetit perdu. 23^ 
riiiiylcde (auge cil bônc à rapoplcxie.i^tS 
rhuyle de gyroflcs» 15^ 
Thuylc d'ambre. 164 
le parfum de carabe blanc. 166 
la teinture 4c ^affran; ^o6 
TcPprit de fél commun guaritlcs apollu- 
mes.i4i.râtimoinediaphoretic rompe 
i les apoflurnes internes. 254. les fleurs 

ty defoulphrc fcrucTitauxap©ltume«4 5|5<J 

jlgf;»* 'vif Ceux qui pourauoir efté frotté 2 d'ai-genc 
r' * -^ yif font mal difpofcr, rccouurcnt U 

fanic par rvfagc de riiuyle devitiJoi 
de Venus. ^41 
▼Oyez Meriurê 

riiuyîe d'abre fait fortif rattictcfaix. lâf 
hermétique. 2 
Diftilatoire. - l 
voyez Gouttis» 

\Afi dulcts AYomatica» ^5oi 



^merefaix 
Arthritique, 



^fjation 




ttfmer 



fait perdre la vertu vomitiue au ben. iz 
le rnagtftcrc de foulphre guarit Tafthrne; 
^91. Tablettes de fleurs de roulphré.35i 
355. vitriol de Mars pour Vaflhmc in- 
uctctc. 3^8. les. fleurs de benjoin. 350; 
Extrai(5k du poulmon derenard.184 \é 
Laudanum. 20.5. AAkc de vin. li^ 
Crocus de Mafs aftririgèrit. 12. 206, :^oê» 
301. il (e faut fagemcnt fèruir dcê 
aftringentsenladyfenterie. ii* 
l'Huyle de cite attcnuc & refout; 

Ee -tj 



'37 



H II 



B 



Baume 



tenl 

3emonl 

Hmre. 



Be\om 



Bouche^ 



Table 

le criftal de tartre inclfe & atténue les hvii 
meurs craffcs. 3 ip. rcfpril de tirtr«, 124 
la teinture de Tel détartre* m 
le eriftal minerai. 22s 
le crocus de Mars apéritif. t^7.& feqq* 
le magiilere de tartre. ^89' 

B 

aérien^ 

Marie, ou marin. 7^. Vaporeux. 

que c'cft 

comment fe fait* 

de cancllc. 17p. de giieSes* i8l* de g 
ncurc. jygi 

de foulphre. lîi* de romarin. 17p. de fait* 
ge*i7p.d'anis.i7p.de fatucne. 193.348. 
34P 

ahuyle deterebcntiiBC* 



d*antimoine« 

de faturne. 

de foulphre^ 

de coraux. 

minerai. 

folaire. 

lunaire. 

martial. 

iouial. 

metallic. 

folaire de Hartmannus. 



158.15^ 
iz 

349 

345 
38S 

407 



le fel de faturne cft bon pour lapeurritu* 
re de la bouche. 34$ 
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\runus Gallk/éf» 
"'BruJleHrej 



des Matières^ 
te fel de prunelle gargarifc nettoyé la 
boache & le col de coûte impucetc'*22i 



il Buhort 

Jfpacochymie 
CAlcirtdtioH 



CalciriAtioit 



a 



Cdk'mAtion 



Cakttti 



211 

rhuyle ie moyeux d*œufs cfl bonne à la 
brufleute. 15$ 
riiuyiedccirc. 157 
le fcldefaturne. 3 45 

le linimct du minium de faturne.348.^49 
comment il faut extraire le venin d v i 
bubon peftifere. 20 
C 

le crocus de Mars apéritif eft bon pour la 
cachexie. 297.&feqq. 
la poudre cmccique efl: vtile pour guaric 
la cacochy mie chronique. -238 
que c*eft. 4** 
comment la calcination fe fait. 40 
l'efprit de fel calcine tous les métaux, 

141 

220 
22J 
225 
127. 228 
2^0 
231.234 



pierres, & mefmelc verre, 
du fel commun. 21^. de Venus, 
de falpetre. 
de vitriol. 

de pierre ponce. i 
decriftal. 

de mircaflîtc d'argenté 
d'antimoine. 

d'antimoine purgeant communc'menc 
par le bas. 24S 
de Saturne. 288 
de lu pi ter. 1S9 190 

de Mars. 2p5.& feqq. 

de Lune. 305. 295. & feqq. 

de Soi. ^ 3o<^ 

btuflc eft moins nuifible. 1% 

e 11) 
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Cdktà 
Camp an e 
le Camphre 



Cdffcer 



Canelle 



Voyez Cœur 



Cathmiques 
Cernent (aion 
Cendre 

Ceridrier 
Cemau 



Table 
Voyezf terre» 

j c 

a vne grande force pour rendre les corpi 
des perles <$t des coraux volatils. 590 
la vrayc huyle de camphre comment (^1 

La poudre eraetîquc eft bonne aux can- 

Voyez Chancre. - T 

la liqueur des criftaux de Venus cft foo- 
ucrain aux cancers. 

le Rubin des deax frères guarjt le can- 
cei. 

Baume de canelle. 
huyle de canellc. 
fel de candie, 
le magiftere des perles; 
le raagiftere de coral. 
le fel des perles des coraux.^ 
cxtraiâ: des perles. 

le yitriol vomitif cft bon aux catar- 
rhes. I 

les fleurs de foulphre feruent aux eatar- | 
rhes qui tombent furies poulmons.355 j 
le* Rubins d'orpigmcnt feruent à defci- j 

cher les catarriics. ^59^ 
le magiftere de foulphre dcffeiche les^ 

catarrhes. 391 
Voyez Vurgatifs, 

que c eft. ^2 
pourquoy cngraifle la terre , $d la rend 
plus fertile. 25 
du fourneau que c cft. 74 
l'huile de canelle conforte Iç eerueau.ii4 î 
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des Matières* 

fcldccoraU 32^ 
laquintcfTence de perles. 45<5 
l!huyle des moyeux d œ jfs cft bone pour 
les raembianesdu ccrueau. 15Ç 
le bezo-irt lunaire ferc à'toaccs maladies 
dacerucau. 25S 
le précipité de Mercure de Lune. 175 
le raagiitere de foulphrc conforte Icccr- 
ucau. 

précipité de Mercure pour confomm^c 
les chairs baueufcs. 2,S4 
le Uniment de Njnium de Saturne cft 
bon pourlcs chairs mortes. 
mMletw ndturtlîe, L'éfprit de nitrc elUe vray baume de 

la chaleur naturelle. 144 
IcLaudanum conferue la chaleur naturel 
le. 201 
U teinture des rofcs rafraîchit & modère 
lachaleur contre nature. 177 
précipite de Mercure^ni tcpcrc la chau- 
de & fcichc difpofitton des pârrîry. 27^ 
le baume de Saturne eft bon pour Ifs 

chancres & viccres malins^ 
les rubins d'orpigmcnt. 



Chdppe 

Ouudepiffe 

Cfuux 

Chymie 

Chymie 

Chymtc ' 

Ckatri-^r 

Cid 



Voyez Gonorrhee, 
qjec'cfK 
que c'eft. 



184 
358 
87 



39 
1. 2 



& Pharmacie vulgaire différent^ 3 

cft vne partie de la Pharmacie en gêne- 
rai. 15 

L'huylc de moyeux d*oeuf cicttrixe les 
vlcercs malins. 15^ 

pourquintcflence. 414 

Ee lîij 
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Omeui 

Ciment 

Cmemtr 
CinefaBian 
Cinabre 

Cinabre dia^horetic 
Cire 
Citron, 

Clyjfuf 
Cloche 
Coagulation 

Cœur* 



Cohohation 
Colique, 



Table 

vulgahe qui purifie & exalte l'or en eo^. 
Icar. 

royal qui n'cfpargne que Tor trçs-pur! 

309 

comment il faut l'or» ^op. 31^ 

moyen de faire vn beau cinabre, np. 12 » 

13<J. 

rhuyle decire. jj^^ 
le iusde citron corrode les perles &co-f 
raux. 238 

que c'eft. 

que c'cft & comment Te fait. 6t 6^> 

le 3oraux coagule tous les métaux. 

Thuyle de eanelle conforte le cœur. 113 

refprit de fel commun. 13^ 

l'huyledcgyroflcs. 160 

la teinture d'huyle de fuccre eft bonne 

aux défaillances du cœur. ao8 
les perles. ^gg 

lemagiftereducoral. 387 
que c'eft. 52. pourquoy pradliquce. 52.53 
l'efprit de tercbentine eft fouucrain pour 

gaarir les coliques de caufcs froides. 

128 

refprit du fel commun. i: 
Tefpiit de nitre. 

Thuyle d'ambre. i( 
la thcri^que des Allcraans. • u 
le laudanum opiaticum. îo 
Teau decriftal. 13 
le laudanum de lupitcr- 15 
le fel de Saturne. 1^ 
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Coloquinte 
Offfort4tif* 



T Congélation^ 
I Confolider, 

\ ContraSlura. 



[ Comtifîons. 

Conftif>ê, 
Conuulpon 



des Matieresl 

les fleurs de foulphrc. 355 
le magiftcrc de foulphrc empefclie les co- 
liques venteufes. 595 
Tefprit de vin eft le propre menftruê pour 
tirer Tcxtrai^k de U Coloquinte. 185 
rhuylc de canellc conforte les parties no- 
bles. "4 
le fel de eoral & de perles. 3 19 

la teinture des coraux. ^ 4*^ 
le laudanum conforte les efprtts. 201 
le fel de cocal conforte le cœur & Tefto- 
mach. 328.32^ 
hay le excellente de Mars pour conforter 

lesvifceres. 
le magiftcre de foulphrcqui conforte les 
forces naturelles. 39^ 
Crocus de Mars,qtti conforte l^cftonaach. 

304 

rhuyle de canellc çonfolidc les pîaycs & 
▼fcercf. "4 
l'fifprit du fel commun guarit les contra- 

aurcs. '41 
Uteinture de foulphrc. 110 

l'huylc de terebcntine. 159 
l'efprit de tercbentine fert grandement 

aux contufions. 127 
Lacrcmcur de tartre eft propre «ux per- 

fonncsvieux conftipcz. 321 
rhuylc de fauge e(l bonne aux connul- 

(ions. ^^ 
voyez Spdfme» 

lefeldecoraU 5»p'33«> 
le magiftcrc de fo^lphrci 391 




il 



i 



Cormi 
Corp 

Cfdcher 
Cremettr 

Crefuffes, 

Creufetr» 

Criftél 



Crocus 

Crocusj 

Crocus 

Cucarbite 

Cucurbites 



TaUe 

l'eau acide dechefne, ga/ac , &c. diflTouîe 
les coraux. u^. 

le phlcgtnc d'huyle de cire auec vinaigre 
158. Sel de coral. 317. teinture déco- 
rai. 

magifterc de coral. 28(5 
que c'eft. jj. 8^ 

mixte eft l'obica de la Chymîe. 2 
vraye des mcdicamens Yenimeux & ma- 
lins. 

rhnylede felprcferue Ici corps morts de 



corruption 
lefang. voyez S^/i^. 
détartre, 
defoalphre.' 
Yoyez Ptjfureh^ 

quec*e(l. 
de tartre 
de vin. 
de Mars; 
minerai, 
calciné, 
de Mars. 

de Mars aftringent. 
de Mars apéritif. 



17^ 
3po 
320 

1^8.358. 339 

220. 221 
227. 228 

11.297.300.302 

2^6.Ô{ fcqq. 



8(5 

& a lembics s'entrcbaifan sJ 85 



D 



• rhuyle de moyeux d'oeufs eft bonne pour 



les dartres. 
l;h«ylc de tartre par defa illance- 



155 
153 
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t'tkcoBim, 
DefdilUnc'e 
DefdtUdMce 



PeîiqMt 
Dents» 



X>efication 
Vtfiillanon 

Difttllation 



des J^atieresl 
le Tel de ^dcurne. 



345 
55 



195 



de cœur> voyez Syncope , & Cœur, 
Voyez Catarrl^s» 

Thuy le d'ambre eft bonne aux defî v>-. 
froidc$ deUtefte. 16^ 

le theriaque des Allcmans. 

le laddanum eft fouuerain à toutes les dc- 
fluxionsfubtiles. ^ 

Iclurbiih mÎBcral'eft fouuerain aux df- 
fluxions veroUqucs. 

que c'cft. 55 

refprit de fonffre blanchit les dents. %9l 

Vc-rprit de fel commun. 
lespeiles. 3*^'^ 
l'cfprit de foufifrc eft bon au* dents ga- 
ftees. 

le lawdanura aflbupit la d«uleur des dents 

remcdc odontalgîque compofc d'huyie 

de girofles. 
Vhuyle d'ambre eft bonne aux douleurs 

des dents. 

que c'cft. ^ 45 

quec'eft. 47. quelles règles il y faut ob- 
ferucr. ^ô.&feqq. 

49 
5» 
49 
5<> 

50-53 



droid^e comment fe fait, 
oblique. 

droite par eleuation. 
parlacampane* 
pai le plat. 

droiffce par dcfcentc- 
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pigtîîion 



t>itiiUàti9n. 
Viffoudre, 



Table 

folairc d'Hartmannns^ jê^j 
foufficdorédiapliorctîque^ 25» 
fcl de colcothar diaphorctiquç^ 
rubins d'orpigment diaphoretiques. 358 
rabin des deux frères diaphorctique. 363 
Antimoine diaphoretiqUe. 2« 
voyez Dyfenterie, 

rfauyle des giiofles cft bonne pour ladiar- 
riiarî de caufe froide. i^q 
le magiftere des coraux. 38^ 
le crocus de Mars. 297.303 
que c'cft. 57. 5g. 5^, En com- 

bien de temps (e fait. jp. ($q 

adoucit toute chofe. 14 

la teinture des chofci ay de à la digcftion. 
177. 

des eauxrcgctables comment fe fait. 4S. 
49. 103 

l'huyledc cire rcfoult & diflîpc. 157 
riiuyledetcrcbctineouure «cdiflîpc. 159 
Tefprit du fel commua diffoult les chaux 
des minéraux. j^i 

le vinaigre alkalize diflbult tous corps 

durs ^ pierres &criftaux. 152 
le phlegme d'iiuyle de cire aucc vinaigre 

diffoult les coraux. 157 
vinaigre qui à i'inftant diifoult les perles 

& coraux. 228 
Lecriftal minerai cft bon diurétique. 

224. 

Tefprit du fcl commun.' 142 
Tcfprit de terebentine. 127 
lecriftal de tartre. 32T. 324 

La teinture d'enieraude eft bonne pour 



)0ulm 



pomitif. 



des Matkrcsl 

la dyfeaterie. 
la teinture de corat. 
Il liqueur de criflal. 
le crocus de Mars, 
le Tel de cor al. 
le Magifterc de coral* 



211 

214 
129.230 
25)7.305 

329 
38P 



pillales pour la douleur de te(le,des bras, 
des ïambes, & des ioînâures. 273 
criftal minerai appaife toute douleur in- 
terne. 

le laudanum eft fouuerain en toutes dou- 
leurs aiguës. 200.204 

Phuyle de moyeux d'oeufs cft bonne pour 
les douleurs des vlceres, ioinâures& 
parties nerueufes. 155 

Le laudanum fait repofer & applique' par 
dehors & prins par la bouche. iSo 

rhuyle de cire appaife Us douleurs. 157 

l'huyle de terbentine cft bonne aux dou* 
leurs nephritiqucs. 15^ 



E 



ardenteJ 

decanelle. 113 
de chefne, de genieure, de ga jaC| de buis* 

"5 

de candie compolec* 
decichoree. 
de fenoil. 
flygienne* 
Royale ou regallc« 
de géhenne, 
feparitolrc* 



116 
112 
m 
117 

117. 11S.119 
117 
117 
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I.4U 

£att 

"Eaux 
iXithort 

JElyyir 
Emplaftujue 



Table 

forte commune.' 

forte perpétuelle." 

philofophique. 

de deux champions. 

de vie qui ne mouille point. 

congelée. 

de faune. 



"9 
11^ 

iiz 

108 
iio 



Empyreume^ 



de lofe réfrigérante, 
ardente de rofts» 

de oanclle tendue tres.aiJÎe par la vapeur 
du bain. 

Cbymiques & rulgaircs en qiaoy diffé- 
rent. 

dilHlcesenvaiffeaux de plomb quelle8.9(^ 
diftilées qui reprefentent le gouft & l'o- 
deur du fimple. 10^ 
fortes d où fe tirent. iiy 

Textraïad ellébore fe tire auec Tefpritdc 
▼in* 

414 

pcftilentialedcCroliius. 355 
aufulphuns, jg^ 

la terre blanche du colcothar après que le 
fel en tft tire eft fort emplaftique. 331 
les remèdes Chymiques ne font pas à 

craindre à caufe de l'empyreume. 13.14 
comment fe corrige. 13 
le laudanum guarit repilepfie. 201. 405 
Tefprit du fel commun* 141 
Thuyle (i'ambre. 154.1^5 
l'cxtrai(5l du crâne humain. 184 
le fel décorai. ^2,0 
remède arreurécontrcl'epilepfie. 174 
les fleurs de fouffre preferuent de l'epilcp- 



\ 



]EfcroMs, 



l'Ecrit 



des ^atkresl 

fie* 35^ 
lecriftalininçiaUfteihtlescr)(ipcîcs.224 

le fel des pierres <]ui fe tiouuc aux cf- 
ponges à la vertu de refoudic léser» 
croiielks&goimes. 226.227 

les efpeccs Chymiques font j ou liquides, 
ou molles,ou duies. P5'9^ 

pierres qui fc trouucnr aux crporgcs à 
quoy feruerït. 255. 25^ 

& huy les comment différent* 120 

pour teinture 



liufangtiumain. 
devin 
de Mars, 
de vitriol* 
de terebcntîne* 
de fouffre. 
de fel commun, 
devin tartarifé 
denitre* 

ardent de faturne. 



iq6 
121 
121 

129 
408 



de vitriol s'il dl diaud ou froid. 135. & 
feqq. 

de vitriol corrode &bruflc. 13S 
de vin n'cft p.is vn menftruë propreàtircc 
tous €xtrai(fts purpatiis. i8ç 
Deux cueillerces d'efprit de vin digère 
auec reubarbcoa fenne', puisdiftillé, 
font capables de purger vnAllcmaD. 

de miel tire la teinture d'or. 218 
Les perles corroborent les cfprits vitaux. 

coirmcnt s'extrait. 5^.57 
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I 



jEfiomdch 



Eflomdch 
JEftutfe 

£uanouiff entent 
lExalier 



Table 

éc vitriol benide diraacHolIandois.4;9 
ÈfTencc de raffuii* 

fudorific. 2pi . 

de quatre fortes* 2pa 
Le tnagidere de rouflfrediffipe les Yctod* 

tez de l'eftomach. 
rhuyledecanellecft bonne pour les elto-* 

machs froids* 114 
rhuyle de terebentine purge l'eftomaeli 

de fes ordures* iiy. 
la teinture d'cmeraude corrobore Tefto- 

mach. 112 
la teinture de coral corrobore rcftomach 

215 

le fel de coral conforte Teftomach. 32^ 
le magifteie de coral conforte Teftomach 

defuoyc. 389 
le laudanum remet reflomach defuoyc. 

201 

La crcnneur de tartre nettoyé leshumcurs 
dereilomacK* 320 

le feld'abfynthc purge par TomiflTcnïenf 
les impuretezdu ventricul & dutho» 
rax. ^26 

le vitriol vomitif eft bon aux maladies 
d'eftomach. 334 

rhuyle de vitriol de Venas eft fouacrainc 
aux débilitez & froidures d'eftomach. 

moyen de réchauffer reflomach froid. 20 
d'Auftruche de Paracelfe- 405 
fciche. 7S 
y oyez Syncope, lào 
que c'eft. 4* 

que c'cft 
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itfABim que c'eft. 
tra&totf générale quec'cft. 



du Matières. 



^9 
45 



'aBion par afcenfion y par dcfcenfion , & par 



moyen intermède. ^6 
par dcfcenfion eft chaude oo froide. 55 
par moyen intermède cft ou digeftion ou 

55 

<5(5 
184 
l5j, 188 
184 



putrefa(f^ion,ou circulation. 
'.xtrdflion Jpeciale que c'cft & comment fe fait. 



que c'cft 
de rhcubarbc. 
dacrapc humain, 
delà rattedc bœuf, 
du foyede veau, 
du poulmon de renard* 
de fené. 
, d'cllebore. 
^^xtrM, de l'opium. 

du fu^fran. 
narcotî^. 
de Caftorcunfii 
£xtmB paachymagogc oh catholîccfriî 

pour la fieurc quarte. , , 

txtmH rhuyle de tartre pardcliquc eft excellent 

te pour tirer tes extra i(îls dcj vcgeta" 
blespurgitifs. 1^4 



Ï84 
184 

185 
199 
260 

19% 

190 



Femme 



farddepfecîpitdcftdangcrcu*^ M 
debifmuth. 268 
lebezoart lunaire eftfpccific aux mala- 
dies des femmes. 358 
lesquailucidufc^; y: ^çj 
t'î 
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Fermmdtkn 
Feu 



Feu "voldze 
Fteum» 



il 



Table 

que€eft.& pourqucyTcfait: iJ^,^ 
IcfcucftlcnaaiUtedciam. i 
le teu (cjt pourcoriiger racrimoaicde 

beaucoup de chofcs. ii.ii, 
comment on peut aceroiftrc ou diminuer 

le teu aux fourneaux. 74-^*^ 
le feu d\ l'inftrumeot du Chjrmiqut pour 

faire fes opérations. po. , 

^roprietezdufeu. 95. dcgrexdufcu. 
feu de fupprcdion, comment le fait. 258 
le Tel de plomb cft bon ati feu volage. 34-7 
le fel arraoniac fublifiic eft vn fouucraiti 
diaphoretic pour toutes fortes de fie- - 
ures. 366.fubijmc doux fcrt aux fieures 
putridcs.370.373.le m^^ifterede tartre : 
cft bon pour Uiticurcs cbroniques.38tf 
huylc de tartre fouucf aine aux fieures pu- 
trides. ' 
refprir de foUlphre cft bô aux fieures. 124 j 
rtfpnt de vitriol eft bon aux fieures ar- • 

rcrprit de fel commum 141 
l'cfprit denitre. 

refprir de Snturncfcrt aux fieures arden- 
tes & malignes. 

rhuylc d'ambre eft fouueraine aux fie- 
ures. 

huylc d antimoine chalfe-fieure. 17J 
la teinture des rofes eft excellente aux 

fiî urcsôf autres chaleurs contre natu- 
re, jjy 

£xtrafdè pour la fifure quarte. jço 
le laudanum tft bon à toutes fortes de fie- 
ures. 291 



f 
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des Matières, ' 

■ispefltlmietifèsi voyez Vejîe, 

le criltal mineraUft vnfccrctfouueraia 
pour toutes ficurcs ardcntes,putri<its. 
malignes. 

la poudre cmctiqueeft bonne aux ficuies 
putrides qui viennent d'vnc impurité 
d'humeurs. 238.2^9 
Icbezoartfolairc cft vnfingulier remède 

pour les fieures. 
Précipite tre$-excellent & afleuré pouï 
toutes les fieures continues. 27b 
Précipité qui prouoque lalueuraux fie- 
ures chroniques, 
le fel des racines d'imperatoirc guaric 
toutes fieures intermittentes. ^lâ 
U vitriol vomitit fait des effciîis merutil- 
ieUx aux fiçures principalement quoti- 
diennes. ^54'?35> 
Vhuyle de vitriol <^e Venus cft bonne auX 
ficurci de reftomach,chaleurs&roif.54< 
On fe fert de fçl de plomb aux fîcMrel 
quittes. W 
refprit dé Saturne guarit les fieures ar- 
dentes. 

les fleurs de fouffre prcfcruct de fîcure.35^ 
que c'eft. 5i 
comment fc pratique. 54 
delaChymie. t 
rhuyle de cire cft recommiBdc'c aux fiffu- 
rcs. T57. l'huylc de moyeux d'oeufs* 
155 

Tefprit de {o«lplirc fert pour giiarir lesfi^ 
ftules du fondement. 12^ 
l'huylc de teçcbcnune eft le vray baume 

FF îj 



Tiltrationl 
filtratiori 
fin 



Table 

aux loups. 15^. la liqueur des cryftauj 
^e Jupiter elt fouuciaiwc aux (il\\xk$é 

riuiylc d'ambre eft bônc aux fleurs blan- 



ches des f(.mmes 
Teau decriftal. 
de Mar 



îlms 



Flewf 



flux he^Àtique» 



164. 

crocus de Mars arrcfte les fleurs blan- 
ches des femmes, ^(jj 
d'antimoine. 232. 133. ^60. du bcurro 
d'antimoine. 235. d'antimoine fixées. 
352. de (oulphre. 352.353.de Benioin» 
349. d'antimoine blanches,rouge$.36C 
iaunc$.362. d*antimoinc b!anchcs,qur 
^ purgent feulement par le bas. ^61, ^6$ 
d*aatîmoiflc ne doiuent eflrc employées' 
en Médecine, û elles ne font corri-, 

comment il faut corriger les fleurs d'anti. 

3^3.&feqq. 



moiné. 



l'cxtraiél du foye de veau eft bon au flux 
hépatique, 184. la teinture de coral . 
215. le fel de coral. 329. le bezoart 1 
Martiel. 250. le crocus de Marsaftrin- 

w j . 3^1 

fluxdcymre Le laudanum eft bon au flitx de rentre 

^ 200 

Teaude criftal. 230 
le crocus martis. 1^6, %pj 

le fel de coral artefte tout flux de ventre, 
flux hepatiquc,licntcriquc,iBcnftrual, 
fpermatiquc. ^29 
de reuerbere. 

pourquoy tnuentez» 72 
de fang. Vo jcx Sa»^, 



fnur 
flux 
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fournea» 



Fmrne4ux 
'ourneaHX 



foye. 

foye 

Vmnz^tion, 



des Matières, 

voyet. Cdnfmattf. 
portatif, 
fixe, 
à vent. 

decalcination. 
comment i) les i\nt badîr. 



7» 

75 
75 
7* 



chymiques font compofez de trois cftu- 
gcs ou parties. 74 
du fourneau, que c'cil. 74 
à terrine. 7$ 
à cendré. 

à fable. 7<^ 
à limaille de fer. 75 
Vefprit de fel cômun conforte le fove. 159 
l'hiiyle de gy roflos eil (ottueraine pour 

mAladics froides du foye. 160 
la teinture des rofes (eiches eft vnrcfri- 
geratif excellent pour le foye. 177 
le cridal mi neral oÛe toutes obdroâions 
dufoye& des poulraons. 222 
la teinture d'antimoine. 236 
crocus de Mars apéritif. îpS. 299 

le fel de coral. 329 
le fel prunelle corrige U chaleur du foye» 
2î4« 225 

crocus de Mars vray corroboratif du foye 
profite à toutes les maladies du foye.^o^ 
d'antimoine. ^45. 2-j5 

qucc'td. 42 



G 



AtltK fouhaitte la cognoiflancc de la Chymie. 
150 

Wiuylc de tartre par défaillance eft vn pe- 

Ff il) 



Cenciues 

ponsrrhée 



Çouf^ 
Çouttes 



Çmitres 



Table 

tnedc pour lesgallcjj j( 
U poudre cmetiqiiceft bonne aux galle 

veroliques. 2: 
le turbith minerai» 2^ 
riiuyle de vitriol de Venus ofte tout© 

g iiks& démangeai Ton. ^^t» 
rhumidiccqu on recueille quand on faii 

les fleurs de foulphre gaarit la galld/ 

vngucnt pour les galles. 26f 

pour ofler toute ordure delà bouche, & 
delà gorge aux fieures ardentes. 22?;: 

rcfprit de foulphie fert pour guarir le mal M 
dcsgenciues. jjpj 

le criftal minerai guarit les gonorrbc'cs. 
224. précipite fpecific pourlagonor-i 
ihe'e. 282. crocus de Mars ^ftrin^enÇ^ 
àrreite les chaudes-pi flVs. 301. 303. le 
criftal de tai tre eft bon à l'ardeur d V- 
rine. 

iTJoyen d'oflr r le mauuaîs gouft au fenn^ 
& rheubarbe. ipo. ipi 

Tefprit du (el commun appaifc la douleur 
des gouttes. 141.1e laudanum d'opiate. 
2oi. 204. banme de Saturne eft feuue- 
rainaux gouttes chaudes. 183. la pou- 
dre cmetique eft vtile aux î^onttes.239. 
Î40. le bczoart folairc (ftvnfingulier 
icmede pour la podagre. 257. lefobli-r 
ttîédoBX ftrt aux gouttes» 373. le ma- 
giftere de ^oalphre. 391 

les rubins d'orpigmcnt feruent à guarir 
lesgratelles. 359 

Voyez Efcro'ùîïks, 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



H 



des Mittieres, 
ops l'huyic de gyrofl,$ eft vn fouuerain ic- 

mcde pour ks niAladus de caufe fvoide 
l6o 

H 

j Aleine puante chaflce par Thuyle de canellc. 114 



I 



Hxmonhagie le Tel de cotai arrcfte Us hsemoriha- 
gies. ^zp.ccrrc cmpljflKjue. :J^^^hllilc 
qui arreftc foudainçrncnt toute fo re 
dhemorrhagie. ^oï 
crocus de M-irs. 30^. 304 

U^morrhoides le (el de corai arrefte le flax deshxmor- 
ihoiJes» 3^8329 
HtBique^ la teinture de miel c{l bonne nourriture 
pour les h<â;iqu6s. 205 
voyez 'P<'«/wo».f. 

le laiâ de foulphre e^ bon aux heâiques. 

392 

tîepatique, le fcl décorai arrefte le flux hépatique.' 

329 

Hydromel vineux comme fc Paît. 6$ 
Uydropifie le fel dcSaturne eft bon pourrhydropific. 



ï 



Ilydropifie» 



T 



le fublimc'doux. 370. le magiftcrc de tar* 
trc. 382- l'efprit de tartre.123. VcC- 
prit defoulphre.130. l'efpritde felco- 
raun. 141. extrait: du toyedeveau.184. 
la theriaque des AHemans. 195.1a tein- 
ture d'antimoine. 1^36. la poudre eme- 
tique. 238. 259 240. le bezoart folaire, 
257. le crocus de Mars. 300. 304. 305. 
le Tel décorai. 128 & feqq. 

le criftal minerai cfteint la foif aux bv" 
dropiques. 225 

huyle excellente pour dcfTeicher Hiy dro- , 

Ff nij 



1 
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lîocqutt 
Jiinle 
Huile 
Huile 
Huile 

Huile 



Huile 



Humeur 

Humcto" 



Humide 



Table 

le laudanum fcrt contre le hocquct. 20» 
qucc'eft. * \ 

& efprit comment différent. 
tcimure. • ^ 

de tartre précipite IW, diflbult en cL 

de camphre. 

de Mars. 298.^ 5p. d'antimoine purgatif, i 
cfufTe-fieurc&antipleuretique. 175. , 
d aotimoînc. 174. de vitriol.172. corn- • 
buftible de vin. 421. de fel. I72.i59.di^ i 
mne.i7i.f^inac. 171. bcnifte. 171. de • 
Upicnce. des Pliilofoplies. idn. 
de rouIpme.i71.12p.de briques. 170. 
cornpofce pour la matrice, ibid, com- 

po:ee poarlamfgiaiBe.i5p.racrecidr4 
d ambre. ^^^-^ 

détartre. 122. 123. i^3.deruccre. i6i,àc 

gyroflcs. 139. deterebentine. i58.de 

fjrc. 157. de fauge ijd. de moyeux 

.dceurs.i54.dccanclle. ly, 
rnnale. 

refprit de vitriol incife les humeurs cra^ 
les & v1rqueurcs.135.le criftal de tartre. 

digeftifgeneral pom préparer à l'euacua- 
tion les humeurs crues. ^gj 
les perles conromment toutes les mnuuai- 
fes humeurs.388.Ia teintured antimoi- 
ne dcliure le corps des humeurs cor- 
rompus, j,^ 

Y4ciic4l le magiftcre de foulphre cft le vray 
baume de l;huraidc radical. 3^1 
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des Matières, 

Jyflerique, Thuile de tartre puante fert aux afif^^lions 
hyftcriqucs.i24.huyle de vitriol de la- 
piter.343.huyïcdefoulphrc. 229 
\oy çzlylatrice. 



I 



l^nitton 



Incarner 

Injlammatim 
lomHuYes 



refprit de tartre fait des merueilles en U 
jauniffe. 12^. l'cfprit de felcomman* 
141 

riiuile d ambre.i<î4Ja teinture d'âtimoi- 
ne. 236. le tiirbith minerai. 27^ préci- 
pite qui dcHoucKe toutes obUiuélionc 
en h iauniflfc & pallcs couleurs. 27(5. le 
crocus de Mars apéritif. ^oo.rhuyle de 
vitriol de Venas. 341, Icmagilleredç 
tartre. 382. 383. 384 

qac c'ett. 43 ^ 

l'efprit de Saturne rend les perfonncs im- 
puiffants aengen^lrcr. 149. l'huyledç 
noix mufcadcs^i;uaritrimpu!fjace.345 

le fcl de Saturne incarne en peu de iours. 
345 

Thuylede Saturne. 348, 

le fcl de Saturne cft bon aux inflamma- 
tions. 346. vnguent excellent aux in- 
flammations. 183 

rhayl<-'de moyeux tl'ceufseft recomman- 
dée aux douleurs des joinélurcs. 155 

la pondre emetique. 246! 

fcl de Iupitcr.290. 342.vitriol de lupiter. 
342. eriftal de lupiter. 2^1. huyle de 
lupiter. ' 25H 
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K 



328 



L 



LétiU 

Lf4ti 

Ldpps îudakus 
Lafer» 



le Sel de Saturne guarît la ladrerie, 245 

lefprit de tartre.123.le mercure de vie. 
238. précipité de Mercure. 274. tein- 
ture d'antimoine. 2:^6. loouerain pur- 
gatif pour lalcpre. 274 275. Iefu(>li- 
mé doux.375.Ie magifterc de foulphrc. 

391 

de foolphre. , 

de criftal fait venir le laie» en abondance. 
230 



McherU-ymre. ^liqueur descrîftaux de vitriol de lu- 
, , P'ffi'ïafchepuiflamment le ventre. 242 

Ip7.lp8. & Icq. 

Mtnerale, 

HAYtmunni fme opio. 404. 407 

EpilciHicorunt. 
voyez Ladrerie. 

rhuyle de moyeux d'œufs efl bonne pour 
lesfifluresdeslcures. 15 j 

lefel de coral arrefte le flux lienteiique. 
329. le magiftere décorai. 38^ 

retrigeratiFde vinaigre imprégné du mi- 
nium de Saturne &d'huyle rofat. 34p. 
la liqueur des criftaux de iupiter eft^oa- 
ueraine aux loups des jambes. 343 
rhuyle de tercbentine. 159 



Lèpre, 
ttures, 

^ Lienterie 

Lingot ter e 
Limmenu 

Loups 
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r 



luution 
Lut 



des Matières, 

rhuyie de briques, 
cakination de lune, 
fel de lune, 
^eintaredelune. 



71.87 
70 
70. 71 

71 75 
70.88 



Luxation 



des Philofophcs. 
deCipiencc. 
pour baftir fourneaux, 
pour luter les cornues, 
pour confolider les verres caflez. 70. 88 
pour luter les retortes auec leurs rcci- 
piens 71.88 
Vcfprit de fel commun guarit les luxa- 
tions. 

M 



MJ^flere de perles 8^ coraux. ^U. 38p.de tartre a- 
thartique. 
de tartre. 381. de foulphre. 3 90* 395 
74dim l'huyle de moyeux d'oeufseft bonpe pour 

les creuifTcs des mains. 155 
Mal des femmes. Voyc 2 Matrice, HyPeYtrjt^c, 
-Mddetege l'huyle de canelle oftc la douleur detefte 

caufeedc froid. 114. la poudre cmeii- 
quc eft vtile pour les maux de tcftc par 
fympathiede rcftomacli. 2^8 
Mal caduc \ oy çi Epi/epfîe. 

Maladie, La panacc'e de vitriol fcrt aux mala. 

dics defcfperccs. 402. la conion<ftion 
du fol fublimc auec le Mercure de vie. 
414. les bains & fontaines minéra- 
les, f 
la teinture de fel de tartre chaflc les reli- 
ques des maladies inueterccs. 211. pre- 
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I) 



Marne 
Mars» 



Table 

cipitc excellent pour toutes maladis eau- 
(ces de pourriture d'humeurs. 278^ 
le fel de Lune a grande vertu en toutes 
maladies defcrpcrces.337.la panacée d'à- 
timoine. ^ 

l'huyledcfelprererue de maladie. 171 
MMddteyenerieHney voyez Tcro/Zf, 

Malddie cma^ieufct voyez îfj?f. 
Mamelle. L'huylc de cire cft bonne pour les crcuaf- 

fes des bouts des mamelles. 157 
Le laudanum fert contre la manie. 201 
précipité de Mercure pour la manie. 
275. 

de Mercure. ^^g 
calcination de Mars.' 295 
criftaux de Mars. 2^7. crocus de Mars. 
298 

huyle de Mars. 298. vitriol de Mars. 298 
première des métaux. 286 
ou phiole. 2S 
L'huvlc de tartre puante cft bonne aux 
afftdlions hyftericjues. 124 
Te^prit de terebentinc purge la matrice & 
fert aux aflFeâionsd'icellc. 127 
rhuyle d'ambre cil foauerainc aux fuffo- 
cationsde matrice. 16^. i6j 

Huyle compofce pour la matrice. 170 
laTh criaque des Âllemans eft bône pour 
la fufFôcation de matrice. 1 95 

la teinture d'antimoine appaife les dou- 
leurs de matrice. 235 
l'huyle puante de fouffre doré diaphore- 
tique a grande efficace en la fufFôca- 
tion de matrice. 25i.lefel dclupiter. 



t 

r 



?(lat'tere 
Matroâ 
Matrice 
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[a Médecine, 
Medkamentf 



TdeUncholie* 



fdemoWe» 

Tdeuux 
7det4UKn 



des Jiftatieres. 

le laudanum de lupîtcr. ' 
les criftaux de Xupitcr.zpi. le Tel éH^ÉF 
328. 32p 

l'huylc de vitriol de Venus. 341 
guititefTeHce* 414 
chymi(]ues font plus agréables que les 
vulgaires. 3 
ne font pas vénéneux. $. ne laiflentd'c- 
flrefalubres bien qu'ils foientacres.p. 
ne font pas à craindre à caufe de Vcm- 
pyreume. 13. ne font pas des corps 
morts & defpoiiillcz de leur humide 
radical. i5 
n'imprimét pas vne mauuaife difpontion 
aux parties nobles, lo. font dangereux 
à caufe de l'ignorance de ceux qui s'en 
méfient. 21 
font plus falubres & affeurez queles vul* 
gaires. 2 3. & feqq. guariffent les mala- 
dies autrement incurables. 16 
L'huyle de gyroflcs clarifie & diflîpc les 
efpritsgrodîers & melancholiques.160 
l'huylc d'ambre eft bonne contre lame- 
laneholie. 1^4. 1^5. lelandanum.2<5i- 
les perles. 388. la teinture de la lune. 
307. la teinture du (el détartre eft fou- 
ueraiBepourlamelacholiehypochon- 
driaque. 211. It cremeur de tartre.320. 
le magiftere de tartre. 382.&fcq. 
L'huile de girofles ayde à la memoire.i^o 
les perles confortent la memeire. 3SS 
& minéraux employez es nciedicaiseots. $ 
^uit'amalgamenc* 42 



"Miel 

T^enflrué 

"Menflruh 

TAenfirué 

"Mercure 

Iderme 



T^ercme 
7^1 er cure 



Table 

comment s'engendrent , &qui font leurs 
principes. iSp.&feqq. 

du poids des mctaux.293.294.ie6 métaux 
changent de vertu Icloa les prépara- 
tions différentes. îp5«2p<5 

de Saturne. 

Hijyle guarilTant la migraine. 169 
que e'elt & Ton vfage. 5^. çy. 61 

pourdiflfoudrelecoral&lcs peiles. 387 
quel il faut. do.l84.18p 
quec'tft. 35-^59 
dé vie. 23^. 410. 411. de vie coniciRca 
aaeclc fol fub lime'. 411. fublimé com- 
mun. 336. doux. 371. 375.376.fublime 
€flcncjfic.378.precipiiéblâc.26d. prc-« 
cipite' blanc commun. 267. précipite 
totige. 2(58. prccipiic excellent furies 
auttes.26p.precipité.273 3-75. précipi- 
té en tfi moment. 277. précipite mira- 
culeux, 277. précipite' diaphorctique. 
279. précipité de cinabre diaphorctic 
&cathartic. 281. précipité fpccifique 
pour la gonorrhafe.28i.precipité pour 
les vlcercs.284. précipité devenus dia- 
phorctique. 283* le fel armoniac fubli- 
n»é réduit les métaux en Mercure cou- 
lant. 35d. les incommoditcz qurfur- 
uiennent à ceux qui prennent du Mer- 
cure doux ou mal préparé ou mal cxhi- 
bé.374.375.commenton cognoift que 
le Mercure fublimé eft bié duleific.37$ 
naturel ou fetrouue. 259 
artificiel comment fe fait.2(5i. comment 
s'extrâiâdelaLune. z52. comment il 



m. 



TdoU 
Tdumie» 



des J^tattera, 

faut purger Je Mercure. & ^q* 
qui elt meilleur Mercure commua. , 262 
Le Tel de coral arrelU le flux mci ftruaU 

le crocus de Mars aftringent. 303. le lau- 
danum. 

fccret pour régler les mois aux femmes. 

les fleurs de foulphrc & l'huyic de foul- 
phrt prouoquent les mois 356. l'huyle 
dccanelle. 114. rcfprit de tartre. 12^» 
rhuyle d'ambre. 
le Magiftcre détartres. 35i'353 
rextra>a de ratte de bœuf. 184. hthc- 
riaquedes Allemans. 1^8. latcinturc 
d'antimoine. 236. crocus de Mars 
apéritif. 300. Icflîue des fecesd'anti- 
moine fait venir les mois en vn inftant 

philofophique eft de quarante iours. 

N ^ 



^\Arcoti^ue & anodin différent. ïp^ 
Hature a dcfcouuert les principes de la Cliymic. 
3. & fï q. 

Ke^hritique. Le laudanum fert aux douleyrsnephritî* 

100 

▼oyez Douleurs de reins» 
le magiftcre détartre. 
nerf. l'cfprit de tcrcbcntinc dcfopilc les oerfi 

& les confof te. jj- 
la teinture de foulphrc a vnc grande force 
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Klitre 



Table 

à guarir les retiremens 4cs nerfs.' 210 
efpritde nitrc. 

L'efprit de Tel commun rcrouh& diflîpc 
les nodofitez. i^p 
la poudre cmetiquc fert aux nodofitcz de 
la verolle. 239. vnguent pour refoudre 
les nœuds vcroliques & podagriqucs. 

KoltmitdHgere La liqueur descriftaux de Venus cftfou- 
ueraincaux noli me tangere. 342 
'Hmitftm, voyez C^mer. 

raFraiciufïànt de minium de Saturne.^4Si 



i 



QbfiruBion, 



Ôfwroir 
Or 



delà Chymie. 



O 



2. it 



L'huylc de taf tre non pvante éc Tefprit 
font excellents aux obftruâions des 
Tifce1es.124.la teinture du fcl de tartre 
211. le criftal minerai ofte les obftru- 
âions du foye Se des poulmons. 223. la 
teinture d'antimoine. 25 
le crocus de Mats apéritif. i66» Si feqq* 
297. 303. ^04. magiilere de tartre» 381 
précipité qni débouche toutes ebftru- 
Plions. 388. le fel de coral dcbouclu 
toutes obftruélions des parties princi- 
pales. ^ 304. 305 

rhuyle de vitriol de Venus débouche 
toutes obftruftions. 315 
que c'eft. 

Le fel de Saturne fert aux ophthalnaies. 

347- 

des Médecins 

voyez 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



)y féaux hermétiques» 



des Jîitatieres* 
voyez SoL potable. 507. ^& , rcqq; 
250. 309. fulminant diaphoraic, 3 14, 
pettant. 314. volatil, ibid. Aut;mc. 
tion de l'or parle précipité miracir- 
leux. 277. 37S. purification de ror.3 10. 
311. cementatioade lor. 310. & feqq. 
calcination d*or. 307. & feqq. fel ou 
vitriol d'or. 338 



palpitations 
'Panacée 
Vanacee 



l^anchymago^e* 
t 'P anchynhigo^e 
faralype 



'Peau» 



Mcan. 
Terles 
ferles* 



Mes couhtirs le crocus de Mars apéritif cftbon aux 
pâlies couleurs. 297. à (cqq. 
de coeur , Voyez fa/o . 
quec'cft. 39?* 
de vitriol. 400. de fouffic d'antimoine. 
398. d'antimoine catliariique. 397. (o- 
laircdiaphorctique. 40^ 

de C^ucrcetanu$. 37! 
l'efprit détartre fait raerucilles en la pa*» 
ralyfic.123.125. l'efprit de fel commun. 
I4i.rhuyle de fauge. 13(5. le fel de coraU 
329.330. l'huyle d'ambre cft bonne à 
ceux qui craignent la paralyfie. 166 
rhuylc de moyeux d'œufs eft bonne pouif 
la rudcffcdclapeau. 155. la marcafîite 
d'argent calcinée cfl: viile pour les vl- 
ceres de la peau. 131 
Tablettes de fleurs de foulpKrc pcdorales 
355. & feqq. vitriol de Marspeâoral. 
3^9. huyledefuccre. 16% 
qucc'eft. ^ <53. 8^5.^7 

proprictez des perles. 3^. 
& coraux préparez yulgaii tmcn t, corn- 



etîoral 



fejle» 



9hYenefte, 
Ththifique, 



Table 

iment tiilîsicnt d'auec les quintcflTencei 
& niagflteresd'iceux. 25. magiltcrcde 
pcrici. 386. icqq. belle préparation 
des perles. 347'348 , 

les flturs de fooîphre font fouucraines i-i 
prefeiucr & guarir la pefte. 355. eau di | 
canelle côpoiée d'admirable vertu eit' 
la pefte. 117. l'cfprit de tetc bctine.12 /. 
l'clprit de foulphre eft recom^andc^ 
en la pefte , pi ins auec eaa de chardon : 
benift pour fuerauli(5l. 

rcfprit de fel connmun eft bon à la pefte^ 
13p. Tefprit de Saturne. 14p. l'huylc^ : 
d'ambre. 1^4. 166 baume de fou!phre4 • 
I82.theriaqaedesAlemans.I95.te^nru- 
tc de coral. 215. poudre cmetiquc.23?. 
2^9. foye d'antimoine. 145. foulphre 
doiédiaphoretique. 250. bezoart mi* 
neral. 254. hezoartfolaire.258.turbit 
nîintral.273 27ô'.lefel coral.32p.mer*» 
cure de ve nus diaphorefique. 283. fe| ! 
cflfentieî de chanson bcnift. 317. vitriol I 
vomitif.154.34i.le (el de Saturne gua- 
rit la pcfte en 24. heures. 344.magiftc- 
re de foulphre tft ptcferuatif contre la 
pefte. 3pt 

que c*eft.38. l'cfprit de vitriol confomme 
Icphlcgmc. 13J 

lelandanum fert contre la phrenefie. loi. 
cornent il faut traidèer les phthifîques. 
355. l'efprit de terebcntine guarit la 
phthife. 127. le laudanum eft bon aux 
phthiftques. 201 

la teinture de miel. icç 

Hîagifterc de foulphre* 3P* 



vierre* 



Tilults 
fituite, 
TUyes, 



des Matures] 
riiayle\de moyeux d'œufs eft bonne 
aux fiffures des léures > mains & pieds. 
155 

rcfpritde tercbentîncchaffcla pierre & 
kbledes reins, iiy.l'cfprit de (oulplue. 
ijb. rcfpiit de fcl commun. 141. l*e{- 
pritdcnitre. i44.rhuyledcciKe. 15S. 
rhuylc d'ambre. 164.167. la theriaque 
des Alcmans. ip^. le crillal minerai. 
224. le fei defpoogitcs. 226. Teau de 
criilal. 227. & fcqq. la teinture d'an^ 
timôinc. 235. magiftere de tartre. 
le fcl decoraI.52p.330. le fcl de pierre 
d'horame.332.rhuyle de vitriol de Ve- 
nus. 341 
pbilofopliâle. 131 
de prunelle. 220 
de précipite des Chirtirgicns. 267. 268. 
pour la douleur de u(le,bras,iambes & 
iointurcs. 273 
de la Violette. 374 
Précipite' purgeant U pituite. 27 j 
L'huyle de canelle confolide les playes. 
ii4.rhuylede tartre puante a grande 
force aux playes. 113. Thuyle de cire 
confolide les playes recctc$.i57.rhuy- 
le de terebentinc ed le baume des pla* 
yesâCTlceresroalinsjpuants & incura- 
bles. I5P 
poudre emetique. 23 4. & fcqq. 

les fleurs de foulphre reHilentà la pour- 
riture. 355 
rhuyle de canelle empefche îa pour- 
riture interne. 114. Tefpdc de vitriol 
• ïcûfte à la pourriture ^ icurs. 
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. I 



Tous 

Treparer 
T réparations 

préparation 
Treciptté, 

freferuatti» 
frincipes 



'Pulmifation. 
9run($le, 

'purgatif. 



Table 

135. lefclde faturncett fouuerain à 1^ 
pourrituredc la bouche. 7 45 

vnguent pour les pous & autre vermuics 
femblable. '^^jh 

digcftif gênerai pour préparer les hu 
meurs crues à Teuacuation. 

Cliymiques ne deftruifcnt point la vert 
du mixte* j 

que c'eft. 

Voyez 'Mercure* 

comment on cognoift que le précipite eft 
bienfait. 171. Thuyle de tartre pteci- 
pite'e diffoult l'or en eau royale. j 

L'efprit de fel preferue de toute maladie. 
141. 

Les principes des arts & fciences font 
mal aylez àcognoifl;re.26.1es principes 
de laChymiene deftruifent point le 
principes de laPhyfique.27. lesprincr 
pes de la Chymie font Mercure , fc 
foulphre. 2S. & fcqq.lcs principes d , 
corps naturel font la matière , la forme 
&la priuation. 34. les principes du 
coi ps obleù de la médecine , font les 
quatre éléments. 35. les principes chy- 
miques ne (ont pas fimples.4o.Propor« 
tion du poids des métaux. 2^4 

Chymiquefefai^parfeu 41 

220 
22^ 

On peut donner le foblîme' doux en tou- 
tes les maladies où il faut purger. 373. 
375.376.mnnnede Mercure purge îeu- 
Icment par le bas. 378 l'Aigle impérial. 

ï8o. le magifterç de tartre. 38^. fel pur- 
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Ifurgdtiom, 
I fujîules^ 



futrefa&ion. 



des Matières, 

gatif degaiac. loé.huyîe de tetcbenti- 
ne purge. 15^. huyled'a«timoine pur- 
gatiue. 1/5. le Panchym^goge. 189. 
la poudre emeticjuc. 239. lefcldevi- 
triol.345.34^.preGipitc purgeant dou- 
cement. 275. fleurs d*antimoinc. ^6i. 
criftai de tartre. 320. 321. huylc de vi- 
triol de Venus. 341 
diuerfes du Mercure pour la médecine. 

254. & feqq. 
Lcturbith minerai gnaritlespuftulcs vc- 
roHques» 273 
le Tel de Saturne cft bon aux puftules. 345 
les fleurs debcnioin. 350 
quec'efl:. 61. 6i 

le criftai minerai rcfiftcàlaputrefadliort 
des humeurs. 224. l'huyle de vitriol de 
Venus. 341. le Tel de cotai. 329 



iVinteJfence devin. 



«53. 420 



de fa ng humain. 413, 415. de coraux. 42 j. 

de perles. 430 
J^intejJ'cnce & magifterediftcrent. 413 
^lumteJlence pour teinture. I76 

R 



R 



^fr^fcbir L'cfprit de vitriol rafraîfehît. I35.latein« 
ture de rofcs. 177. le criftai mincraL 
223. Tel deS iturnc. 545. nutritum du 
minium de Saturne. 348 
L'cfprit de fel comnnun confortcla ratte. 
139.1a teinture dantimoineredifie la 
ratte. 23^. le crocus de Mars aperitifk 
ouure les obftruâions de la r:.tte. 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



I\e&ijïcation, 
I^&ijication 

^efrigtratif 
lunule 



J{eCr>\utif. 
Tscfpim. 



T{etorie 
fy€torte 

J{cuerber4tioH» 



Tahle 

298. & fcqq. le fcl de plomb fcrt aux t 
affedlions delà ratte. 34-7^ 

quand il faut aHoir des rccipicns am-J 
pies ou petits. 51» 51/ 

que c'eft. y 

des eaux diftillees & huyles , comment a 

en combien de temps fe faiiSt. 5^. 6o| 

du foyc , & de la teinture des rofes. 

77 
que c*cft. 

dcladiftillation; ^6 
d'antimoine. 249.' n'cft pas fon vray 
Mercure. 

de Marscftaillc'. 25a 
L*huy le de rercbentîne eft bonne aux ne- 
phritiques. 159. le laudanum. 200. le 
fel de coral ofte tontes obftruaions 

de$reins.329.1em3gifteredetartrc.383 
L'huylc de cire ramollit & diHîpc. 157 

l'huyle de tercbetine efchauffcrnmol-i 

lit, diflîpe. ounrc. 
l'huyle cio cire rc fouit, i^y 
l'huyle d ambre cft bonne aux difScuhcz 

dercfpirer. 

Voyrz jilîbme, 

lecriftal mineral,222.1a poudre emeti- 
qur. 2^9 
que cm 51.8^ 
bouche contre bouche. 8^ 

comment s'extraiâ:. êj.ô^. i?(5.iÇJ?.com- 
ment on en ofte le mauuais gouft. ipi 
le bczoart folaire cft fingulier pour la 
rougcolîe. 257 
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Salpêtre 



Sang, 
Sang» 



Sang* 



Satur/W 



Saimr 



des Matières. 

vnguent pour les rougeurs ^evîfjge.i<^7 
le iel de tartrc.345.lesfl.îur$ de benioî- 35^* 
d'ofpigmôotdiaphorctiquc. 357 
de fouTphrc. 

S 

extrait de faflfran. 200. teinture de fat- 
fran. 

des métaux. 246. de Mars. 296 
cfprit de lalpctrc. i43.calcination de (d- 
petre. 

de Salamandre. I44 
refprit de tcrcbctine diffoult le ftng cail- 
le. 127. refprit de fcl commun purifie \e 
fanfT. 139. l'huylc d'ambre rit bonne 
auxvomiircmenis de fang. 168 le lauda- 
nû .irrertc l'ha? norrKagie dc<; narin^-s. 
îoi. 204.1.ueiniUrc de corul. 214. 2*5 
précipité ]oi purifie le tang eu . . . d 
gie.27a.liuylf qu» arrefte fo idai ne met 
toures foitesd'haîmorrhagies ^oi.Gro- 
cus de Mars qui arrefte toutes fortes 
d'IiSEmorrh.i,L',ics.30î.304. le fel de co- 
ral purifie le fang par tout le corps.p?. 
dilToult le fang caille. 329. elt bon aux 
hamorrhoides. 328. guarit prompte- 
ment toutes nr)alaflics qui procèdent 
de corruption de fang. 319. arrefte la 
jTrandc perte de ran|n;.3i9'lemagiftere 
(le foui plirc purifie le fang. 39I 
ETpvitde Snurne. 145.347 
biume ;le Siturne. i^^. fel d** Satui ne. 
344. fuccre de Saturne. 345. huylede 
Sttarne. 347 
La fiueur de tons les mixtes prouient des 
Ub. 154 
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Scinhe, 
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Sel 



Sel 



Se!cottifnff?7» 



Table 

Huyiedefauge; ^ 
On tire Tcxtr aidé de fGammonc'e par l*e^ 
prit de vin. préparation de fcara-' 
Hîonéetrcs-bonoe. 270.271 
Le magiftcie de foulphrc profite \ U 
fciatique. ^ 

Le (el de faturne refoult les fcirrhes. 34! 
La teinture d antimoine guarit le fcor- 
but. 

^uec'eft. 37. lesfeUdei lierbes chauJ 
des femcz en certain temps produifenc 
d autres heibesdemefmcefpece. ig. 
le felàvne certaine graiffe,&cft eau- 
fe de la génération. 18. 19. les Tels font ; 
d'ordinaires diaphoretiques &diureti- ■ 
ques. 40. les fels fcparez de leurs mix- 1 
tes font toufiours chauds. 1^7 '^ 

purgatif. 116. Animé. i3i.armoniac. 137. 
171. mercuriel. 171. de Tinaigrc. i5i.ac- 
crepitc. 2 19. de prunelle. 220. efTentioi 
de tartre. 31p. cflTenticl de chardon bc- 
mit. 3ï^-volatif.3r7.efrenticl.322.32ç 
326.c0mciHetircdcshcrbcs.3K5. 32^ 
fixe. 3 25. 3 2 5. 325. de faugc. 3 25. d' A b- 

fynthecriftn]in.325.d*imperatoirccff-. 
ftalin.325.de tartre. :526V 

de coral.327.330.dc pierre d'hemme.33T. 
de colchotar.332.de Lunc.335.de Sol. 
337.dc Mars.338.de Vcnus.33^. <ie Ju- 
piter. 392. de Saturne. 544 

Anatomie du fel commun. 138. efprit de 
fel commun. 138. huyle de fd com- 
mun. i3p, calcination du fel commun» 
21^. 
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enne 

Serpentins 

Signature hermétique 
Sylphtum, 
Syncope, 



des Matières! 

Sels fixes trâfparats & criftalins des herbes.jt 

Semence des plantes t que c'eft. 

Extrait: de fenné comme fc doit faire. i85 
moyen d'ottcde raauuaii gouft au fcnnc. 

LVfprit de vitriol vuidclcsferofitez par 
les vrines. 135 
que c'eflr. 49 

riiuiledecanelîe eft vn remède finruHer 
aux fyncopcs. JI4. rcflencc de frfFran. 
iiç.rhuyledegyroflcs. i5o.la teinture 
de fuccre. 207. la teinture de foulphre. 
208. le magillere des ptrles. 188 
L'e'prit deritriol cfteint la foif aux fieures 
ardentes. 135.1e criilal mineral.222.223 
la teinture des rofes. 177 
Chaux de fol. 307. Or potable. 309. fel 
ott vitriol de fol. 337 
fubliroation du fol. 405» 
Chymique, qiice'cft. 54 
folution fe fait ou par calcination ou par 
extraiSlion. 4Î 
que c'tft. 

cfprit de foulphre.iîo. huyle de fouphre. 
I2p. 171. baume de fouphre. 181. tein. 
ture de fouphre. 209. fleurs de fou* 
phre-352. magirttrc de fouphre. 390. 
comme il faut choifir le fouphre. 352 
narcotic de vitriol. 403 
dore'diaphoretic. 150.251 
d'antimoine» ^9 
que c'eft. % 



Soif. 



Sol. 



Soltition 



Sonphre 



Souphre 
Souphre 
Soulphre 




Early Européen Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
754/A 



SpAfmel 
sperme. 



Stjftmancte, 

StratifcAtion 

Sub/imdtion 

Sublimation 

Sublimdtion 

Sublimation 

Sublimé 



Succre 
Succre 

Suciorijic 



Su.'hr'ifiC 



Table 

l'huyle d'ambre eft bonne au rpafme.154 
rcfpiitde tcrcbentine rcchauflfs: les valcs 
fpertnatiqaes. 127. le fcl de coral arrc- 
ftclefluxfpermatiquc. ^29 

2.26 

Tcrprît de nitrc profite à la rquinacic.144 
que c*cft. 

que c*cft,& comme fcfaica. 46 
a efte' cogneuc des anciens. 47 
& dtdilacion en quoy différent. 45 
durol.409.dcflcursd*anfimoine.5^o 361 
defoulphrc.35i. defelarmohiac. 356 
commun. ^(5y 
pour la médecine. 369 
doux. 
Dalcifié. 
eflcr.fifie'. 

de Saturne^ ^^^ç 
Huile de fuccrc. j6i 
teinture de fuccre. 207 
Sel degajac fudorific. uri 
Tefprit détartre. 126. la teinture ti'anti- 
môinc.23(^.le foulphre dore'diaphorc- 
tiquc. 251. antimoine diaphorctiqiic. 
15 3. Tel de chardon benift.3 ly.huylc de 
vitriol de Venus. 342.bczoai t minerai. 
255.be2oart rolaire-257.bczoârt iouial. 
259. précipite (udorific.276.bczoart le 
Mercure de Venus contre la pcfte.283. 
laudanum de lupicer. 2yi 
cftiin fudorific.292.bezoart raetallic.31 j 
or fulminant diaphoretique. 3 14.3 1$ 
les flîurs de foiiJphre prouoqucnt les 
Aieurs en ' " 3" 
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(SuffoCAtion, 

TjihUttes 
Tdches^ 
iTdrtrc 



Tartre y'itriolé 

Tecol'îthus» 

Teigne, 



Teinture 



r 

I Teinture 



des Matières., 

les fleurs d'antiraoine fixées font puiflam"» 
ment fuer. 362. les rubins d'orpigment. 
35o.le fel armoniac fublimc'':^<56.le ma- 
giftere de tartre prouoqae la futur. 385 

Voyez Matrice. 

ï 

feBorale^. 7,^6 
le baume de faturne oftc les taches. 1S4 
cfprit de tartre. 

huyle puante. 124. huyle de bonne oJeur. 
124. huyle de tartre par dcfail'ance. 163. 
teinture de fel de tartre. 210. crillalde 
tartre. 319. fel de tartre. 
magiftere de tartre. 38r 

3b*î 
zi6 

rhuyle de tartre par défaillance eft bonne 
contre les teignes. 1^5 

loguarir la teigne auccrhiiylc de vitriol 
de Venus. 341 

quec'eft. 56.17^ 

l'efpritde vitriol aide fort à tirer la rein- 
ture des rofes,violetrcs & autres fleurs. 
135.1e vinaigre alkalizé tire les teintu- 
res des metaux& minéraux. 153. l'huile 
de tartre par défaillance cft bône pc jc 
tirerles teintâtes des vej^ctables. 16 /\ 
la pierre ponce calcinée fert à tirer les 
teintures des métaux & minéraux. 22Ç 
l'.iuyle de vitriol de Venus teint le» 
fucs exprimez d'vne belle couleur» 341 

de coraux. 218. 42T. & ^^S^' rofes 
fciches. 177. de violettes. 177. de miel. 
204. de faffran. 2o<5. de fuccre* 107. de 
foulphre. ao? 



Tahle 

rehenme efprit «Je tercbcntine. Iidf. huyle de tere- 



Tetre ddmnét» 
Tefie morte» 
relie. 



TheridqHe 



Taux 



injiejje 

Tranche es 



benci 



Voyez "Maltietefle, 

Vcfpi hàc fel côraun conforte la telle 
l'huyle de vitriol feitew toutes 



158.159 
40 
40 

39 



ladies 



V 



de telle. 341. pillules pour le mal de te- 
lle. 2j^, magifterc de tartre cft bon au 
mal de telle. 385. mercure de vie eft 
bon aux malades de tcfte. 238 
des Allemans. ipj 
fel de Mars pour la toux. 338 
rhuyledecanelleofle la toux froide. 114 
Tefpritde terebentine. 128. le baume de 
fouphre eft bon pour la toux qui pro- 
cède de rindifpolicion des poulmons. 
182. le laudanum fcrt à la toux. 202. le 
criftal minerai appaifc la toux. 222. les 
fleurs de fouphre feruent à la toux tant 
vieille que récente. 355 
le magideredc fouphreguarit la toux.^pi 
rclfence de f.iflfian eft bonne à ceux qui 
sot tombez en defefpoir detriftcflc. 115 
de ventre, Voyez C(?/;<y«e. 
le fel de Saturne fcrt aux pointes > eniii- 

ron^lc nombril. 
le fel de Saturne eft bon pour les w 
meurs. 345. 345 

riiuyle de cire cft bonne aux tumeurs 
froides. 34(5 

V 

ytai^edfi circulatoire. 54. hermstîc' ^4 

^l^.pfffin: n?c?{Tî'e'5à conferu^r & préparer les 



furhith minerai 



r 

Veilles, 
Vénérien, 



Ventre 



Verre 



Verre, 



Verolk 



des Matières] 

remèdes Chymiqucs. -jS 

dequelle matière doiuent cftrc les vaif^ 
féaux Chymiques. 'yy 

propres à la diftalatiô.78.à la digcftiori & 
circulation. 79. à la fublimation. -79. à U 
fôte.79.à la calcinatiô &: exhalatiô. 79 

le laudanum eft bon aux veilles & inquici 
tudes. 201 

les perles rcueillent Tappetiidc Venus. 
388. & refprit de tercbentine. 127 

Icfel de fattirnecfteint l'appétit de Ve- 
nus. :^45 

la teinture de fel de tartre tient le ventre 
lafche àceux qui en vfent. 211 

la teinture d'emeraudceft vtile aux flux 
de ventre. 21a 

l'antimoine ne doit eftre employé en Mé- 
decine s'il n'eft corrigé. 352. 5(^5 

pourqnoy le verre froid expofc haftiue- 
mentà vne grande chaleur fe fend. 77 

comment le verre fe cou ppc. 89.90 

Tefprit de tartre fert à guérir la verolle. 
iiy\i6» refprit de foulphre* lap 

le précipite' blanc commun fert principa- 
lement aumal vencricn,2^7.268.1e tur- 
bith minerai. 273. le précipite de cini. 
bre diaphoretique & cathartique. 281 
Mercure de Venus diaphoretiquc.284, 
la liqueur des criftaux de Jupiter. 45 
la poudre cmetique. 238. le fubllme' 
doux. 3 70. 371. la manne de Mercure» 

378. l'Aigle impcrial.38o.rantimoînc 
diaphoretique. 254. lavrnye prépara- 
tion du précipite de Mercure pour 
chââer la verolle. af'û 
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Vers: 



Verms 



Vertige 



rejeté. 
Vin 



Vindi^rc 



Vitriol 



Table 

les fleurs de fonlphre prouoquent les 
fueurs en la groffe vcrollc. 355 

lesrubinsd'orpig(i)ét(liaphoretiques.359 

le laudanum cllvn remède alTcurépouc 
les douleurs vereliques. 204 

la teinture de foulphre guarit les retirc- 
mens des nerfs y qui procèdent du mal 
vénérien. 210. la teinture de Tel de tar- 
tre cliaffe les reliques de verolle. 211 

lebezoart folaire cft vn remède fingulicc 
ponr la petite verolle. 257 

Tclprit de fel commun chaflTc les vcr$.i39, 
& feqq. 

riiuyîe d'ambre eft founeraîoe aux vers. 
i<î4.le vitriol vomitif. ^34 

îefprit de foulphre fert à guarir les ver- 
rues. 129. l'huyle de tartre. 1^3 

Thuyle d'ambre eft bonne contre le verti- 
ge. 154. les perles. 171 

S6 

rerprîtdctercbentinc guarit les vlccrcs 
delavcflîe. 127 
la vapeur du bain peut rendre le vin tres- 
acre. n^efpritde vin. m.huylcde vin. 
122. fel de vin. 122 
pour diifoudre les coraux. 11^.328 
le vinaigre eft compofe' de fubftances & 
facultez contraires. 151 
aîkalize'.i52.&feqq. radical* iji'is* 
Botin. 38^ 
cfpi it de vitriol. 130.133 
lîuyle de vitriol. 172 
Panacée de vitrioU 400 
fel de vitriol. 336 
blanc, bleu, vcrd. • 130 
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Yttml 

'Iceres 



des Matières. 

<jucl cft le meilleur vitriel. 131.131 
de Mars. 2p9.de Lune. 3 36. de Sol. 3^7 
de Venus. 339, dclupiur. 3^1 
de Saturne. 34^^. 
vomitif. 333 
purgeant parle haut & par le bas.334.335 
rhuyle de canclle côfolide les vlcere^. 114 
rhuylc de tartre eft efficace aux playcs & 
vlccres.i23.rerpritde foulphrctlt boa 
poyc les viceres de la verolle.np.riiui- 
Ic de tartre par défaillance. 163. préci- 
pite rouge. 268* turbith minerai. 274. 
refprit de foulphre cft recomman<îA- 
bleaux vlcercs.i30.refpiii du (cl coro- 
nmn guarit les irkeres chancreux.i3p. 
rhuyle de moyeux d'oeufs eft recoman- 
dée pour les douleurs des vlccres. 153. 
l'huyl« d'ambre eft bonne pour guai ir 
les viceres corrohfs& inflammcz. 168. 
l'huy le de briques. 17 i.rhoylc de foul- 
phre. 171. iSï.le baume de Saturne. 184- 
îe turbith minerai. 274. teinture d'an- 
timoine.2 lo.huy le rouge d atimoioc.174. 



la poudre emetique 
fcl de colchotar. 
précipité de Mercure, 
le fcl de Saturne, 
la liqueur des criftaux de lupitcr. 
le rubin des deux frères. 

J précipite' rou(^c. 
'huyie d'ambre mcflee auec Topodel- 
doch, preferuc les vlccres de tous acci- 
dents fafcheux. i^g 
huyle qui guarit tous yicux vieerc$.3oî. 

^01 
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fable des Matières, 

•le crocus de Mars dcffeichc les viccres 
301. 301. 

.pour chaffcr ou tuer toute forte de vermi- 
ne. 257. pour dcffcichcr les gaUes.267 
pour dcfl'cicher & guérir les rougeurs de 
vifagc. ,W. 
le cri (Ul minerai leftituclavoix perdue 
222. 

on fe fert heureufemct du laudanum con- 
tre le vomiflement. 2ox 
le crocus de Mars ofleTcnuie de v^mir. 
304. 

Vmiffement de fangYoytiSang,. 



Vomiffcmmt 



Vomiteires 



Vrm 



la poudre emetique. 239] 
vitriol vomitif.333.& feqq. fleurs d'anti-] 
moine. 3($i.crecus metalliuruni. 24^ 
l'cfpritde tercbentinegnarit la difficulté 
d'vrine.i27.rcrprit de fel lafche en peu i 
de temps Tvrine fupprimee. i42.riiuylei^ 
de cire Tert à la fuppreffion d'viine. 1 58 
Thuyle d'ambre 164. 167I 

lecr^cusdc Mars arreftc rincontinencef 
d'vrine. 303 
lecriftal de tartre eft bon pour Tardeur 
d*vrine. 32 
le criftal minerai. 220^2211 
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